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Du lundi 8 au samedi 20 juillet 2013

L’été viendra ! Il est déjà temps de penser aux vacances et au camp d’été, aux aventures,
jeux, excursions dans la nature, grillades et activités sportives et diverses à partager avec
des anciens et nouveaux ami-es.

Cela se passe à la Mörlialp, Giswil, dans notre confortable maison de jeunesse, avec
chambres à six lits, salles de bains, place de sport et beaucoup d’espace. Allez voir :
http://www.jugendhaus-moerlialp.ch

Le camp sera bilingue français-allemand, c’est-à-dire il y aura des enfants des deux
régions linguistiques. Nous allons découvrir que c’est amusant d’approcher une autre 
langue et peut-être même connaitre mieux la sienne. N’ayez crainte, vous serez entourés
de moniteurs et monitrices bien francophones. Pas besoin d’être bilingue.

Si tu as entre 7 et 14 ans, n’hésite pas à t’inscrire dès maintenant :

PRIX : 300.- frs par enfant (23.- frs/ jour y compris le voyage)
280.- frs pour d’autres enfants de la même famille
330.- frs si pas catholique-chrétien

Les coûts effectifs se montent à environ 500.-frs. Ils sont couverts par des dons et l’œuvre
pour l’enfance et la jeunesse de notre Eglise. Merci à ceux qui peuvent y contribuer 

en arrondissant leur somme ! Mais le prix ne doit pas être un obstacle. 
Prenez contact avec nous, nous avons des solutions !

Le prix ne doit pas être un obstacle. Prenez contact avec nous !

INSCRIPTION A RENVOYER JUSQU’AU 31 MAI 2013 à :

Anne-Marie Kaufmann 079 928 13 05
Kramgasse 10, 3011 Bern anmarie.kaufmann@gmail.com 

INFORMATIONS : Anne-Marie Kaufmann, La Chaux-de-Fonds et Berne
Danielle Balmer, Genève, 079 485 10 50,danielle.balmer@catholique-chretien.ch

Daniel Salamanca, Lausanne, danielsalamanca@romandie.com 

Le formulaire d’inscription peut être obtenu auprès des personnes ci-dessus.
Il est également disponible sur le site internet www.catholique-chretien.ch
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Communiqué du Conseil synodal
Le Conseil synodal s'est réuni le 23 novembre 2012 à Lucerne et :

• a débattu au sujet d’une plus grande efficience dans le traite-
ment des affaires du Conseil, 

• a fixé les contributions à la caisse centrale 2013-2014,
• a reçu la délégation d’Être Partenaires et échangé sur les 

projets 2013,
• a reçu et échangé avec la délégation des Editions catholique-

chrétiennes et de la commission pour la révision des publica-
tions liturgiques sur le nouveau missel pour la Semaine Sainte
et a décidé en faveur de sa publication.

Le Conseil synodal souhaite à toutes les lectrices et à tous les
lecteurs de Présence ses vœux les meilleurs pour une Nouvelle
Année remplie de joie.

Lucerne, le 23. novembre 2012

Rolf Reimann, curé émérite - Secrétaire du Conseil synodal
Traduction Franz Peter Murbach, conseiller synodal

Synode national de l’Eglise
catholique-chrétienne de la Suisse

La session ordinaire du Synode national se tiendra comme
annoncé les 31 mai et 1er juin à Allschwil. Selon l’article 23 du
Règlement interne du Synode du 10 juin 1989, les motions doi-
vent parvenir chez la présidente du Synode au moins trois mois
avant le début de la session, c’est-à-dire jusqu’au 28 février 2013.

Il est également rappelé que selon l’article 23 du Règlement
interne du Conseil synodal, modifié le 27 mai 2005, « les rap-
ports doivent être déposés en règle générale sous forme écrite
et si possible joints aux documents du Synode. Un rapport oral
doit avoir été préalablement convenu, avant l’envoi des docu-
ments du Synode, avec le président du Synode. »

Nous prions donc de préparer vos rapports à temps pour que
vous puissiez les envoyer dans les délais à l’attention du secré-
tariat du Conseil synodal à l’adresse ci-dessous.

Merci de votre compréhension et de votre précieuse collaboration!

Ursula Ulrich-Vögtlin - Présidente du Synode national
Riggenbachstrasse 60 - 4600 OLTEN - ursula.ulrich@bluewin.ch

HORIZONTALEMENT

1. Frère biologique de l’apôtre Pierre. Gars.

2. Celle de l’Évangile est réputée étroite. 

Différent.

3. Pas les uns. Sur quoi bâtir sa maison.

4. Éclos. Excluant toute variante.

5. Démonstratif. Qui prend feu. Interjection.

6. Vertu attachée à la foi.

7. Un rude montagnard. Personnel.

8. Mets. Pour assaisonner les mets

9. Précieux personnage. Lâché par sa poule.

10. Puissance divine supposée. Faire des signes.

11. Attachement.

VERTICALEMENT

1. Eviter le sur-place. Ceux-là.

2. Fixées. Peut-être le même que celui 
du 9 horizontal.

3. Genre littéraire médiéval. Papa ou maman.

4. Train régional. Chasser les miasmes.

5. Causer du dégât.

6. Sidérale. Démonstratif.

7. Ebranlé. Prénom évoquant la vie nouvelle.
Conjonction.

8. Bien remué, bien que partiellement. Pour nourrir.

9. Il prend la peine d’entrer, bien que pas invité.

10. Communauté de doctrinaires. Génie du mythe.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Pierre. – 2. Aériens. – 3. CCE. Vilain. – 4. Hommes. Lee. – 5. Elbe. Taire. – 6. Ubu. Oint. – 7. Cirques

8. Chenus. Ou. – 9. Irénée. Fin. – 10. Fusas. Café.
Vert : 1 Pécheur. If. – 2. Col. Cru. – 3. Embuches. – 4. Ra. Me. Iena. – 5. Rêve. Ornés. – 6. Eristique.

7. Il. Anus. – 8. Réalité. Fa. – 9. Nier. Soif. – 10. Usnée. Une.
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On a parfois un peu de peine à suivre le rythme et nous sommes
dans un nouveau millésime, avec des nouveautés et des pro-

jets...

Or donc, voici que je commence ma septième année comme
responsable du journal, puisque mon premier numéro était celui de
février 2007. Je succédais alors à Jean-Claude Mokry, qui lui-
même avait repris ce poste en 1991. A cette époque, le coût de 
l’abonnement à Présence était de 20 francs !

Il est passé ensuite à 30 francs en 1992, et n’a plus bougé depuis.
Si on consulte l’indice des prix à la consommation pour le Canton
de Genève dont la base d’origine était de 100 en septembre
1977, l’évolution de l’indice annuel moyen est la suivante : 1991
– 170.7, 1992 – 179.3, 2000 – 203.9, 2012 – 232.2. On com-
prend donc parfaitement qu’inchangé depuis 20 ans, le coût de
l’abonnement à Présence est en complet décalage avec la situation
actuelle.

Le mode de facturation des abonnements est le suivant : une factu-
re est envoyée par le trésorier aux paroisses pour le nombre d’a-
bonnements inscrits, au montant annuel de CHF 30.00 jusqu’en
2012. Il revient ensuite aux paroisses de se faire rembourser cet
abonnement par leurs paroissiens, au montant qui leur convient
(certaines paroisses prévoient un montant d’abonnement ainsi
qu’un montant de soutien). Avec l’augmentation des frais, notam-
ment postaux, le déficit pour 2011 avait dépassé 5'000 francs, ce
qui a conduit le Comité romand, lors de la séance du 23 mars
2012 à fixer le prix de l’abonnement à 40 francs, montant qui per-
mettra d’équilibrer les comptes. 10 francs de plus par an, cela
représente 83 centimes par mois (ou un franc par parution). Cette
augmentation est, je l’espère, supportable et acceptable par 
chacun.

C’est donc une situation nouvelle que nous vivons, et les discus-
sions très fournies au sujet de l’avenir de Présence lors du Forum du
10 novembre à Crêt-Bérard permettent de dégager quelques 
pistes à suivre. Pour ma part, je remercie tous ceux qui soutiennent
nos efforts pour vous présenter un journal que nous souhaitons le
plus attrayant possible. 

Et permettez-moi de vous présenter tous mes
vœux pour une très bonne année 2013.

Bernard Boulens
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Pour ces raisons, le phéno-
mène de l’accaparement des
terres dans les pays du Sud a
pris ces dernières années une
ampleur sans précédent. 

Il a déjà plongé des centai-
nes de milliers de personnes
dans la précarité. A l'aide de
méthodes souvent douteuses et
déloyales, des États et des
investisseurs privés (banques,
fonds spéculatifs, multinationa-
les…) concluent avec les gou-
vernements locaux des contrats
leur accordant un droit de ges-
tion exclusive sur la terre et
l'eau d'une région.

Un commerce au détriment
des populations locales

Après une telle cession, les
villages et les petites exploita-
tions familiales se trouvant sur
le terrain concerné ne tardent
pas à être rasés puis remplacés
par de grandes monocultures
industrielles, dopées à grand

lation campagnarde sont amé-
liorées grâce à la remise d’un
animal aux personnes âgées.
On combat ainsi la pauvreté. Il
y a plus de 90'000 personnes
qui bénéficient de ce program-
me. Le projet a commencé avec
succès l’année passée, et nous
le poursuivons.

Dans le cadre de la „Decade
of Sacrifice, Toil and Transfor-
mation“, la formation continue
des curés joue un rôle détermi-
nant dans le développement
des paroisses anglicanes du
diocèse de West Buganda.
Nous les soutenons grâce à un
montant unique.

En République démocratique
du Congo, l’ancien « Institut su-
périeur de théologie » ISThA,
fait partie depuis 2010 de 
l’« Université Anglicane du
Congo » UAC, parmi cinq aut-
res facultés. Nous soutenons
l’installation d’un système élec-
trique solaire dans ses bâti-
ments. Les étudiants pourront
ainsi étudier plus longtemps.
L’UAC se développe, et ses
besoins en eau potable pour les
étudiants et le corps enseignant
avec elle. Nous creusons deux
citernes qui assureront l’alimen-
tation en eau.

Dans le diocèse de Bukavu,
quatre étudiants et une étudian-
te ont terminé leurs études et ont
été engagés par l’Eglise angli-
cane. Nous soutenons Monsieur
Muhindo Rushingwa Boniface
qui se prépare à passer les 
examens pour son diplôme en
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Cette année nous célébrons
un anniversaire : 20 ans de
Campagne œcuménique en
collaboration avec Pain pour le
prochain et Action de carême.

Pain pour le prochain,
une fondation des Eglises réfor-
mées évangéliques de Suisse,
soutient des projets de dévelop-
pement dans le monde entier
sur le principe « Pour un monde
plus juste », et allie la lutte loca-
le contre la pauvreté à l’enga-
gement global pour des condi-
tions sociales, politiques et
économiques équitables.

Action de carême est
l’œuvre d’entraide de l’Eglise
catholique-romaine en Suisse.
Sur le principe « s’appuyer les
uns sur les autres », elle s’enga-
ge en Afrique, en Asie et en
Amérique latine pour les droits
humains et une vie dans la
dignité. Elle renforce les com-
munautés locales au niveau
politique, et soutient les person-
nes qui prennent en main leur
destin.

Notre œuvre d’entraide
catholique-chrétienne, Être
Partenaires, porte ce nom
depuis 20 ans, et s’engage
pour « la solidarité au niveau
mondial ». Sur le terrain de la
mission et du travail de déve-
loppement, nous soutenons et
accompagnons des projets en
Afrique et en Asie pour l’épa-
nouissement social et écono-
mique des personnes défavori-
sées, à qui sert l’aide pour
s’aider elles-mêmes.

Le dimanche 10 mars,
nous vous invitons avec l’évê-
que Harald Rein et tous nos
partenaires à participer à une
célébration festive à 10 heures
à l’église Augustinerkirche à
Zurich en compagnie de nos
invités de Tanzanie, et à une
soupe revigorante, pour que la
collaboration des œuvres d’en-
traide porte des fruits dans les
décennies à venir.

En Ouganda, depuis 1993
notre contribution à Kanoni per-
met à des orphelins du SIDA de
se former. Plus de 50 enfants et
jeunes depuis l’école primaire
jusqu’à l’université en bénéficient
parce que leurs frais d’écolage
sont pris en charge. De nom-
breux anciens élèves retransmet-
tent leur savoir à la fondation et
au village d’une manière ou 
d’une autre. Plus de 1000 en-
fants vont dans cette école de
village, dans laquelle enseignent
25 personnes. De nombreux
bâtiments ne sont pas éclairés: il
y fait sombre la nuit. Pour que les
enfants qui y vivent puissent étu-
dier le soir, un système d'éclaira-
ge solaire sera installé.

La paroisse anglicane de
Saint Appolo Kivebulaya est
étroitement liée à l’école. L’égli-
se sert de lieu de rassemble-
ment, et le curé joue un rôle
important dans l’accompagne-
ment des orphelins du SIDA.
Ces locaux doivent être réno-
vés. Nous débutons par la
reconstruction de la cure. Dans
le diocèse de West Buganda,
Les conditions de vie de la popu-
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CAMPAGNE DE CARÊME 2013 - Sans terre, pas de pain
Par Nassouh Toutoungi

La campagne œcumé-
nique 2013 de Pain pour le
prochain, Action de Carême
et Être partenaires met en
évidence la thématique de
l’accaparement des terres
et la nécessité de lutter pour
la souveraineté alimentaire
des populations dans les
pays du Sud. 

Depuis le début des années
2000, l’intérêt des acteurs
économiques pour les terres
agricoles a explosé. L’une des
raisons en est l’augmentation
vertigineuse de la demande en
agrocarburants : des millions
d’hectares sont aujourd’hui
affectés à la production de can-
ne à sucre, de maïs ou encore
de jatropha. D’autre part, la
crise alimentaire de 2008 a
réveillé les inquiétudes de
nombreux États non-autosuffi-
sants en matière alimentaire,
qui cherchent désormais à
sécuriser leur approvisionne-
ment.

renfort de semences OGM et
d’engrais chimiques. Les récol-
tes sont ensuite exportées pour
la production d’agrocarbu-
rants, de viande ou vers les éta-
lages de supermarchés.

Les communautés locales
souffrent de ce commerce de
plusieurs manières. Chassés
des terres qui les faisaient vivre
depuis des générations, privés
de leur moyen de subsistance,
les petits paysans se retrouvent
contraints à l'exil. Les cultures
mises en place requérant très
peu de main d’œuvre, seuls
quelques-uns d’entre eux trou-
vent un emploi sur place, pour
un salaire de misère qui ne suf-
fit pas à nourrir leur famille.

Ceux qui ont pu conserver
leurs terres ne sont pas beau-
coup mieux lotis : les cours
d’eau avoisinants se retrouvent
asséchés par les énormes
besoin en irrigation des gran-
des cultures, ou pollués par l’u-
sage excessif d’engrais. Dans
des pays où l’insécurité alimen-
taire est une préoccupation
constante, l’exportation de
denrées vers l’étranger aggra-
ve encore la pénurie et fait
monter les prix. Les familles,
déjà privées de la terre qui les
nourrissait, plongent encore
plus avant dans la précarité.

Les projets d’Être partenaires

«Ce n’est pas que nous dispo-
sions de très peu de temps, c’est
plutôt que nous en perdons
beaucoup.»
Sénèque, philosophe et écrivain romain
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domaine informatique pour
jeunes filles avec formation.

La Zambie est un pays avec
une population très jeune. La for-
mation scolaire des orphelins,
particulièrement ceux atteints 
du SIDA, constitue un problème
important. L’organisation « Ce-
cily’s Found » aide de nombreux
enfants. Nous participons à la
formation scolaire et à l’intégra-
tion des filles dans la ville de
Kitwe.

A Martinao, sur l’île philippi-
ne de Bohol, depuis 14 ans, un
jardin d’enfants géré par
l’Eglise permet à tous les enfants
du village d’accéder à l’école
d’Etat. Nous finançons les salai-
res de trois maîtresses et le maté-
riel scolaire, ainsi que les repas
des enfants. Les enfants doivent
quitter le village pour se former
après l’école obligatoire. Le
fonds de bourses de l’associa-
tion des petits paysans les aide
à payer leurs frais. Des jeunes
pourront se former à l’unversité
jusqu’en 2015. 

A Tagbilaran City, de nom-
breux jeunes ayant terminé l’é-
cole ne trouvent pas de travail
dans la campagne et viennent
s’installer dans la seule ville de
l’île. Dans l’atelier de forma-
tion, ils acquièrent des connais-
sances pour leur permettre de
trouver une place de travail
plus facilement. Les cours d’in-
formatique, de technique et de
mécanique automobile sont très
appréciés. Nous prenons en
charge les salaires de cinq
enseignants et les coûts de
matériel. 

Dans le petit village de
pêcheurs de Union, il y a 4 ans,

nous avons soutenu la construc-
tion d’une école enfantine près
de l’église. Ainsi les familles du
village peuvent rester vivre sur
place et ne doivent pas démé-
nager à cause des enfants.
Nous finançons une partie des
frais de fonctionnement, com-
me le salaire de quatre puéri-
cultrices et la nourriture. A
Pilar, au jardin d’enfants cons-
truit il y a 3 ans sera ajouté un
second bâtiment scolaire. 

Nous finançons aussi le
salaire de deux enseignantes,
le matériel scolaire et les frais
de nourriture. A Alicia, au jar-
din d’enfants construit il y a 
2 ans sera ajouté un second
bâtiment scolaire. Nous finan-
çons aussi le salaire de deux
enseignantes, le matériel sco-
laire et les frais de nourriture.
A Candijaj, dans le cadre
d’un programme de construc-
tion sur plusieurs années de
jardin d’enfants sur Bohol,
nous avons érigé le cinquième
jardin d’enfants dans les
locaux de la paroisse. Nous
finançons maintenant les
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théologie à Goma. A Katindo,
le curé Désiré Kadorho et sa
femme Claudaline dirigent
l’«Action salutaire pour le déve-
loppement intégral à Goma»
qui réalise des projets sociaux
pour le diocèse de Bukavu. En
collaboration avec la paroisse
de Lausanne, d’anciens enfants
soldats seront réintégrés dans la
vie quotidienne en recevant une
formation scolaire. 

Dans le Sud Kivu, en collabo-
ration avec le S.I.B.A.P (Soutien
aux initiatives de bases pour
l’autofinancement paysanne),
nous soutenons des familles qui
recevront une vache et le maté-
riel nécessaire pour une étable. 

Nous leur assurons ainsi un
petit revenu. A l’aide de cours,
elles seront formées en agricul-
ture. Grâce au microcrédit, des
femmes peuvent accéder au
commerce et à la vente. Les
moyens ainsi générés sont utili-
sés pour payer les études des
enfants. Le projet est accompa-
gné par le S.I.B.A.P. qui a cons-
taté ces dernières années une
nette amélioration du niveau
de vie. A Bagira, nous soute-
nons le S.I.B.A.P. dans la cons-
truction d’une école primaire
qui servira surtout à intégrer les
enfants défavorisés, que ce
soient les enfants soldats ou les
handicapés. Le projet sera sou-
tenu durant plusieurs années.

L’infirmerie anglicane d’Idjwi,
une grande île du lac Kivu,
Bushusa et Kasihe reçoivent 
grâce à nous des médicaments
pour pouvoir soigner des
malades qui viennent souvent
de loin. Depuis des années, le
combat contre le choléra est un
travail important du diocèse de

Bukavu. L’eau potable est un fac-
teur décisif dans la promotion
de la santé. Sur l’île d’Idjwi,
quinze sources d’eau seront
captées et l’eau collectée dans
des citernes qui seront à la
disposition des habitants. Parmi
les 591 sources de la région,
seules 50 seront captées, et
nous avons financé la captation
de 15 sources l’année passée.
Ce projet sera soutenu par la
collecte de la mission, récoltée
lors du dimanche de la Trinité.

En Tanzanie, dans les quatre
prochaines années, l’infirmerie
des sœurs anglicanes de la
«Community of St Mary of
Nazareth and Calvary (CMM)»
dans les hautes terres de l’est
deviendra un petit hôpital avec
l’aide de la « diaconie et la mis-
sion internationale  vieille-catho-
lique ».

jusqu’en 2014. Nous partici-
pons aux frais de personnel et
de matériel et accompagnons
le projet européen grâce à no-
tre œuvre d’entraide.

Sœur Anjelina a besoin d’u-
ne moto solide pour faire ses
visites aux malades dans cette
région montagneuse qui se
situe à 2000 mètres au-dessus
de la mer. Si nous ne récoltons
que la moitié de la somme,
nous pourrons assurer que l’a-
chat aura lieu bientôt. A
Kilimani, dans la maison-mère

de la CMM vivent plus de
vingt sœurs et novices. Toutes
ne disposent pas de l’électrici-
té, même s’il fait très sombre le
matin et le soir. Nous finan-
çons une installation d’électri-
cité solaire. Le vieux fourgon
âgé de 15 ans est dans état
pitoyable à cause des mauvai-
ses routes. Même si les sœurs
ont économisé durant des
années pour se payer un nou-
veau véhicule, le montant ne
suffit pas pour procéder au
remplacement.

Nous les soutenons pour
qu’elles puissent engranger les
récoltes et transporter person-
nes et matériel. Ce véhicule
représente une aide importante
dans le quotidien des sœurs.
Les sœurs de la CMM se sont
installées dans les années qua-
rante du siècle dernier sur le
haut plateau de Newala.
Aujourd’hui, il est devenu le siè-
ge d’un diocèse anglican et
dispose d’un grand hôpital. Les
sœurs gèrent un grand jardin
d’enfants. Le financement per-
mettra la vente d’hosties. Les
sœurs de Tanga recevront aussi
une telle machine. Les sœurs de
Tanga pourront cuire des hos-
ties, mais il faut aussi qu’elles
puissent les couper et les embal-
ler pour la vente. Une machine
à couper les hosties permet ce
travail manuel précis.

Dans le tout nouvel Etat du
Sud Soudan il manque des for-
ces de travail qualifiées dans 
l’économie et l’administration.
Comme il n’y a quasiment pas
d’écoles, les filles ne sont sou-
vent pas scolarisées. La nouvel-
le école anglicane du diocèse
veut apporter sa contribution.
Elle se spécialise dans le

salaires des enseignantes, du
directeur, de l’équipe de net-
toyage, les frais de fonctionne-
ment, le matériel scolaire, la
nourriture et l’entretien du
bâtiment.

A Urdaneta, où se trouve le
séminaire, nous prônons la for-
mation théologique de neuf fem-
mes qui aspirent au sacerdoce
dans l’«Eglise Indépendante
des Philippines » (IFI). Nous

finançons cette année la rénova-
tion des dortoirs des femmes du
séminaire. A Laguna, grâce à
l’apprentissage d’anciennes
techniques artisanales, des jeu-
nes et des femmes peuvent
gagner un peu d’argent. On en
profite aussi pour reboiser en
plantant de nouveaux arbres
pour remplacer les anciens qui
sont utilisés comme matière pre-
mière pour tresser divers objets.
Ils se vendent bien, parce que,
depuis peu, le gouvernement
local valorise les produits écolo-
giques.

Candijay, Bohol, jardin d’enfants
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A Illoilo, nous collaborons
avec la fondation « The Jun
Kantoa Scholarship », et nous
finançons jusqu’en 2015 les
bourses d’études de quatre 
jeunes qui peuvent ainsi aller à
l’université.

À Hong Kong, les jeunes
employées de maison thaïlan-
daises et philippines sont sou-
vent maltraitées et chassées
de leur travail. Quand elles
sont dans la rue, «Christian
Action» les recueille dans ses
maisons pour femmes. Elles y
reçoivent un lit, de la nourritu-
re, une formation et de l’aide
juridique.

En Tchéquie, dans l’église Art
Nouveau de Sumperk, a été
construit un centre de rencontre
et de cours pour le diocèse
vieux-catholique tchèque.

Le curé et les paroissiens s’oc-
cupent de la construction. L’ins-
tallation électrique et la pose de
sols sont à l’ordre du jour.

A Pelhrimov, la paroisse
vieille-catholique fondée en
1999 possède un bâtiment. Il
a été reconverti en 2007 en
cure, maison de paroisse et
lieu de culte. Nous participons
aux frais du matériel. Cette
année, nous finançons le bois
et les tuiles pour la nouvelle
toiture.

En Croatie, à côté de la
gare centrale de Zagreb se
trouve une église dans laquel-
le a eu lieu en 1924 la pre-
mière célébration vieille-
catholique. Elle a servi de
cathédrale à plus de 100'000
fidèles avant la deuxième
guerre mondiale.

Après les années de persécu-
tion, elle est la première église
du pays avec ses 600 fidèles.
Le bâtiment commence à mon-
trer des signes de vétusté : il a
besoin d’une rénovation.

L’église du village de
Stenjevac, village rattaché
aujourd’hui à Zagreb, a été
construite par la communauté
vieille-catholique. Sous le com-
munisme, elle en a été expul-
sée, et elle lui a été rendue
quelques années auparavant.
Elle a été rénovée à l’intérieur.
Dans les locaux annexes
devrait voir le jour un centre
social en lien avec la municipa-
lité de Zagreb, qui serait au
service de toutes les personnes
qui vivent dans les environs de
l’église.

L’église et la cure de
Saptinovci ont été construites
en 1927 dans ce village à
majorité vieille-catholique.
Grâce à la fidélité de tous
durant les persécutions pen-
dant et après la deuxième
guerre mondiale, la commu-
nauté a survécu. Aujourd’hui
plus de la moitié des habitants
en sont membres. De leurs pro-
pres mains, ils ont construit 
les fondations d’une nouvelle
cure. Nous participons aux
frais des fenêtres et des portes.

Pour plus d’informations ou
une prise de contact avec Être
Partenaires, vous pouvez
visiter le site www.partner-
sein.ch.

L’église de Sumperk

Journée des roses

C’est le samedi 9 mars
2013 qu’aura lieu la Journée
des roses qui s’inscrit désor-
mais dans la tradition des
campagnes œcuméniques.
Dans toute la Suisse, des
milliers de bénévoles vendront
les 160'000 roses Max
Havelaar que Migros offre
gracieusement. Le produit de
cette Action servira au finan-
cement de projets d’aide au
développement en Afrique, en
Asie et en Amérique latine de
Pain pour le prochain,
Action de Carême, et Être
partenaires.

drapeaux pourront être com-
mandés dès le 7 janvier 2013.
Vous pouvez essayer de
convaincre votre boulangerie
de s'inscrire, si elle ne fait pas
encore partie des 600 boulan-
geries qui participent à l'ac-
tion!

Du 13 février 2013 et
jusqu'à Pâques, choisissez
un Pain du partage pour son
goût de solidarité.

«Nous ne tirons pas notre 
force de nos capacités physi-
ques, mais de notre volonté
inébranlable.»
Mahatma Gandhi, pacifiste et résistant

Pain du partage – une
action commune avec les

boulangeries suisses

L’action Pain du partage a
vu le jour lors de la campagne
2008 qui traitait du droit à l’a-
limentation et de la souverai-
neté alimentaire. Chaque
année, de nombreuses nouvel-
les boulangeries s’inscrivent
pour participer à l’action et
proposer à leur clientèle un
Pain du partage. Celui-ci se
distingue par un petit drapeau
et son prix est majoré de 50
centimes. Ce demi-franc, mul-
tiplié par le nombre de pains
vendus dans toutes les boulan-
geries suisses durant le temps
de campagne, représente une
somme importante qui permet
de financer des projets d’aide
au développement dans les
pays du Sud.

Les boulangeries qui ont par-
ticipé à l'action Pain 2012
seront directement informées
par Pain pour le prochain,
Action de Carême et Être
partenaires que les petits

Les Actions d’Être partenaires

«Un jugement hâtif est un préjugé d’où surgit l’erreur comme le
brouillard de la mer.»

Johann Heinrich Pestalozzi pédagogue et homme politique

«Ce n’est pas l’homme qui a tis-
sé la trame de la vie : il en est
seulement un fil. Tout ce qu’il
fait à la trame, il le fait à lui-
même.»

Chef Seattle, chef amérindien
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1ère piste : Regarder Syméon.
Qui est-il ? On ne sait rien de lui, on
sait simplement qu’il s’est rendu au
temple ce jour-là poussé par l’Esprit. Il
est de ceux qui se livrent sans réserve
à l’action de l’Esprit à tel point que
cela inspire leur action éclaire leur
intelligence et lui a fait discerner dans
ce bébé, le Christ promis. Il n’est pas
prêtre, ce n’est pas lui qui va sacrifier
les deux colombes apportées par ses
parents. Le texte ne dit pas qu’il est pro-
phète. C’est un laïc qui a laissé l’Esprit
habiter sa vie.

Ce regard sur Syméon, peut nous
aider à réfléchir sur la place de l’Esprit
Saint dans notre vie. Comment inspire-
t-il mon action et éclaire-t-il mon intelli-
gence ? 

2ème piste : Regarder Marie
Elle rencontre Syméon qui ce jour-là
se rend au temple. Elle accepte que

cet homme prenne Jésus dans ses
bras. Regarder Marie qui n’a plus
Jésus, dont les mains sont vides. Elle
a accepté de donner Jésus. Mains
vides pour que celles de Siméon
soient pleines.

Réaliser le don que fait Marie. Ce
don qu’elle nous fait car Syméon,
c’est chacun, chacune de nous.
Réaliser le don qui nous est fait.

3ème piste : Regarder Anne.
Le texte, pour elle, nous dit explici-
tement qu’elle est prophète. Regar-
der comment elle l’est. On nous dit
son service de Dieu, sa prière, sa
louange de Dieu, et son annonce du
Christ « elle parlait de l'enfant à tous
ceux qui attendaient la délivrance
de Jérusalem ». Anne est prophète et
apôtre du Christ sans que le Christ
l’ait envoyée explicitement, puisqu’il
n’est qu’un enfant sans parole. La

seule venue du Christ est Parole, sa
seule présence est envoi.

Chacun, chacune de nous est Anne.
Nous aussi nous sommes et prophè-
tes et apôtres par le service, la priè-
re, la louange, l’annonce du Christ.
Prendre conscience davantage de
cela. Quelle joie est la nôtre de
découvrir et vivre cela ? Mais aussi
peut-être quelle difficulté? En parler
à Dieu comme un ami parle à son
ami.

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

Les mains vides de Marie Luc 2 / 22-40
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Samedi 2 février 
Chandeleur 

      18 h 
! 

à la cure (all.) 

 

Dimanche 3 février 
Chandeleur 

10 h 
! 

  18h 
" # 

Cathédrale 

09 h 45 
! 

  09 h 30 
! 

Samedi 9 février   17 h 30 
! 

     

Dimanche 10 février 
Dimanche avant le Carême 

 10 h 
! 

  09 h 45 
! 

18 h 
! 

09 h 30 
!(all.) 

 

Mercredi 13 février 
Mercredi des Cendres 

 10 h 
! 

 19h 
!" 

 Eglise 
anglicane 

Christ Church 

19 h 30 
! 

 09 h 30 
!(all.) 

 

Dimanche 17 février 
1er dimanche de Carême 

10 h 
! 

Messe radio sur 
RTS Espace 2 

   09 h 45 
! 

 09 h 30 
!(fr./all.) 

 

Dimanche 24 février 
2e dimanche de Carême 

 10 h 
! 

 17 h 
! 

09 h 45 
! 

18 h 
! 

09 h 30 
!(all.) 

 

Dimanche 3 mars 
3e dimanche de Carême 

10 h 
! 

   09 h 45 
" 

  09 h 30 
! 

 ! Messe (eucharistie) $  Liturgie de la Parole  # prière du soir "  célébration œcuménique  
 

Horaires des cultes en Suisse romande

« Accaparement des ter-
res ou opportunités de
développement ? », un
rapport de l'Institut inter-
national de l'environne-
ment et du développement
(IIED), soutenu par la FAO,
pose la question cruciale
qui sous-tend les récents
accaparements de terres.

Pénurie et insécurité alimentai-
re, développement des agrocar-
burants mais aussi opportunités
de placements ont conduit de
nombreux pays (Corée du Sud,
Chine et Arabie Saoudite en
tête) à acheter ou louer des ter-
res, principalement en Afrique
(RDC, Soudan, Madagascar,
Ethiopie) mais aussi, de plus en
plus, en Asie et en Amérique lati-
ne. On estime aujourd'hui que
près de 2,5 millions d'hectares
ont été acquis sur le continent
noir. Le blog Food Crisis and the
Global Land Grab (farmand-
landgrab.org) suit quotidienne-
ment cette actualité.

Les contrats passés entre les
acheteurs (des multinationales
mais aussi des Etats) et les pays
du Sud laissent trop souvent de
côté les populations locales qui
exploitaient jusqu'à présent ces
terres. 

L'enjeu consiste bien à savoir si
les paysans africains profiteront
de ces transactions ou si, au
contraire, ils seront chassés de ces
terres ou tenus à l'écart des béné-
fices dans un système productivis-
te mécanisé qui n'a plus besoin
d'autant de paysans. Mais le rap-

port de l'IIED précise que ces
achats peuvent aussi être bénéfi-
ciaires aux deux parties (sécurité
alimentaire et bénéfices financiers
pour les uns, développement d'in-
frastructures, transferts de techno-
logies et créations d'emplois pour
les autres) si tant est que les
contrats passés clarifient les points
troubles, notamment sur la redistri-
bution des bénéfices et associent
les populations locales à ce qui
pourrait s'assimiler à une nouvelle
réforme agraire mondiale.

La problématique

Les crises alimentaire et finan-
cière de 2008 n'ont fait que ren-
forcer un constat : l'alimentation
sera l'un des grands enjeux du
nouveau siècle. La panique qui
a ébranlé les marchés agricoles,
notamment asiatiques, a poussé
de nombreux pays à renforcer
des projets pour assurer leur
sécurité alimentaire. Manquant
de surface agricole suffisante
(Chine, Inde) ou simplement ne
disposant pas de terres arables
(pays du Golfe), de nombreux
pays ont commencé à délocali-
ser leur agriculture en louant ou
en achetant des terres, d'abord
en Afrique puis en Ukraine, en
Asie et en Amérique latine

Quant au secteur financier,
lui aussi secoué par la crise de
2008, il se cherche de nou-
veaux produits. De nombreux
fonds ont ainsi jeté leur dévolu
sur des denrées agricoles qui
deviennent ainsi des objets
spéculatifs au même titre que
l'or ou le pétrole. En outre, de

nombreux projets plantent des
milliers d'hectares de palmiers,
destinés à la production de bio-
carburant, qui participent donc
aussi pleinement de cette ruée
sur les terres du Sud.

Nassouh Toutoungi
avec le matériel de la

campagne œcuménique
de Carême

L’accaparement des terres :
introduction à la problématique

Les accapareurs
et les pays cibles

Deux types d'accapareurs se
dégagent : des Etats, comme
les pays du Golfe, la Chine et
l'Inde pour assurer leur sécurité
alimentaire ; et le secteur privé
que ce soit l'industrie agro-ali-
mentaire ou le secteur financier
pour profiter des retombées
financières. Dans les deux cas,
la plupart des projets finaux
sont confiés à des entreprises
privées. La grande majorité des
contrats sont peu transparents
quant à leur durée, le nombre
d'hectares concernés, les som-
mes en jeu et la redistribution
des récoltes ou des bénéfices.

A l'origine surtout africains, les
pays visés par cette ruée se
répartissent désormais sur toute
la planète, du Soudan à l'Argen-
tine, en passant par l'Ukraine ou
le Cambodge. L'intérêt est bien
moins géographique que straté-
gique : les accapareurs cher-
chent des terres fertiles avec une
certaine disponibilité en eau, un
potentiel de croissance de la
productivité agricole, une poli-
tique foncière favorable et profi-
tent souvent d'une main d'œuv-
re  bon marché et peu au fait de
ses droits.
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Voilà. Un Noël de plus a
jalonné notre parcours. Fête au
calendrier liturgique. Et aussi
par excellence fête des enfants.
N’est-ce pas la naissance d’un
enfant qu’on remémore ? Foule
aux marchés de Noël. Que de
victuailles. Pas de famine chez
nous. Ailleurs ? Ici ou ailleurs, il
faut (si l’on peut) manger pour
vivre. Depuis toujours.

Jardin d’Eden. Adam et Eve y
apprennent à vivre. Et à man-
ger pour vivre. L’être créé par
Dieu n’est pas conçu pour vivre
de l’air du temps. Dieu s’expri-
me très clairement. « Voici, je
vous donne toute herbe qui por-
te sa semence, et tout arbre
dont le fruit porte sa semence ;
ce sera votre nourriture ». Pas
trace d’autorisation de tuer 
des animaux pour les manger.
«L’homme est créé végétarien»,
commente la TOB. « Dans la
conception sacerdotale, se
nourrir d’animaux revient à ver-
ser du sang, ce qui ne conve-
nait pas au plan primitif de
Dieu ». Qu’en pensent les
paléontologues ? La première
humanité pratiquait la cueillet-
te. Confirmation : les singes,
nos proches parents, sont végé-
tariens. Mais le texte biblique
brûle hardiment les étapes.
Preuve qu’il convient d’en rela-
tiviser la lecture. Dès la secon-
de génération, Abel est présen-
té faisant paître ses moutons. Et
il sera l’ancêtre d’un peuple
des pasteurs, se nourrissant de
ses troupeaux. Carnivore. Les
plus anciennes traces humai-
nes, paléontologues à l’appui,
son celles des chasseurs, dévo-
rant sans scrupules écolo-

giques jusqu’au dernier mam-
mouth.

Restes des pique-niques fami-
liaux des plus anciens locataires
des cavernes, des ossements
d’animaux s’accompagnent à
l’occasion de menus objets
façonnés. Début de l’industrie.
Et bientôt du troc. De fil (de lin)
en aiguille (d’os), on voit poin-
dre la notion de commerce,
donc de finance. Le prix des
choses. Nécessité d’organiser
tout ça. On voit l’empereur
romain Héraclius acheter à
prix d’or la stabilisation des
hordes barbares envahissant
l’empire. Et pour l’occasion,
instituer un contrôleur général
des finances. Cette préoccupa-
tion dure encore.

Revenons au texte biblique.
Épisode évangélique du tribut
dû à César. Le rapport de Jésus
à l’argent préfigure le problè-
me persistant du rapport de 
l’Église à la finance. L’Église fut
riche, très riche. Pour acheter le
stoppage des barbares enva-
hisseurs, le même Héraclius
réquisitionne les biens des Égli-
ses, il s’agit de sommes énor-
mes. Plus tard, l’Église triompha-
liste se complait dans les
envahissantes dorures de somp-
tueux sanctuaires. Des dignitai-
res ecclésiastiques mènent train
royal. Le scandale des indulgen-
ces, au temps de Luther, trahit
une déviance où tout s’achète à
prix d’argent, même le salut
éternel. Dépassés les excès, 
l’Église reste en prise avec les
problèmes financiers. Le clergé
doit manger pour vivre et agir.
Sanctuaires et administration

coûtent. Même l’exercice de la
charité pompe la diaconie.
L’Église se fait ici ou là une
réputation d’argentivore. Près
de ses sous, l’Église pour les
mauvaises langues, mendie.

Toute organisation a son tré-
sorier. Conseil de paroisse,
conseil synodal. Redevance à
la caisse synodale. Offrande
diocésaine, Être partenaires.
En Église comme dans la vie
profane, l’argent reste partout
le prix de la vie. Nous désirons
tous des paroisses vivantes,
dignes du Christ vivant.
Question hors de prix. L’apôtre
Paul organisa auprès des jeu-
nes communautés de sa mis-
sion une collecte au secours de
la première Église, celle de
Jérusalem, en faillite.

Le prix de la vie est vieux
comme le monde chrétien.
Sous-tendre une vie spirituelle
ardente.

À cet effet, bonne année nou-
velle !

En juste évaluation du prix de
la vie.

Pierre Uldry

Le prix de la vie

Nous arrivons au terme
de nos réflexions sur le
Credo. Cependant, il ne
s’agit pas de parler main-
tenant de « fin », mais 
d’avenir. En premier lieu,
par l’évocation de la
Résurrection des morts, il
était en particulier ques-
tion de l’avenir de l’indivi-
du humain. Il s’agit main-
tenant de l’avenir du
monde.

Le but de la vie chrétienne ne
concerne pas uniquement la
félicité personnelle de l’indivi-
du. Nous ne sommes pas en
attente d’un nouvel avenir seu-
lement pour chacun de nous.
Nous l’attendons pour toute la
création.

La foi n’est jamais seulement
une affaire privée ; elle a tou-
jours l’ensemble en vue. Le

Credo nous le martèle inces-
samment en débutant chaque
paragraphe par : « nous ».

Bien sûr, nous savons tous que
notre monde disparaîtra un jour.
C’est bien pour cette raison que
la question suivante ne nous 
laisse aucun répit : «Existe-t-il
vraiment encore quelque chose
après ? Si oui, quoi ? »

Le Credo ne connaît pas ce
genre de question. Il a une sim-
ple réponse qui va de soi : 
« Nous attendons la vie du
monde à venir. » Donc, pas le
souffle d’un doute. Pour les
chrétiens des débuts, l’espoir
que la mort n’était pas la fin de
tout allait de soi. Ils voyaient en
Dieu le Seigneur maître de la
vie et de la mort. Personne n’est
plus fort que Lui – même pas la
mort. Il ne peut y avoir de fin
pour le Dieu éternel.

En dépit de tout cela, nous
doutons et nous nous question-
nons quand-même. Car l’idée
d’une résurrection des morts et
d’un monde à venir sont pour
nous des pensées bien étranges.

Elles conviennent mal avec
notre expérience de vie et not-
re raisonnement rationnel. Or,
la bible pense au-delà de nos
frontières humaines. Pour elle,
pas de doute sur l’infinité de
Dieu. Dieu étant infini, son
monde ne peut être décrit en

Credo – 15 – Nous attendons la vie du monde à venir
L’évêque émérite Hans Gerny approfondit et explique le fondement de notre foi : le Credo

La Porte du Paradis – Bronze doré
Baptistère de Florence
Lorenzo Ghiberti
Entre 1425 et 1452

mots humains. C’est la raison
pour laquelle le Credo parle
vaguement d’« un monde à
venir ». La foi chrétienne ne
connaît donc aucune descrip-
tion fleurie du paradis. Le mon-
de de Dieu reste pour nous
caché. Paul le dit ainsi : « En
effet, notre connaissance est
incomplète et notre annonce
des messages divins est limitée;
mais quand viendra la perfec-
tion, ce qui est incomplet dispa-
raîtra» (1Cor.13.9ss). L’Apoca-
lypse de Jean (Ap.21) décrit
une vision imaginaire du mon-
de à venir qui, finalement insis-
te sur la certitude d’un nouveau
monde. En même temps, elle
met l’accent sur l’inimaginable.

Et encore, pour terminer : En
se basant sur la promesse de la
magnificence du monde à
venir, certains chrétiens très
pieux pourraient arriver à la
conclusion moralisante que le
monde terrestre est sans valeur.
Ils se consolent par l’espoir
d’un avenir meilleur sur lequel
seul il vaut la peine de se
concentrer. Or, c’est le contrai-
re : la lumière du monde à venir
brille dans notre vie terrestre et
nous permet de nous réjouir de
la vie. Par le fait que la création
et donc nous-mêmes avons un
avenir, nous avons aussi la for-
ce de lutter pour un monde
meilleur. Par conséquent, le
Credo nous renvoie vers un
nouvel avenir ici et ailleurs.

Evêque émérite Hans Gerny
Traduction Marie-Thérèse

Chauvet



Le troisième sacrement que
nous trouvons dans la Tradition
de l'Eglise est la communion.
Cette communion peut se faire
sous deux formes: soit lors de la
messe, soit en-dehors de la mes-
se (communion à domicile, par
exemple). Nous allons nous foca-
liser sur la communion lors de la
messe, et essayer d'en dégager
quelques idées forces en nous
appuyant sur ses origines
bibliques.

En cinq passages, le nouveau
Testament parle explicitement
de ce sacrement comme d'un
legs de Jésus-Christ. Il s'agit 
d'abord des quatre récits de
l'Institution, issus de deux tradi-
tions différentes : l'une repré-
sentée par Marc 14,22-25 et
Matthieu 26,26-29 ; l'autre par
Luc 22,15-20 et 1 Corinthiens
11,23-25. Un examen précis
montre que le récit de Luc ne se
contente pas de copier la narra-
tion de Paul et de l'amplifier,
mais que l'un et l'autre, chacun
de son côté, recourt à un texte
sans doute issu des milieux
d'Antioche parlant grec et rédi-
gé aux environs de l'an 40. 

La source du récit de Marc est
probablement la plus ancienne
(et celle de Matthieu en dé-
pend); elle a ses racines dans
une ancienne tradition sémitique
et remonte à la première décen-
nie après la mort de Jésus. Tous
ces récits reflètent déjà une tradi-
tion liturgique, c'est-à-dire les
textes utilisés dans la pratique
liturgique des communautés.

On peut, semble-t-il, considérer
comme formule primitive le texte

suivant : « Et il prit du pain, le
bénit, le rompit et le leur donna.
Et il dit: Ceci est mon corps, qui
sera livré pour la multitude. Faites
ceci en mémoire de moi. De
même, après le repas, il prit la
coupe en disant: Cette coupe est
la nouvelle Alliance en mon
sang».

Un professeur de liturgie résu-
me le contenu de ces énoncés
bibliques comme suit : « Si nous
considérons dans leur ensemble
les récits bibliques de la Cène,
leur continuité et leurs idées maî-
tresses ne s'en dégagent que
mieux. Il en résulte la synthèse
suivante : le nouveau Testament
annonce, d'autant plus claire-
ment qu'il le fait depuis plus
longtemps, l'identité des dons
eucharistiques avec la personne
physique de Jésus qui s'est livré,
pour nous et pour notre salut, à
la mort sanglante et réconcilia-
trice sur la croix, et ici, dans le
sacrement, en communion pour
nous procurer de cette manière
la rédemption opérée par sa
mort. Cette rédemption est donc
essentiellement lui-même, sa

personne incarnée, s'offrant en
sacrifice de réconciliation, agis-
sant en tout cela pour notre
salut. La présence actuelle de
son œuvre unique de salut est
étroitement liée à la présence
réelle de cette personne, et l'eu-
charistie devient la présence
sacramentelle de tout l'événe-
ment salvifique – Jésus – en qui
la personne et son œuvre consti-
tuent une unité indissoluble.
Tous les témoins du nouveau
Testament attestent cette foi ».

Les notions de présence réelle
et de présence actuelle enten-
dent mettre en évidence que,
dans la célébration de l'eucha-
ristie, non seulement Jésus est
présent, mais aussi que l'œuvre
de salut opérée par lui culmine
dans le don de soi à la croix
pour nous et pour notre salut. Le
don que Jésus nous fait n'est pas
seulement une idée à prêcher
par la parole et à rendre sensi-
ble dans le sacrement, pas seu-
lement une manière d'être exis-
tentielle à concrétiser dans une
imitation de Jésus par la foi et
par les mœurs. Le don ultime et
suprême de Jésus et donc l'es-
sence du christianisme, au total,
c'est lui-même, Jésus-Christ.
Cette personne n'entend pas
seulement être comprise dans la
foi, elle veut aussi être reçue
dans sa réalité physique.

Apprenons donc à recevoir le
Christ sous toutes les formes
sous lesquelles il se présente à
nous : des plus connues aux plus
surprenantes.

Nassouh Toutoungi, curé

Les sacrements de l’initiation : la communion

DE LA PAROLE AU GESTE14 GENÈVE 15

Jeux de société avec le Club
83 / Groupe de loisirs.
Vendredi 8 février. 15h. Salle
paroissiale de Lancy et goûter
offert à toutes et tous !

Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

CCP N° 17 – 191214 - 5 

Conseil de paroisse.
Mercredi 6 février. 18h. Salle
paroissiale de Lancy.

Messe des Cendres (Entrée
en Carême). Mercredi 13 fé-
vrier. Cendres. 10h. Eglise de
la Trinité au Grand-Lancy 

Célébration œcuménique
de Carême. Vendredi 22
février. 19h. Eglise catholique-
chrétienne de la Trinité au
Grand-Lancy. Et soupe de
Carême à la Maison de parois-
se protestante du Grand-Lancy

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard 
à Chêne-Bourg

Messe, échange autour des
textes bibliques à la place de
l’homélie - et onction des
malades. Samedi 9 février. 17h30

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
CCP N° 12 – 4277 – 1

Conseil de paroisse.
Séance le jeudi 21 février.
18h30. Centre St-Germain.

Présentation de Jésus au
Temple (Chandeleur). Diman-
che 3 février. 10h. Eglise St-
Germain. Chacun-e est invité-e à
apporter des bougies qui seront
bénies lors de cette célébration
qui conclut le cycle de Noël. 

De la vie paroissiale : 
Décès
Pierre Allais est décédé dans
la nuit du 25 au 26 décembre.
Ses obsèques se sont déroulées
à St-Germain le mercredi 2 jan-
vier. Sincères condoléances à
ses filles Geneviève et Pascale,
à leurs enfants et famille.

CANTON DE GENEVE
Secrétariat ECC Genève

Case postale 645 
1212 Grand-Lancy 1

Mercredi non stop 9h-16h30
022 794 44 15

secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch
Cure ECC Genève
022 794 06 54

Jean-Claude Mokry, curé
jcmokry@catholique-chrétien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

severin.picchiottino@laposte.net
0033 450 57 48 22

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Jeudi 21 février. 10h-11h30.
Salle paroissiale du Grand-Lancy. 
En cas d’hospitalisation, préve-
nir la cure 022 794 06 54
(répondeur en cas d’absence)
ou Mme Marie-Thérèse Chauvet
022 311 71 92 ou Mme Irène
Savoy 022 782 11 17.

Catéchisme
Séances les samedi 23 février et
16 mars. Aumônerie jeunesse.
Prochaine rencontre le diman-
che 17 mars. 14h-17h.

Cours ECC, connaître
pour en parler ! Une nou-
velle volée de ce cours en 6
soirées débutera le mercredi
27 février de 19h à 21h à la
salle paroissiale de Lancy.
Renseignements et inscrip-
tions auprès de JC Mokry
076 394 06 54

Retransmission de la
messe en direct depuis
l’église Saint-Germain 

à Genève

Dimanche 17 février. 10h
Célébrants : Curé JC Mokry
et Rvd J. Gibaut (prédica-

tion). Chœur de Jeunes. Dir.
S. Ilg ; N. Deriaz, orgue

Dim. 24 mars. 10h
(Rameaux)

Célébrants : Curé JC Mokry
(prédication) et Rvd J. Gibaut
Chœur de Jeunes. Dir. S. Ilg;

N. Deriaz, orgue

Prière d’être présent sur 
place dès 9h30

Conférence de Carême 
DIEU AUJOURD’HUI ?

● Mardi 26 février.
20h15. Eglise de la Trinité

au Grand-Lancy 
Dieu colérique et jaloux
dans la bible hébraïque?

par le Dr Jacques Petite,
médecin et bibliste 

Organisation Paroisses ECC, ECR, EPG et EV
Bardonnex, Carouge, Grand-Lancy, Perly-
Certoux, Plan-les-Ouates, Troinex et Veyrier



Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Samedi 9 mars
Séance du Comité romand

Messes, prière de vous reporter
au tableau des cultes.

CANTON DE VAUD
Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63

E-mail : kelham@bluewin.ch
Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail :
rolf.reimann@bluewin.ch 

Fabian Eichele, président, 
Tél. 079 413 97 00

info@catholique-chrtienne.ch 
CCP 10-4285-8

Merci pour vos dons

BERNE 17

Dimanche 3 mars
pas de messe à Bienne; messe à
Saint-Imier.

Messes célébrées en français :
Dimanche 17 février à 9h30 à
l’église (allemand/français).

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 3 février à 9h30
à l'église: messe.

Dimanche 3 mars à 9h30
à l'église: messe.

NEUCHÂTEL ET VAUD16

CANTON DE NEUCHATEL
Jean Lanoy, curé

Tél. 032 968 44 13
Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail:

neuchatel@catholique-chretien.ch
CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Dimanche 3 février à 9h45
Chandeleur
Messe et bénédiction des cierges.

Mercredi 13 février à 19h30
Célébration du mercredi des
Cendres.

Dimanche 3 mars à 9h45
Célébration œcuménique, une
soupe de carême sera servie à
la salle à l’issue de la messe.

Décès
Monsieur Yvan Bassin est
décédé le 6 décembre dans sa
56e année. Les obsèques ont eu
lieu le 10 décembre au centre
funéraire de La Chaux-de-
Fonds. Que le Seigneur l’ac-
cueille dans sa lumière !

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, 
Curé de Bienne et St-Imier

Tél. 032 341 21 16 
fax 032 341 21 38

E-mail: nassouh.toutoungi@
catholique-chretien.ch

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, rue de la
Source 23 (station inférieure du

funiculaire Bienne-Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 3 février
Pas de messe à Bienne; messe à
Saint-Imier.

Dimanche 10 février à 9h30
messe avec le curé Niklaus
Reinhart.

Dimanche 17 février à 9h30
messe des Cendres.

Dimanche 24 février à 9h30
messe.

Lausanne
Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)
Vos dons sont toujours bienvenus

et nous vous en remercions 
du fond du cœur !

Messe des Cendres,
Mercredi,13 février 2013
19h, à l’Eglise anglicane,

Christ Church

Après ce beau temps de Noël et
le mois de janvier, pour nous
remettre dans un rythme usuel,
nous nous réjouissons d’aller
avec joie vers Pâques.

La célébration pour l’Unité des
Chrétiens nous a apporté du
bien. En tant que petite paroisse,
c’est important de se sentir com-
me des chrétiens parmi des chré-
tiens des autres confessions dans
notre quartier.

NOUS VOUS SOUHAITONS A
TOUS UNE TRES BONNE

ANNEE 2013 !

CANTON DU TESSIN

Marlies Dellagiacoma, prêtre
Oberhusrain 35, 6010 Kriens

e Strada Regina 2, 6930 Bedano
Tel. 079 639 86 60

dellagiacoma@hispeed.

Prossime Celebrazioni:

Sabato 2 febbraio
ore 17.30, S. Messa con bene-
dizione candele, chiesa angli-
cana di Lugano, pastora 
M. Dellagiacoma

Sabato 2 marzo
ore 17.30, culto diaconale,
chiesa anglicana di Lugano,
diacona E. Tisi

Site internet: www.ccc-ti.ch 

Con saluti cordiali 
Marlies Dellagiacoma, pastora

Chiesa anglicana di Lugano
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LE MONDE DE LA BIBLE
Histoire. Art. Archéologie
N° 203. Décembre-Janvier 2013

10 Euros – 19 CHF

Le dossier de ce numéro nous
mène à la découverte des
Samaritains. Ils sont entre 700 et
800 aujourd’hui à vivre en Israël
et Palestine. Leur existence est
attestée par de nombreux textes
bibliques. Ils sont des cousins
des Juifs. Leur histoire conflictuel-
le avec le judaïsme a abouti à
cette rupture qu’aujourd’hui les
archéologues peuvent documen-
ter. Leurs textes sacrés, comme le
Pentateuque samaritain permet
de mieux comprendre leur spéci-
ficité, tout comme les fouilles
archéologiques du mont Gari-
zim, haut lieu de la foi des
Samaritains. Un reportage nous
fait découvrir cette microsociété
bien intégrée dans la modernité,
tout en maintenant des traditions
religieuses ancrées dans le
«judaïsme primitif».

On trouvera dans ce même
numéro une présentation de l’ex-
position FASCINATION DU
LIBAN, soixante siècles
d’histoire des religions,
d’art et d’archéologie qui se
déroule au Musée Rath à
Genève jusqu’au 31 mars 2013

A la Radio en février…
René Beaupère: Svp dessine-
moi l’œcuménisme 
Du lundi 4 au vendredi 8 février
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

Défendre les animaux à tout
crin
Dimanche 10 février  Hautes
Fréquences, 19h, La Première

Les neurones de la spiri-
tualité
Dimanche 24 février. Hautes
Fréquences, 19h, La Première

Politique italienne : 
Les catholiques dans l’arène
Du lundi 25 février au vendredi 1er
mars. A Vue d’esprit, 16h30,
Espace 2

A la télévision en février… 
«Faut pas croire»
Samedi à 13h20 sur RTS Un,
magazine société et religions avec
débats et reportages. Nouvelle dif-
fusion le dimanche sur RTS Deux
à 18h25 et vendredi dans l’après-
midi.

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 10 février, 10h05,
RTS Un. La où personne ne
veut aller - Récit du parcours de
Frère Mauro Johri, ministre géné-
ral des Capucins, qui encourage
ses frères à vivre leur foi au servi-
ce des plus pauvres aux quatre
coins du monde.

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 24 février, 10h05, RTS
Un. Amrit, nectar d'immor-
talité - Ce documentaire se dérou-
le pendant le Kumbha Mela à
Haridwar, le plus grand pèlerina-
ge hindou, au nord de l'Inde. Il
témoigne du séjour des pèlerins
assemblés au bord du fleuve
sacré, le Gange.

CALENDRIER
LITURGIQUE
Février 2013

Ve 1 
Sa 2 Présentation de Jésus au Temple

Chandeleur)
Di 3 Présentation de Jésus 

au Temple (Chandeleur)
Blaise de Sébaste, évêque et martyr
Ml 3, 1-4 / Lc 2, 22-39
Lu 4 Anchaire, év. et fond. d’Egl. 

locale
Ma 5 Agathe, vierge et martyr
Me 6 
Je  7 
Ve 8 
Sa 9
Di 10 Dimanche avant le Carême 
Es 55,10-11 / 1 P 1, 23-25 / Lc 8, 4-5
Lu 11 
Ma 12
Me 13 Mercredi des Cendres
Je 14 Cyrille, moine, et Méthode, 

évêque
Ve 15 
Sa 16
Di 17 1er dimanche de Carême
Dt 8, 2-3 / Rm 10, 8-13 / Lc 4, 1-15
Lu 18
Ma 19
Me 20 Mercredi des Quatre-Temps
Je 21 Germain, abbé, et Randoald, 

moine, martyrs
Ve 22 Vendredi des Quatre-Temps
Sa 23 Samedi des Quatre-Temps

Polycarpe de Smyrne, évêque 
et martyr

Di 24 2e dimanche de Carême
Matthias, apôtre
Ex 34,28-33 / Ph 3,20 – 4, 1 / Lc 9,
28b-36
Lu 25 
Ma 26
Me 27 
Je 28 Romain et Lupicin, abbés



N° 2 / 105e année
Mars 2013
Paraît 10 fois l'an
Prix du numéro Fr. 4.-

M
ensuel des paroisses catholiques - chrétiennes de Suisse rom

ande

Notre dossier du mois

• LETTRE PASTORALE POUR
LE TEMPS DE CARÊME 
Des dernières choses de la vie
Évêque Harald Rein
Giovanni Cimabue - Crucifix peint (vers 1270)
Église San Domenico - Arezzo

Être partenaires
L’œuvre catholique-chrétienne d’entraide

En collaboration avec Pain pour le prochain et l’Action de carême

Dons recueillis en 2012
CHF 213’262 pour 24 projets

Nos projets pour 2013
37 projets = CHF 226’550

21 projets en Afrique = CHF 143’200
11 projets en Asie = CHF 53’350

5 projets en Europe = CHF 30’000

www.etre-partenaires.ch
www.campagneoecuménique.ch

Renseignements pour les projets en Asie
nives.hagmann@bluewin.ch

Renseignements pour les projets en Afrique et en Europe
info@partner-sein.ch
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Synode national
des 31 mai et 1er juin 2013

Élections de renouvellement total

Selon le rythme de rotation usuel, les élections de renouvellement
total auront lieu lors du Synode national 2013 pour les instances 
suivantes :

- le bureau du Synode,

- le Conseil synodal,

- la commission de révision des comptes,

- la commission de recours. 

Il est prévu que la vice-présidente la prêtre Madame Marlies
Dellagiacoma succédera au poste de présidente du bureau du
Synode. Par conséquent, la vice-présidence doit être repourvue par
un membre laïque du Synode.

Au Conseil synodal, Mesdames Regula Messerli, Marianne von Arx
et la diacre Doris Zimmermann ont annoncé leur démission. Par
conséquent, deux nouveaux membres laïques (dont une personne
avec des compétences juridiques) ainsi qu’un ou une ecclésiastique
sont cherchés pour renouveler le conseil.

Pour la commission de révision des comptes, deux nouvelles 
personnes sont cherchées pour remplacer les deux membres
démissionnaires.

Enfin, pour la commission de recours, une nouvelle personne 
obligatoirement issue du clergé est cherchée pour remplacer un
membre démissionnaire.

Les personnes déléguées au Synode, les Églises cantonales ainsi
que les associations de portée diocésaine reconnues par le Synode
sont priées de faire parvenir jusqu’au 21 mars 2013 leurs proposi-
tions à la présidente ou au secrétaire du Synode.

Je vous prie de respecter absolument ce délai, étant donné que la
traduction ainsi que le travail de préparation exigent un certain délai.

En vous remerciant chaleureusement pour votre collaboration, je
vous prie de recevoir mes meilleurs messages,

Ursula Ulrich-Vögtlin

Présidente du Synode national

Riggenbachstrasse 60 – 4600 OLTEN

ursula.ulrich@bluewin.ch

HORIZONTALEMENT

1. Tous les chrétiens. 
Arrose plusieurs paroisses catholiques-chrétiennes.

2. 998. Plusieurs catholiques-chrétiens y passent 
de front.

3. Pas exclus. Préposition.

4. Pays insulaire. Pas amélioré, bien au contraire.

5. Disposeront de leurs biens post mortem.

6. Soigner.

7. Solution si ce n’est pas son tour.

8. Bordure. Façon de voir rouge.

9. Manquant de vigueur. 
Ne manquant pas de foi, bien au contraire.

10. Comportement.

VERTICALEMENT

1. A jeter pour obtenir.
Appliqua la consigne de Jésus.

2. Se donnaient du bon sang. Une parole écornée.

3. Chef musulman. Sans rien ôter.

4. Un chien.

5. Légumineuse fourragère. Renan ou Ansermet.

6. A trop chaud. Refuge nautique.

7. Attente du meilleur. De même.

8. Paroisse catholique-chrétienne incomplète.
En dedans.

9. Attention, danger. À suivre.

10. Prénom évoquant la vie nouvelle en Christ.
Indices de l’âge.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. André. Mecs. – 2. Voie. Autre. – 3. Autres. Roc. – 4. Nés. Strict. – 5. Ce. Âtre. Hé. – 6. Espérance.

7. Arole. Te. – 8. Crêpe. Sel. – 9. Chéri. Oeuf. – 10. Suture.
Vert : 1. Avancer. Ces. – 2. Nouées. Chou. – 3. Dits. Parent. – 4. RER. Aérer. – 5. Estropier. – 6. Astrale. Ce.

7. Mu. René. Or. – 8. Etri. Sein. – 9. Crocheteur. – 10. Secte. Elfes.
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Dans sa lettre pastorale de Carême, l’évêque Harald nous invite
à réfléchir cette année à l’attitude contemporaine à propos de

l’inhumation et de la mort. Rude sujet qui peut nous effrayer car en
général beaucoup d’entre nous ont tendance à fuir ces questions.
Pourtant, qu’on le veuille ou non, elles nous rejoignent un jour ou
l’autre. Que ce soit à propos de la mort d’un/e proche - ou de 
notre propre mort. 

Force est de constater que ces usages ont profondément changé au
cours de l’histoire. L’évêque analyse notamment les inhumations,
l’assistance à la mort (le suicide assisté) et l’accompagnement des
personnes en fin de vie et de leurs proches.  

Concernant les inhumations, le développement des incinérations
s’accompagne souvent aujourd’hui de la dispersion des cendres
dans la nature, dans des sites anonymes ou même leur conser-
vation à la maison. Ces pratiques, pour l’évêque Harald, ne 
correspondent pas aux traditions chrétiennes. Le christianisme a
encouragé le développement de lieux permanents comme les cime-
tières (un lieu où l’on dort : le champ du repos) où il est possible de
se recueillir.  Or ces lieux ne sont pas anonymes ni indifférenciés.
Les défunts y gardent leur identité. 

Concernant l’assistance à la mort, l’évêque Harald souligne son
respect des personnes qui souhaitent «avoir une mort facile et sans
souffrance». Il ajoute cependant qu’il ne peut leur donner un
«appui actif». « Ce que je peux faire, dit-il, c’est de les accompa-
gner d’une manière passive ». Il rappelle à ce propos «l’attache-
ment de notre Eglise à ne pas déresponsabiliser ces personnes
devant elle-même et devant Dieu». 

Concernant l’accompagnement des personnes en fin de vie et leurs
proches, l’évêque rappelle qu’il s’agit là « d’une tâche primordia-
le pour chaque paroisse, du même ordre que les baptêmes ou les
mariages ». « Chaque personne mourante est une créature unique
de Dieu qui suit son chemin de vie jusqu’à son terme. Ce qui devrait
se manifester aussi quand on prend congé d’elle. » Pour l’évêque,
cela implique « beaucoup de temps et d’empathie », « une 
démarche dont les enfants et les adolescents ne devraient pas être
écartés par fausse délicatesse (…) ». 

En conclusion, cette belle et profonde lettre pastorale nous invite à
réfléchir sans fard à ces questions de l’inhumation et de la mort.
Elle nous en rappelle les enjeux. Certes nos choix personnels sont
importants, mais ils ne peuvent se substituer à ce
que la foi chrétienne a transmis depuis des siècles :
l’espérance en la résurrection personnelle de 
chacun/e qui nous est promise par la résurrection
de Jésus au matin de Pâques.  

Jean-Claude Mokry
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mais tout le monde sait qu’un
jour nous allons mourir.

Au cours des siècles, les
conceptions de l’au-delà, de la
mort et la nature des rites funé-
raires ont été soumis à de pro-
fondes mutations, dues à la fois
aux circonstances de la vie et de
l’époque, ainsi qu’à l’interpréta-
tion des conceptions bibliques.
La pratique de l’inhumation a
connu un changement dyna-
mique ces dernières années.

Dans une grande partie de la
Suisse, toutes ces questions ont
longtemps été réglées par l’État
qui y a appliqué un procédé

sion biblique chaque être
humain est unique et à l’image
de Dieu, chaque être a un nom
qui «figure au livre de vie»
(Philippiens 4,3). Et dans Ésaïe
il est écrit : «Ne crains pas, car
je t’ai racheté, je t’ai appelé
par ton nom, tu es à moi».

Le lieu permanent se fonde
sur l’espoir chrétien de la résur-
rection lors du Jugement der-
nier quand ce monde terrestre
touchera à sa fin, quand Dieu
les fera tous remonter de leurs
tombeaux (Ézéchiel 37) et qu’Il
rétablira l’unité de l’âme et du
corps selon d’autres critères
(ceux de Dieu et non les nô-
tres).

L’apôtre Paul l’exprime dans
sa première lettre aux
Corinthiens (15, 44) de la
façon suivante : « semé corps
animal, on ressuscite corps spi-
rituel ». Ce pilier fondamental
ne contredit pas d’autres pas-
sages de la Bible qui soutien-
nent que l’âme ou l’esprit d’une
personne décédée aille directe-
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faut respecter ce désir, mais
pour moi, il est de mon devoir
pastoral de vous rappeler nos
traditions tout en les appliquant
de façon moderne. C’est ainsi
que, dans ma lettre pastorale
pour le Carême 2013, je veux
aborder trois questions d’ac-
tualité : la pratique de l’inhu-
mation, l’assistance à la mort et
l’accompagnement des person-
nes en fin de vie et de leurs pro-
ches.

Pour différentes raisons histo-
riques, la sépulture en Suisse
est un monopole de l’État qui,
de fait, est en train de disparaî-
tre. La justification de ces
dispositions repose sur « l’éga-
lité de traitement de tous, aussi
dans la mort ». Cependant, les
changements au sein de notre
société ont poussé les services
des pompes funèbres à offrir
de plus en plus d’options pour
les rituels funéraires.

Les Églises ont là un grand
défi à relever. Cette nouvelle
situation leur donne la chance
de cultiver les valeurs chrétien-
nes et les rites chrétiens, de leur
attribuer plus d’importance
dans le cadre d’une culture
funéraire chrétienne tout en
établissant un lien avec les célé-
brations liturgiques et la pasto-
rale pour les personnes en
deuil. Les Églises devraient
reprendre, au moins partielle-
ment, cette tâche clé dont l’État
s’était emparé au 19e siècle. 

Sur la pratique
de l’inhumation

Selon notre tradition de foi
catholique, l’Église constitue la
communauté des vivants et des
morts. Ces deux états se distin-

guent seulement par le fait que
les uns vivent encore dans le
présent, tandis que les autres
sont déjà auprès de Dieu dans
l’éternité. C’est pourquoi on a
autrefois aménagé les cimetiè-
res autour de l’église, là, où
cela était possible. Après la
messe, les fidèles allaient au
cimetière sur les tombes de
leurs proches. Aujourd'hui, ce
n’est malheureusement plus
possible en beaucoup d’en-
droits. 

Cependant, un aspect plus
important que le lien direct ent-
re l’église et le cimetière est l’in-
humation proprement dite
(d’un cercueil ou d’une urne) à
savoir l’enterrement dans un
lieu permanent, désigné par un
nom qui lui est propre. La
dispersion des cendres dans la
nature (forêt, montagne, mer,
rivière etc.) ou dans des sites
anonymes ou encore la conser-
vation du cinéraire à la mai-
son, ne correspondent pas à
mon avis aux traditions chré-
tiennes. Selon la compréhen-
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Harald Rein évêque de l’Église catholique chrétienne de la Suisse

Aux paroisses catholiques-chrétiennes et à toutes les
personnes catholiques-chrétiennes dans la diaspora

Chères sœurs, chers frères,

« La fin de toutes choses
est proche. Montrez donc
de la sagesse et soyez
sobres afin de pouvoir
prier ». C’est ce que dit la
première épître de Pierre
(1 P 4, 7)

L’auteur y parle de la proche
fin du monde. Or, la première
épître de Pierre date de 1900
ans, et la terre n’a pas encore
cessé de tourner. Néanmoins,
la fin est proche, car la durée
de notre vie personnelle est
limitée. Personne ne sait quand
viendra le Jugement dernier,

normalisé. Aujourd'hui en
revanche les personnes peu-
vent choisir parmi toute une
panoplie de rites de fin de vie.
Il existe alors des formes tout à
fait nouvelles comme par exem-
ple les sites funéraires anony-
mes, la dispersion des cendres
dans la nature, les « forêts de la
paix » où sont déposées les
cendres du défunt au pied d’un
arbre. Cette évolution connaît
de multiples causes : la mobili-
té des populations, la migra-
tion, le déclin de la religiosité
et le souhait d’attribuer plus
d’importance à certains rites
religieux ou à l’idéologie per-
sonnelle. Il va sans dire qu’il

Gustave Courbet – Un enterrement à Ornans – 1850 – Musée d’Orsay - Paris

Des dernières choses de la vie
Réflexions sur l’attitude contemporaine à propos des obsèques et la mort

« Ne crains pas, car je t’ai appelé par ton nom » (Esaïe 43,1)

Les Catacombes - Rome
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sont en train de gagner en
importance. Leur existence
remonte à l’époque de la
Rome antique où on a organi-
sé et superposé des rangées
de niches funéraires pour les
urnes. À cause d’une similari-
té d’apparence on les a appe-
lés « columbarium » signifiant
à l’origine « niche de pigeon
». Dès le début du Moyen
Âge, l’enterrement s’est impo-
sé dans l’Europe christianisée.
L’incinération des corps et par
conséquent l’inhumation d’ur-
nes ont été interdites. C’est
ainsi que dans les régions ger-
manophones, les columba-
riums ne sont réapparu qu’à
partir de 1892 ; en général
sous forme de murs d’urnes
dans les cimetières publics.
Par ailleurs, ces dix dernières
années en Allemagne, on a
commencé à installer des
columbariums dans des égli-
ses vieille-catholiques, catho-
liques-romaines ou évangé-
liques dont on n’a plus
d’usage.

Quelques fois ces églises ont
gardé parallèlement une utili-
sation pour des célébrations
liturgiques. Elles disposent ain-
si de deux fonctions dans un
même lieu : la dernière demeu-
re pour des urnes, tout en étant
la maison du Seigneur. Cette
discussion et venue aussi en
Suisse, surtout dans le canton
de Bâle-Ville. La société chan-
ge ; nous devrions bien réflé-
chir si cette forme d’obsèques,
à la fois ancienne et nouvelle
ne pourrait pas apaiser les
craintes (comme de savoir «qui
s’occupera de l’entretien de
ma tombe, qui viendra la visi-
ter?») et prendre au sérieux les
questions de nos contempo-

rains. En même temps, cette
solution établirait un lien entre
le présent et les débuts de la
chrétienté.

Les lieux d’inhumation sont
des lieux de mémoire et de
prière. Ils soutiennent ainsi le
travail de deuil et permettent de
garder le contact avec les per-
sonnes décédées. Les chrétien-
nes et les chrétiens commémo-
rent les morts parce qu’ils
vivent et non pour qu’ils vivent !

Les columbariums ecclésiaux
– surtout dans les villes – peu-
vent apporter une contribution
importante en montrant une
attitude respectueuse envers la
dignité des morts tout en per-
mettant aux vivants de trouver
un lieu de calme, de repos et
de recueillement tout en leur
offrant des célébrations litur-
giques. 

Sur l’assistance à la mort 

De nos jours bien des person-
nes souhaitent une mort facile,
sans souffrance. Même si je
comprends les raisons – à
savoir mener une vie autonome
et pouvoir mourir dans la digni-
té et sans douleurs dès que cet-
te autonomie est perdue – je ne
peux pas donner mon appui
actif à la personne souhaitant
mourir. Ce que je peux faire,
c’est l’accompagner d’une
manière passive.

Cependant, ce qui est valide
et ce qui a déjà été expliqué :
l’Église catholique-chrétienne a
toujours attaché la plus haute
importance à la dignité humai-
ne qui s’exprime par la respon-
sabilité propre et par la liberté
de choix.
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ment auprès de Dieu au ciel
(comparer avec Luc 9, 30 ss).
Les deux affirmations appar-
tiennent au même mystère.
Cependant, la conception pro-
prement chrétienne de l’au-
delà n’est pas la perpétuation
de l’âme, mais le nouvel être
humain, ressuscité en commu-
nion avec Dieu. 

Certes, je me rends compte
que la foi chrétienne en la
résurrection au regard de la
miséricorde et la toute-puissan-
ce de Dieu peut aussi se passer
d’une « fixation » en un lieu et
un nom, surtout dans les cas 
de catastrophes naturelles.
Pourtant, le « cas normal »
s’inscrit dans la logique d’une
Église en tant que communauté
des vivants et des morts. Pour
les personnes qui professent
leur appartenance à la commu-
nauté de l’Église il s’agit de
donner la priorité dans leurs
actes à une attitude globale
plutôt qu’à leurs désirs ponc-
tuels et individualistes. La ques-
tion de l’inhumation dans l’inti-
mité en est un bon exemple.
L’enterrement d’un membre 
de l’Église est une affaire
publique, de même que le bap-
tême et le mariage. Les ob -
sèques dans la stricte intimité
familiale peuvent déranger des
amis ou des voisins, car il s’agit
d’un changement important
dans la vie collective d’une
communauté chrétienne ! Là,
où il n’y a pas de famille, la
paroisse peut remplir une fonc-
tion importante d’amour du
prochain en assistant aux ob-
sèques et en rendant les der-
niers honneurs à la personne
défunte. Néanmoins, il faut
aussi respecter fidèlement la
dernière volonté du défunt ou

de sa famille par rapport à la
manière dont se déroule l’inhu-
mation. 

C’est pourquoi nos rites
concernant la mort et les ob -
sèques ont une grande signifi-
cation (cf les rites du livre de
prière et de cantique suisse-
allemand : CG 274 à 283, pas
encore édités en français).
J’aimerais mettre en évidence
les prières les plus importantes
en ce qui concerne l’inhuma-
tion (peu importe si elles sont
faites à l’église ou dans la cha-
pelle d’un centre funéraire) :

- La demande de pardon
mutuel et de lâcher prise

- Le cierge baptismal ainsi que
le cierge pascal (ou un autre
qui a joué un rôle important
dans l’accompagnement du
mourant) sont allumés et pla-
cés près du cercueil ou de
l’urne. 

- Le cercueil ou l’urne est
aspergé-e d’eau bénite, rap-
pelant le baptême (« Que le
Seigneur achève en toi, ce
qu’il a commencé dans le
baptême »)

- Le cercueil ou l’urne est
encensé-e. L’encens honore
le corps qui, par le baptême
et l’onction de chrême (éga-
lement lors de la confirma-
tion) est devenu le temple du
Saint Esprit. 

- La bénédiction par le signe
de croix.

- La reconnaissance de tout le
bien que la personne défunte
a fait dans sa vie et la prière
pour celui ou celle qui, le pre-

mier, le suivra pour paraître
devant la face de Dieu.

- S’il n’y a pas de messe de
requiem avant ou après l’in-
humation, la famille est invi-
tée à assister à la messe du
dimanche suivant ainsi qu’au
requiem du jour des défunts
où l’on fait habituellement
une visite au cimetière – et où
sont nommés à haute voix les
défunts de l’année.

- Si c’est possible, le requiem
devrait avoir lieu à l’église
paroissiale en présence du
cercueil ou de l’urne avant
l’inhumation. 

L’annonce du message de la
mort et de la résurrection de
Jésus Christ et l’accompagne-
ment pastoral par l’Église et la
paroisse ne sont pas terminés
avec les obsèques. L’Église est
– comme je l’ai souligné – la
communauté des vivants et des
morts. C’est une question dont
j’aimerais m’occuper dans le
dernier chapitre «L’accompa-
gnement des personnes en fin
de vie et de leurs proches».
Conformément à nos propos,
une inhumation catholique-
chrétienne n’est possible que si
la personne décédée a été
membre de l’Église catholique-
chrétienne. Dans des cas
exceptionnels, cela peut être
appliqué à leurs proches. 

Après les rites funéraires, 
l’Église, en l’occurrence la
paroisse, continue d’entourer
la famille de son attention pas-
torale et liturgique. L’Église
cherche à préserver son prop-
re profil face aux évolutions
séculaires. Il semble que, dans 
ce contexte, les columbariums

Cela implique de croire en
la capacité d’une personne
d’agir en responsabilité. Il ne
faut pas la décharger des
décisions qu’elle doit défen-
dre devant elle-même et
devant Dieu. 

Vu sous l’angle biblique et
théologique il est clair que
Dieu seul est le Maître de la
vie et de la mort. Ainsi, la vie
mérite d’être protégée dans sa
globalité. Vu sous l’angle de
la pastorale, il faut toutefois
comprendre les personnes
concernées. Les ecclésias-
tiques, les médecins et d’aut-
res personnes de confiance
peuvent et doivent accompa-
gner une personne souhaitant
mourir vers une décision per-
sonnelle. Ils doivent aussi lui
montrer les alternatives au sui-
cide, mais l’aspect essentiel
est de rendre capable la per-
sonne concernée de mener sa
vie d’une manière responsa-
ble, de prendre des décisions
et de résoudre ses conflits.
Dans le meilleur des cas, la
personne apprend par l’ac-
compagnement à voir sa vie
comme un cadeau de Dieu, à
l’accepter comme précieuse,
et à a supporter même dans
les plus grandes crises. Je vou-
drais donc mentionner explici-
tement la possibilité des soins
palliatifs, qui sont à prodiguer
sous contrôle médical, avec
l’attention pastorale. Et j’ajou-
terais sous un climat de bien-
veillance et de prières.

Finalement, l’accompagne-
ment signifie aussi qu’on
accepte la personne désirant
mourir avec respect, au cas où
celle-ci décide de mettre fin à
sa vie.
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L’accompagnement empa-
thique et spirituel d’une person-
ne souffrante ou mourante, et
de ses proches, s’inscrit dans
un contexte profondément
chrétien et revêt une grande
importance. 

L’accompagnement de
personnes en fin de vie

et de leurs proches

L’invitation de Jésus comme
elle est écrite dans l’Évangile
de Matthieu (8, 22) « Laisse les
morts enterrer leurs morts » est
souvent mal comprise. Elle ne
signifie pas la négation des thè-
mes comme l’agonie, la mort et
l’enterrement. Au contraire,
elle signifie une vie consciente
au présent, une vie qui ne se
laisse pas dominer par les omb-
res du passé.

Il est alors important pour
tous les chrétiens et chrétiennes
qu’ils puissent participer à la
décision de savoir comment,
lors de leur décès, l’accompa-
gnement et les obsèques seront
pratiqués, car les « mourants »
sont encore des « vivants ».

En cela s’exprime notre foi en
Jésus Christ dans sa globalité.
Le souci pour les mourants, les
défunts et leurs proches est une
tâche de chaque paroisse et
revêt une importance aussi
grande que celle des baptê-
mes, les mariages etc. Chaque
personne mourante est une
créature unique de Dieu qui
suit son chemin de vie jusqu’au
bout. Elle constitue alors une
unicité qui devrait aussi se
manifester quand on prend
congé d’elle. 

Nous tous, nous devrions
prendre le temps d’accompa-
gner cette personne et ses pro-
ches sur son chemin vers la
mort. 

Le plus important est d’ac-
compagner en permanence
les personnes gravement
malades ou mourantes par
des visites et des soins spiri-
tuels à l’hôpital ou à domicile,
par la communion apportée
aux malades comme viatique
et par la fortifiante onction des
malades qui est signe de l’a-
mour de Dieu. Quand notre

pèlerinage terrestre touche à
sa fin, un accompagnement
direct de la personne mouran-
te s’impose. (cf. livre de priè-
res suisse-allemand, G 275 :
Paroles pour l’accompagne-
ment des mourants). Cet
accompagnement est très exi-
geant, car la mort est un sujet
tabou dans notre société axée
sur le plaisir. Par conséquent,
beaucoup de gens ont du mal
à en parler, et la mort est relé-
guée aux hôpitaux ou les
EMS.

Même face à la mort, nous
ne sommes pas capables de
l’appeler par son nom. Cela
s’applique aux mourants de la
même manière qu’à leurs pro-
ches. Les conversations ouver-
tes se bloquent à ce sujet par
respect et amour du mourant.
On a l’impression que la mort
est souvent prise pour une ma -
ladie qu’on surmontera un
jour. Cependant, il est dange-
reux de refouler la mort, car
elle fait partie de l’existence
humaine.

Dans l’idéal chrétien, le mou-
rant peut dire à sa famille : 

« J’ai vécu et maintenant je
vais vers Dieu, là d’où je suis
venu et je vous remercie pour le
temps que nous avons passé
ensemble et je me réjouis de
vous revoir dans le nouveau
monde ».

Pour son entourage il est très
difficile d’accepter l’inaccessi-
bilité d’une personne grave-
ment malade ou mourante.
Pourtant, les proches de-
vraient tout simplement être là
en espérant qu’une communi-
cation sera néanmoins possi-

Les derniers jours de Sylviane – Illustration de M. Kiener pour le livre de Pierre César
« Une nuit au Chasseral »

d’elle. L’Église peut aider ses
membres à redécouvrir les
rites chrétiens dont ils se sont
éloignés du fait de la séculari-
sation et à cause de la distan-
ce générale qui s’est établie
entre la société et les Églises.

Autrefois, on avait l’habitu-
de de faire la toilette de la per-
sonne décédée à la maison,
de l’habiller ou au moins d’as-
sister à ces gestes. Toucher la
personne défunte et aller la
voir dans la chapelle funéraire
font partie intégrante de l’éter-
nel adieu, seul ou accompa-
gné d’un ecclésiastique.

Les enfants et les adoles-
cents ne devraient pas être
exclus de cette démarche par
fausse délicatesse ou égards
déplacés.

ble. Les grands malades ou les
mourants ne sont pas inacces-
sibles en soi, mais souvent
c’est leur état qui rend insaisis-
sable leurs relations avec les
autres. C’est là que je vois la
tâche de l’Église, qui peut
offrir un accompagnement
pastoral pour établir un pont
entre la personne mourante,
ses proches et Dieu. 

Cela exige beaucoup de
temps et une grande capacité
d’empathie, mais si l’Église
n’en a plus le temps qui aura
encore le temps d’apporter
cette contribution ? Avoir le
temps pour les personnes
compte parmi les tâches clés
de l’Église.

Elle a le temps pour toutes
celles et ceux qui ont besoin

Souvent, les jeunes ont une
attitude plus naturelle envers la
mort que les adultes. Les jeunes
ont le droit d’être en deuil et de
faire leurs adieux dans une
atmosphère appropriée. L’an-
nonce du message chrétien de
la mort et de la résurrection est
la tâche fondamentale de 
l’Église dans tous les domaines
de la vie. Les chrétiens et chré-
tiennes l’expriment par leur
comportement face aux per-
sonnes mourantes, à la mort et
aux défunts. Cela est égale-
ment exprimé par notre prière
eucharistique :

« Nous proclamons la mort
du Seigneur ; nous célébrons
sa résurrection jusqu’à ce qu’il
revienne en gloire ».

✞ Harald Rein
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1ère piste : 
Visualiser le lieu. Une maison ver-
rouillée par la peur. Disciples d’un
condamné à mort, ils appartiennent
au camp de la défaite. Les rejoindre
dans ce lieu. Pourquoi ? Parce que ce
lieu c’est aussi le nôtre : notre vie aus-
si est traversée par des déceptions,
des tristesses, des nuits, des morts. Si
nous y consentons Jésus aujourd’hui
va pouvoir aussi nous rejoindre et
nous dire « Paix à vous ».

2e piste : 
Entendre une autre parole :
« Nous avons vu le Seigneur ». Avec
cette phrase, se rendre compte de
l’extraordinaire de la joie. La lumiè-
re après la nuit, la joie après la dou-
leur. Peser ce poids de joie des disci-
ples. Peser la force de cette joie, qui
seule explique la force de leur témoi-
gnage et cela voulait dire aussi pour
eux que tout dans la vie de Jésus est

véridique. Dieu a donné raison au
crucifié contre ceux qui en avait fait
un paria, un blasphémateur.

Nous demander de quelle manière,
dans votre vie, il nous est donné de
voir.

3e piste 
Entendre la parole de Jésus 
« Porte ton doigt ici: Voici mes
mains. Avance ta main et mets-la
dans mon côté ».

Entendre ces paroles de Jésus à
Thomas qui sont l’exacte réponse à
sa demande :

« Si je ne vois pas dans ses mains la
marque des clous…si je ne mets pas
ma main à son côté… ». Prendre
conscience de la délicatesse de Jésus:
Jésus approuve Thomas dans son
désir de toucher et de voir, il le rejoint

au cœur de son incrédulité, comme il
nous rejoint aussi là où nous sommes
et comme nous sommes.

4e piste 
Regarder avec les yeux de la foi ce
corps glorieux de Jésus, ce corps 
ressuscité qui porte à jamais et pour
l’éternité les marques de sa passion.

Dans la foi, nous pouvons faire le
même geste que Thomas et dépo-
ser en ses blessures, nos blessures,
tristesses, déceptions, peurs, nuits
dont j’ai conscience.

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

La lumière après la nuit Jn 20 / 19 - 28
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Samedi 2 mars   17 h 30 
! 

     

Dimanche 3 mars 
3e dimanche de Carême 

10 h 
! 

   09 h 45 
" 

  09 h 30 
! 

Dimanche 10 mars 
4e dimanche de Carême 

 10 h 
! 

  09 h 45 
! 

18 h 
! 

09 h 30 
!(all.) 

 

Dimanche 17 mars 
5e dimanche de Carême 

10 h 30 
! 

Messe KT 

   09 h 45 
! 

 09 h 30 
!(fr./all.) 

 

Dimanche 24 mars 
Dimanche des Rameaux 

10 h 
! 

Messe radio sur 
RTS Espace 2 

  17 h 
! 

Assemblée 
Générale 

09 h 45 
! 

Assemblée 
Générale 

 09 h 30 
!(all.) 

 

Jeudi 28 mars 
Jeudi saint 

 19 h 30 
! 

  19 h 30 
!  

 19 h 
! 

 

Vendredi 29 mars 
Vendredi saint 

10 h 
# 

  15 h 
! 

09 h 45 
# 

 15 h 
# 

 

Samedi 30 mars 
Samedi saint 

 20 h 30 
! 

  21 h 
!  

 20 h 30 
! 

 

Dimanche 31 mars 
Pâques 

10 h 
! 

   09 h 45 
!  

18 h 
! 

 09 h 30 
! 

Dimanche 7 avril 
Octave de Pâques 

10 h 
! 

   09 h 45 
!  

  09 h 30 
! 

 ! Messe (eucharistie) #  Liturgie de la Parole  $ prière du soir "  célébration œcuménique  
 

Horaires des cultes en Suisse romande

Les 15 chapitres que
nous avons publiés nous
ont fait découvrir la pen-
sée de Hans Gerny sur le
Credo. Aujourd'hui, avec
ces dernières réflexions, il
les illustre d'un texte de
Credo moderne de Kurt
Marti.

Le Credo se termine par le
mot « Amen ». En français :
Ainsi soit-il, ainsi en est-il.
Malgré tout, questions et dou-
tes subsistent. L’on ne peut pas
résoudre des problèmes de foi
uniquement par des explica-
tions réfléchies

Ces réflexions sont censées
expliquer les déclarations des
conciles de 325 et 381. Nous
ne devons pas projeter nos
idées dans le Credo. Nous
devons nous rapprocher du tex-
te le plus près possible. Cela,
nous le pouvons uniquement si
nous essayons de comprendre
les intentions et les projets des
Pères conciliaires.

Cela n’est jamais entière-
ment possible, car nous vivons
notre foi dans un monde diffé-
rent et dans une autre situation.

Des questions et des doutes
subsisteront toujours. Et il est bien
que cela soit. Celui qui n’a pas
de doute devient un fondamenta-
liste ou un fanatique. L’avantage
du christianisme est qu’il n’admet
pas seulement le questionne-
ment, mais qu’il le provoque.
Seul celui qui questionne avan-
ce! Le doute – il est important –
permet de progresser. 

Le doute empêche les
préjugés, car il deman-
de si ce qui est pensé
ne pourrait pas être
encore mieux expliqué
et si ce qui est cru ne
pourrait pas être enco-
re plus approfondi.

Par conséquent, le
Credo ne dit pas :
«Cela vous devez le
croire», mais il veut
nous introduire dans les
profondeurs de la foi
chrétienne. Bien enten-
du, nous n’épuiserons
jamais cette profon-
deur. Cependant nous
gagnerons en effet
encore plus et de nouvelles 
profondeurs. Le Credo restera
toujours un texte difficile et
encombrant.

Car celui qui prend la profes-
sion de foi de l’Eglise au sérieux
ne pourra jamais affirmer qu’il
la comprend en entier et qu’il
croit à tout. Pour cette raison,
c’est ensemble que nous prions
le Credo dans la liturgie afin,
qu’ensemble, nous intervenions
les uns pour les autres dans le
doute et dans la foi.

Finalement : le Credo ne
représente pas la foi chrétienne
dans son intégralité. Bien des
choses importantes manquent
ou ne sont qu’insinuées : par
exemple, la Sainte-Cène, la
pénitence, l’amour du prochain.
Ces thèmes et bien d’autres 
n’étaient pas d’actualité lors de
la crise de l’Eglise au 4e siècle.
Les questions sur Dieu et sur 

Credo – 16 – Réflexions finales
L’évêque émérite Hans Gerny approfondit et explique le fondement de notre foi : le Credo

l’unité de l’Eglise étaient la prio-
rité de ce temps. Il est donc évi-
dent qu’on ait toujours essayé
de compléter le Credo. Or, ces
adjonctions ne pourraient pas
remplacer le Credo. 

Mais elles peuvent toujours
inciter à la réflexion et à la for-
tification de notre foi - comme
par exemple le texte magni-
fique et déjà cité de Kurt Marti.

Evêque émérite Hans Gerny
Traduction Marie-Thérèse

Chauvet

Je crois en Dieu
Qui est Amour

Le Créateur du ciel et de la terre.
Je crois en Jésus

Sa parole devenue homme
Le Messie des opprimés et des persécutés

Qui a annoncé le Royaume de Dieu
Et qui a été crucifié pour cela

Livré comme nous à la destruction de la mort
Mais qui est ressuscité au troisième jour

Afin de continuer son action en faveur de notre libération
Jusqu’à ce que Dieu soit en tout

Je crois au Saint-Esprit
qui nous rend combattants avec le Ressuscité

Frères et sœurs de ceux qui combattent
et souffrent pour la justice

Je crois à la communauté de l’Eglise universelle
À la rémission des péchés

À la paix sur la terre pour laquelle il y a sens de travailler
Et à l’accomplissement de la vie

Au-delà de notre vie.
Kurt Marti
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Chacun a les siennes. Ou
n’en a pas du tout. Elles entrent
souvent en conflit. Quelle attitu-
de observer à l’égard des
convictions d’autrui ? Animo-
sité ? Ou respect ? Sauf votre
respect, disait-on autrefois, en
une expression fleurant bon la
politesse campagnarde. À cha-
cun ses convictions. Comme
nous, les mots ont des hauts et
des bas. À témoin ce mot
amour mis à toutes les sauces.
Au sens plein, l’amour de Dieu
et du prochain. Même mot
pour l’attirance sexuelle. On
peut aimer les épinards (Titeuf
pas d’accord). La même ambi-
valence affecte l’expression de
la foi. Disputant volontiers le
terrain avec la conviction.
Quelle frontière ?

La proximité de la semaine
de l’Unité incite au distingo. Les
Églises affirment toutes leur foi
au seul Dieu. Elles se désunis-
sent sur les formulations de cet-
te foi. Analogie avec le monde
politique. Tous les partis préten-
dent (plus ou moins) œuvrer
pour le bien public. Mais avec
d’autres moyens et d’autres
méthodes. Chaque tendance
récusant le bien-fondé des aut-
res. La nature humaine étant ce
qu’elle est, on s’approprie sans
vergogne l’exclusivité de la jus-
te voie. Forum politique ou mul-
tiplicité des courants ecclé-
siaux, chacun s’offre sa petite,
si confortable, tendance à l’ex-
clusivisme. Chacun estimant
avoir raison. Davantage raison
que le voisin. Les chances de
surmonter les mésententes sont-
elles meilleures en religion
qu’en politique ? Voir la démar-

che laborieuse de l’œcuménis-
me. Tu ne penses pas comme
moi, donc tu as tort. On a trop
souvent voulu régler la chose
les armes à la main. Il y a eu la
guerre du feu, les crimes de
l’Inquisition, les conversions
forcées des conquêtes colonia-
les. Simulacre de la guerre des
boutons. Les schismes et exclu-
sions s’inscrivent dans ce
contexte souvent sanglant, tou-
jours fâcheux.

L’Église vieille-catholique (ou
catholique libérale, ou catho-
lique-chrétienne) a émergé de
l’exclusivisme infaillibilitaire.
On excommuniait encore faci-
lement. Les excommuniés esti-
maient avoir, eux aussi, raison.
Admettons, en toute charité
chrétienne, la bonne foi des
uns et des autres. Faisant toute-
fois remarquer que la seule
bonne foi ne suffit pas à faire
passer des convictions pour
règles de foi infaillibles et
incontournables. En tels états
de fixations, on apprécie à sa
juste valeur l’actuelle tendance
à la conciliation. Sinon des
doctrines, au moins des attitu-
des. Effort bienvenu d’accor-
der respect à l’autre pensant.

En traquant les malentendus.
Le théologien protestant Franz
Leenhardt plaide pour le
respect, contre l’exclusivisme.
Même de bonne foi. « Les chré-
tiens (écrit-il), dans la sévérité
des exclusives qu’ils pronon-
cent volontiers, ne ressemblent-
ils pas aux disciples qui ont
interdit au guérisseur schisma-
tique son activité « parce qu’il
ne nous suit pas » (Marc 9, 38).

Et Leenhardt ajoute : « Faut-il
nécessairement parler de la
même façon pour parler de la
même chose ? La réalité dont il
y a discours déborde tout ce
qu’on peut dire… La conviction
de chacun est respectable et
doit être respectée. Par consé-
quence, que nul ne s’érige en
juge de la conviction de son
frère » (Leenhardt, l’Église).

C’est à la veille de la semai-
ne de l’Unité que je relève cette
invitation. C’est au lendemain
de la dite semaine que ce texte
vous atteint. Dans notre souvent
indécise démarche de chré-
tiens, nous sommes sans cesse
rattrapés par le temps. Qu’au
moins l’attitude de respect
mutuel nous accompagne fidè-
lement. 

La main joyeusement tendue
vaut mieux que le sourire
contraint. Ce que Franz
Leenhardt définit comme « un
échange où chacun enrichit
l’autre ».

Notre programme ?

Pierre Uldry

Nos convictions

Le 13 mars 2013 à 21h aura
lieu la première remise du prix
Fair Play, à la Cordée, rue
des Métiers 2 à Prilly.

Sergei Aschwanden (médaille
d'argent en moins de 81 kg aux
championnats du monde à
Osaka en 2003) remettra cette
distinction à un groupe de  course
à pied ainsi qu’à une sportive fai-
sant de la grimpe et de l’escala-
de. L’objectif de ce prix est de
mettre en valeur des sportifs
vivant avec un handicap qui se
sont distingués l’année passée,
sur le plan sportif ou par leur com-
portement au sein de l’équipe. 

Pour la première édition, il
s'agit de Deborah ARTITTU,
Grimpe/ Escalade, Déborah a
fait d’énormes progrès. Elle est
toujours motivée et très
 souriante et a toujours une
attention pour son prochain,
ainsi que Oscar CHIRIATTI,
Jean-Marie COUDURIER, Loïc
GUILLAUME, Clément JACOT,
Willy LATTY et Laura
 MAILLEFER, Course à pied. 

Selon leur monitrice ils sont
toujours motivés, même s’il
pleut des cordes ! Persévérants
dans une discipline très difficile
moralement et physiquement,
ils sont surtout courageux - car
ils concourent avec des person-
nes valides, par exemple lors
des 20 km de Lausanne !

Ce groupe de sept sportifs
recevra un bon de cent francs à
se partager ou à utiliser collec-
tivement. 

Association Fair Play
Monique Bassin – Vice présidente de Fair Play

Fair Play est une Association
affiliée à PLUSPORT – Sport
Handicap Suisse – créée en
1989, active dans le canton de
Vaud et destinée aux person-
nes vivant avec un handicap,
dès l'âge de 7ans.

Ses objectifs sont de dévelop-
per l'activité sportive et l'exer-
cice de jeux d'équipe adaptés,
stimuler l'activité des person-
nes en situation de handicap,
leur faire découvrir et connaître
le plaisir de la pratique du
sport et renforcer leur confian-
ce en eux.

Enfin, créer des liens, encou-
rager les rencontres et favoriser
leur intégration. 

Pour plus d'info sur Fair Play,
vous pouvez consulter le site

www.as-fairplay.ch



Le renouvellement de la vie
dans la conversion et la réconci-
liation est un élément sous-jacent
dans la dynamique de la foi de
chaque personne appartenant
au Christ. L’appel à la conver-
sion ouvre l’évangile de saint
Marc : «Le temps est accompli et
le Royaume de Dieu est proche.
Convertissez-vous et croyez à la
bonne nouvelle» (1,15).

Conversion – qui traduit le
mot grec metànoia, et qui a été
rendu autrefois, de façon peu
heureuse, par « amende » –
concerne un changement de
sens fondamental dans le com-
portement d’une personne.
L’apôtre Paul voit dans la vie de
Jésus jusqu’à sa mort un acte
de réconciliation: « Dieu était
en Christ, réconciliant le mon-
de avec lui-même, sans tenir
compte aux hommes de leurs
fautes, et il a mis en nous la
parole de la réconciliation » 
(2 Cor 5,19). Qui vit dans
l’espace de cette réconciliation
venant de Dieu, qui, dit autre-
ment, est en Christ, « est une
nouvelle créature. Les choses
anciennes sont passées ; voici :
toutes choses sont devenues
nouvelles » (2 Cor 5,17).

Tout mouvement de conver-
sion intérieure d’une personne
concerne cette réconciliation et
ce pardon, et non pas la colère
divine ou la menace d’une ven-
geance. La conversion, comme
fait de se tourner vers Dieu et 
l’Évangile, est d’une certaine
manière le pas humain dans le
processus du baptême, où Dieu
offre la vie nouvelle dans la
renaissance.

La conversion comme réflexion
sur soi, comme examen, et,
enfin, comme changement de sa
propre vie dans la lumière de 
l’Évangile en solidarité avec la
communauté ecclésiale fait par-
tie de la vie concrète de celles et
ceux qui ont été rattachés par le
baptême à la communauté des
réconciliés à Dieu. Pour ces per-
sonnes, le sacrement de la
réconciliation est une aide pour
retrouver le chemin vers Dieu,
dont il se sont éloignés par leur
péché, et ce, dans la confiance
de ne pas être repoussés. Il offre
en même temps une guérison
pour la communauté créée dans
le baptême.

La pratique pénitentielle a
énormément évolué au fil de 
l’histoire de l’Église, mais en
étant toutefois toujours présente.
Les communautés primitives
excluaient temporairement les
pécheurs de leur sein pour les
inciter à la conversion. Les étapes
étaient les suivantes : aveu de ses
fautes à l’évêque ou à son repré-
sentant, entrée dans le groupe

des pénitents avec établissement
de la pénitence à effectuer, exclu-
sion de l’Eucharistie. Cette péni-
tence publique pouvait durer 
plusieurs années. À partir du 
6e siècle, sous l’influence des
moines-pèlerins irlandais, tous
les prêtres recevaient la confes-
sion des fidèles et leur donnaient
l’absolution.

Les temps modernes voient se
développer ce qu’on appelle la
confession de dévotion où l’on
avoue des péchés simplement
véniels, surtout à titre de prépa-
ration à la communion. De ce
fait, l’acte de pénitence perd
son caractère public et ses impli-
cations sociales. Cette tendance
s’accentue encore lorsque la
confession a lieu dans un confes-
sionnal fermé où la personne
pénitente est séparée du prêtre
par une grille.

C’est en partie pour retrouver
le sens originel de la confession
qu’une des premières réformes
de l’Eglise catholique-chrétienne
a été de supprimer le caractère
obligatoire de la confession indi-
viduelle. Cela ne veut pas dire
qu’elle n’existe plus. Elle est un
outil éminemment pastoral dont il
nous reste à redécouvrir l’utilité.

C’est pour cela que notre
Eglise connaît deux formes
sacramentelles du pardon : la
communautaire et l’individuel-
le. La célébration pénitentielle
communautaire se fait au début
de l’Eucharistie durant l’Avent,
le Carême, et du Jeûne Fédé-
ral, en général.

Nassouh Toutoungi, curé

Les sacrements : le pardon

DE LA PAROLE AU GESTE14 GENÈVE 15

Visite de la Boutique Fa-
varger (19, quai des Bergues).
Vendredi 8 mars. 15h. L’histoire
d’une marque, de l’univers du
chocolat et dégustation. 13 Fr.
par personne. Merci de vous
annoncer sur le répondeur de la
cure 022 794 06 54

Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5

Conseil de paroisse. Mer-
credi 6 mars. 18h. Salle parois-
siale de Lancy

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard 
à Chêne-Bourg

Messe, échange autour des
textes bibliques à la place de
l’homélie - et onction des ma-
lades. Samedi 2 mars. 17h30 

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Conseil de paroisse.
Séance le jeudi 21 mars.
18h30. Centre St-Germain.

De la vie paroissiale : 
Décès. Nelly Bernard, née
Hegner est décédée le 24 jan-
vier. Le culte d’Adieu s’est déroulé
le 30 janvier au temple du Petit-
Saconnex. Sincères condoléan-
ces à son époux, à ses enfants
ainsi qu’à ses sœurs Ruth Vienat
Hegner et Annette Martin Hegner
ainsi qu’à toute la famille et pro-
ches. Que le Seigneur l’accueille
dans sa lumière et sa paix!

CANTON DE GENEVE
Contributions ecclésiastiques

& dons. CCP n°12-847-0
Secrétariat ECC Genève

CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54
Jean-Claude Mokry, curé

jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 
Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

Danielle Balmer, vicaire stagiaire
danielle.balmer@catholique-chretien.ch

Port. 079 485 10 50 

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Jeudi 21 mars. 10h-11h30. Salle
paroissiale du Grand-Lancy. 
En cas d’hospitalisation, prévenir
la cure 022 794 06 54 (ré-
pondeur en cas d’absence) ou 
Mme Marie-Thérèse Chauvet 
022 311 71 92 ou Mme Irène
Savoy 022 782 11 17.

Catéchisme
Séances le samedi 16 mars.
Aumônerie jeunesse
Dimanche 17 mars dans 
l’après-midi

Cours ECC, connaître
pour en parler !
Une nouvelle volée de ce
cours en 6 soirées a débuté.
2e soirée: mercredi 20 mars
de 19h à 21h à la salle
paroissiale de Lancy. 

Inscriptions 076 394 06 54

Messe retransmise en
direct depuis l’église 

St-Germain 

Dim. 24 mars. 10h (Rameaux)
John Gibaut, prêtre anglican 

et Jean-C. Mokry (prédication)
Ensemble vocal de Jeunes /
Conservatoire Populaire de 
Genève. Direction Serge Ilg
A l’orgue, Nicolas Deriaz

Prière d’être présent 
sur place dès 9h30

SEMAINE SAINTE
A LANCY

Jeudi saint. Jeudi 28 mars.
19h30. Salle paroissiale.

Célébration et repas dans l’esprit du
repas juif du Seder puis Office des

ténèbres à l’église de la Trinité
Nuit de Pâques. Samedi 

30 mars. 20h30. Veillée pascale,
eucharistie de la nuit de Pâques et
buffet festif à la salle paroissiale

DIEU AUJOURD’HUI ?
Jeudi 7 mars. 20h15.
Centre protestant de Troinex.  
Louer Dieu dans le mon-
de actuel ? par Jacqueline
Kelen, productrice et écrivain
Organisation Paroisses ECC, ECR, EPG et EV
Bardonnex, Carouge, Grand-Lancy, Perly-
Certoux, Plan-les-Ouates, Troinex et Veyrier

SEMAINE SAINTE
A ST-GERMAIN

Rameaux. Dimanche 24 mars.
10h. Eucharistie et bénédiction des
rameaux de buis. Messe retrans-

mise sur Espace 2.
Vendredi saint. Vendredi 29

mars. 10h. Office du vendredi saint
Pâques. Dimanche 31 mars. 10h
Eucharistie de la résurrection et apé-

ritif festif au Centre St-Germain



La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Baptême
Le dimanche 27 janvier, Danae et
Lucine Pisquem ont été baptisées à
l’Eglise St-Pierre de La Chaux-de-
Fonds.
Que le Seigneur illumine toujours
les chemins de vie de Danae et
Lucine !

Dimanche 3 mars à 9h45
Célébration œcuménique, une
soupe de carême sera servie à la
salle à l’issue de la messe.

Dimanche 24 mars à 9h45
Messe des Rameaux avec béné-
diction du buis suivie de
l’Assemblée générale cantonale.  

Mercredi 27 mars dès 14h.
Atelier de Pâques pour les enfants
et jeunes, préparation et décora-
tion des œufs de Pâques ensuite
collation à la salle St-Pierre.

Jeudi 28 mars à 19h30
Office du jeudi saint

Vendredi 29 mars à 9h45
Liturgie de la Passion
Samedi 30 mars à 21h.
Célébration de la nuit de Pâques,
agape pascale à la salle St-Pierre.

Dimanche 31 mars à 9h45
Messe du jour de Pâques

Décès
Monsieur Jean Voirol est
décédé le  9 janvier dans sa
91ème année. Les obsèques ont
eu lieu le  14 janvier au centre
funéraire de La Chaux-de-Fonds
Que le Seigneur l’accueille dans
sa lumière !

BERNE ET TESSIN 17

Dimanche 7 avril : pas de
messe à Bienne; messe à Saint-
Imier à 9h30. Par contre,
concert en notre église de
Bienne à 17h.

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 3 mars à 9h30
à l'église: Messe.

Dimanche 31 mars à 10h
à l'église: messe de Pâques et
baptême de Catherine Tissot.

Dimanche 7 avril à 9h30 à
l'église: messe.

NEUCHÂTEL ET VAUD16

CANTON DE NEUCHATEL
Jean Lanoy, curé

Tél. 032 968 44 13
Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail:

neuchatel@catholique-chretien.ch
CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

Communiqué du Conseil
de paroisse
Les membres de la paroisse du
canton de Neuchâtel sont cor-
dialement invités à participer à
l’Assemblée générale ordinaire
qui aura lieu le dimanche
des Rameaux 24 mars
2013, à 11h15 à la salle St-
Pierre à La Chaux-de-Fonds
(après la messe).
L’ordre du jour très complet
comprendra entre autres :
- les rapports du curé et du pré-

sident
- les comptes 2012, le budget

2013 et les perspectives
financières à plus long terme

- les élections statutaires pour
la période 2013-2015 :
Conseil de paroisse, organe
de révision des comptes et
délégation au Synode natio-
nal ; les personnes intéressées
et candidates pour ces orga-
nes sont priées de se faire
connaître auprès du curé ou
du président

- les projets d’avenir : rénova-
tion de St-Pierre, vie parois-
siale, « l’après Crêt-Bérard ».

Les délibérations seront clôtu-
rées à 13h. Une collation sera
ensuite offerte à l’assemblée
que nous espérons motivée,
constructive et nombreuse !

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, 
Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

fax 032 341 21 38
E-mail: biel@christkatholisch.ch

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, rue de la
Source 23 (station inférieure du

funiculaire Bienne-Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 3 mars : pas de
messe à Bienne; messe à Saint-
Imier.

Dimanche 10 mars à
9h30: messe avec le curé
Niklaus Reinhart.

Dimanche 17 mars à
9h30: messe.

Dimanche 24 mars à
9h30: messe de Rameaux.

Jeudi 28 mars à 19h00 :
célébration du Jeudi saint.

Vendredi 29 mars à
15h00 : liturgie du Vendredi
saint.

Samedi 30 mars à 20h30 :
veillée pascale.

Dimanche 31 mars :
pas de messe à Bienne; messe
de Pâques avec baptême à
Saint-Imier à 10h.

Messes célébrées en français :
Dimanche 17 mars à 9h30 à
l’église (allemand/français).

Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Dimanche 24 mars à 9h45
La Chaux-de-Fonds
Messe des Rameaux avec béné-
diction du buis suivie de
l’Assemblée générale cantonale.
Pas de messe à St-Jean-
Baptiste

Dimanche 31 mars à 18h
Messe du jour de Pâques

CANTON DE VAUD
Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63

E-mail : kelham@bluewin.ch
Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail :
rolf.reimann@bluewin.ch 

Fabian Eichele, président, 
Tél. 079 413 97 00

info@catholique-chrtienne.ch 
CCP 10-4285-8

Merci pour vos dons

Lausanne

Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Messe des Rameaux
Dimanche, 24 mars 2013, 17h
suivie de l’assemblée générale

Messe du Vendredi Saint
Vendredi, 29 mars 2013, 15h à
la Chapelle St. Marie du Servan

Cathéchisme
Notre groupe de catéchisme
avance bien et nous nous réjouis-
sons pour la célébration de la pre-
mière communion ce printemps.

CANTON DU TESSIN

Marlies Dellagiacoma, prêtre
Oberhusrain 35, 6010 Kriens

e Strada Regina 2, 6930 Bedano
Tel. 079 639 86 60

dellagiacoma@hispeed.

Prossime Celebrazioni:

Sabato 2 marzo, ore 17.30,
celebrazione diaconale, chiesa
anglicana di Lugano, diacona
Elisabetta Tisi

Pasqua, 31 marzo:

Vi invitiamo per una passeggia-
ta di sorgere del sole la mattina
di Pasqua con la cerca delle
uova di Pasqua. C’incontriamo
alle ore 06.30 alla stazione di
Lugano. Dopo segue la prima
colazione.
Buona Pasqua!

Site internet: www.ccc-ti.ch 

Marlies Dellagiacoma,
sacerdote
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Depuis 1969, Pain pour le
prochain et Action de Carême
organisent chaque année une
campagne œcuménique durant
le temps du Carême jusqu’à
Pâques. Depuis 1994, Etre par-
tenaires, l’œuvre catholique-
chrétienne, y participe égale-
ment. Cette campagne a pour
but de sensibiliser le public
suisse à la réalité des inégalités
existant dans le monde : près
de 900 millions de personnes
souffrent de la faim ! Mais voir
cette réalité ne suffit pas. C’est
pourquoi la campagne propo-
se aussi des pistes d’action,
que ce soit le soutien à des pro-
jets du Sud, la participation à
des actions ici en Suisse ou par
des changements de son pro-
pre comportement. Durant le
temps du Carême, les trois or-
ganisations chrétiennes invitent
ainsi à passer du voir à l’agir. 

www.droitalimentation.ch

A la Radio en mars…
La montée en puissance des
ultra orthodoxes en Israël
Du lundi 4 au vendredi 8 mars
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

La terre africaine nourrit nos
voitures
Dimanche 10 mars Hautes Fré-
quences, 19h, La Première

Nos Petits Princes ont du
talent 
Dimanche 17 mars. Hautes Fré-
quences, 19h, La Première

Méditation : 
à chacun de trouver sa voie
Du lundi 18 au vendredi 22 mars.
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

A la télévision en mars… 

«Faut pas croire»
Samedi à 13h20 sur RTS Un,
magazine société et religions avec
débats et reportages. Nouvelle dif-
fusion le dimanche sur RTS Deux
à 18h25 et vendredi dans l’après-
midi.

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 10 mars, 10h10, RTS
Un. Que veut le pape ?
Analyse de la stratégie suivie par
Benoît XVI durant son pontificat
pour retrouver l’unité au sein de
l’Eglise catholique.

Sur le parvis - Documentaire
Dimanche 17 mars, 10h45, RTS
Un. L’Eglise protestante au
Maroc
A l’occasion du 40e anniversaire
de la CEVAA (Communauté
d’Eglises en mission), l’Eglise 
protestante de Genève s’est ap-
prochée de l’Eglise protestante au
Maroc dans le cadre d’un jume-
lage.

CALENDRIER
LITURGIQUE
Mars 2013

Ve 1 
Sa 2 Présentation de Jésus au Temple

Chandeleur)
Di 3 3e dimanche de Carême
Es 42, 5-7 / Ep 5, 10-14 / Jn 8, 12-16
Lu 4 
Ma 5 
Me 6 Fridolin, fond. d’Egl. locale et moine
Je 7 
Ve 8 
Sa 9
Di 10 4e dimanche de Carême
Quarante martyrs de Sébaste
Es 1,16-19 / 1 Co 5, 17-21 / Lc 15, 11-32
Lu 11 
Ma 12 Grégoire le Gd, év. doct. de l’Egl.
Me 13 
Je 14 
Ve 15 
Sa 16
Di 17 Dimanche de la Passion
5e dimanche de Carême
Patrick, évêque et fondateur d’Eglise locale
Nb 21, 4-9 / Ga 3, 13-14 / Jn 3, 14-17
Lu 18
Ma 19 Joseph, père nourricier de Jésus
Me 20 
Je 21 Benoit de Nursie, abbé 
Ve 22 Nicolas de Flue, ermite 
Sa 23 
Di 24 Dimanche des Rameaux
Gabriel, archange
Jr 11,18-20 / He 12, 1-3 / Lc 19,28b-40
Lu 25 Annonciation à Marie
Ma 26
Me 27 
Je 28 Jeudi saint
Ve 29 Vendredi saint
Sa 30 Samedi saint
Di 31 Pâques
Jon 2,1-7 / Ap 1, 12b-18 / Lc 24, 1-10
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Nos dossiers du mois
• 2 FOIS 50 ANS AU SERVICE 

DE L’ÉGLISE
• DU CALME, DE L’ESPÉRANCE – 

À PROPOS DE MGR CAMOUSSA
• RÉSIGNATION DE BENOÎT XVI

Être partenaires sur le terrain,
Vente de roses par les jeunes
Photo Glenn

VENEZ NOMBREUX ! DÉLAI D’INSCRIPTION : 2 MAI 2013

Dépliants et inscriptions dans votre paroisse
ou directement à l’adresse ci-dessous :

Paroisse catholique-chrétienne du canton de Neuchâtel
Rue de la Chapelle 5, 2300 La Chaux-de-Fonds
032 968 44 13, neuchatel@catholique-chretien.ch
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Communiqué du Conseil synodal

Communiqué du Conseil synodal

Le Conseil synodal s'est réuni le 1er mars 2013 à Zurich et:

• a discuté de l’organisation et du déroulement du Synode national
avec Madame Ursula Ulrich, présidente du Synode,

• a adopté pour soumission au Synode les comptes 2012 et le 
budget 2014,

• a préparé et débattu tous les points de l’ordre du jour du Synode,

• a préparé la Journée des Président-e-s, qui aura lieu le 27 avril
2013 à Berne,

• a pris connaissance de la démission de Madame Carole Soland
Fässli en tant que déléguée de notre Eglise dans la Conférence
des Églises européennes (KEK). Nous la remercions chaleureu-
sement pour son grand engagement et tout le travail qu’elle a
fourni pour le bien de notre Eglise.

Mme Manuela Petraglio-Bürgi, présidente du Conseil synodal

Traduction Franz Peter Murbach, conseiller synodal

Séance du Comité romand à Malvillier (NE)

Le 9 mars, les membres du Comité romand se sont retrouvés à
Malvilliers, dans le Canton de Neuchâtel, pour leur traditionnelle
séance de printemps.

Après un instant de recueillement, la séance a été ouverte par Franz
Peter Murbach, qui, conformément au tournus habituel, occupe la
présidence pour 2013 et 2014. L’assemblée a pris connaissance
des comptes du Comité romand et de Présence, entendu notam-
ment les rapports du rédacteur du journal et de la responsable du
site internet. Il a par ailleurs été discuté du Guide de prévention des
abus sexuels, de l’organisation du mouvement de la Jeunesse en
Suisse et des questions relatives à l’information et à la collaboration
entre les paroisses, enfin de la suite à donner à la Journée de
réflexion de Crêt-Bérard du 10 novembre 2012. Une information
détaillée sera par ailleurs communiquée dans ces colonnes prochai-
nement.

La prochaine séance du comité romand aura lieu à Genève le 
9 novembre, puis à Bienne le 22 mars 2014.

(Réd.)

HORIZONTALEMENT

1. Être dans le sillage (de Jésus). 
Lointain ancêtre de Jésus.

2. Médaille d’argent.

3. Ne pas reconnaître. 
Ne brille pas par l’intelligence.

4. Des perroquets. Qui prend son temps.

5. Nationalité de Jésus. Vache mythologique.

6. Précieuse conjonction.

7. Un anglais. Neuvième heure.

8. Autre que les autres. Certains États.

9. Catégorie. Lui

10. Agrément culinaire. Chacun a le sien.

VERTICALEMENT

1. Sanctuaires fréquentés par Jésus.

2. Pays islamique.

3. Parfait. Bien charpenté.

4. Traduction scolaire. Langue occitane.

5. Un filet. Coule à Chartres.

6. Envoyer ailleurs. La Bible en abrégé.

7. En manquer obère la conversation. Dire non.

8. Poitrine. Voisin de la poitrine.

9. Trouble affectif. Lui.

10. Phénomène atmosphérique. Article.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Frères. Aar. – 2. IIM. Ruelle. – 3. Laissés. En. – 4. Eire. Pire. – 5. Testeront. – 6. Traiter.

7. Attendre. – 8. Orée. Red. – 9. Mou. Sainte. – 10. Attitude.
Vert : 1. Filet. Aima. – 2. Riaient. (m)ot. – 3. Emirs. Tout. – 4. Setter. – 5. Ers. Ernest. – 6. Sue. Radeau.

7. Espoir. Id. – 8. (B)âl(e). Interne. – 9. Alerte. Et. – 10. René. Rides.

 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 

1           
2           
3           
4           
5           
6           
7           
8           
9           

10           
 

 
           
   
         
       
      
   
     
       
   

       
 
 
 
 

 
     
   
    
     
      
       
        
      
    

    
 
 

     
                       

              
 

                        
                
 
 
 
 
 



Mise à jour

Entre la présentation de la nouvelle organisation de la paroisse
de Neuchâtel, la biographie de Pierre César, des contes de

Noël, la campagne de Carême et la lettre pastorale, nos derniers
numéros ont été plus que bien remplis.

C’est ainsi que nous n’avons pas pu leur donner la place qui
convenait au jubilé d’or de l’évêque émérite Hans Gerny et du curé
émérite Franz Murbach. Il en est de même avec un sujet proposé
par Monique Bassin sur l’archevêque de Mossoul, Georges
Camoussa, qui nous fait découvrir la situation des chrétiens en Irak.
Enfin, nous faisons place aussi à un article de notre évêque éméri-
te Hans Gerny qui revient sur la résignation du pape Benoît XVI.

C’est dire que ce numéro est très orienté sur la vie des Églises, à
leur actualité et à leur futur. Une mise à jour en quelque sorte… ! 

Et puis, pour ne pas parler toujours de nos œuvres d’entraide
seulement en théorie, Gaëtan et Glenn nous parlent de leur partici-
pation à la journée de vente des roses du 9 mars dernier.

Un numéro très particulier donc, avec non pas un mais trois mini
dossiers, dont nous espérons que vous aurez plaisir à en prendre
connaissance.

Bonne lecture.

Bernard Boulens

3EDITO
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discutions, nous cuisi-
nions et nous prenions
nos repas, plus ou
moins souvent. Un
réfugié serbe vivait
également dans la
maison des étudiants. 

Lorsque nous étions
confortablement ins-
tallés, il nous offrait
toujours un verre de
Slivović. Lors de ce
genre de rencontres
festives, il arrivait que
nous fassions un peu
trop de bruit ».

En octobre 1961, c’est la fin
des études. Après un séjour en
Angleterre, Hans Gerny passe
encore un semestre à l’univer-
sité de Paris, avant d’entamer
sa formation au vicariat à
Möhlin.

Après sa consécration au
sacerdoce, Hans Gerny
devient curé dans la vallée de
Wegenstetten et en même
temps à Baden-Brugg. Puis, de
1971 à l986, année de son
élection à l’épiscopat, il exerce
ses fonctions à Bâle. En 1986 il
devient le cinquième évêque
de l’Eglise catholique-chrétien-
ne de la Suisse. Sous son égi-
de, l’offrande diocésaine est
consolidée et bien ancrée dans
nos paroisses. Pendant de lon-
gues années, il s’investi dans la
vie de l’Église et dans les
paroisses aussi bien qu’auprès
de la Conférence des évêques
pour clarifier les questions
concernant l’admission des

Franz Murbach a également
accompli sa formation au vica-
riat à Möhlin, après un séjour
en Angleterre et avant qu’il ne
séjourne à Erlangen pour termi-
ner sa formation. 

Il explique que sa vocation
lui est apparue dans l’église de
Kirchberg en Argovie, pendant
son année de maturité Dans le
cadre de ses études, il ren -
contre le curé Gschwind, de
Laufon, qui aura une grande
influence sur le jeune prêtre. Il
débute son ministère précisé-
ment à l’église Sainte-
Catherine de Laufon. En 1964,
il épouse une infirmière et sage-
femme, Julia Thomson, qui
vient de Nouvelle-Zélande.

Il résume sa carrière à
Brigitta Kohl :

« Étant donné qu’après ma
naissance ma famille déména-
gea de Dulliken à Vevey, je
grandis dans le bilinguisme,
ce qui fut pour moi un avan-
tage et me donna le désir 
d’utiliser mes connaissances.
En 1967, j’arrivai donc à
Bienne, à l’église de l’Épipha-
nie. Je fis la découverte de 
ce qu’était «l’Eglise et
l’Industrie». Dans la pastorale,
je pris part d’un côté aux sou-
cis des ouvriers et d’autre part
à ceux de l’économie. J’ai
assisté à des séminaires de
l’industrie chimique à Bâle et
de la branche horlogère à
Bienne. Les 6 années passées
à Bienne ont été une période
très intéressante, avec de 
bons contacts œcuméniques.
Grâ-ce à mes connaissances
en français, il m’a été possible
de devenir curé en Suisse
romande. 
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Aujourd’hui, les gens vivent
différemment. On est devenu
plus indépendant et l’on ne
s’engage plus. Par consé-
quent, les Églises ont beau-
coup perdu de leur position
traditionnelle. Le changement
des structures sociales a
influencé et changé le regard
sur le sens de la vie, sur la
sexualité, sur la mort et sur
bien d’autres choses encore ».

Il se souvient de ses années
passées comme curé à Bâle.

« En 1971, je débutai à Bâle,
à « la Predigerkirche ». Une
paroisse de grande ville est
intellectuellement très exigean-
te. 

Dans la pastorale, il est plus
difficile d’appréhender les
gens. Une grande partie du tra-
vail à Bâle consistait en pasto-
rale hospitalière, étant donné
que la médecine de pointe atti-
rait bien des cas difficiles se
trouvant souvent en situation
extrême. Le travail avec la jeu-

nesse était très vivifiant et l’en-
cadrement des étudiants très
plaisant. Il y avait aussi la res-
tauration de l’église gothique
«la Predigerkirche», l’un des
édifices les plus importants de
Bâle.

Le bâtiment a été libéré des
mauvais ajouts d’une certaine
époque. Après 3 ans de tra-
vaux, l’église apparut dans son
ancienne splendeur. Le résultat
fut un succès ! La participation
aux célébrations prit de l’am-
pleur ».

Après sa retraite, Hans
Gerny ne se trouve pas inactif
pour autant. Il assure souvent
des remplacements, écrit régu-
lièrement des articles dans le
«Christkatholisch» (le nouveau
nom de l’ancien «Kirchen-
blatt»), et vous avez pu, au fil
des mois, découvrir dans
Présence ses commentaires
éclairés sur le Notre Père
(2007-2008) et le Credo dont
la série s’est terminée avec le
numéro de mars 2013.
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Deux fois cinquante ans au service de l’Église - Bernard Boulens

d’après des textes du curé émérite Roland Lauber (Christatholisch) 
et de Brigitta Kohl (Oltner Tagblatt)

Le 9 septembre 2012,
l’église Saint-Martin d’Olten
accueillait un service tout
à fait spécial et extraordi-
naire : le jubilé des 50 ans
de sacerdoce de l’évêque
émérite Hans Gerny et 
du curé émérite Franz
Murbach, là où 50 ans
plus tôt, ils avaient été
ordonnés le même jour
par l’évêque Urs Kury.

L’église Saint-Martin repré-
sente quelque chose de très
particulier pour les deux jubi-
laires. C’est l’église de la ville
natale d’Hans Gerny, et Franz
Murbach en fut le curé pendant
sept ans, avant de prendre sa
retraite.

Ils étaient trois amis, de la
même époque : Hans Gerny,
Franz Murbach et le curé émé-
rite Roland Lauber. Ce dernier
se souvient bien de ces années
d’études. 

« Les deux jubilaires avaient
débuté les études de théologie
un an avant moi. Celui qui ne
connaissait pas le grec, le latin
et l’hébreu devait d’abord com-
mencer par les « potasser » si
possible en peu de semestres. Il
me semble que nous étions plus
libres – malgré le temps
incontesté de 4 ans jusqu’à
l’examen d’Etat. En dehors des
périodes d’étude, il y avait du
temps pour une vie conviviale
et de bonne camaraderie.
Pendant la semaine l’arrière de
la maison des étudiants était
notre centre de vie. Là, nous

femmes à l’ordination sacerdo-
tale, qui, après de longs
débats, a été acceptée. 

Il s’est également beaucoup
investi pour notre Eglise en
Pologne.

Répondant à la journaliste
Brigitta Kohl pour le journal
Oltener Tagblatt qui lui
demandait si aujourd’hui il
choisirait encore la carrière
sacerdotale, il répond oui
sans hésiter. « La profession
de curé est extrêmement
variée. L’on travaille aussi
bien dans la pastorale que
dans les domaines scienti-
fique, liturgique et social. Bien
sûr, bien des choses ont chan-
gé ces dernières années.
L’Eglise d’aujourd’hui est bien
différente de celle d’il y a 
50 ans. Les changements
sociaux après 1968 et le déve-
loppement économique sont à
l’origine de cet état de fait.

Messe du 9 septembre 2012 - Photo Kurt Schibler

Franz Murbach,
Hans Gerny en

conversation avec
Mme Manuela
Petraglio Burgi,

présidente du
Conseil Synodal 

Photo Kurt Schibler



DOSSIER 7

« Ligoté dans le coffre
de la voiture de mes
ravisseurs, j’ai demandé
à Dieu le calme et l’espé-
rance jusqu’au bout. Et
que sa volonté soit faite »
répondit Mgr Camoussa à
une question d’un audi-
teur lors de sa conférence
du 17 octobre 2012 à la
Maison de l’Arzillier.

Mgr Camoussa nous confia
aussi que le titre de cette confé-
rence lui faisait mal : «Demain
sera-t-il encore possible
d’être chrétien en Orient ?».

Son sourire et son calme m’ont
frappée. L’archevêque de Mos-
soul garde l’espérance pour son
pays - à long terme, au bout d’un
chemin de souffrances.

Originaire de Qaraqoshi
dans la plaine de Ninive, il a

dû quitter l’Irak et est actuelle-
ment domicilié au Liban.

Depuis 2005, et particulière-
ment à Mossoul et à Bagdad,
pas une semaine ne s’écoule
sans qu’un chrétien ne soit
menacé, enlevé ou assassiné.

Rapide survol historique

Au début, le mouvement des
Frères musulmans était spiri-
tuel, mais il a rapidement évo-
lué vers une vision où religion
et État ne sont plus dissociés.
Maintenant, les chrétiens sont
pris en étau dans le monde
musulman : ils payent par
exemple des taxes1 pour être
protégés et n’ont pas droit de
réponse dans les médias, sous
monopole de l’État.

Fait positif, la cathédrale 
de Bagdad, bombardée, a été
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J’acceptai donc la proposi-
tion de travailler à Genève
avec plaisir et je déménageai
en 1973 pour devenir curé à
l’église Saint-Germain. Je 
travaillai dans cette grande
paroisse avec sa diaspora 
jusqu’en Haute Savoie et à
l’ouest du canton de Vaud,
avec le curé Frédy Soder.
Genève est une ville internatio-
nale, ce qui m’a donné l’occa-
sion de rencontrer un milieu
œcuménique vivant et intéres-
sant. J’ai été président du
Conseil des Eglises chrétien-
nes de Genève. Nous avions
souvent une «clientèle» inter-
nationale, car le Conseil
Œcuménique des Eglises
avait beaucoup de collabora-
teurs anglicans dans ses
rangs. Ces visiteurs internatio-
naux présentaient une image
très colorée, mais souvent 
aussi un défi important. Un
car, avec des nonnes italien-
nes et leur curé arriva un jour
pour la messe. Tout le monde
suivit alors les nonnes à la
table de communion.

Le travail de responsable
pour les questions religieuses à
la radio et à la télévision suisse
romande était passionnant. Il
s’agissait de trouver des thè-
mes et des personnes pour ces
émissions.

Lorsque l’Union d’Utrecht
fêta son jubilé de 100 ans,
nous avons accompagné les
gens de la TSR en Hollande. Ce
fut l’émission la plus vivante à
laquelle j’ai participé. A côté
de cela, avec un comité enga-
gé, je fondai l’œuvre d’entrai-
de catholique-chrétienne «Être
partenaire». J’ai également
participé à la création par les
trois Églises reconnues à
Genève de Radio Cité en
1984. »

En 1991, Franz Murbach
est élu curé de la paroisse
d’Olten. « La première fusion
dans la région d’Olten eut
lieu à mon époque : il s’agis-
sait de la fusion des parois-
ses catholiques-chrétiennes
d’Olten et de Starrkirch-
Dulliken. Lors du 350e anni-
versaire du couvent des
capucins à Olten, d’heureu-
ses rencontres eurent lieu en-
tre le couvent et les catho-
liques-chrétiens. Depuis lors,
une solide amitié s’est sou-
dée entre le Père Josef
Bründler et moi-même. Je me
souviens aussi des journées
des Eglises d’Olten auxquel-
les participa également le
couvent, en accord avec la
convention œcuménique et le
groupe de travail des curés
d’Olten.

Il y eût aussi la rencontre
avec les dames-patronnesses
de l’association des dames
réformées, l’Eglise ouverte de
la région d’Olten fut fondée et
j’en fus le premier président
jusqu’à ma retraite en 2004.
J’ai participé à la mise sur
pied du « tremplin » - lieu 
d’accueil pour marginaux et
drogués. Enfin, le souvenir de
la messe d’adieu, le 4 juillet
2004, me fait encore monter
les larmes aux yeux. L’église
était pleine ; il y avait une
bonne ambiance et ce fut une
belle conclusion à mon
époque passée à Olten et en
Suisse. C’était une raison de
plus de fêter mon jubilé de
sacerdoce avec l’évêque
émérite Hans Gerny, à l’en-
droit même de notre consé-
cration. ».

Depuis sa retraite, Franz
Murbach vit au pays natal de
son épouse Julia, en Nouvelle-
Zélande. Toutefois, il n’est pas
vraiment à la retraite, car il
travaille dans la paroisse
anglicane Richmond Nelson.
Et il conclut qu’il ne se passe
pas une semaine, sans que
son épouse et lui ne se sou-
viennent des temps mouve-
mentés passés dans ses quatre
endroits d’activités : Laufon,
Bienne, Genève et Olten.

reconstruite. Cependant, Mgr
Camoussa affirme clairement
qu’il ne veut « pas de restaura-
tion des monuments, mais l’éli-
mination des lois discriminatoi-
res pour les chrétiens, les juifs
et les sabbéens »2. 

En fait, ces minorités religieu-
ses n’ont pas accès aux char-
ges publiques et scientifiques et
sont des citoyens de seconde
zone. Menacées dans leur pro-
pre pays, 30’000 familles
chrétiennes ont fui au Kurdistan
en 2007. La plaine de Ninive3

abrite tellement de réfugiés, en
exil dans leur propre pays, que
sa population a doublé.

La responsabilité 
de l’Occident

« L’Occident envenime la
situation », explique le prélat.
« Sans ingérence extérieure,
nous aurions trouvé une solu-
tion ». Il évoque aussi, d’une
part, la baisse des valeurs
humaines et familiales en
Occident et, d’autre part, la
richesse tirée du pétrole finan-
çant les mouvements radi-
caux.

La division des chrétiens 

Les chrétiens ne représentent
plus que 2 à 3% de la popu-
lation irakienne, soit env.
500'000 personnes4. Désunis,
ils ont constitué 10 partis poli-
tiques. Certaines communautés
voudraient même figurer seules
dans la Constitution ! 

Photo Kurt Schibler Photo Kurt Schibler Photo Brigitta Kohl

Du calme, de l’espérance… pour un pays où on parle
encore la langue de Jésus, l’araméen : l’Irak

À propos de Mgr Georges Camoussa - Par Monique Bassin

Conférence de Mgr Georges Camoussa à la Maison de L’Arzillier près de
Lausanne le 17 octobre 2012
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Les raisons d’espérer, Mgr
Camoussa en énumère plu-
sieurs :

- La majorité des musulmans
apprécient les chrétiens. 

- Dans les sites libérés, le cou-
rant modéré s’élargit. 

- Selon le prélat, en Egypte,
des passages de l’Evangile
pourraient être cités à l’école
à côté du Coran. 

- Plus un régime est intrusif
dans la vie privée, plus il
risque de devenir impopu -
laire. Tous les régimes autori-
taires ont fini par s’écrouler. 

- La cohabitation est plus que
millénaire. 

Depuis 630, les chrétiens se
défendent dans leur village, où
ils ont d’ailleurs développé des
coutumes et des langues diffé-
rentes. Cependant c’est surtout
la hiérarchie qui s’oppose à la
coordination entre différentes
communautés chrétiennes.

Pourtant, quand un chrétien
se fait enlever, on ne lui deman-
de pas de quelle foi il est…

Malgré tout, Mgr Camoussa
veut croit en un dialogue possi-
ble. 

… « et que ta volonté
soit faite » 

Une de ses prières préférées
est la prière d’abandon du
Charles de Foucauld, fruit de
ses méditations en Syrie. Il ne
nous l’a pas récitée, mais je
vous la livre telle que trouvé sur
internet, ainsi que deux ou trois
compléments d’information sur
son pays :

« Mon Père, je me remets ent-
re Vos mains ; mon Père je me
confie à Vous, mon Père, je
m'abandonne à Vous ; mon
Père, faites de moi ce qu'Il Vous
plaira ; quoique Vous fassiez
de moi, je Vous remercie ; mer-
ci de tout, je suis prêt à tout :
j'accepte tout : je Vous remer-
cie de tout ; pourvu que Votre
volonté se fasse en moi, mon
Dieu, pourvu que Votre Volonté
se fasse en toutes Vos créatu-
res, en tous Vos enfants, en tous
ceux que Votre Cœur aime, je
ne désire rien d'autre mon
Dieu; je remets mon âme entre
Vos mains ; je Vous la donne,
mon Dieu, avec tout l'amour de

mon cœur, parce que je Vous
aime, et que ce m'est un besoin
d'amour de me donner, de me
remettre en Vos mains sans
mesure : je me remets entre Vos
mains, avec une infinie
confiance, car Vous êtes mon
Père ».

Où commander son livre :
Joseph Alichoran et Luc Balbont
« Jusqu'au bout »
(Ed. Nouvelle Cité)
http://www.nouvellecite.fr/
Jusquau-bout,8283.html

1 La taxe est de 3 000 dollars pour
financer la lutte contre les forces
dirigées par les États-Unis, racon-
tent des habitants.

2 Selon les auteurs musulmans, les
Sabéens suivaient « le quatrième
livre » de la tradition abrahamique,
« le Zabur », une version du livre
des Psaumes de la Bible.

3 Ninive fut évangélisée par l’apôtre
Thomas et a depuis gardé sa foi
chrétienne.

4 L’Irak comptait 25 millions d’habi-
tants en 2002.

dental pouvait porter atteinte à
nos bases éthiques et culturelles.

Courage

Le deuxième mérite – et peut-
être le plus important – est son
courage de renoncer. Comme le
journal allemand « die Zeit » le
cite, tout est un geste d’humilité.
Celui qui ne peut pas renoncer,
ne connait pas l’humilité. Le jésui-
te Klaus Mertes a dit que la déci-
sion du pape mettrait certaines
structures existantes en question.
Elle met celles-ci en évidence par
le fait qu’à la tête de l’Église, il y
avait un peu trop d’octogénaires.
En attirant l’attention sur son âge,
il prend donc aussi ce problème
en compte. L’on pourrait même
dire : par sa résignation, il ouvre
à son Église le chemin à de nou-
veaux développements. L’on
pourrait ajouter, de façon un peu
outrancière : l’action la plus
importante de son pontificat aura
été de rendre la résignation pos-
sible.

Actions négatives

Son pontificat a bien sûr aussi
eu des côtés négatifs. Et l’on
pourrait se demander si on avait
eu raison de nommer cet intellec-
tuel scientifique, ce penseur sen-
sible, à la papauté. Les affaires
qui se sont passées et ont mal
tourné au Vatican sous son ponti-
ficat posent la question : avait-il
le profil pour ce ministère ? Autre
question en suspens : était-il à la
hauteur lors de débats concer-
nant la vie moderne ? Il y a eu
ces « pannes » connues et ces
erreurs de décisions.

Des raisons d’espérer envers et malgré tout

Mgr Camoussa devant
l’entrée de la cathédrale
Notre-Dame du perpé-
tuel secours à Bagdad

Nous, catholiques-chré-
tiens, ne sommes pas parti-
culièrement partisans de la
papauté ! Néanmoins, l’é-
vénement qui se passe à
Rome ne peut nous laisser
indifférents. Car le pape est
une figure centrale pour la
chrétienté et les événe-
ments mondiaux. L’Église
catholique-romaine est de
surcroit, d’ores et déjà, la
force spirituelle la plus
importante du monde occi-
dental. C’est la raison pour
laquelle cette résignation
nous concerne également.

La décision courageuse du
pape Benoît pourrait amener des
changements dans le ministère
de l’évêque de Rome : « la rési-
gnation accompagnera les pon-
tificats futurs » déclare le cardi-
nal Kasper. Par cette action
pragmatique, Benoît rapproche
la papauté un peu du ciel vers la
terre. Ce pas lui enlève quelque
peu de son importance mythique
et sentimentale excessive. Et,
peut-être, désigne-t-elle un tout
petit mouvement vers la pensée
de l’Église primitive à propos de
l’évêque de Rome.

L’on peut naturellement esti-
mer Benoît XVI de différentes
façons. Un journal américain
cite : « un pape que l’on a de la
peine à aimer ».

Effectivement, il a toujours
polarisé aussi bien dans ses
prises de position théologiques
ou de politiques ecclésiales,
mais également dans bien de
ses actes.

Deux grands mérites

Je pense que les deux affaires
suivantes de ce pape ne seront
certainement pas oubliées. Il
s’agit de sa prestation importan-
te en théologie scientifique. Il a
été reconnu comme intellectuel
de premier plan en Europe
depuis quelques décennies. Et,
il faut reconnaître qu’il n’y a pas
profusion de grands intellectuels
dans la chrétienté de nos jours.
Il a le grand mérite d’avoir eu
une grande influence sur les
réformes lors du Concile de
Vatican II. L’étendue de sa pen-
sée théologique se retrouve
dans l’exemple cité ci-après : Il a
toujours attiré l’attention sur le
fait que la foi nécessitait une
réflexion logique et judicieuse.
Lorsque le dialogue avec la rai-
son arrive à manquer, que la foi
ne se laisse plus questionner par
la pensée rationnelle, alors la
foi se noie en un triste fonda-
mentalisme. Là réside la base
du fondamentalisme chrétien,
juif et musulman. Le manque de
réflexion et de questionnement
peuvent même amener au meur-
tre pour motif religieux. Dans le
sens inverse, lorsque le raison-
nement seul est un absolu et que
tout se réduit en une réflexion
d’utilité pragmatique, alors l’êt-
re humain perd toute sa dignité
(mots-clé : la technologie géné-
tique, le libéralisme écono-
mique contemporain, les discus-
sions continuelles au sujet de
l’économie toujours grandissan-
te, etc.) Dans ce contexte, Benoît
a toujours fait part de son soucis
que « l’évaporation » de la foi
en Dieu dans notre monde occi-

La résignation du pape Benoît XVI
Évêque émérite Hans Gerny
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Première piste : 
Étant donné la foule qui s’écrase
autour de lui, Jésus a besoin d’une
barque pour pouvoir mieux ensei-
gner. Jésus a besoin de Simon. Il a
besoin de nous. Il a besoin de moi. 

* Regardez ce que fait Jésus : il
demande de l’aide à Simon. 

* Prendre conscience d’un style de
comportement : aucune autosuffi-
sance, mais un désir de partena-
riat, de participation à sa mission.

* Regardez son humilité qui sait
reconnaître le besoin qu’il a des
autres. 

* Comment je réagis à cela ? 

2e piste 
Après un temps d’enseignement,
Jésus demande une chose étonnante
à Simon : avance au large et jette les
filets. « Avance au large ». Cette

demande du Christ est à entendre
dans l’aujourd’hui de nos vies. C’est
le Christ vivant, ressuscité qui aujour-
d’hui nous parle. 

* Quel est ce « large » auquel Jésus
nous invite ? Élargir l’espace de
nos vies ? Élargir l’étroitesse de
nos idées ? Ouvrir large notre
cœur à son amour… ?   

3e piste 
Il s’agit non seulement d’avancer au
large mais « de jeter les filets ». On
peut comprendre l’étonnement de
Simon. C’est lui le professionnel de
la pêche mais, malgré tout son
savoir-faire, il n’a pris aucun pois-
son. Il n’y a aucune raison qu’ils en
prennent maintenant. Pourtant il va le
faire. Il va entendre cette demande. 

* Sentir la confiance de Simon en la
parole de Jésus 

* Regarder le résultat de la confian-
ce : la grande quantité de pois-
sons qui remplit deux barques
entières. 

* Pour moi, personnellement, quelles
sont les raisons de ma confiance ?

4e piste 
Comme Pierre, nous nous savons
pêcheurs, fragiles, dans le sens d’u-
ne résistance profonde à entrer dans
la confiance, à convertir nos fausses
images de Dieu. 

* Goûter simplement cette joie d’ê-
tre appelé au cœur même de mes
résistances. 

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

Élargir l’espace de nos vies Luc 5 / 1 - 11
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Dimanche 31 mars 
Pâques 

10 h 
 

   09 h 45 
  

18 h 
 

 09 h 30 
 

Dimanche 7 avril 
Octave de Pâques 

10 h 
 

   09 h 45 
  

 09 h 30 
 

(all.) 

09 h 30 
 

Samedi 13 avril   17 h 30 
 

et onction 
des malades 

     

Dimanche 14 avril 
2e Dimanche après Pâques 

 10 h 
 

  09 h 45 
  

18 h 
 

09 h 30 
 

(fr. / all.) 

 

Dimanche 21 avril 
3e Dimanche après Pâques 

10 h 
 

   09 h 45 
  

 09 h 30 
 

(all.) 

 

Dimanche 28 avril 
4e Dimanche après Pâques 

 10 h 
 

A la Maison de 
paroisse 

protestante du 
Grand-Lancy 

 16 h 
 

1ères 
communions 

09 h 45 
  

18 h 
 

09 h 30 
 

(all.) 

 

Dimanche 5 mai 
5e Dimanche après Pâques 

10 h 
 

Assemblée 
paroissiale 

   09 h 45 
  

  09 h 30 
 

  Messe (eucharistie)   Liturgie de la Parole   prière du soir   célébration œcuménique  

 

Horaires des cultes en Suisse romande

L’on pense à la fraternité St-
Pie X, à la problématique du
divorce, à plusieurs nomina-
tions à l’épiscopat, à la domes-
tication de la théologie de libé-
ration, à la tendance de
«baroquiser» la liturgie, à des
remarques maladroites à pro-
pos de l’islam et du judaïsme.
N’était-il pas suffisamment
homme de pouvoir pour garder
la main sur « l’étang aux
requins » du Vatican ? (l’affaire
Vatileaks).

Un cauchemar

Le cardinal Ouellet, qui
appartient au cercle des plus
intimes du pape, a dit : « Ce
ministère est un cauchemar ». Et
le cardinal Koch a ajouté qu’il
avait mauvaise conscience si,
par sa voix, il avait contribué à
charger quelqu’un de ce minis-
tère. Ce genre de déclarations,
émanant du cœur de la plus
haute autorité, démontre dans
quelles difficultés la structure de
l’Église catholique-romaine se
débat. Ces déclarations attirent
l’attention sur le fait que, même
dans les plus hautes sphères, le
centralisme et les dogmes ponti-
ficaux sont indirectement remis
en question.

Nous, catholiques-chrétiens,
dirions simplement, qu’en prin-
cipe, la structure hiérarchique
stricte de l’Église catholique-
romaine contre-dit l’essence
même de la Bible, de la tradi-
tion et de l’Église. Ce centralis-
me théologique et de politique
de puissance n’est plus d’ac-
tualité. Cela se remarque au
fait que bien des problèmes
très différents sont à l’avant-
plan dans divers endroits du
monde.

Chez nous, en occident, il y a
par exemple : le rôle de la fem-
me dans l’Église, la morale
sexuelle, l’homosexualité, les
relations avec les divorcés, le
célibat, la communauté eucha-
ristique, des structures plus
démocratiques, etc. En Afrique
et en Amérique du Sud, ce sont,
par contre les questions sur la
justice, la pauvreté, le refrène-
ment de la violence, de l’exploi-
tation de la création, de l’op-
pression par des criminels et des
dictateurs. En Afrique s’ajoute
en plus la peur d’un islamisme
agressif et en Amérique du Sud,
les démêlés avec les Églises
évangéliques libres fondamen-
talistes (pentecôtisme).

Tout cela démontre que l’Égli-
se catholique-romaine se trouve,
malgré son influence importante
et sa profonde spiritualité, dans
une situation très difficile. Une
image si diversifiée de 
1,6 milliard d’êtres humains de
cultures aussi diverses, de peu-
ples, de traditions morales, de
mondes religieux, de systèmes
économiques et de si différents
degrés de développement, ne
peut vraisemblablement pas
être unie par un système centra-
liste. Que Benoît XVI affaibli
renonce, confirme ce qui précè-
de et se comprend. Le cardinal
Ouellet a raison : « Ce ministère
est un cauchemar » !

Cela ne peut être autrement.

Évêque émérite Hans Gerny
Traduction Marie-Thérèse

Chauvet

Résignation : se démettre d’une
charge (dans un sens vieilli) – Le Littré
(Réd.)

L’archevêque Joris Ver-
cammen s’exprime sur
la résignation du Pape
Benoît XVI

L’archevêque d’Utrecht Joris
Vercammen a envoyé une
lettre au Pape dans laquelle
il exprime sa compréhension
à propos de sa décision de
renoncer à ses fonctions. Au
nom de l’Union d’Utrecht, il
fait l’éloge de Benoît XVI en
tant que théologien critique
et le remercie pour son servi-
ce auprès de l’Église de
Rome et pour toute la com-
munauté chrétienne mondia-
le. 

L’archevêque Vercammen
souligne les efforts que le
Pape Benoît XVI a déployés
pour l’œcuménisme et le
dialogue interreligieux.

Il exprime une reconnaissan-
ce particulière pour le sou-
tien du Pape en faveur du
dialogue entre l’Église
catholique romaine et l’Égli-
se vieille-catholique, qui a
été reconduit depuis l’au-
tomne de l’année passée
dans le cadre d’un second
mandat.

Maja Weyermann

Chargée de communication
de la Conférence internatio-

nale des Evêques vieux-
catholiques de l’Union

d’Utrecht (CIE)

Traduction française
Franz Peter Murbach

conseiller synodal
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Chose étonnamment incitative
que le texte premier de la Bible,
le récit de la Genèse. On le lit
comme une fable, récit et morale.
Des symboles à interpréter hors
de toute considération chronolo-
gique ou historique. Son utilité
subsiste : ouvrir le dialogue sur la
place et le rôle de l’humain dans
ce monde conçu comme création
de Dieu. Quelque chose comme
un scénario condensant hardi-
ment en quelques jours une très
logue évolution. Une grandiose
mise en scène, où l’on imagine
Dieu et sa créature posant les piè-
ces du grand théâtre de l’univers.
Avec une règle du jeu invitant à
la collaboration. Chaque élé-
ment du puzzle appelle à réflé-
chir. Tout de suite apparaît le sen-
timent dans le grand branle-bas
de mise en ordre du tohu-bohu
primordial. Pourquoi, dans la
naissance psyché de nos pre-
miers parents supputatifs, est-ce
l’envie qui ouvre la marche ? Il
n’y a pas lieu de répondre ici à
cette question. Mais tout au plus
d’en considérer quelques consé-
quences. Le jeu pervers de l’en-
vie est le premier pion.

Sitôt en scène, Adam et Ève
annoncent la couleur. Ils ont
envie. Envie de la pomme. Envie
du fruit défendu. Ce faisant,
envie de se profiler protagonis-
tes autonomes. De jouer un rôle
choisi. De s’affirmer face à ce
Dieu qui leur dicte la marche à
suivre. Dès lors, volens nolens,
les jeux sont faits. L’envie (le
désir, l’ambition, la possession,
le rapt, la violence) va mener le
monde. Le mener aux exclusivis-
mes, aux affrontements, aux
guerres. Au drame.

La divine comédie tournant à
l’humaine tragédie. Les indé-
mêlables embrouilles de la pro-
blématique du désir. Dans les
multiples efforts pour maîtriser
la situation, relevons ce que le
penseur René Girard appelle
«la stratégie de la coquetterie».

Vous objecterez que la coquet-
terie n’a que faire dans un aussi
sérieux périodique que Présence
catholique-chrétienne. Pourtant ?
L’Église échappe-t-elle à la straté-
gie de la coquetterie ? Voyons
voir. On le sait par la théologie
en place, l’Église est le corps du
Christ. Conjointement, et ça n’ar-
range pas les choses, avouons-
le, elle est aussi une (des) asso-
ciation(s). Or, est-il nécessaire de
le rappeler, toute association a
des besoins d’argent. Comment,
dès lors, amener le paroissien,
qui a des besoins spirituels, à
soutenir financièrement l’Église
qui a besoin d’argent ? Com-
ment lui donner l’envie d’être
payeur des dons gratuits de la
foi ? Plusieurs stratégies à choix.
On insufflait autrefois la croyan-
ce qu’on pouvait acheter son 
ticket pour le paradis. Trafic des
indulgences dénoncé par Luther
et consorts. On appelle mainte-
nant un chat un chat, on invite
poliment le paroissien à verser
son obole pour couvrir les frais
administratifs et pastoraux d’une
Église qui nous tient à cœur.
Ajoutant qu’il serait injuste, mal-
séant et contreproductif de lais-
ser le clergé mourir de faim.
L’ennui, c’est qu’à l’heure actuel-
le, les paroissiens ne sont qu’une
minorité dans leur commune.
Plus minoritaires encore les
paroissiens-payants.

C’est là que la stratégie
ecclésiale, partout, se permet
un soupçon de coquetterie. Le
commerçant a besoin de mettre
en valeur sa marchandise. Le
responsable d’Église, c’est à
juste titre qu’il s’efforce de met-
tre en valeur ce qu’il a à offrir :
l’accueil fraternel et le dialogue
avec Dieu dans la liturgie. A
son sens étymologique, la litur-
gie est un déroulement de l’his-
toire du salut. On en a parfois
fait un spectacle musical.
Toujours est-il qu’il est, sinon de
bon ton, du moins de bonne
politique (stratégie) de donner
au croyant envie d’assister,
mieux encore de participer au
dialogue mis en scène dans la
liturgie. La coquetterie n’ira
pas jusqu’à faire du service
liturgique un concert. Elle saura
aiguillonner le plaisir pour ravi-
ver l’envie de revenir. « Le désir
est stratège » écrit René Girard.
Stratégie donnant envie de
tenir au mieux sa partition dans
le grand jeu du peuple de Dieu.

Pierre Uldry.

P.S. Bravo d’avoir eu envie de
lire cette page. 

En bonne stratégie !

Stratégie

« Une rose pour le droit
à l’alimentation ! » C’était
le slogan utilisé cette
année pour vendre les
roses. Cette opération se
conclut souvent par des
vents monstrueux, des
regards totalement indif-
férents, un simple merci
ou encore des réactions
de stress intense. Mais
malgré tout, de temps en
temps, cela se traduit par
l’achat d’une ou plusieurs
roses (oui c’est possible !)

Après 6 heures dans des
conditions extrêmes, la quasi-
totalité des roses ont été vendues.

Petit retour en arrière : Alors
que la vente semblait laissée à
l’abandon par les catholiques-
romains et les protestants, 
4 jeunes catholiques-chrétiens
des paroisses de Lancy et
Genève, révoltés, ont bravé le
froid et le mauvais temps pour
participer à l’action de Carême
qui cette année, soutient le droit
à l’alimentation au Guatemala.

C’est avec l’aide de Florence,
Océane, Glenn et Gaëtan que
la vente a pu avoir lieu comme
prévu. En quelques jours, tout
s’est mis en place afin de réali-
ser au mieux cette vente et, sans
la précieuse aide de Jean-
Claude et Hélène, celle-ci n’au-
rait pas pu se dérouler.

Tout a commencé à 9h30 :
Nous étions là, fidèles au poste
pour l’installation du matériel et
remontés à bloc pour vendre
les roses ! Par la suite, après un
moment de vente idéal, la faim
s’est fait sentir et nous nous
sommes rendus à la boucherie
afin de recharger les batteries.

Après nous être nourris, nous
étions à nouveau d’attaque
pour la vente mais les gens se
faisaient moins nombreux (eux
aussi mangeaient). Mais nous
ne nous sommes pas laissés
démoraliser !!! 

C’est ce moment-là que Floren-
ce et Océane ont choisi pour se
remplacer et relancer la vente !

Être partenaires, action sur le terrain
Les jeunes se mobilisent pour vendre des roses à Lancy

Puis l’après-midi fut assez
calme avec quelques piques de
fréquentation mais la vente
s’est poursuivie jusqu’à 16h00
tout de même... ! À noter aussi
l’achat de fraises afin de satis-
faire l’envie de certains.

La fin de la vente à laissé pla-
ce au rangement et le reste des
roses a été déposé dans l’égli-
se de la Trinité. Fin de l’opéra-
tion vente des roses.

Merci de nous avoir lus et à
bientôt pour de nouvelles aven-
tures ! Le groupe des jeunes
fera des crêpes le 14 avril pro-
chain après la messe en l’égli-
se de la Trinité.

Gaëtan et Glenn
Photos : Glenn

De gauche à droite Glenn, Florence et Gaëtan Océane et Glenn

Distribution des roses...
...d’or : Florence
...d’argent : Glenn
...de bronze : Océane
...hors catégorie : Gaëtan»



Les évangiles soulignent le fait
que Jésus a guéri des malades,
en tant qu’annonciateur et
médiateur du Royaume de Dieu
qui se fait proche dans le temps,
et leur a fait ainsi expérimenter
quelque chose de la réalité libé-
ratrice de ce Royaume. Il a vu en
la maladie une force anti-divine
et non pas une destinée irrévo-
cable, dont il faut trouver un
sens religieux (punition, péda-
gogie), ce qui aussi été ensei-
gné dans la tradition biblique.

Le souci des malades que
Jésus a enseigné à ses disciples
(Mc 6,13) a subsisté sous deux
formes. Une première forme est
l’onction des malades avec
l’huile bénite qui accompagne
la prière pour invoquer la miséri-
corde salvifique de Dieu lors
d’une maladie grave. Cet acte
symbolique n’est pas un moyen
de guérison qui concurrence l’a-
vancée actuelle de la médecine,
mais exprime la prise en comp-
te de la puissance de bénédic-
tion du Christ.

Le souci des malades et des
personnes âgées s’accomplit
dans le cadre de la pastorale
paroissiale, en particulier par
les diacres, aidés de groupes de
visite. Ainsi s’exprime la diako-
nia du Christ, qui a été chanté
dans les premiers siècles comme
médecin divin et berger qui
cherche les égarés.

Comme dit plus haut, l’onc-
tion des malades est insinuée
par Marc, lorsque Jésus envoie
ses apôtres en mission dans les
bourgades environnantes pour
annoncer la Bonne Nouvelle : 

« Étant partis, les Douze prêchè-
rent qu’on se repentît ; et ils
chassaient beaucoup de
démons et faisaient des onctions
d’huile à de nombreux infirmes
et les guérissaient. » (Marc
6,12).

Cette onction qui existe donc
du temps de Jésus est recom-
mandée et promulguée par la
lettre de saint Jacques comme
un rituel spécifique pour les
malades de la communauté
chrétienne, accomplie par les
prêtres :

« Quelqu’un parmi vous est-il
malade ? Qu’il appelle les pres-
bytres de l’Église et qu’ils prient
sur lui après l’avoir oint d’huile
au nom du Seigneur. La prière
de la foi sauvera le patient et le
Seigneur le relèvera. S’il a com-
mis des péchés, ils lui seront
remis. » (Jacques 5,13-15) 

Le matériau de base de l’onc-
tion des malades est l’huile
 d’olive, connue depuis la plus
haute Antiquité pour ses pro-
priétés calmantes et cicatrisan-
tes.

À partir du 12e siècle, on
réserve de plus en plus ce sacre-

ment aux mourants, ce qui fait
qu’il sera appelé « extrême onc-
tion », et lui a valu une mauvai-
se réputation absolument pas
méritée. C’est pourquoi les
récentes réformes liturgiques ont
tenté de replacer ce sacrement
important dans sa véritable per-
spective : celle de la maladie
tout court, qu’elle soit curable ou
pas. Cela veut dire que l’on peut
recevoir plusieurs onctions des
malades dans sa vie. Selon la
plus haute tradition chrétienne,
le sacrement que l’on reçoit en
fin de vie, c’est le viatique, le
pain de la route, l’Eucharistie.

L'onction des malades est
sans doute le plus ignoré de tous
les sacrements. L’embarras
devant la mort, la peur du per-
sonnel médical de s'avouer bat-
tu par la maladie, l'engourdisse-
ment des malades par les
drogues qui les soulagent, le
milieu hospitalier compétent
techniquement mais souvent
démuni spirituellement, autant
de causes anciennes ou récen-
tes, « déterrer » ce sacrement
qui est considéré comme un
signe de mort : « l'extrême onc-
tion ou l'onction reçue à toute
"extrémité ».

Tout au contraire, dans l'esprit
de l'Eglise, l'onction des
malades est destinée à leur don-
ner, sinon la guérison physique,
du moins la force dans l'épreuve
de la maladie. Peu de malades
guérissent, mais la plupart
découvrent l'espérance.

Nassouh Toutoungi, curé

Les sacrements : L’onction des malades

DE LA PAROLE AU GESTE14 GENÈVE 15

Groupe de loisirs/Club 83
Une sortie est prévue le vendredi
12 avril pour la journée (pro-
gramme à venir). S’annoncer à
la cure. 

Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5

Conseil de paroisse. Mer -
credi 10 avril. 18h. Salle pa-
roissiale de Lancy

De la vie paroissiale. 
Décès. Charly Roth le 12 mars
dans sa 98e année. Obsèques
dans l’intimité familiale le 18
mars au Centre St-Georges. 

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard 
à Chêne-Bourg

Messe, échange autour des
textes bibliques à la place de
l’homélie - et onction des ma-
lades. Samedi 13 avril. 17h30 

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Conseil de paroisse.
Séance le jeudi 11 avril.
18h30. Centre St-Germain.

CANTON DE GENEVE
Contributions ecclésiastiques

& dons. CCP n°12-847-0
Secrétariat ECC Genève

CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54
Jean-Claude Mokry, curé

jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 
Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

Danielle Balmer, vicaire stagiaire
danielle.balmer@catholique-chretien.ch

Port. 079 485 10 50 

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Jeudi 18 avril. 10h-11h30 au
Gd-Lancy. Pour une visite, 
tél. à la cure ou Mme Chauvet
022 311 71 92 ou Mme Savoy
022 782 11 17

Catéchisme
Séances les samedis 13 et 27
avril.
Aumônerie jeunesse
Dimanche 17 mars dans 
l’après-midi

Cours ECC, connaître
pour en parler !
Une nouvelle volée de ce
cours en 6 soirées a débuté.
3e soirée : mercredi 17 avril.
19h-21h à la salle paroissiale
de Lancy. 

Inscriptions 076 394 06 54

Célébrations en comun
avec la paroisse protes-
tante du Gd-Lancy

• Dimanche 14 avril. 10h.
Messe à la Trinité. Accueil de la
paroisse protestante. Prédication
par le pasteur Grégory Dubois Le
Quéré et apéritif à la salle parois-
siale. 

• Dimanche 28 avril. 10h.
Culte à la maison de paroisse 
protestante. Prédication par JC
Mokry. 



La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Dimanche 5 mai à 9h45
Messe avec premières commu-
nions.
Se préparent :
Dylan Auberson, Adriana Durin,
Johanna Durin, Hélène Laubscher
et Pauline Laubscher.
Que nos prières les accompa-
gnent sur leur chemin !

Décès
Monsieur Pierre Marthaler est
décédé dans sa 77e année. Les
obsèques ont eu lieu en février à
Auvernier.
Que le Seigneur l’accueille dans
sa lumière !

Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Messes, les 14 et 28 avril à 18h.

BERNE ET TESSIN 17

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 7 avril à 9h30 à
l'église : messe.

Dimanche 5 mai à 9h30 à
l'église: messe.

Vacances du curé :
Le curé est en vacances du 8 au
14 avril. Durant cette période,
le répondeur (032/341.21.16)
vous renseigne à propos des
permanences pour les urgen-
ces.

NEUCHÂTEL ET VAUD16

CANTON DE NEUCHATEL
Jean Lanoy, curé

Tél. 032 968 44 13
Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail:

neuchatel@catholique-chretien.ch
CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

Date à retenir

Journée romande

Jeudi 9 mai, Ascension

Messe en plein air au chalet du
Mont d’Amin

(voir les informations à la der-
nière page).

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, 
Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

fax 032 341 21 38
E-mail: biel@christkatholisch.ch

Vacances du curé :
Le curé est en vacances du 8 au
14 avril. Durant cette période,
le répondeur (032/341.21.16)
vous renseigne à propos des
permanences pour les urgen-
ces.

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, rue de la
Source 23 (station inférieure du

funiculaire Bienne-Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 7 avril à 9h30 :
messe avec le curé Peter Hag-
mann.

Dimanche 14 avril à 9h30:
messe avec le curé Anne-Marie
Kaufmann.

Dimanche 21 avril à 9h30:
messe.

Dimanche 28 avril à 9h30:
messe des Rameaux.

Dimanche 5 mai :
pas de messe à Bienne.
messe à Saint-Imier à 9h30.

Messes célébrées en fran-
çais :
Dimanche 14 avril à 9h30 à
l’église (allemand/français).

CANTON DE VAUD
Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63

E-mail : kelham@bluewin.ch
Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail :
rolf.reimann@bluewin.ch 

Fabian Eichele, président, 
Tél. 079 413 97 00

info@catholique-chrtienne.ch 
CCP 10-4285-8

Merci pour vos dons

Lausanne

Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Dimanche 28 avril
La messe des 1res communions
aura lieu exceptionnellement à
16h.

Elle sera suivie d’un apéritif

CANTON DU TESSIN

Marlies Dellagiacoma, prêtre
Oberhusrain 35, 6010 Kriens

e Strada Regina 2, 6930 Bedano
Tel. 079 639 86 60

dellagiacoma@hispeed.

Prossime Celebrazioni:

Pasqua, 31 marzo:
Vi invitiamo per una passeggia-
ta di sorgere del sole la mattina
di Pasqua con la cerca delle
uova di Pasqua. 

C’incontriamo alle ore 06.30
alla stazione di Lugano. Dopo
segue la prima colazione.

Buona Pasqua!

Sabato 4 maggio, ore
17.30, chiesa anglicana di
Lugano, Diacona Elisabetta Tisi

Site internet: www.ccc-ti.ch 

Marlies Dellagiacoma,
sacerdote

Le Mont d’Amin (1389 m.) Le groupe des catéchumènes
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Jacqueline Kelen

Le livre des
louanges
Editions Albin Michel

16 € TTC
ISBN 978-2-226-17823-7

« La louange ouvre tout l’espa-
ce du cœur. Elle défie la douleur
et l’incompréhension, surmonte
le désespoir et le sentiment 
d’injustice. Telle est la voie de
pure grâce, elle acclame, remer-
cie et bénit sans rien demander
pour soi. N’attendant nulle
réponse, elle est plus qu’une
prière. Inexplicable, ailée, elle
révèle en chacun la musique de 
l’être. » 

A l’heure où la parole se fait
trop souvent plaintive ou reven-
dicatrice, Jacqueline Kelen,
auteure de nombreux essais spi-
rituels dont l’esprit de solitude et
Divine blessure, vient nous
éveiller aux merveilles de la
louange. Unique occupation
des myriades angéliques, le
chant de louange traverse les
cultures et les époques et nous
fait accéder à la transcendance,
dans un abandon jubilatoire à
la plénitude de l’Autre. Des
psaumes à Péguy et de Dante à
Rûmi, en passant par Homère et
le Zohar, toute la gamme est ici
déployée. 

« Si j’affirme que seule vaut la
louange, qu’elle est notre
unique vocation, c’est d’abord
pour rappeler aux contempo-
rains que sa moindre vertu
consiste à sauver l’homme de
l’uniformité consentie, d’un
asservissement généralisé ». 

A la Radio en avril…
La marque du Dalaï Lama
Du lundi 8 au vendredi 12 avril
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

Les Men in black d’Israël
Dimanche 14 avril Hautes Fré-
quences, 19h, La Première

Le trouble des coptes en
Egypte
Du lundi 22 au vendredi 26 avril
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

Mon pasteur est riche 
Dimanche 28 avril  Hautes Fré-
quences, 19h, La Première

A la télévision en avril… 

«Faut pas croire»
Samedi à 13h20 sur RTS Un,
magazine société et religions avec
débats et reportages. Nouvelle dif-
fusion le dimanche sur RTS Deux
à 18h25 et vendredi dans l’après-
midi.

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 7 avril, 10h10, RTS
Un. Rediffusion vendredi 12 avril
à 22h45 
Démarches nuptiales
Deux couples très différents se
préparent au mariage, l’un à
Fribourg et l’autre à Paray-le-
Monial (France)

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 17 mars, 10h45, RTS
Un. Rediffusion vendredi 26 avril
à 23h05 
Chacun son chemin
Dorothée Poivre d’Arvor a suivi
des pèlerins, venus de différents
horizons et engagés dans une
longue marche du Puy-en-Velay
jusqu’à Saint-Jacques de
Compostelle

CALENDRIER
LITURGIQUE
Avril 2013

Lu 1 
Ma2 
Me3 
Je 4 Ambroise de Milan, évêque et 

docteur de l’Eglise
Ve 5 Isidore de Séville, évêque
Sa 6 Nokter le bégue, moine
Di 7 Octave de Pâques
Za 2, 14-15 / Ep 2, 4-7 / Lc 24, 13-25
Lu 8 
Ma 9
Me 10 Ezéchiel, prophète 
Je 11 
Ve 12 
Sa 13
Di 14 2e dimanche ap. Pâques
Es 40, 26-31 / 1 P 3, 18-22 / Lc 24, 35-49
Lu 15
Ma 16
Me 17 
Je 18 
Ve 19 
Sa 20
Di 21 3e dimanche ap. Pâques
Jr 23, 1-4 / 1 P 5, 1-4 / Jn 10, 27-30
Lu 22 
Ma 23 Georges, martyr
Me 24 
Je 25 Marc, évangéliste et disciple de 

l’apôtre Paul
Ve 26
Sa 27
Di 28 3e dimanche ap. Pâques
Jon 2,1-7 / Ap 1, 12b-18 / Lc 24, 1-10
Lu 29 
Ma 30
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Célébration Œcuménique de Carême

Église St-Pierre, La Chaux-de-Fonds, 
Paroisse catholique-chrétienne du Canton de Neuchâtel

Chaque année, Pain pour le prochain, Action de Carême et Être
partenaires organisent une campagne œcuménique durant le
temps du Carême jusqu'à Pâques. Cette année, sous le thème 

Sans terre, pas de pain

le groupe œcuménique de Carême de La Chaux-de-Fonds a 
travaillé à l'élaboration d'une célébration commune.

C'est donc le dimanche 3 mars dernier, qu'a eu lieu ce moment fort
de partage et d'ouverture, où étaient présentes les trois Églises
reconnues du canton de Neuchâtel. Cette année, c’est l’Église
catholique-chrétienne qui a accueilli cette célébration en l'église 
St-Pierre de La Chaux-de-Fonds. Notre curé Jean Lanoy a eu la joie
de partager ce moment avec le pasteur Zachée Betché (Église
réformée évangélique) et le curé Jean-Marie Oberson (Église catho-
lique romaine).  

De plus, y était associée la communauté de Chambrelien, représen-
tée par plusieurs de ses membres, notamment Adrian Jutzet, qui a
livré un témoignage sur la situation des populations indiennes (ainsi
que beaucoup d'autres paysans à travers le monde) qui sont dépos-
sédés de leurs terres.

C'est à travers une célébration
riche du partage du pain, de
chants et de prières que cette
campagne de Carême 2013 a pu
être porteuse de solidarité et de
convivialité; avec notamment
une vente du « pain du partage »
et une soupe préparée par
François Kaufmann, offerte à
tous à la salle de paroisse.

Un grand merci aux bénévoles
de la paroisse qui ont contribué à
l'organisation et au bon déroule-
ment de ce temps fort de
Carême. 

Aurélie Ethuin-Lanoy

HORIZONTALEMENT
1. L’apôtre Pierre l’était, mais je dois m’efforcer de

ne pas l’être. Du cuivre.
2. Plus valables. Ville d’Algérie.
3. Titre de deux livres de l’Ancien Testament. 

Ville vaudoise du Léman.
4. Direction. Prisonniers de prix.
5. Un qui fait le mariole. Article.
6. Bon à jeter. Résine du pin.
7. Prendrai de la peine.
8. Dans le panier. 

Sur une plaque bien de chez nous.
9. Ce que fait le lecteur de Présence, même s’il n’est

pas couché dessus. Le jour l’est avant la nuit.
10. Qui mérite d’être imité.

VERTICALEMENT
1. Dieu. Marrant.
2. Prépare les petits pois. Jours sans dimanche.
3. Mange les miettes tombant de la table (Math.15).

Destinataire d’une épître de Paul.
4. Réformateur tchèque qui périt sur le bûcher. 

Gros mangeur.
5. Préposition doctorale. Dire oui maman.
6. Abréviation biblique. Deux milles.

Cent-cinquante.
7. État promis. Donne le ton.
8. Raboter. Forme auxiliaire.
9. Oiselle parfois domestique. 

Ne pas s’en tenir aux dits.
10. Chiffre basique. Sur la table.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Suivre. Sem. – 2. Deuxième. – 3. Nier. Idiot. – 4. Aras. Lente. – 5. Galilée. Io. – 6. On. Or.

7. One. None. – 8. Uns. Unis. – 9. Sorte. Il. – 10. Sauce. Rôle.
Vert : 1. Synagogues. – 2. Iran. – 3. Idéal. Ossu. – 4. Version. Oc. – 5. Ru. Eure. – 6. Exiler. NT.

7. Idée. Nier. – 8. Sein. Os. – 9. Émotion. Il. – 10. Météore. Le.
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Après Crêt-Bérard

Comme vous pouvez le constater, le dossier de ce mois revient
sur la journée de réflexion du 10 novembre 2012 à Crêt-

Bérard, Quel avenir pour l’Église catholique-chrétienne en Suisse
romande.

Cette journée, avec un débat d’idées très riche, a permis de sug-
gérer quelques pistes de développement de notre Église. Pour ma
part, je m’arrêterai sur la partie qui concerne plus particulièrement
l’information : Internet et Présence.

Pour Internet, le souhait qui s’est dégagé de nos réflexions, est
que le site soit plus « accrocheur » (terme d’un des participants),
avec des mises à jour fréquentes et plus d’informations sur les
paroisses. S’agissant de cette dernière remarque, je rappelle qu’il
appartient aux paroisses elles-mêmes de gérer la partie qui leur
revient, l’administration du site n’étant là que pour des « dépanna-
ges » si nécessaire.

Pour Présence, il était souhaité une meilleure orientation vers la
jeunesse et une information plus détaillée sur la vie des paroisses,
ainsi qu’un agenda mieux fourni.

Il en a été tenu compte, le mois dernier, avec un article écrit par
un groupe de jeunes sur la vente des roses dans le cadre de la 
campagne de Carême, et dans ce numéro, Danielle Balmer nous
présente la Plateforme Jeunesse, mise en place suite à une votation
lors du dernier Synode national.

Vous avez également une relation sur un moment particulier de
la paroisse de Neuchâtel, avec cette célébration œcuménique de
Carême à l’église Saint-Pierre de la Chaux-de-Fonds.

Cette participation des uns et des autres me réjouit profondément
et j’espère qu’elle va perdurer.

Quant à la suite à donner aux réflexions de Crêt-Bérard, un 
rapport devrait être publié et distribué, dans les paroisses et à tous
les participants à cette journée. Bien entendu, nos lecteurs en
seront informés.

D’ici là bonne lecture, et au mois prochain.

Bernard Boulens
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national entre les paroisses et
les groupes de jeunes déjà
existants ou soutenir des grou-
pes qui pourraient se créer. 

Antje Kirchhofer (AK) -
En plus, nous allons compléter
l’offre de camps qui existent
déjà par des offres de type 
d’avantage spirituel. Une idée
pour réaliser un réseau qui
peut soutenir le travail pour les
jeunes dans les paroisses, par
exemple, est l’organisation de
camps de première commu-
nion ou de confirmation, en
commun pour des paroisses
qui le souhaiteraient parce
qu’elles ont très peu d’enfants,
mais toujours en travaillant
ensemble avec les aumôniers
et catéchistes locaux.

DB - Quels sont les premiers
pas? 

MF - la création du site web ! 
AK - Rendre visite aux

paroisses et écouter ce qu’elles
ont à dire. En Suisse romande
une visite à La Chaux-de-Fonds
est déjà prévue, et nous com-
mençons l’élaboration du pro-
gramme pour 2014. 

En 2013 comme offre
concrète, il est prévu pour les
jeunes un voyage à Assise cet
automne. Et nous souhaitons
aller à Taizé avec un groupe
cet été. Les flyers d’information
sont en préparation et seront
prochainement distribués. Pour
le reste en 2013, nous soute-
nons la jeunesse catholique
chrétienne pour ses camps
(Camp de Pentecôte, Camps
d’été (Chrisola), dont l’un est
bilingue. 

AK - Nous souhaitons beau-
coup faire aussi des offres bilin-
gues ou francophones - je crois
avec l’engagement des gens
de la Romandie cela est tout à
fait possible.

DB - Deux mots pour terminer?
AK - Je me réjouis de faire

connaissance des jeunes et des
paroisses en Suisse romande. 

MF - Nous nous souhaitons
de la confiance et du soutien
pour ce travail.
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DB - Racontez-nous une
expérience marquante lors de
votre adolescence. 

MF - À 16 ans j’ai participé à
une sortie avec la paroisse de
Berne en Alsace et j’ai fait la
connaissance d’Olivier Binz, 
l’animateur de jeunes de l’é-
poque.

Il a su me motiver pour le
groupe de jeunes. J’en suis
devenue la présidente et j’ai
fait beaucoup d’expériences
chouettes - on avait des messes
de jeunes avec notre propre
orchestre, les camps de ski, ou
le Chri-Ka-Cup (un tournoi de
foot inter paroissial). 

AK - Au village où j’ai grandi
les plus grands avaient entre 13
et 20 ans et le groupe était très
actif. Par exemple, ils faisaient
des choses pour les plus petits.
Le meilleur souvenir que j’ai
c’est la rénovation d’une maison
que les jeunes ont effectués tous
ensemble pendant plusieurs
semaines. Nous nous sommes
entraidés et on a tout fait de A à
Z nous-mêmes : deux salles, les
sanitaires, etc. pour l’arranger
comme maison de rencontre
pour la jeunesse. Ceci était très
important pour nous jeunes,
pour nous sentir membres de 
l’Église à part entière, parce
que nous avons eu la possibilité
de nous engager et de mettre

nos idées en pra-
tique.

Cela m’a profon-
dément aidée à
grandir comme
membre de l’Église.

DB Qu’est-ce qui vous motive
pour le travail avec les jeunes? 

MF - Les jeunes sont plein 
d’idées et de ressources; c’est
un plaisir de les assister pour
réaliser quelque chose. 

AK - C’est pourquoi, il est
important que les jeunes trou-
vent des lieux de rencontre où
ils se sentent à l’aise à l’église.
Nous aimerions soutenir les
groupes de jeunes qui existent
déjà où soutenir les régions où
des groupes de jeunes peu-
vent être créés. Ce qui me
motive est que j’ai eu un temps
super dans l’Église quand j’é-
tais jeune, et que l’Église m’a
proposé un espace pour m’é-
panouir. Par mon engagement
j’aimerais contribuer à un tel
espace pour les jeunes qui le
recherchent. 

DB - Question sensible: Et le
français? Êtes-vous bilingue? 

AK - Malheureusement pas.
- Je peux dire que je suis en
train d’apprendre le français-
et si on parle lentement, je
comprends plus ce que l’on
pourrait penser - Même si j’ai
toujours du mal à m’exprimer. 

MF - Je peux dire exactement
la même chose. Je comprends
mieux que ce qu’on pourrait
penser. Merci de votre patien-
ce et bienveillance ! 
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Présentation de la Plateforme Jeunesse
Par Danielle Balmer

La commission pour la
jeunesse, (Jugendkom-
mission - Juko) à intensé-
ment travaillé ces derniè-
res années. Le Synode
national a voté l’an der-
nier la création de la
Plateforme jeunesse, ce
qui fait qu’un service
national pour la jeunesse,
est en train de naître. 

Le Conseil synodal et la
Juko ont le plaisir de vous
présenter la diacre Antje
Kirchhofer-Griasch et Mi-
riam Friedli qui viennent
de commencer leur activité
au début du mois d’avril. 

Antje Kirchhofer est engagée
comme aumônier jeunesse à
40% et Miriam Friedli comme
animatrice jeunesse à 20%
pour la plateforme. Elles seront
soutenues prochainement par
un secrétariat. Il est à mention-
ner que le souci a été de trou-
ver un secrétariat assurant une
communication en allemand et
en français. 

Danielle Balmer (DB),
membre de la Juko, propose de
faire mieux connaissance avec
elles. 

DB - A qui s’adresse la
Plateforme jeunesse ? 

Miriam Friedli (MF) - À
ceux qui se sentent jeunes et qui
sentent bien avec les jeunes. 

DB - Que veut la Plateforme
jeunesse? 

MF - La plateforme jeunesse
veut créer un réseau au niveau

Miriam Friedli et Antje
Kirchhofer-Griasch
sous le regard bien-
veillant du premier
évêque Edouard
Herzog. 

Antje Kirchhofer-
Griasch

L’aumônier jeunesse a
grandi en Allemagne du
Sud, dans un petit village
près d’Ulm. 

L’amour l’a amenée en
Suisse et elle a étudié la
théologie à Berne et à
Tübingen. 

Antje Kirchhofer vient de
terminer son vicariat aux
paroisses de Berne et de
Thoune. Elle a fait plusieurs
camps de jeunes au sein de
notre église (camps de pre-
mière communion et de
confirmation, camps d’été
(Chrisola) et de ski pour les
familles). Habitant actuelle-
ment à Bâle, elle travaille
également comme diacre à
la paroisse de Zofingen. 

Son ordination presby-
térale est prévue pour le
samedi 15 juin à Bâle.

Miriam Friedli

L’animatrice jeunesse a
grandi à Grafenried près de
Berne. Elle habite à Berne
où elle termine ses études
d’assistante sociale.

Miriam Friedli est active
depuis plusieurs années
pour la Jeunesse catholique
chrétienne. Elle est membre
du Comité des jeunes
(Zentralvorstand ZV).

Depuis 2012 elle est ani-
matrice des jeunes pour la
région de Berne-Thoune.
L’année dernière elle a aidé
avec succès à établir un
groupe de jeunes à Berne.
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ATELIER 1
Identité de l’Église

catholique-chrétienne

À partir d’une projection 
d’une vingtaine de diapositi-
ves, les participants sont invités
à percevoir quelques aspects
de l’identité de l’ECC. Est-il 
suffisant de se définir seule-
ment comme « catholique sans
Rome » ? Un rapide sondage
effectué avant la journée par
téléphone auprès de 12 per-
sonnes engagés dans nos
paroisses romandes permet de
ressentir comment les catho-
liques-chrétiens se perçoivent
eux-mêmes.

Pour eux l’ECC est conviviale
(11), ouverte (11), attachée à
l’œcuménisme (11), catholique
sans Rome (10), progressiste
(8), attachée à la tradition (8),
attachée à la spiritualité (7),
communicante de façon
moderne (7), selon le modèle
de l’Eglise primitive (7), proche
des anglicans (6), des catho-
liques-romains (4), des ortho-
doxes (3) des protestants (3). 

Ce sondage montre les diver-
ses sensibilités qui coexistent
au sein de notre Église, entre
les tenants d’une Église convi-
viale, ouverte, attachée à l’œ-
cuménisme, ceux qui revendi-
quent une existence catholique
en dehors de Rome, ceux qui se
veulent progressistes ou à l’in-
verse traditionnels. La référen-
ce aux autres Églises semblent
finalement secondaire.

Face à ce constat, il faut
reconnaitre que le fonctionne-
ment épiscopo-synodal est une
chance pour maintenir l’unité
entre ces différentes sensibilités.

Il concilie les ministères
ordonnés et les mandats élec-
tifs, tant au plan diocésain que
dans les paroisses. C’est
cependant un fonctionnement
complexe qui implique qu’au-
cun rouage ne bloque le systè-
me en s’attribuant seul le pou-
voir.

Des groupes furent alors
constitués pour débattre des
avantages, des inconvénients
et des améliorations imagina-
bles de ce modèle épiscopo-
synodal. Ce mode de fonc-
tionnement épiscopo-synodal
pourrait-il être amélioré ? Pour
cela il faudrait renforcer la for-
mation des personnes assu-
mant un mandat dans les
paroisses ou au synode natio-
nal pour mieux leur faire com-
prendre les enjeux de notre
fonctionnement. Il faudrait aus-
si utiliser les moyens modernes
de communication pour le ren-
dre plus pertinent et témoigner
de cela dans les médias.

Il faudrait développer des
lieux d’échange et de discus-
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Organisée à l’initiative de
l’évêque Harald Rein, cet-
te journée de réflexion à
Crêt-Bérard, dans le can-
ton de Vaud, réunissait
une cinquantaine de per-
sonnes venues de toutes
les paroisses de Suisse
romande.

En plus de notre évêque, cette
séance était honorée de la pré-
sence de Madame Manuela
Petraglio-Bürgi, Présidente du
Conseil synodal. L’évêque
Harald ouvrit cette journée avec
quelques mots de bienvenue :

« Chers frères et sœurs,

Dans le Nouveau Testament,
les disciples (Luc 9,28-36) vou-
laient monter trois tentes sur le
Mont Tabor et y rester, parce
qu’ils s’y trouvaient bien. Dans
l’Ancien Testament, les Hé-
breux avaient peur de quitter
l’Égypte, bien qu’ils s’y sen-
taient mal. 

Mais ils ne savaient pas ce qui
les attendait dans le désert et la
terre promise. A première vue
cela paraît juste de rester là, où
nous nous sentons bien. Cela est
valable pour chacun ou pour
des groupes, par exemple l’Égli-
se Catholique Chrétienne.

Dieu est l’Éternel.  Mais sa
Création est susceptible de
changements permanents. On
ne peut parler de futur que si
l’on observe deux choses : le
passé et le présent.

Le passé est lié à l’identité.
Dans l’atelier 1 (Identité ECC)
nous parlerons et discuterons de
l’identité catholique-chrétienne.

Le présent concerne aussi la
Société. Nous ne vivons pas hors
du temps. Il nous faut analyser la
société actuelle. Cela concerne
l’atelier 2 (ECC et Société).

Le futur concerne les ateliers
3 (Quel avenir pour l’ECC en
Suisse romande dans 10 ans’)
et 4 (Renouveau et revitalisa-
tion des paroisses) ainsi que le
forum (ECC et Communication
en Suisse romande).

Je nous souhaite à tous beau-
coup de force, de courage, d’i-
dées et de patience fraternelle.
Nous pouvons être optimistes
et confiants en Dieu, car Jésus
Christ a dit :

« Je suis avec vous, chaque
jour, jusqu’à la fin des temps »

(Matthieu 28,20b) »

Après un moment de médita-
tion conduit par Jean Lanoy, les
travaux pouvaient commencer.
Pour chaque atelier d’une durée
d’une heure, il était prévu envi-
ron 10 minutes de présentation
générale, puis les participants
étaient répartis en petits groupes
de réflexion, pour une quarantai-
ne de minutes. et à la fin du délai
imparti, une réunion de tous per-
mettait de faire une synthèse de
l’atelier. Après une brève pause,
les participants pouvaient passer
à l’atelier suivant. Seule excep-
tion à ce schéma, le Forum qui
réunissait tout le monde.

Après une matinée bien rem-
plie, avec les ateliers 1 et 2, la
pause de midi était la bien-
venue. Moment de détente,
apéritif, un excellent repas
permettait à chacun d’échan-
ger des propos en toute
décontraction. 

Puis les travaux reprenaient
avec les atelier 3, 4 et e Forum.

sion, y compris sur le plan dio-
césain, même si les questions
linguistiques compliquent l’or-
ganisation de telles séances.
Quant aux autres aspects de 
l’identité ECC qu’il faudrait
développer, il a été retenu l’im-
portance de faire parler de no
tre Église à l’extérieur pour se
faire connaître, l’importance
de promouvoir une spiritualité
positive, le ressenti du terme
«vieux-catholique» comme très
peu porteur, l’importance de la
communication sur notre orga-
nisation épiscopo-synodale
(terme perçu comme peu
sexy!), etc. 

En fin de journée, un sonda-
ge auprès de tous les partici-
pants (30 réponses) a permis
de ressentir le vécu de cette
journée concernant cette ques-
tion de l’identité. 

Les participant/es mettent
au premier plan l’ouverture et
l’attachement à la spiritualité.
Deux domaines porteurs pour
de nouvelles journées de 
ré-flexion. D’autres secteurs

L’AVENIR DE L’ÉGLISE CATHOLIQUE-CHRÉTIENNE
EN SUISSE ROMANDE

Journée de réflexion à Crêt Bérard - Samedi 10 novembre 2012
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pourraient être développés
comme le fonctionnement
épiscopo-synodal qui pourrait
être mieux compris, comme
notre référence à l’Église
ancienne et l’annonce de la
foi. D’autres questions plus
techniques comme la commu-
nication et les finances pour-
raient aussi faire l’objet de
séances spécifiques entre les
paroisses romandes. 

ATELIER 2
L’église catholique-

chrétienne et la société

Animé par Franz Peter
Murbach cet atelier cher-
che à déterminer la posi-
tion de notre Églises dans
la société.

L’Église doit-elle s’engager
dans le débat public ou au
contraire laisser cette tâche à
la responsabilité de chacun de
ses membres en tant qu’indivi-
dus ? Les enjeux qui question-
nent le rôle de notre Église –
et/ou de ses membres qui en
sont les pierres vivantes – dans
la société ont été abordés. Les
interrogations et éléments de
réponses qui ont émergé sont
riches d’enseignements et de
potentiels. 

Une tentative de synthèse des
avis exprimés par les partici-
pantes et participants à l’atelier
de réflexion serait de regrou-
per l’engagement de notre Égli-
se dans la société en trois éta-
pes successives.

Rayonner
comme individu

La première étape passe
par l’apprentissage et la

consolidation de notre prop-
re identité chrétienne et plus
spécifiquement catholique-
chrétienne. Par-là, chaque
individu peut se forger une
opinion personnelle en toute
liberté, et ensuite en débattre
avec d’autres personnes du
groupe de réflexion, de la
paroisse, des paroisses de
notre Église. 

Rayonner
comme Église

La seconde étape dans le
processus « Église et Société »
regroupe toutes les actions qui
mènent à mieux faire connaî-
tre notre Église catholique-
chrétienne dans la société. Il
s’agit de participer avec d’au-
tres Églises à des dialogues,
être présent dans les médias,
organiser des manifestations
culturelles dans nos églises et
défendre notre identité auprès
des autres acteurs de la socié-
té, des autorités civiles et des
autres communautés religieu-
ses.

Enfin, la troisième étape
comprend les actions dans la
société à proprement parler.
Prudence toutefois, afin de ne
pas entrer dans la dérive qui
voudrait que notre Église se
sente obligée d’exprimer un
avis sur tout et fasse le jeu 
d’une certaine société de l’in-
formation. Une piste pourrait
être que l’Église catholique-
chrétienne se limite à se posi-
tionner, à ses différents
niveaux, par rapport à des
sujets pour lesquels elle a une
responsabilité totale ou parta-
gée ou qui concerne directe-
ment notre éthique (catho-
lique-) chrétienne.

ATELIER 3
Quel avenir pour l’Église

catholique-chrétienne
dans dix ans

L’atelier était divisé en 4
groupes :

Pérennité financière, béné-
volat / postes rémunérés

Pour résumer, les pistes à
explorer sont les suivantes :

• Les legs : aider les personnes
désirant « donner quelque
chose » à l’Eglise dans leurs
démarches (notaires, testa-
ment etc..

• Faire payer les services
(mariage, décès, KT etc…)
en faisant une différence en-
tre les membres et non-mem-
bres des paroisses

• Salaires des curés (échelle
de progression, péréquation
financière entre les parois-
ses)

• Investissements (immobilier)
afin d’avoir des rentrées
d’argent régulières

• Trouver des « sponsors »

Conseils de paroisse

Il est relevé que la partie
administrative subit trop sou-
vent une croissance extrême-
ment importante. Le problème
se pose également du renouvel-
lement des Conseils de parois-
se. Il faut trouver un équilibre
entre « administratif » et « spiri-
tuel », intégrer les jeunes soit en
les faisant entrer dans les
conseils de paroisse soit en
leurs donnant des responsabili-
tés ponctuelles à l’occasion de
manifestations diverses et inté-
grer les parents des enfants du
catéchisme

trouver ce que NOUS souhai-
tons, mais bien ce que nous
avons à faire! C‘est une grande
différence ! Pour les partici-
pants il faut vivre sa foi intensé-
ment, vu la petitesse de l’Égli-
se, être un lieu d'accueil pour
les personnes aux parcours dif-
ficiles, être nous-mêmes, s'affir-
mer, oser, faire, expliquer,
offrir un lieu où l'on se sent bien
en gardant son identité

Pilier 4
Regarder en face le prix 

du changement : sommes-nous
prêts à engager les moyens
qu‘il faut pour mettre en œuvre
la mission décrite dans les
questions du Pilier 3? Quels
sont-ils? Motiver les gens
autour de nous de vivre leur foi
et de s'engager, unir les forces,
mais c’est difficile de tout conci-
lier : vie familiale, profession-
nelle, bénévole… L’action de
chacun est limitée par le temps,
les besoins de l’entourage et le
travail.

Pilier 5
La recherche d‘une identité

ne peut se faire que de façon
communautaire. Pour les parti-
cipants, il faut plus de partage
des idées avant et après un
synode, une transmission des
informations des délégués du
synode aux paroisses, engager
des dialogues au sein des
paroisses pour discuter des
projets d’amélioration.

Pilier 6
Y a-t-il de la place pour tous

dans notre Eglise ? Pour les par-
ticipants l’opinion est positive,
mais ils/elles doivent nous trou-
ver ; probablement il y a des
différences entre ce que les 
personnes âgées ou ce que les

Activités « jeunesse » 

Il serait souhaitable de ren-
dre les messes plus attractives,
par exemple par les coupler
avec un repas canadien, plus
fréquemment, ainsi que des
messes pour les familles, orga-
niser des séances de catéchis-
me parent/enfants, cultiver les
liens entre les générations et
garder le lien avec les parents,
organiser des camps, des visi-
tes (mosquées, synagogues,
temples, etc . mais en prenant
garde de ne pas saturer le pro-
gramme pour des jeunes en
pleines périodes de formation
personnelle.

« Méli – mélo »

L’atelier n’avait pas de thème
formellement défini, mais le
débat d’idées permet de faire
ressortir quelques points inté-
ressants, par exemple le travail
en commun entre les paroisses
de Suisse romande, une
meilleure implication des
familles et des parents, il est
ressenti le besoin de cultiver
notre convivialité sans être
exclusifs et mettre l’accent sur
la formation des personne
(cours ECC, retraites, etc.)

ATELIER 4
Renouveau et revitalisa-

tion des paroisses

Nassouh Toutoungi propose
de prendre comme base de 
travail le livre du prêtre angli-
can Robert Warren, « The
Healthy Churches' Handbook.
A Process For Revitalizing Your
Church », qui expose comment
des paroisses se sont retro-
uvées en pleine expansion,
sans trop savoir pourquoi.

Il a organisé ses observa-
tions en sept piliers.

Pilier 1
Est-ce que nos célébrations

sont des lieux où nous pouvons
puiser cette énergie de
Renouveau, si oui, comment, si
non, comment faire en sorte
qu‘elles le deviennent? Pour les
participants il faudrait plutôt
diversifier lieux et configura-
tions, personnaliser les inter-
cessions, enrichir les annonces
par les laïcs. 

Pilier 2
Tourner le regard vers l‘exté-

rieur : s‘enraciner dans le lieu
où l‘on est, collaborer avec
d‘autres confessions, d‘autres
communautés religieuses, avec
des groupes de toutes sortes et
des réseaux. Pour les partici-
pants, l’important est de com-
prendre l'autre, l'écouter, émet-
tre une voix chrétienne dans
une société consommatrice,
être particulièrement ouvert
aux autres et au monde.

Pilier 3
Découvrir ce que Dieu veut :

quelle est la mission SPECI-
FIQUE de l‘Eglise catholique-
chrétienne ? Il ne s‘agit pas de

Nassouh Toutoungi lors de son exposé.



CONCLUSIONS

En fin de journée, les partici-
pants ont dit leur plaisir d’avoir
participé à cet instant de
réflexion sur l’avenir de notre
Église, et ce débat d’idées sera
certainement très utile, à condi-
tion de savoir en exploiter les
retombées. Il est mis en valeur
que l’idée-même d’être fiers de
nos croyances devrait être la
première de nos convictions. 

L’évêque Harald a briève-
ment donné un mot de conclu-
sion, en soulignant que cette
journée lui était apparue com-
me profitable à tous, et que
pour sa part il était extrême-
ment satisfait. Ce fut ensuite
Madame Manuela Petraglio-
Bürgi qui souligna également
l’importance de cette journée
de réflexion, très riche en ensei-
gnements.

Ce dossier est un résumé,
forcément très condensé d’une
journée intense. Un opuscule
très complet sera prochaine-
ment édité, qui sera disponi-
ble dans les paroisses. Je tiens
à remercier les personnes 
qui m’ont aidé à le réaliser,
Jean-Claude Mokry, Jean-Luc
Biolay, Franz Peter Murbach,
Nassouh Toutoungi et Edou-
ard Coquoz.

Bernard Boulens
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1ère piste :
« Mon cher Théophile » 
Chacun-e de nous est Théophile, c’est à
dire aimant Dieu et aimé-e de Dieu.
Théophiles parce que Dieu a mis son
image en nous et il a fait de notre vie sa
demeure. Il habite notre cœur, il est
chez lui chez nous. 

Notre contemplation, ce peut être une
plus grande attention à ce mystère de
la Présence de Dieu en nous.

2e piste :
« Au cours d’un repas qu’il pre-
nait avec eux, il leur donna l’or-
dre de ne pas quitter Jérusalem
mais d’y attendre ce que le Père
avait promis…vous allez rece-
voir une force, celle du St Esprit
qui viendra sur vous ».
Il s’agit d’entrer au Cénacle sur ordre
de Jésus. Entrer au Cénacle pour 10
jours jusqu’à Pentecôte. 10 jours ? Non
pas une durée mais une attitude inté-

rieure : une entrée dans une écoute de
la Parole, une entrée dans un éveil de
la vie profonde, une entrée dans l’ac-
cueil d’un don, une entrée dans une vie
animée par l’Esprit de Jésus.

Notre contemplation, ce peut être de
nous laisser inviter doucement à entrer
dans ce temps du Cénacle, temps de
gratuité, temps pour goûter simplement
le fait de vivre et d’être aimé-e.

3e piste
« Tous d’un même cœur étaient
assidus à la prière avec
quelques femmes dont Marie
mère de Jésus et avec ses frères
»

Entendons bien le « tous » ; Il s’agit de
l’Eglise entière ! Femmes et hommes.
Tous et toutes disciples. 

Regarder Marie. Quel est son rôle ici ?
Pourquoi la penser uniquement silen-

cieuse? Elle qui est remplie de l’Esprit
depuis l’Annonciation, elle qui retenait
toutes ces choses dans son cœur (Lc
2/19)… Pourquoi ne pas la voir ensei-
gnant à tous et toutes les chemins de la
foi, l’accès nouveau à Dieu inauguré
par le Christ ? Entendre Marie nous fai-
re comprendre son absence comme
une chance. Marie nous enseignant à
désormais le découvrir, le reconnaître
à l’œuvre par nos mains. Marie nous
donnant goût à le contempler pour que
quelque chose de ses yeux, de son
cœur deviennent les nôtres pour deve-
nir Christ pour les autres. 

Regarder Marie transmettant ainsi son
expérience du Christ son Fils et son
Sauveur.

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com
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Dimanche 5 mai 
5e Dimanche après Pâques 

10 h 
! 

Assemblée 
paroissiale 

   09 h 45 
!  

  09 h 30 
! 

Jeudi 9 mai 
Ascension 

JOURNÉE ROMANDE AU COL DE LA VUE-DES-ALPES ET AU MONT D’AMIN 
!  10 h 

Chapelle œcuménique du Col de la Vue des Alpes 
Samedi 11 mai   17 h 30 

! 
et onction 

des malades 

     

Dimanche 12 mai 
6e Dimanche après Pâques 

 10 h 
! 

  09 h 45 
!  

18 h 
! 

09 h 30 
! 

(all.) 

 

Dimanche 19 mai 
Pentecôte 

10 h 
! 

1res communions 

   09 h 45 
!  

 09 h 30 
! 

(fr. / all.) 

 

Dimanche 26 mai 
Octave de Pentecôte 

 10 h 
! 

 17 h 
! 

09 h 45 
!  

18 h 
! 

09 h 30 
! 

(all.) 

 

Dimanche 2 juin 
2e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
" 

Eglise anglaise 
Holy Trinity 

   09 h 45 
!  

  09 h 30 
! 

 ! Messe (eucharistie) #  Liturgie de la Parole  $ prière du soir "  célébration œcuménique  

 

Horaires des cultes en Suisse romande

jeunes attendent, mais il faut
trouver le juste milieu pour
contenter tout le monde ; Église
accueillante et identité parta-
gée, ouverture sont un antidote
contre le sectarisme. 

Mais une opinion diverge :
non, il n'y a pas de place pour
tous dans notre Église. Malgré
le pardon institutionnalisé, je
ne veux pas de tortionnaires,
d'assassins, de violeurs d'en-
fants sur nos bancs.

Pilier 7
Faire peu, mais bien : fai-

sons-nous le fondamental, le
faisons-nous bien, y trouvons-
nous du plaisir, y-a-t-il d‘autres
chemins à suivre et lesquels ?
Pour les participants, il faut vi-
vre ce qu'on croit, créer une vie
communautaire, faire selon ses
moyens, mais au mieux du pos-
sible, avec conscience.

FORUM
L’Église catholique-

chrétienne et la 
communication

Une douzaine de questions
soulignées par des diapositives
a donné l’occasion de prendre
conscience des enjeux de la
communication.

Il en ressort notamment que
pour présenter correctement no-
tre Église, une formation est sou-
haitable (cours ECC, connaît-
re…). Ensuite s’adresser à son
entourage, aux personnes inté-
ressées, les nouveaux parois-
siens et plus largement envoyer
l’information vers les médias.

Il a ensuite été analysé le site
Internet romand, son contenu et
l’information diffusée.

Il est relevé tout d’abord que
les articles concernant les Égli-
ses vieilles-catholiques notam-
ment dans Wikipedia sont
imprécises et qu’il serait néces-
saire de les corriger (qui, com-
ment ?). Le site correspond
assez aux besoins du public,
mais il devrait contenir plus
d’informations hebdomadai-
res, un agenda plus complet et
avoir des mises à jours plus
rapides. Enfin, il devrait être
plus « accrocheur ».

Pour PRESENCE, le pério-
dique est bien perçu et le ryth-
me de 10 numéros est appré-
cié. Cependant cela nécessite
quand même la publication
d’informations dans les feuilles
paroissiales. Les dossiers sont
jugés très intéressants et pro-
posent souvent des sujets de
réflexion, mais il est relevé un
manque d’information sur la
vie des paroisses. A ce pro-
pos, Bernard Boulens rappelle
à chaque occasion qu’îl sou-
haiterait que chaque paroisse
ait un répondant pour PRESEN-
CE, afin de communiquer des
articles sur la vie des parois-
ses. Il faudrait aussi que plus
d’articles soient consacrés à 
la jeunesse, et même parfois
écrits par les jeunes eux-
mêmes.

Le problème des traductions
est également abordé, celles-
ci devraient être nettement
améliorées, il en va d’une
meilleure solidarité entre la
Suisse romande et la Suisse
alémanique. L’opinion géné-
rale est que, lorsqu’une infor-
mation émane du diocèse ou
des autorités de l’Église, les
coûts soient pris en charge par
le diocèse.
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Dans ses mémoires (Aus mei-
ne, Leben, Dichtung und
Wahrheit), Goethe évoque le
turbulent investissement des
penseurs de son temps. Une
remise en question de la vision
encore semi-féodale de l’Alle-
magne au dix-huitième siècle
finissant. Une poussière de
petits États, duchés, comtés et
autres royaumes miniatures.
Perpétuant autant de situations
privilégiées. Avec quelques
deux siècles de retard sur une
Europe occidentale armée des
conquêtes de la Renaissance, la
jeunesse allemande s’attache à
faire évoluer les mentalités.
Goethe relève, entre autres, la
progression de l’esprit de tolé-
rance religieuse. Notamment à
l’égard des juifs. Contestation
de situations privilégiées, au
même temps où se préparait en
France la Révolution contre les
privilèges de la noblesse.

Et la chrétienté, dans tout ça ?
On sait que, très tôt, l’Église pri-
mitive s’est accordé des prêtres,
puis des évêques. Un clergé
avec statut privilégié. Privilège
absolu en matière de sacre-
ments. Sur ce modèle, les
monarques s’affirmeront de
droit divin. Privilège culminant
avec le pape. Dans le peuple
des croyants, on n’échappe au
système qu’en s’en excluant.
Ouvertement, ou, plus souvent,
de fait. En désertant. En prenant
la liberté. En s’accordant le pri-
vilège de biffer les privilèges. Et
alors ?

J’entendais sur les ondes, l’au-
tre jour, un quidam dénonçant 
« le ventre mou du 21e siècle ».

En une démarche plus orientée
que réfléchie, on patauge plus
ou moins inconsciemment. Plus
on élimine de privilèges, et plus
il s’en reconstitue. D’autant plus
puissants qu’ils sont plus occul-
tes. La complexité opaque de la
vie publique tend à rendre aléa-
toire des notions essentielles,
liberté, personnalité, authentici-
té, indépendance. Amour.
Déambulation myope en terrain
mou. Ventre mou digérant péni-
blement une denrée mal identi-
fiable.

Et si cette perte de sens était
pour l’Église une chance de se
réaffirmer ? Encore faut-il trou-
ver gestes et paroles compati-
bles. Écoutons la radio.
Langage truffé de néologismes
techniques. Compris, on l’espè-
re, par les initiés privilégiés.
D’ailleurs, est-il encore nécessai-
re de comprendre ? Il suffit de
croire. Comme en religion. En
fait, ne s’agit-il pas d’une reli-
gion ? Avec son langage pro-
pre. On a retraduit la Bible en
langage actuel. Valable jusqu’à
quand ? Les jeunes s’inventent
des langages codés, éphémè-
res. Un auteur contemporain
nous transporte dans un monde
(fictif ?) où c’est le big-chef qui
décide du sens des mots, au gré
des besoins politiques. Quoi de
neuf sous le soleil estompé. Les
conciliaires antiques s’échar-
paient sur la signification offi-
cielle d’affirmations théolo-
giques.

L’ère de l’infiniment petit (un
ordinateur dans une montre-
bracelet) relativise distances,
durées et sens. La relativité chè-

re à ce cher Einstein s’applique-
t-elle à la notion d’éternité ?
Quand Jésus dit, selon trois
évangélistes : « Cette généra-
tion ne passera pas » (avant la
fin du monde), privilégiés ceux
qui savent interpréter. Les catho-
liques-chrétiens ont appris, gens
privilégiés, à vivre leur minorité
comme une pièce d’éternité.
Royaume de Dieu déjà parmi
nous, des nuances dans l’inter-
prétation de cette formulation.
Chapeau à nos prédicateurs
jongleurs de certitudes contro-
versées, appelés à donner des
définitions d’aujourd’hui aux
certitudes d’hier.

Ceci dit, je ne m’étonne pas
que Wolfgang von Goethe, en
un temps de contestation des
immobilités d’alors, se soit
appliqué à enrober sa pensée
de poésie.

C’est un rare privilège que de
savoir nimber poétiquement sa
pensée d’une pincée d’éternité.

Pierre Uldry.

Privilèges

Dans la cathédrale de
Canterbury où 2000 per-
sonnes avaient pris pla-
ce, Justin Welby a été
intronisé le 21 mars
2013 et est devenu le
105e archevêque de
Canterbury. Il succède
ainsi au Dr. Rowan
Williams 

L’impressionnante cérémo-
nie s’est déroulée en présence
notamment du prince Charles,
du 1er ministre David Came-
ron et des plus hauts dignitai-
res de la communion anglica-
ne. Les représentants de la
Communion anglicane à la
messe inaugurale du Pape
François avaient juste eu le
temps de revenir de Rome à
Canterbury le 20 mars. Il 
s’agissait notamment des
évêques de l’Église du diocèse
de l’Angleterre en Europe, le
révérend Dr. Geoffrey Dowell,
le révérend David Hamid et le
secrétaire général de la

Justin Welby, nouvel archevêque
de Canterbury

Communion anglicane, le
révérend Canon Kenneth
Kearon. Parmi les invités figu-
rait l’Archevêque d’Utrecht
Joris Vercammen, et de nom-
breuses délégations étaient
présentes, venues notamment
des États-Unis, du Brésil, du
sud Malawi, du Burundi, de
Mélanésie, il est impossible de
les citer toutes. Le Ghana avait
notamment envoyé un groupe
de danseurs et de tambours
africains.

Lors de son homélie, le nou-
vel archevêque a notamment
déclaré que la peur nous
emprisonne et nous empêche
d’être pleinement humains. Il
rappelle que Jésus Christ nous
appelle à sortir du confort de
nos traditions.

Bernard Boulens

d’après les communiqués
de presse de la Communion

anglicane

Photo Picture Partnership - Lambeth Palace

Installation du pape
François

Sur invitation du Conseil
pontifical pour la promotion
de l’unité des Chrétiens et
personnellement accueillis
par le cardinal Kurt Koch,
l’archevêque d’Utrecht Joris
Vercammen, président de la
Conférence internationale
des évêques vieux-catho-
liques (IBK), et le curé Ioan
Jebelean, délégué pour l’œ-
cuménisme de l’IBK, ont par-
ticipé à l’installation du pape
François le 19 mars 2013 à
Rome.

Le pape a reçu le mercredi
20 mars 2013 en audience
privée les hôtes œcumé-
niques, parmi lesquels la
délégation vieille-catholique.
L’archevêque Vercammen a
remis au pape le nouveau
Missel catholique-chrétien
pour la Semaine Sainte com-
me signe de solidarité spiri-
tuelle. L’archevêque a souli-
gné à cette occasion
l’importance du travail du
dialogue catholique romain
– vieux-catholique ainsi que
la recherche commune de la
catholicité de l’Église, par
laquelle nous pourrions être
ensemble les « gardiens » de
l’humanité dans la culture et
dans la société. Il a exprimé
son espoir que le pape sou-
tienne de tout cœur cet effort.

Traduction
Franz Peter Murbach

Joris Vercammen et le pape François



Le Nouveau Testament
connaît, pour désigner Jésus,
une multitude de titres honori-
fiques qui disent l’importance
de sa personne et de son œu-
vre pour les êtres humains. Il est
le Saint de Dieu, le Liturge, le
Médiateur de l’Alliance, le
Prêtre, à la fois offrant et offran-
de, l’unique et ultime Grand
Prêtre. Il est le Fils de David, le
Prophète, le Fils de l’Homme, le
Bon Pasteur, le Roi d’Israël, le
Fils de Dieu. Comme Prophète,
il est l’annonciateur d’un nou-
veau et joyeux message de
Dieu ; comme Pasteur, il est, de
façon désintéressée, tout prêt à
s’engager et à se sacrifier au
service des êtres humains qui
étaient « comme des brebis sans
pasteur » (Mt 9,36 ; Mc 6,34) et
il donne sa vie pour eux.

Parce que Jésus est l’instru-
ment de l’universelle volonté
salvifique de Dieu, en tant que
Seigneur glorifié, il confère à
ces ministères de salut, grâce à
son Esprit, durée à travers tous
les temps, en demeurant pré-
sent à tous les êtres humains
comme Maître, Pasteur et
Prêtre. Il réalise cette présence
par l’envoi de ses disciples qui,
dans la force du Saint-Esprit,
annoncent sa parole, poursui-
vent son ministère pastoral et
actualisent son unique sacrifice
de Grand Prêtre en en célé-
brant le mémorial.

L’évolution historique a fait
que, vers la fin du 1er siècle,
dans nombre de communautés,
la multiplicité des dons de
l’Esprit a diminué, les fonctions
ministérielles ont été réduites et

se sont concentrées dans les
fonctions de direction des com-
munautés.

Ces présidents de commu-
nautés sont appelés (d’abord
indistinctement) pasteurs, épi-
scopes et presbytres. C’est
seulement plus tard qu’on les
distingue les uns des autres en
raison de leurs fonctions et
attributions. Les Épîtres de 
l’évêque martyr Ignace
d’Antioche (après 110)
connaissent déjà les degrés
hiérarchiques d’évêque, prêt-
re et diacre, avec des pouvoirs
bien définis et des attributions
complémentaires. Cette struc-
ture ministérielle s’est assez
rapidement diffusées dans tou-
te l’Eglise et s’est imposée jus-
qu’à nos jours.

La forme extérieure de l’ordi-
nation consiste en deux choses:
l’imposition des mains et la
prière consécratoire. Par la
consécration épiscopale est
conférée la plénitude du sacre-
ment de l’ordre, car l’essence
de la fonction épiscopale
consiste à maintenir et à déve-
lopper la catholicité de l’Église.
Le rituel prévoit que le consé-
crateur principal prenne au

moins deux autres évêques
comme co-consécrateurs. Mais
tous les autres évêques pré-
sents en communion avec
l’Union d’Utrecht devraient,
autant que possible, être co-
consécrateurs en imposant les
mains.

Ce qui a été dit au sujet de
l’ordination épiscopale a sans
doute déjà bien fait compren-
dre que le ministère des prêt-
res lui aussi ne peut être consi-
déré comme participation au
triple ministère du Christ, et
par conséquent comme une
extension de l’unique ministè-
re que le Christ a confiée à
son Eglise. Dans leurs commu-
nautés, les prêtres rendent 
d’une certaine façon présent
l’évêque et, en même temps,
ils rendent visible l’Église uni-
verselle. Durant l’ordination
diaconale, seul l’évêque impo-
se les mains. Cela montre le
lien privilégié entre l’évêque
et le diaconat.

Depuis la décision synodale
de 1999, tous les ministères
apostoliques ont été ouverts
aux femmes. La recherche théo-
logique a en effet montré 
qu’une telle question n’était
pas liée à des enjeux doctri-
naux, mais bien plus à des
questions d’ordre culturel.
Même si Paul demande dans
sa lettre à la communauté de
Rome que l’on prie pour la 
diaconos (terme désignant le
diacre au masculin !) Phoebé,
active à Cenchrées, port de
Corinthe… (Romains 16,1-2)

Nassouh Toutoungi, curé

Les sacrements : Le sacrement de l’ordre

DE LA PAROLE AU GESTE14 GENÈVE 15

Groupe de loisirs/Club 83
Une sortie est prévue le vendredi
24 mai pour la journée (pro-
gramme à venir). S’annoncer à
la cure

Synode cantonal. Bureau
mardi 28 mai. 18h30. Salle
paroissiale de Lancy

Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5

Conseil de paroisse.
Mercredi 15 mai. 18h. Salle
paroissiale de Lancy

De la vie paroissiale. 
Décès. Mme Françoise
Uhlmann. Obsèques le 28
février à l’église catholique-
romaine de Collex-Bossy 
M. Patrice Ulhmann. Obsè-
ques le 12 avril au Centre funé-
raire St-Georges
Sincères condoléances à la
famille Uhlmann qui a été tou-
chée par deux deuils en quelques
semaines. Que le Seigneur les
accueille dans sa paix ! 

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard  - à Chêne-Bourg

Messe, échange autour des
textes bibliques à la place de
l’homélie - et onction des ma-
lades. Samedi 11 mai. 17h30

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Assemblée paroissiale.
Dimanche 5 mai à 11h au
Centre Saint-Germain. Une
convocation a été envoyée par
courrier postal. Nous comptons
sur votre présence pour cette
importante séance
Conseil de paroisse : 
Séance le jeudi 23 mai. 18h30.
Centre St-Germain

CANTON DE GENEVE
Contributions ecclésiastiques

& dons. CCP n°12-847-0
Secrétariat ECC Genève

CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54

Jean-Claude Mokry, curé
jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

Danielle Balmer, vicaire stagiaire
danielle.balmer@catholique-chretien.ch

Port. 079 485 10 50 

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Jeudi 16 mai. 10h-11h30. Salle
paroissiale de Lancy. Pour une
visite, tél. à la cure ou Mme 
Chauvet 022 311 71 92 ou Mme
Savoy 022 782 11 17

Catéchisme
Séances les samedis 11 et 25
mai à Lancy. Premières com-
munions le dimanche 19 mai
(Pentecôte) à 10h à Saint-
Germain

Confirmations
Celle-ci est prévue le dimanche
29 septembre à Saint-Germain
avec l’évêque Harald. Une ren-
contre des jeunes avec leurs
parents est prévue le samedi 
4 mai à 10h à la salle paroissiale
de Lancy

Cours « Catholique-chrétien,
connaître pour en parler ! »
19h-21h. Salle paroissiale de
Lancy
Mercredi 1er mai 
L’Eglise, corps du Christ 
Mercredi 22 mai 
Une Eglise épiscopo-
synodale
Mercredi 19 juin
L’Eglise catholique-chré-
tienne et l’œcuménisme

Jeudi 9 mai (Ascension)
Journée romande

à Neuchâtel 
8h. Départ Eglise de la Trinité
Lancy
10h. Messe festive à la 
chapelle œcuménique du Col
de la vue des Alpes (NE)
12h. Départ pour la cabane
CAS du Mont d’Amin à pied
et en voiture
13h. Repas «Goûts du ter-
roir» (20 CHF à payer sur 
place)
14h30-15h30. Balade
découverte nature guidée
16h. Temps de prière 
16h30. Fin de journée
Inscription jusqu’au 2 mai au
022 794 06 54 (répondeur)
ou par mail : cure.geneve@
catholique-chretien.ch



La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Dimanche 5 mai à 9h45
Messe avec premières commu-
nions.
Se préparent : Dylan Auberson,
Adriana Durin, Johanna Durin,
Hélène Laubscher et Pauline
Laubscher.
Que nos prières les accompa-
gnent sur leur chemin !

Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Décès
Madame Margrith Michel
est décédée le 22 mars 2013
dans sa 94e année. Les obsè-
ques ont eu lieu le 27 mars à 
St-Jean-Baptiste.
Que le Seigneur l’accueille
dans sa lumière !

Messes, prière de vous reporter
au tableau des cultes.

BERNE ET TESSIN 17

6. Prolongation du crédit pour
le renouvellement du chauffa-
ge de la cure

7. Assainissement de l'église,
informations

8. Informations
9. Divers
Les documents concernant le
point 5.1 peuvent être consultés
à la cure.
Toutes les personnes ayant droit
de vote sont invitées à participer
à cette assemblée de paroisse.
Au nom du Conseil de paroisse le
vice-président: Peter Derendin-
ger, le curé Nassouh Toutoungi

Messes célébrées en français :
Dimanche 19 mai à 9h30 à l’é-
glise (allemand/français).

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

CELEBRATIONS
Dimanche 5 mai à 9h30 à
l'église: messe suivie de l’as-
semblée générale à la cure.
Jeudi 9 mai : journée roman-
de à la chapelle œcuménique
du Col de la Vue des Alpes.
Dimanche 2 juin à 9h30 à
l'église: messe.

Ordre du jour de l’assemblée
générale du dimanche 5 mai
après la messe :
1. appel
2. procès-verbal de l’assemblée

du 02.12.2012

NEUCHÂTEL ET VAUD16

CANTON DE NEUCHATEL
Jean Lanoy, curé

Tél. 032 968 44 13
Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail:

neuchatel@catholique-chretien.ch
CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

Jeudi 9 mai, 10h00
Ascension

Journée romande au Col
de la Vue-des-Alpes

Mont d’Amin

Célébrons ensemble et en plein
air la Création.

Une journée de loisirs et convi-
viale, une célébration festive,
des retrouvailles avec nos ami-
es romand-es, pour grands et
petits. 

Torrée neuchâteloise, balade
d’initiation à l’environnement
des crêtes du Jura.

Le prix du repas est de frs 20.-
par adulte, enfants et jeunes jus-
qu’à 18 ans gratuit.

Détails et inscription dans les
paroisses auprès de vos cures.

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, 
Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

fax 032 341 21 38
E-mail: biel@christkatholisch.ch

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, rue de la
Source 23 (station inférieure du

funiculaire Bienne-Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS
Dimanche 5 mai : pas de
messe à Bienne; messe à Saint-
Imier à 9h30.
Jeudi 9 mai : journée roman-
de à la chapelle œcuménique
du Col de la Vue des Alpes.
Dimanche 12 mai à 9h30 :
messe en notre église.
Dimanche 19 mai à 9h30 :
messe en notre église.
Dimanche 26 avril à 9h30:
messe à table à la cure (Rue
Dufour 105) suivie de l’assem-
blée de paroisse.

Ordre du jour :
1. Election des scrutateurs
2. Procès-verbal de la dernière

assemblée générale (25 no-
vembre 2012)

3. Rapport annuel 2012 du
vice-président de paroisse
(Peter Derendinger)

4. Rapport annuel 2012 du
curé (Nassouh Toutoungi)

5. Finances
5.1 Comptes 2012
5.2 Rapport de la commis-
sion de vérification des
comptes

CANTON DE VAUD
Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63

E-mail : kelham@bluewin.ch
Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail :
rolf.reimann@bluewin.ch 

Fabian Eichele, président, 
Tél. 079 413 97 00

info@catholique-chrtienne.ch 
CCP 10-4285-8

Merci pour vos dons

Lausanne

Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Prochaine messe le 26 mai à
17h.
Elle sera suivie d’un apéritif à la
chapelle St-Marie du Servan.

Apprends-nous à aimer comme
tu aimes.
Alors nos vies seront transfigu-
rées.
La paix se répandra dans nos
groupes, dans nos cités et entre
les peuples.
Aimer comme tu aimes :
Il n'y a que toi qui peut faire
cela en nous.

(Prières glanées – J.C. Gianadda)

Catéchisme
Pour tous renseignements :
Adèle Kelham voir les référen-
ces dans l’en-tête.
Eveline Eichele – 079 278 16 70
info@catholique-chretienne.ch

3. rapports de gestion 2012 -
présentation + votation
a. du conseil
b. du curé

4. comptes – exercice 2012 –
présentation + rapport des
vérificateurs de comptes +
votation

5. élection de conseiller / ère
(s) de paroisse jusqu’au
31.12.2014

6. informations
a. du conseil
b. du curé

7. divers et imprévus

Baptême de Catherine Tissot
Nous souhaitons à Catherine
Tissot qui a été baptisée à
Pâques à Saint-Imier un chemin
de foi enrichissant et porteur de
vie au sein de notre Eglise!

CANTON DU TESSIN

Diacona Elisabetta Tisi
Via Bovisasca 70 - I-20157 MILANO
e chiesa anglicana San Edouardo
Via Clemente Maraini 6900 LUGANO

Elisabetta.tisi@email.it 

Madame Marliese Della Giaco-
ma a pris sa retraite le 1er avril
de cette année. La rédaction de
Présence la remercie de sa pré-
cieuse collaboration pendant
de nombreuses années, et lui
souhaite une retraite heureuse
et bénie.
Elle est remplacée par Madame
Elisabetta Tisi, diacre, à qui
nous souhaitons la bienvenue.

Bernard Boulens

Sabato 4 maggio, ore
17.30, chie-sa anglicana di
Lugano, Diacona Elisabetta Tisi

Site internet: www.ccc-ti.ch
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Le Nouveau Testament
commenté

Sous la direction de Camille
Focant et Daniel Marguerat.
Editions Bayard et Labor & Fides.

1245 pages. 59 €
ISBN 978-2227-48521-1

Que sait-on du Nouveau
Testament? Comment aborder
chacun des vingt-sept livres qui
le composent ? Voici le texte
intégral du Nouveau Testament,
dans la Traduction œcumé-
nique de la Bible (TOB), accom-
pagné d'un exceptionnel com-
mentaire historique, littéraire et
théologique. Pour la première
fois en français, ces écrits sont
expliqués en un seul volume. De
l'évangile de Matthieu à
l'Apocalypse, les vingt-sept li-
vres du Nouveau Testament sont
reproduits dans leur version inté-
grale, précédés d'une introduc-
tion qui situe leur milieu histo-
rique et d'un résumé de leur
contenu. Chaque passage du
texte biblique est pourvu d'une
explication détaillée et origina-
le. Des notices proposent des
informations complémentaires
sur le contexte et sur la réception
de termes, expressions ou pas-
sages significatifs. Le Nouveau
Testament Commenté offre ainsi
au lecteur l'essentiel des
connaissances dont nous dispo-
sons aujourd'hui sur ces textes.

A la Radio en avril…
Anselm Grün superstar
Dimanche 5 mai. Hautes Fréquen-
ces, 19h, La Première

La spiritualité de l’aïkido
Dimanche 12 mai. Hautes Fréquen-
ces, 19h, La Première

L’Ordre de Malte, 
les croisés parmi nous
Du lundi 13 au vendredi 17 mai.
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

L’Eglise selon François
Du lundi 27 au vendredi 31 mai.
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

A la télévision en avril… 

«Faut pas croire»
Samedi à 13h20 sur RTS Un,
magazine société et religions avec
débats et reportages. Nouvelle dif-
fusion le dimanche sur RTS Deux
à 18h25 et vendredi dans l’après-
midi.

Dieu sait quoi - Documentaire
dimanche 5 mai, 10h10, RTS
Un. Rediffusion vendredi 10 mai
à 22h45
Frères de la Résurrection
A la rencontre d’une communauté
religieuse un peu particulière, car
elle regroupe des veufs, des céli-
bataires et des divorcés

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 26 mai, 10h45, RTS
Un. Rediffusion vendredi 31 mai
à 23h05 
Les combattants de la paix
Bassam et Rami étaient tous deux
engagés dans les commandos
israélien et palestinien. Après la
perte de leur petite fille dans le
conflit et refusant de n’être que
des victimes, ils ont choisi de s’en-
gager pour la paix

CALENDRIER
LITURGIQUE
Mai 2013

Me 1 Philippe et Jacques le Mineur, 
apôtres

Je 2 Athanase d’Alexandrie, évêque 
et docteur de l’Eglise

Ve 3 IJérémie, prophète
Sa 4 Wibodara de St-Gall, erm. et martyr
Di 5 5e dimanche ap. Pâques
Es 41,13.17-20/1 Jn 5,9-15 /Jn 14,27-31a
Lu 6 
Ma 7
Me 8 
Je 9 Ascension. Beatus, ermite
Ve 10 
Sa 11
Di 12 6e dimanche ap. Pâques
Jr 29,11-14a /1 Jn 2,24-25.27-29/Jn 14,15-21
Lu 13
Ma 14 Pachôme le Grand, abbé
Me 15 
Je 16 
Ve 17 
Sa 18 Burkhard de Beinwil, 

conf. de la foi
Di 19 Pentecôte
Joel 3, 1-2 / Ac 2, 1-11 / Jn 20, 19-23
Lu 20 
Ma 21
Me 22 Mercredi des Quatre temps
Je 23
Ve 24 Vendredi des Quatre temps

Vincent de Lérins, moine
Sa 25 Samedi des Quatre temps
Di 26 Octave de Pentecôte (Trinité)
Pr 8,22-31 / Rm 5, 1-5 / Jn 5,26-27
Augustin de Cantorbéry, évêque et 
fondateur d’Eglise locale
Lu 27 
Ma 28
Me 29 
Je 30 
Ve 31 
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ensuel des paroisses catholiques - chrétiennes de Suisse rom

ande

Nos dossiers du mois
• L’ENSEIGNEMENT RELIGIEUX OU

L’IMPOSSIBLE NEUTRALITÉ
• LES ÉGLISES CHRÉTIENNES CONTRE

LE DURCISSEMENT DE LA LOI SUR
L’ASILE

• CONFÉRENCE INTERNATIONALE DES
ÉVÊQUES VIEUX-CATHOLIQUES (CIE)

Conférence débat du 20 avril – Photo DIP

Voyage à Taizé du
15 au 21 juillet 2013

Les jeunes de nos paroisses sont
invités pour un voyage à Taizé.

Taizé est un lieu où des jeunes de
tous les continents arrivent pour se
rencontrer, pour faire connaissance,
pour prier ensemble et pour réfléchir
comment unir la vie et la foi.

Aujourd‘hui vivent dans la commu-
nauté œcuménique de Taizé environ
100 frères de pays divers. Des mil-
liers de jeunes à partir de 15 ans y
viennent chaque année pour vivre
une semaine avec les frères.

La vie à Taizé permet de rencontrer
beaucoup de gens sympathiques. Il y
a trois temps de prière par jour, des
repas simples en commun, un
hébergement simple sous tentes. Il y
a des introductions à la Bible et des
discussions passionnantes. Il y a
aussi la possibilité de donner un
coup de main aux activités pra-
tiques...

Le voyage se fait en minibus depuis
la Suisse. Le coût de participation
s‘élève à 130 CHF environ.

Rejoignez-les !

Inscription et information auprès de
l‘aumônier jeunesse Antje

Kirchhofer

antje.kirchhofer@christkatholisch.ch

Plate-forme Jeunesse
ÉGLISE CATHOLIQUE-
CHRÉTIENNE SUISSE

Délai d’inscription 15 juin 2013.
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ÉGLISE CATHOLIQUE
CHRÉTIENNE DE GENÈVE

Mise au concours du poste de curé des paroisses
de Genève, Lancy et Chêne (100%) avec entrée en

fonction en été 2015 ou à convenir

Jean-Claude Mokry et Hélène Quélen Mokry prendront leur retraite
au 30 octobre 2015. En conséquence, le Synode cantonal de l’Égli-
se catholique-chrétienne de Genève ouvre une mise au concours
du poste de curé.

Le ou la candidate devra être titulaire d’un Master en théologie
catholique-chrétienne de l’Université de Berne ou d’un titre réputé
équivalent par l’évêque et le Conseil synodal de l’Église catholique-
chrétienne de la Suisse. Il ou elle doit avoir terminé avec succès son
vicariat et être éligible à la prêtrise et à la fonction de curé de parois-
se selon les règles de l’Église catholique-chrétienne de la Suisse.
Nous demandons que le ou la candidate soit de langue maternelle
française ou possède une bonne maîtrise du français. Une bonne
connaissance de l’allemand est un atout au niveau diocésain. Une
bonne connaissance de l’anglais serait un avantage supplémentai-
re. Le poste proposé est à 100%. Les conditions d’engagement sont
en rapport avec les responsabilités et la charge de travail, selon les
recommandations usuelles dans le diocèse. Un secrétariat à temps
partiel et des bénévoles soutiendront l’action du curé et un logement
de fonction existe au Grand-Lancy.

Adresse et délai de postulation

Les candidatures sont à envoyer sous pli à l’adresse ci-dessous,
avec le dossier de postulation usuel, contenant obligatoirement la
lettre de motivation manuscrite, le curriculum vitae, une copie du ou
des diplômes et titres obtenus et les recommandations et personnes
de référence, en particulier de la paroisse de vicariat et de l’épisco-
pat. Les candidats recevront en retour le dossier complet décrivant
le poste mis au concours.

Secrétariat des paroisses catholiques-chrétiennes de Genève

Case postale 645 – CH 1212 GRAND-LANCY 1 – Suisse

Le délai de postulation est fixé au 30 novembre 2013. Toute deman-
de de renseignement peut être adressée (de préférence par cour-
rier électronique) à Monsieur Jean-Luc Biolay, responsable du
Comité de pilotage : famille.biolay@bluewin.ch 

HORIZONTALEMENT
1. Manipulé par les apôtres. Animaux familiers à

Jésus.
2. Petit fruit phonétique. Prénom du gentleman cam-

brioleur.
3. Ceux du cœur plus recommandés pour le chrétien

que ceux de l’athlète. Cheval-vapeur.
4. Réputation.
5. Annonce une suite. Cloche de plongeur.
6. S’y tint le concile de la Contre-Réforme. Pronom

personnel.
7. Prendre une certaine couleur. Belle fille.
8. Désert caillouteux. Un monsieur de grand air.
9. Victoire de Napoléon. Prophète dans la langue

des hébreux.
10. Prendras tes risques. Lutin anglais.

VERTICALEMENT

1. Chrétien pour chrétien. Rivière espagnole.

2. Ne savent ni lire ni écrire.

3. 2013. Mauvaise humeur contre quelqu’un.

4. On connaît celles de Cana. Sigle appenzellois.

5. État insulaire de l’Australie.

6. Apprenti boulanger.

7. Régime alimentaire sévère. Note.

8. De la neige. Rejeton.

9. Préposition. Orchestre de la Suisse romande. Lui.

10. Jésus.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Pécheur. Cu. – 2. Échus. Oran. – 3. Rois. Nyon. – 4. ESE. Otages. – 5. Snob. Un. – 6. Dé. Gemme.

7. Trimerai. – 8. Osier. GE. – 9. Lit. Clair. – 10. Exemplaire.
Vert : 1. Père. Drôle. – 2. Écosse. Six. – 3. Chien. Tite. – 4. Hus. Ogre. – 5. Es. Obéir. – 6. NT. MM. CL.

7. Royaume. La. – 8. Rogner. Ai. – 9. Cane. Agir. – 10. Un. Salière.

 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 

1           
2           
3           
4           
5           
6           
7           
8           
9           

10           
 

 
         
        
              
  
       
          
       
        
          

      
 
 
 

 
      
       
      
        
     
   
     
     
        

  
 
 

     
                         

              
 

                          
                
 
 

 
  

  
  

  
   

  
   

     
   

   
 

    
      Billet spirituel 
 

  
   
 
   

 
      
   

 
  

1      

1    
   
    

  
     
R    

    

 
    

 
 
 

    
    

 

         
         

       
 

          
          

          
  

 

           
         

         
             

               
          

           
          
          

         
           

          
           

          
   

 

     
           

          
          

          
            
           

  
 

      
          

 

            
         

         
    

 

 

 



Une actualité foisonnante

Le 9 juin, le peuple suisse devra se prononcer en votation fédéra-
le sur les mesures urgentes visant à durcir la loi sur l’asile. Comme

le rappelle Christoph Schuler dans la prise de position de l’Église
catholique-chrétienne de la Suisse, il n’est pas courant que les Égli-
ses prennent position en matière politique, tant sur le plan fédéral
que cantonal. Cependant, c’est un devoir de réfléchir à deux fois
avant de déposer son bulletin dans l’urne. Dans les différents
débats qui ont animé la Journée de réflexion de Crêt-Bérard, une
constante s’est dégagée : nous souhaitons une Église accueillante,
solidaire, ouverte au monde et à ses problèmes, ce qui est finale-
ment un antidote efficace contre le sectarisme. C’est le moment de
mettre en pratique les intentions exprimées à Crêt-Bérard.

Dans l’interview que la Vie protestante du mois d’avril nous a
aimable autorisé à reproduire et que nous remercions, le Conseiller
d’État Charles Beer est dans la même ligne lorsqu’il parle
d’AGORA, l’Aumônerie Genevoise Œcuménique auprès de
Requérants d’Asile. Il y rappelle que l’ouverture aux autres et le
respect des différences de chacun contribue à la paix sociale et au
bien-être de tous.

Sur l’actualité des Églises, l’évêque de Haarlem Dirk Jan Schoon
nous livre deux articles, l’un sur les travaux de la Commission pour
le dialogue entre les Églises vieilles-catholiques et l’Église de
Suède, l’autre sur ses impressions après avoir participé à l’introni-
sation du nouvel archevêque de Canterbury Justin Welby.

Enfin, en page 13, vous saurez tout à propos du colloque –
ouvert à tous – organisé à Paris sur le Père Hyacinthe Loyson.

Une actualité assez foisonnante, donc.

Bonne lecture.

Bernard Boulens
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l’État, la laïcité est la réponse
que la société a donnée pour
résou dre les conflits de toutes
natures entre les communautés
religieuses, précisément, à l’é-
poque, entre catholiques et
protestants.

Aujourd’hui, au moment où
Genève est devenue multicul-
turelle et où le nombre de 
personnes se réclamant du
christianisme est en diminu-
tion, plus que jamais – et la
nouvelle Constitution le confir-
me – Genève doit garder le
cap de la laïcité.

Cela signifie: tolérance pour
l’ensemble des habitants du
canton quelle que soit leur
appartenance culturelle ou 
religieuse ; et pour l’école
publique, l’accueil de l’ensem-
ble des élèves sans restriction
autre que disciplinaires. Tout
ceci implique l’absolue neutra-
lité des représentants des 
services publics.

tion du lien social, et cette fra-
gilisation peut devenir, à ter-
me, une menace pour nos
démocraties. Nous souffrons
d’un déficit d’idéal commun.
François Mitterrand parlait de
« sécheresse spirituelle ». 

Or le lien social relève du
souci de l’État mais pas seule-
ment. La société civile. Les Égli-
ses et les responsables reli-
gieux poursuivent souvent le
même but et il est important que
l’État vive en bonne intelligen-
ce avec chacun de ces parte-
naires. Il doit y avoir des
échanges entre nous, dans un
intérêt général.

Si on prend au sérieux la
question de la paix sociale,
cela implique des relations ent-
re les différents acteurs qui y
contribuent, chacun à sa mesu-
re. Participer au culte de
l’Escalade ou aux journées por-
tes ouvertes de la communauté
musulmane, faire mémoire de
la Shoa, entretenir des rela-
tions avec les responsables des
différentes communautés reli-
gieuses témoignent de cette
volonté. Mais je reconnais que
les rapports pourraient être
plus nourris.

DOSSIER 5

On a souvent l’impres-
sion que la religion est
associée au sectarisme,
au communautarisme, à
l’obscurantisme. Cela dit,
en ce qui vous concerne,
« l’instruction religieuse »
que vous avez reçue vous
a plutôt ouvert l’esprit…

Ne me faites pas dire ce que
je ne dis pas. Même si les
Genevois – dont bon nombres
de « croyants » - sont sour-
cilleux sur la séparation de l’É-
glise et de l’État, je suis
convaincu que les religions
jouent un rôle bénéfique et
développent des initiatives
heureuses qui, à certains tit-
res, mériteraient d’être soute-
nues.
Je pense notamment à ce que
fait l’AGORA (Aumônerie ge-
nevoise œcuménique auprès
des requérants d’asile) aux
Tattes1. Ils assurent pratique-
ment seuls la gestion du lieu et
la présence auprès des requé-
rants d’asile, une population
laissée pour compte. Pour ces
activités-là, je ne serais pas
choqué qu’il y ait un soutien
de l’État. Dans la mesure où
elles se pratiquent dans l’ou-
verture aux autres et le respect
des différences de chacun,
elles contribuent à la paix
sociale et au bien être de tous.

A l’heure actuelle, il est
toutefois inimaginable
que l’État soutienne des
activités menées par une
communauté religieuse,
quelle qu’elle soit, non?

C’est que rien n’a été tenté
en ce sens. Pour l’État, il y a du
non négociable, par exemple

subventionner des écoles pri-
vées.

Pour le reste, rien n’est impos-
sible dans le cade du respect
de la laïcité, et l’enseignement
du fait religieux à l’école
publique l’illustre. Cela
implique des débats, des ren-
contres, du temps et des efforts,
mais ce qui était impensable il
y a encore vingt ans est entré
en vigueur aujourd’hui. C’est
un début.

En ce qui concerne des activi-
tés sociales d’Églises ou de
communautés religieuses – je
pense aussi à ce qui est fait
dans les hôpitaux, les EMS ou
en prison – on devrait pouvoir
imaginer une forme de finance-
ment pour des prestations
mesurables, concrètes, qui se
pratiquent dans le respect
absolu des différences et sans
visées prosélytes. Mais je n’ai
jamais vu la moindre demande
de ce type au parlement.

Comment voyez-vous
plus précisément la place
de l’Église dans la société
contemporaine ?

Nous vivons dans une socié-
té marquée par une fragilisa-
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L’enseignement du religieux ou l’impossible neutralité
Par Emmanuel Rolland

Reproduit avec l’aimable autorisation de la Vie Protestante d’avril 2013
« Genève doit garder le
cap de la laïcité »

Le Conseiller d’État
genevois Charles Beer
milite pour une école
strictement neutre à l’é-
gard de la religion, par
respect pour la pluralité
des appartenances des
élèves. Il formalise cepen-
dant, en 2011, la néces-
saire transmission de
connaissances dans le
domaine religieux.

En février 2003, Charles
Beer, alors candidat au
Conseil d’État, accordait un
premier entretien à La Vie pro-
testante. Ardent défenseur de
la laïcité de l’État, il y souli-
gnait l’importance du rôle des
Églises dans le domaine social
et la transmission des valeurs.
Il est depuis lors à la tête du
Département de l’Instruction
publique. En 2011, il a 
contribué à inscrire l’ensei-
gnement du « fait religieux »
au programme de l’école
publique genevoise. « Un fait
impensable il y a 20 ans », dit-
il aujourd’hui. Entretien avec
un président courtois et ferme. 

Entre neutralité et
engagement, quelle est
votre définition de la laï-
cité ?

Genève est une république
laïque. L’expression a son
importance. La définition
 aussi. En 1907, date de la
séparation des Églises et de

Le sujet est très sensible
à Genève. Comment expli-
quez-vous cette méfiance
ou cette infinie prudence
dès qu’il est question du
« religieux » ?

L’histoire passée explique les
réserves présentes. A l’origine,
je le rappelle, il s’agissait d’é-
tablir, puis de maintenir, la
paix confessionnelle entre
catholiques et protestants. Les
Églises ont réclamé alors le
monopole de l’instruction reli-
gieuse, ce que l’État leur a bien
volontiers laissé. Aujourd’hui,
les Églises se tournent vers l’É-
tat parce qu’elles traversent
une crise de la transmission. 

Mais vous savez qu’à
Genève, 42% des élèves sont
d’origine étrangère et que le
nombre d’élèves provenant de
cultures et de religions différen-
tes ne cesse de croître. Dans ce
contexte, l’école doit assurer
plus que jamais une stricte neu-
tralité à l’égard des religions.

Le Conseiller d’État Charles Beer
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Les Églises de Suisse
rejettent les durcissements
prévus par les modifica-
tions urgentes de la loi sur
l’asile, votation fédérale
du 9 juin prochain. Elles
l’ont réaffirmé le 2 mai en
conférence de presse com-
mune à l’Asylzentrum de
Köniz BE.

Les Églises rejettent les « modi-
fications urgentes de la loi sur l’a-
sile ». Ces modifications sont
contraires à l’objectif clé du droit
d’asile, la protection des person-
nes persécutées. Les Églises
considèrent qu’il faut garantir
des procédures d’asile équita-
bles aux êtres humains en fuite.
L’engagement pour les person-
nes sans protection et les person-
nes en quête de protection est
une tâche fondamentale des Égli-
ses chrétiennes dès leurs origi-
nes. L’octroi de l’asile est un acte
d’humanité et de solidarité. La
concurrence des convictions poli-
tiques prend fin là où l’humanité
elle-même est en jeu.

Depuis l’entrée en vigueur de
la loi sur l’asile en 1981, 10 révi-
sions ont été entreprises pour la
durcir. Ces durcissements n’ont
rien pu changer au fait que des
êtres humains doivent fuir leur
pays sous la contrainte et deman-
der l’asile en Suisse aussi, ont
souligné les représentants des
Églises. Ce qui par contre a été
obtenu, c’est que le destin indivi-
duel des requérants d’asile est à

peine pris en compte, et que tous
les requérants d’asile se retro-
uvent soupçonnés d’être des
délinquants cherchant unique-
ment à exploiter notre État social.

L’une des modifications de la
loi supprime la possibilité de
déposer une demande d’asile
dans une ambassade suisse à l’é-
tranger. Les conséquences de cet-
te suppression sont dramatiques.
Femmes, enfants, personnes
âgées et malades sont particuliè-
rement touchés. Davantage de
réfugiés seront poussés à recourir
à des bandes de passeurs. Pour
les persécutés pauvres, cette ulti-
me possibilité de fuite est impos-
sible.

Les Églises critiquent la possibi-
lité de réduire de 30 à 10 jours
les délais de recours accordés
aux requérants d’asile. Il devrait
renforcer la protection juridique
des requérants d’asile. Les Égli-
ses soutiennent les requérants
d’asile après leur arrivée en
Suisse. Elles offrent une aide
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Ce que je remarque, concer-
nant plus précisément les Égli-
ses, c’est que certains axes de
développement social devraient
être investis davantage. Du
point de vue de son message,
c’est dans l’engagement au pro-
fit des plus démunis qu’elle est
attendue. C’est un message
extrêmement fort des Évangiles
et du Nouveau Testament.

Vous avez été l’artisan
de l’introduction du fait
religieux à l’école
publique. Qu’est-ce qui
vous y a poussé?

Ce n’est pas à la République
d’instruire les enfants dans leur
religion, que ce soit bien clair.
Je distingue ce qui est factuel,
qui peut relever d’un enseigne-
ment public, de ce qui est de
l’ordre de la foi et du sacré qui
est l’affaire des Églises et des
religions. Mais aujourd’hui,
étant donnée le recul de toute
instruction religieuse, l’État de
Genève assure dans son systè-
me scolaire la transmission du
fait religieux afin que les
connaissances relevant de la
culture générale n’omettent pas
ce qui touche en fait aux reli-
gions dans son rapport à la cul-
ture. Dans cette perspective,
nous avons développé la forma-
tion des enseignants. C’est une
rupture historique avec le passé.

Qu’est-ce que cette
« rupture » vous inspire?

Je suis d’abord très reconnais-
sant aux autorités scolaires, aux
enseignantes et aux ensei-
gnants d’avoir accepté une
aventure qui n’avait rien d’évi-
dent au départ.

Accepter de transmettre des
faits religieux, d’aborder dans
les classes de la République des
textes médités par des croyants
dans des églises, des synago-
gues et des mosquées, c’était
loin d’être acquis. Ils ont relevé
le défi dans le cadre de l’école
obligatoire. Je suis convaincu
que c’est une évolution majeure
et nous n’en sommes encore
qu’au début.

Il est évidemment trop tôt pour
faire le bilan de cette expérien-
ce puisque nous sommes à la
première année d’un cycle qui
en compte trois. Mais je le répè-
te, c’est un changement majeur
et ma reconnaissance va à tou-
tes celles et ceux qui y ont contri-
bué. J’y inclus évidemment les
membres du Groupe Citoyen.

Le 8 avril 2003, au moment
de mon entrée en fonction, je
participais au premier forum de
la transmission du fait religieux.
Le 20 avril 2013, un colloque a
réuni une nouvelle fois encore
des acteurs majeurs de cette
question. Après, sans doute,
tout va continuer, mais d’une
autre manière. Maintenant, ce
que j’observe, c’est que les
inégalités croissent, les difficul-
tés sont là et rien n’autorise l’au-
tosatisfaction. Tout au contraire,
invite à la réflexion et à l’action.

Propos recueillis par
Emmanuel Rolland

1. « Les Tattes » est un groupe d’immeu-
bles sur la commune de Vernier, où tou-
te une aile est affectée au logement de
requérants d’asile.

d’accompagnement spirituel
dans les centres d’enregistrement
et de procédure de la
Confédération.

En outre, elles financent majo-
ritairement les services de conseil
juridique. C’est dans les relations
aux plus défavorisés que se
manifeste le cœur de l’Évangile,
ont souligné à Köniz les représen-
tants des Églises.

Durant la conférence de pres-
se, les Églises ont en outre pré-
senté deux argumentaires: la
Fédération des Églises, une bro-
chure de 16 pages, « 10 ques-
tions – 10 réponses à propos des
modifications urgentes de la loi
sur l’asile », et la Commission
Justice et Paix de la Conférence
des évêques suisses, sa prise de
position sur la votation fédérale.

Toutes les publications et les
exposés de la conférence de
presse sont disponibles sur le site

www.feps.ch

Originaire de Genève où il
est né le 13 novembre 1961,
Charles Beer est diplômé de
l’Institut d’études sociales de
Genève. Professionnellement,
il fut tout d’abord assistant
social.

Membre du parti socialiste,
il est secrétaire général du syn-
dicat action Unia de 1988 à
2003. Il est Conseiller muni-
cipal de Vernier de 1987 à
1989, député au Grand Con-
seil de 1997 à 2003, et il est
élu au Conseil d’État le 2 mars
2003, puis réélu les 13 novem-
bre 2005 et 15 novem-bre
2009.

Il est président du Conseil
d’État de décembre 2006 à
décembre 2007, puis de dé-
cembre 2012 à décembre
2013.

Il quittera le Conseil d’État en
décembre 2013, à la fin de sa
troisième législature.

Photo : FEPS/Parmar

Justice et Paix, Commission de la Conférence des évêques catholique-romains de suisse
Fédération des Églises protestantes de Suisse – Église catholique-chrétienne de la Suisse

Communauté de travail des Églises chrétiennes en Suisse

Les Églises chrétiennes contre le durcissement de
la loi sur l’asile

Communiqué de presse – Berne/Fribourg, 2 mai 2013
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L'évêque de l'Église
catholique-chrétienne de
la Suisse Harald Rein, m'a
mandaté pour représen-
ter notre Église lors de la
conférence de presse du 2
mai. Notre évêque, en
accord avec les représen-
tantes et représentants
des deux autres Églises
nationales, réformée et
catholique romaine, sou-
tient l’importance que les
Églises fassent entendre
leur voix à l'occasion de
la prochaine votation sur
les mesures urgentes
concernant le durcisse-
ment de la loi sur l'asile,
et ce pour venir en aide
aux personnes concer-
nées qui sont sans voix.

Même si l'Église catholique-
chrétienne de la Suisse ne se
mêle habituellement pas de poli-
tique en recommandant des
consignes de vote, elle a décidé
de joindre sa voix à celles des
autres Églises de notre pays, car
il en va du sort des plus faibles
de notre société. Notre Églises
catholique-chrétienne agit de-
puis plusieurs décennies dans le
domaine de l'asile sur le plan
œcuménique avec les deux aut-
res Églises nationales. Elle le fait
au nom du principe qui appelle
à s'engager pour les faibles et à
aimer l'étranger, une règle
éthique fondamentale depuis
plus d'un millénaire dans le mon-
de judéo-chrétien.

« C'est Dieu qui fait droit à
l'orphelin et à la veuve, et il aime
l'étranger, auquel il donne pain
et vêtement. Aimez l'étranger
car au pays d'Égypte vous fûtes
des étrangers. »
(Deutéronome 10,18-19)

C'est sur cette base que l'Égli-
se catholique-chrétienne comp-
rend l'intégration de personnes
étrangères dans notre société.
En tant que minorité suisse, notre
Église l'a pratiquée depuis le
19ème siècle avec succès. Il suf-
fit de se rappeler les efforts d'in-
tégration des Églises orthodoxes
dans notre pays, que ce soit par
la formation des ecclésiastiques
ou par la mise à disposition des
églises catholique-chrétiennes
pour les liturgies.

On peut citer par exemple l'é-
glise Saint-Pierre-et-Paul à Berne
qui est l’église paroissiale de la
ville de Berne tout en étant aussi
l’église de l’évêque. Après les
anglicans, les luthériens, les frè-
res moraves et les orthodoxes
serbes, l'Église copte orthodoxe
érythréenne Saint-Georges y
célèbre ses offices depuis des
années. C'est grâce aux discus-
sions avec ces chrétiennes et ces
chrétiens d'Érythrée que nous
mesurons les conséquences d'un
durcissement de la loi sur l'asile
dans toute leur ampleur.

L'abolition de la procédure
d'ambassade compliquerait le
regroupement familial et un ave-

nir incertain se présenterait aux
femmes et aux enfants séparés
de leurs maris et de leurs pères.
L’abolition de cette mesure rejet-
terait ces personnes dans les
bras de passeurs qui ne s'intéres-
sent qu’à l’argent et non au fait
de sauver des vies humaines.

Il y a un autre point crucial
pour les Érythréens: la désertion
et l'objection de conscience ne
seront plus reconnues comme
motifs valables pour être
accueilli en tant que réfugié,
alors que c'est justement pour
cette raison que ces personnes
quittent leur pays.

C'est pourquoi l'évêque de l'É-
glise catholique-chrétienne de la
Suisse Harald Rein, se joint à la
prise de position des représen-
tantes et représentants des trois
Églises nationales, ainsi que la
Communauté de travail des Égli-
ses chrétiennes en Suisse, et prie
le peuple souverain de tenir
compte de ces réflexions lors-
qu'il votera sur cet objet.

Berne, le 2 Mai 2012 
Christoph Schuler, curé

par délégation 

Contact pour les média

lic. theol. Maja Weyermann,
chargée de la communication de
l'Église catholique-chrétienne de

la Suisse, Willadingweg 39,
3006 Berne, Tél. 032 352 83 10 
informationsstelle@christkatholisch.ch 

Intronisation du nouvel
archevêque de Canterbu-
ry. Impressions.

L’Intronisation de Justin Portal
Welby comme 105ème arche-
vêque de Canterbury a eu lieu
le 21 mars 2013, fête de
Benoît, abbé du Mont Cassin
(+547) et de Thomas
Cranmers, archevêque de
Canterbury (+1556). L’arche-
vêque de l’Union d’Utrecht,
Joris Vercammen, président de
la Conférence internationale
des évêques vieux-catholiques,
ainsi que l’évêque de Haarlem,
Dirk Jan Schoon, vice-président
du Conseil de Coordination
anglican vieux-catholique
(AOCICC) ont pris part aux fes-
tivités.

Le soir précédant l’intronisa-
tion, les nombreux invités de
l’œcuménisme élargi ont été
reçus au Musée historique de
Canterbury. Au programme
figurait, tout d’abord, un cours
sur la fonction de l’archevêque,
entre autre en tant que Primat
de toute l’Angleterre et de chef
de la Société anglicane mon-
diale. Immédiatement après, le
buffet permit de rencontrer aus-
si bien de vieilles connaissan-
ces que de nouer de nouveaux
contacts. Les environs proches
de la cathédrale étaient hermé-
tiquement fermés. Le jour sui-
vant, les invités furent accom-
pagnés vers le domaine clôturé
où ils purent se changer pour la
célébration ; une place fut attri-
buée à chacun dans une partie
de la crypte. Les délégués
vieux-catholiques partagèrent
une chapelle latérale avec
d’autres invités d’Églises qui
sont en communauté avec l’É-
glise anglicane, entre autres les

La Commission pour le
dialogue entre les Églises
vieilles-catholiques et l’É-
glise de Suède est arrivée
à conclure son travail

La Commission pour le dialo-
gue entre les Églises vieilles-
catholiques de l’Union d’Utrecht
et l’Église de Suède a tenu sa
12ème et probablement derniè-
re session du 10 au 12 avril.

Cette fois, la rencontre a eu
lieu à Höör, petite bourgade
dans le sud de la Suède. Il est
certainement fort agréable de
se retrouver là au printemps et
en été, mais, lors de notre
séjour, un vent d’ouest hivernal
soufflait. Heureusement, lors de
notre Congrès à Stiftgärden
Äkersberg et plus tard, lors de
notre visite à la cathédrale de
Lund, un accueil chaleureux du
doyen et du curé nous fut prodi-
gué. Au cours de sessions inten-
sives, la Commission a mis la
dernière main au document
devant servir de base à la com-
munauté ecclésiale, document
que les Églises acceptent, après
approbation par tous les partici-
pants

Le document se compose de
divers chapitres. Pour commen-
cer, la raison du dialogue et l’o-
rigine de son histoire sont briè-
vement évoquées. Ensuite, les
Églises se présentent elles-
mêmes: leur développement his-
torique, leur état actuel d’être
Église et leur théologie. Un autre
chapitre s’occupe de leur repré-
sentation commune de ce qu’est
l’Église et comment elle fonction-
ne. Suit alors un chapitre conte-
nant des questions sur lesquelles
il y aura encore à débattre, aus-
si par rapport à d’autres Églises
avec lesquelles les deux Églises
échangent aussi des dialogues.
Pour terminer, une liste conte-
nant des recommandations.
Avant qu’il ne soit officialisé, le
document sera transmis aux
Commissions dirigeantes des
Églises concernées. La
Commission pour le dialogue lui
souhaite bonne réception. Elle
considère, en tous cas, sa tâche
riche et variée comme achevée.
Lors de la dernière session, le
Président remercia Dieu par une
prière finale.

✞ Dirk Jan Schoon

Prise de position de l’Église 
catholique-chrétienne de la Suisse

à propos de la votation sur la loi sur l'asile du 9 juin 2013

Christoph Schuler, curé, Conseiller Synodal de l’Église catholique-chrétienne de la Suisse

Eglise catholique-chrétienne de la Suisse
Christkatholische Kirche der Schweiz
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1re piste :
Regarder la difficulté des disciples à
entrer dans l’esprit de Jésus. Ils se
disputent pour savoir qui est le plus
grand. Et même, ils se prennent pour
des maîtres qui ont des disciples. En
effet, au lieu de dire  « nous voulions
l’empêcher parce qu’il ne te suivait
pas », ils disent : « parce qu’ils ne
nous suivaient pas ». 

2e piste :
Écoutons la question : Qui est le plus
grand ? Cette question interroge nos
échelles de valeur. Essayons d’y
répondre. Qu’est-ce qui est grand
pour nous ? Qu’est-ce qui est le plus
grand ? Et ensuite confrontons nos
réponses à la réponse de Jésus.

3e piste
Écoutons la réponse de Jésus. Il chan-
ge d’abord le contenu de la question.
Non pas le plus grand mais le premier.

Et Il répond par 3 images : 
le premier, c’est : 
-le dernier 
-le serviteur 
-l’enfant 

3 situations qui sont dévalorisées dans
la société qui est la sienne. 

Écoutons ces 3 réponses de Jésus.
Elles sont en fait ses choix à Lui, ce
qu’Il a choisi.

Regardons-le :
Il sera le dernier des derniers sur la
Croix. Il se définit comme celui qui
sert. Il s’est fait enfant dans son
Incarnation. 

C’est sa manière à Lui d’être premier.
Son choix, son ambition. Car il s’agit
bien d’être premier mais à la manière
du Christ. 

Contemplons donc Jésus : dernier, ser-
viteur, enfant. 

Contemplons Dieu ainsi. S’étonner de
la subversion que Jésus introduit ainsi
dans l’image de Dieu. Dieu est le der-
nier, Il est le serviteur, Il est l’enfant. Et
on l’accueille en accueillant ceux et
celles que l’on dévalorise.

Laissez ces images du dernier, du ser-
viteur, de l’enfant imprégner notre
cœur, pour, décidemment, pour voir
aimer Dieu et l’accueillir dans la
confiance. 

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com
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Dimanche 2 juin 
2e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
! 

Eglise anglaise 
Holy Trinity 

   09 h 45 
"  

  09 h 30 
" 

Samedi 8 juin   17 h 30 
" 

et onction 
des malades 

     

Dimanche 9 juin 
3e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
" 

Assemblée 
paroissiale 

  09 h 45 
"  

18 h 
" 

  

Dimanche 16 juin 
4e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
" 

   09 h 45 
"  

 09 h 30 
" 

(fr. / all.) 

 

Dimanche 23 juin 
Nativité de Jean Baptiste 

 10 h 
" 

 17 h 
" 

 10 h  
"  

Messe de la 
Saint-Jean 

09 h 30 
" 

 

Dimanche 30 juin 
Pierre et Paul, apôtres 

10 h 
" 

   09 h 45 
"  

 09 h 30 
" 

 

Dimanche 7 juillet 
7e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
" 

   09 h 45 
"  

  09 h 30 
" 

 " Messe (eucharistie) #  Liturgie de la Parole  $ prière du soir !  célébration œcuménique  

 

Horaires des cultes en Suisse romande

représentants des Églises
« Porvoo » et de l’Église « Mar
Thoma ».

Entre-temps, la cathédrale se
remplit d’invités et d’intéressés.
Lorsque tous les convives arri-
vés en différentes processions
eurent trouvé leur place, ce fut
au tour du Prince de Galles et
de la duchesse de Cornouailles
de faire leur entrée et la célé-
bration du service divin put
commencer.

Immédiatement après la lec-
ture du mandat sur l’installa-
tion, le nouvel archevêque,
après avoir fortement frappé à
la porte, demanda courtoise-
ment de pouvoir entrer dans sa
cathédrale, ce qui lui fut accor-
dé par une petite fille. Le doyen
de la cathédrale éprouva l’ar-
chevêque sur sa foi et lui tendit
le livre des Évangiles. Après un
service religieux de la parole
raccourci, basé sur le livre de
Ruth et sur la deuxième lettre
aux Corinthiens, ce fut l’instal-
lation proprement dite. 

L’archevêque Welby fut
accompagné vers le siège épis-
copal où il reçut la crosse de
l’évêque. Des applaudisse-
ments assourdissants accompa-
gnèrent sa prise de place sur le
siège de St. Augustin. Après le
salut de paix et la lecture de l’É-
vangile, le nouvel archevêque
tint son homélie sur la succes-
sion du Christ dont la significa-
tion veut également dire: pren-
dre des risques par lesquelles
l’Église allait souffrir.

« Bien des chrétiens souffrent
aujourd’hui le martyr jusqu’à la
mort, comme cela fut déjà le
cas dans le passé. »

Le service religieux eut lieu
selon le rite anglican, encadré
de musique pour orgue, de
chant choral et de chants com-
munautaires. Il ne faut pas
oublier non plus la danse de
bienvenue offerte par des dan-
seurs et joueurs de tambour
africains.

Le soir, les centaines de parti-
cipants furent invités pour le
repas par le « Nikaean Club »
dans les locaux de l’Université
de Kent. Ce club organise tou-
tes les grandes réceptions pour
l’archevêque de Canterbury.
Là aussi, il y eut de nombreuses
occasions de prendre contact
avec d’anciennes et de nouvel-
les connaissances.

Le jour suivant, les nombreux
invités furent reçus par l’arche-
vêque. A cette occasion, l’ar-
chevêque Vercammen transmit
les meilleurs vœux des Églises
vieilles-catholiques qui espè-
rent et prient pour que l’arche-
vêque Welby reçoive la béné-
diction de Dieu, pour servir,
dans les années à venir, l’Égli-
se d’Angleterre et les commu-
nautés mondiales des Églises
anglicanes.

Son installation a été, en tous
cas, un événement grandiose
qui a prouvé le soutien que l’ar-
chevêque peut attendre dans
ses tâches nombreuses.

✞ Dirk Jan Schoon
Evêque de Haarlem
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Les mini-Bibles offertes aux
enfants sont des livres d’images.
À leur niveau de compréhen-
sion. Les grands enfants que
nous sommes ont aussi besoin
d’images. Mais oui. Je pose et
pèse ces mots quelques jours
avant la Journée romande.
Objectif : illustrer la fête de
l’Ascension par une (symbo-
lique ?) ascension des crêts du
Jura. Une escapade orientée.
Dès les origines, l’Église a
« imagé » l’année liturgique de
fêtes. L’esprit du temps qu’elles
illustraient débordait parfois
subrepticement l’Esprit de Dieu.
Réminiscences inavouées d’an-
ciennes fête païennes, pour la
satisfaction d’un petit peuple qui
ne savait ni lire ni écrire.

L’historien Jean Delumeau rap-
porte, à ce propos, le récit d’une
procession truculente, en présen-
ce complice de l’empereur
Charles-Quint, à Bruxelles. Une
histoire belge. C’était l’octave
de l’Ascension, comme par
hasard. Que voyait-on proces-
sionner ? Des chars véhiculant
des tableaux vivants, un mystère
illustrant la foi, le Seigneur, la
Vierge, les saints. Et aussi, bien
sûr, Satan et ses démons déchaî-
nés. Cortège escorté d’hommes
en armes (pour défendre la
foi ?). Et puis, sel de l’histoire :
pour la joie du petit peuple, un
défilé d’animaux. Des singes
jouant la cornemuse, un concert
de miaulement de chats en cage
réagissant en mesure à des ficel-
les leur tirant la queue. Et même
un serpent, pour évoquer le
péché originel. La pédagogie du
grotesque, associée à la péda-
gogie de la terreur (de l’enfer). 

Une façon de prêcher la bon-
ne nouvelle adaptée au mœurs
du temps.

Revenons chez nous. Même
épurée, la procession n’a plus la
cote que localement. Je me sou-
viens d’une très digne déambu-
lation à Troistorrent VS. A
Malte, le prêtre bénissait au pas-
sage d’un petit coup de gou-
pillon certaines maisons (pas
toutes). Au Portugal, enfin, une
romaria, fête populaire, avec
procession. Mes seuls souvenirs
en la matière. Le parcours prié
d’un chemin de croix s’assimile
à ce besoin d’un cadre visuel.
Comme d’ailleurs les bougies
allumées lors de certaines célé-
brations.

Il y a deux ans, Journée
romande, l’escapade champêt-
re le long du Rhône n’avait rien
d’une procession. Non plus
que le parcours-nature de la
Journée 2013 sur les hauts du
Jura. Plutôt manifestation sym-
bolique d’une Église marchan-
te. Signe d’appartenance à
une communauté chrétienne
dont le vécu de foi ne rend pas
les clefs sur le seuil du sanctuai-
re. Façon imagée d’annoncer
la Bonne nouvelle. Tout un art,
inégalement dispensé. Les
âges successifs de l’Église ont
suggéré chacun le cadre adap-
té à la situation et à l’esprit du
temps. En cadre médiéval, la
procession mettait en branle le
peuple. Les bien-nantis avaient,
pour se racheter de leurs man-
quements, la ressource des
donations aux monastères ou
au financement d’une nouvelle
cathédrale. 

Quel beau livre d’images que
les durables sanctuaires. 

Tandis qu’une procession est
si vite terminée. De nos jours
comme toujours, la Parole
annoncée doit trouver sa réson-
nance avec l’air du temps.

Pour les besoins de la cause,
le visage que se donne une Égli-
se se doit d’être lisible, audible,
compréhensible, incitatif. Un liv-
re d’images best-seller. Un por-
trait. Pas un maquillage. Portrait
d’une entité pétillante de jeunes-
se. Pas si facile. Les jeunes ne
s’en laissent pas conter. Jésus est
mort jeune. Il l’est toujours. Nos
jeunes doivent s’y reconnaître.
Jésus, comme eux, jeune contes-
tataire. Récusateur d’une reli-
gion bloquée. Un Christ pous-
siéreux : impensable.

Delumeau cite la terrible paro-
le d’un jeune catéchumène:
« Dieu ? On se débrouille très
bien sans lui ».

Accusateur, Delumeau ajoute
« Le beau livre d’images s’est
refermé. Qui en proposera un
autre ? ».

Pierre Uldry.

Livre d’images Samedi 15 juin 2013. Maison de la Salle. 78A rue de Sèvres. 75007. PARIS 

Colloque : Le Père Hyacinthe Loyson, 
un précurseur du vieux catholicisme 

contemporain ? 
 
Le Père Hyacinthe Loyson est décédé voilà plus de 100 ans le 9 février 1912. Son épouse 
Emily Meriman trois ans plus tôt. La Mission Vieille-Catholique Francophone et la Paroisse 
Catholique-Chrétienne de Genève ont décidé de marquer ensemble cet anniversaire en 
organisant un colloque qui permette de découvrir ou de redécouvrir leurs riches personnalités.  

Le Père Hyacinthe Loyson a été prédicateur à Notre-Dame de Paris avant de rompre avec 
Rome au moment du premier concile du Vatican en 1870. Il s’est alors marié et a été un des 
premiers curés de l’Eglise catholique-chrétienne de Genève. Il fonda ensuite à Paris une 
paroisse gallicane qu’il placera sous la juridiction de l’Eglise vieille-catholique d’Utrecht aux 
Pays-Bas.   

Le Père Hyacinthe et son épouse consacrèrent alors une large partie de leur temps à voyager à 
travers le monde : aux Etats-Unis, à Jérusalem, à Constantinople, en Algérie, etc. Ils ont 
entretenu aussi de nombreux contacts avec d’autres religions comme le judaïsme et l’islam, 
ouvrant la voie à ce que l’on qualifierait aujourd’hui d’un engagement interreligieux. 
 

Programme : 
 
Dès 9h30. Accueil des participant-e-s 

10h. Ouverture de la journée par Mgr Joris Vercammen, archevêque d’Utrecht et 
président de la Mission vieille-catholique francophone. 

10h15. Le Père Hyacinthe Loyson et Emilie Meriman Loyson : leurs rencontres, leurs 
influences respectives et leurs collaborations. Prof. Angela Berlis, Berne, Suisse. 
Questions et échange.  

11h. L’Eglise catholique-gallicane et le Père Hyacinthe Loyson. M. Jean-François 
Mayer, Institut Religioscope, Fribourg, Suisse. Questions et échange. 

Vers 12h. Pause déjeuner libre. 

14h15. Les relations du Père Hyacinthe Loyson avec l’Eglise d’Utrecht. Mgr Joris 
Vercammen, archevêque vieux-catholique d’Utrecht, Pays-Bas. Questions et échange. 

15h. Modernité et transformation de la culture religieuse : Hyacinthe Loyson et les 
catholiques nationaux genevois. Mme Sarah Scholl, Genève, Suisse. Questions et 
échange. 

15h45. Le Père Hyacinthe Loyson : un précurseur des relations interreligieuses ?        
M. Jean-Claude Mokry, curé de la paroisse catholique-chrétienne de Genève et ancien 
président de la Plate-Forme interreligieuse de Genève (Suisse). Questions et échange 

Vers 16h30. Conclusion par l’archevêque Joris Vercammen. 
 
 

Entrée gratuite, libre participation aux frais, inscription obligatoire. 
Inscription par mail jusqu’au 13 juin 2013 : memoire.loyson.paris@gmail.com 

ou par courrier postal : Secrétariat ECC Genève, CP 645, CH-1212 Grand-Lancy 1 (Suisse) 



Nous voici arrivés au dernier
sacrement, dans l'ordre d'im-
portance et dans l'histoire. En
effet, durant la période
antique, le mariage était consi-
déré comme quelque chose
d'éminemment civil. Les lettres
de Paul en parlent de façon
assez précise (voir 1
Corinthiens 7,12-16). En lisant
cet extrait, on peut partir du
principe qu'il y avait des per-
sonnes chrétiennes qui étaient
mariées à des non-chrétiens,
situation qui disparaîtra peu à
peu avec la christianisation
généralisée, en Europe, du
moins.

Il est intéressant de constater
que Paul ne considère pas le
mariage entre deux personnes
de religion différentes (chré-
tienne et non-chrétienne) com-
me problématique: Cela mont-
re que le mariage n'avait pas
de fondement religieux en soi.
Néanmoins cela ne veut pas
dire qu'il n'y a pas un aspect
religieux dans le mariage. En
tous les cas, rien dans la socié-
té de l'époque ne poussait pour
que le mariage devienne un
sacrement.

Petit à petit, vers 400, la célé-
bration du mariage s'est trou-
vée jointe à la célébration de
l'Eucharistie, et des rites parti-
culiers se sont imposés: en
Orient, le couronnement des
fiancés et une bénédiction cor-
respondante; en Occident, la
velatio (imposition du voile de
la fiancée). Quoi qu'il en soit,
le mariage resta très longtemps
un arrangement entre la famille
du fiancé et celle de la fiancée.

C'est lors de l'effondrement de
l'empire carolingien, aux
9ème et 10ème siècles, que l'É-
glise fut amenée à s'occuper
des formalités juridiques du
mariage, sans pour autant fai-
re de ces rites familiaux des
actes liturgiques. Plus encore
que l'État, la famille était la vic-
time d'une époque de décom-
position, d'anarchie sociale et
de guerres fratricides, où les
rapts de femmes ne se comp-
taient plus. L'Église réagit d'a-
bord en exigeant le caractère
public du mariage, afin d'assu-
rer la liberté du consentement
de l'épouse. Pour lui conférer le
maximum de publicité, il fut
convenu que l'acte aurait lieu
non plus dans la maison de la
fiancée, mais à la porte de l'é-
glise.

Il faut attendre le quatrième
concile du Latran de 1215
pour que le mariage soit décla-
ré sacrement, ce qui conduit à
son indissolubilité que seule la
mort d'un des deux époux peut
lever. Le concile exige la publi-
cation des bans pour éviter les
mariages clandestins, ainsi
que le consentement libre et
public des époux, échangé de
vive voix dans un lieu ouvert,
ceci pour éviter les rapts.
Même si le consentement de

l'épouse est une nouveauté qui
correspond à notre époque,
cela n'empêche en rien les
mariages arrangés.

Le concile impose aussi un
âge minimal aux époux: autour
de 14 ans pour les filles et de
16 ans pour les garçons, ceci
pour empêcher les mariages
d'enfants, ainsi que ceux des
très jeunes filles.

Luther s'opposera à la sacra-
mentalité du mariage en disant
qu'il s'agit « d'une chose mon-
daine ». Pour lui, l'Église ne
« marie » pas à proprement
parler: elle donne la bénédic-
tion de Dieu au couple marié
civilement qui, pour des rai-
sons personnelles de foi et de
conviction, désire placer son
union sous le regard de Dieu en
communion avec l'Église uni-
verselle.

L'Église catholique-chrétien-
ne a une position intermédiai-
re: elle tient à la sacramentalité
du mariage, comme image de
l'union de l'Alliance entre le
Christ et son Église, ce qui fait
qu'elle est héritière de la tradi-
tion catholique. Par contre, elle
ne marie pas: ce n'est pas la
bénédiction nuptiale qui consti-
tue le mariage, mais bien le
contrat civil.

Depuis 2006, l'Église catho-
lique-chrétienne, sensibilisée
aux besoins pastoraux des cou-
ples de même sexe, a introduit
une bénédiction leur étant spé-
cifiquement adressée.

Nassouh Toutoungi, curé

Les sacrements : Le sacrement du mariage
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Synode cantonal. Bureau
mardi 28 mai. 18h30. Salle
paroissiale de Lancy

Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5

Conseil de paroisse.
Séances les jeudi 6 et vendredi
28 juin à 18h à la salle parois-
siale de Lancy

Assemblée paroissiale le
dimanche 9 juin à 11h à la
salle paroissiale de Lancy.
Elle sera suivie d’un repas
grillades. Nous comptons sur
votre présence pour cette impor-
tante séance

15e anniversaire de l’ac-
cueil de la paroisse ortho-
doxe roumaine à Lancy.
Samedi 22 juin à 13h, la
paroisse orthodoxe roumaine
invite notre paroisse à une
réception pour marquer cet
anniversaire à la salle parois-
siale catholique-romaine du
Grand-Lancy (prière de vous
annoncer sur le répondeur de la
cure 022 794 06 54)

De la vie paroissiale: 
Décès. Mme Monique
Chauffat le 1er mai. Obsèques
au Centre St-Georges le lundi 6
mai. 

Sincères condoléances à ses en-
fants Philippe, Andrée et
Sandra ainsi qu’à leurs familles.
Qu’elle repose dans la paix du
Seigneur !

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard - à Chêne-Bourg

Messe, échange autour des
textes bibliques à la place de
l’homélie - et onction des
malades. Samedi 8 juin 17h30

Attention, pas de célébration
durant les mois de juillet et
d’août

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Assemblée paroissiale du
5 mai. A noter l’élection du nou-
veau Conseil de paroisse: (par
ordre alphabétique): Jean-Luc
Biolay, Bernard Boulens, Sonja
Clément, Edouard Coquoz, et
Philippe Preti. Des délégués au
Synode national: Jean-Luc
Biolay et Hélène Quélen Mokry;
et des suppléants: Valérie Biolay,
Edouard Coquoz et Monique-
Cécile Python. Les rapports d’ac-
tivités du curé et de l’assistante
pastorale ainsi que du Conseil
de paroisse (président, trésorier,
vérificateurs aux comptes) peu-
vent être envoyés sur demande
au secrétariat.

A noter l’approbation de la
modification des statuts de la
paroisse concernant le district
de Nyon.

Messe présidée par Mme
Denise Wyss et prise de
congé de Mme Danielle
Balmer. Dimanche 30 juin.
10h en l’église St-Germain.
Nous aurons le plaisir d’ac-
cueillir ce dimanche Denise
Wyss qui est actuellement curé
de la paroisse de Laufon. Lors de
cette célébration, nous pren-
drons congé de Danielle Balmer
qui continuera son stage de vica-
riat à Allschwil pour la prochai-
ne année scolaire.

CANTON DE GENEVE
Contributions ecclésiastiques

& dons. CCP n°12-847-0
Secrétariat ECC Genève

CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54

Jean-Claude Mokry, curé
jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

Danielle Balmer, vicaire stagiaire
danielle.balmer@catholique-chretien.ch

Port. 079 485 10 50 

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Groupe
Visiteurs/Visiteuses 
Jeudi 20 juin. 10h-11h30. Salle
paroissiale de Lancy. Pour une
visite, tél. à la cure ou Mme 
Chauvet 022 311 71 92 ou
Mme Savoy 022 782 11 17

Catéchisme. Dernière séance
samedi 8 juin à Lancy.

Groupe de loisirs/Club 83
La sortie du 14 juin est annulée. 

Cours « Catholique-chrétien,
connaître pour en parler ! »
19h-21h. Salle paroissiale de
Lancy
Mercredi 19 juin
L’Eglise catholique-chré-
tienne et l’œcuménisme



funéraire de la Chaux-de-
Fonds.
Que nos prières les accompa-
gnent sur leur chemin !

Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Dimanche 23 juin, 10h
Messe des familles pour clore
l’année de catéchisme. Après la
célébration, grillades au jardin.

CANTON DE VAUD
Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63

Natel: 076 566 19 17
E-mail: kelham@bluewin.ch

Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail: rolf.reimann@bluewin.ch 
Président, poste vacant,
info@catholique-chrtienne.ch 

www.catholique-chretienne.ch
CCP 10-4285-8

Merci de tout cœur pour vos dons

Lausanne

Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Prochaine messe 
23 juin, 17.00h
à la Chapelle St. Marie du
Servan.
Elle sera suivie d’un apéritif.

Impressions de notre mes-
se du 28 avril avec les pre-
mières communions de
Ludovic Bourdin et Wesley
Savaux.

BERNE ET TESSIN 17

Dimanche 30 juin à 9h30:
messe en notre église.

Dimanche 7 juillet: Pas de
messe à Bienne; messe à Saint-
Imier à 9h30.

Messes célébrées en français:
Dimanche 16 juin à 9h30 à
l’église (allemand/français).

9 juin: Sortie de paroisse
Le curé et le conseil de paroisse
se réjouissent de vous inviter le
dimanche 9 juin à une excur-
sion dans le Lötschental.

Nous célébrerons l'Eucharistie
dans une chapelle et après un
bon repas offert par la paroisse
à l'hôtel Fafleralp, nous irons
nous promener. Vous prenez en
charge les frais de déplacement
(Fr. 59.- avec un abonnement
demi-tarif).

Information et inscription (jus-
qu'au 26 mai) à la cure.

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

Dimanche 2 juin à 9h30 à
l'église: messe

Jeudi 7 juillet à 9h30:
messe

NEUCHÂTEL ET VAUD16

CANTON DE NEUCHATEL
Jean Lanoy, curé

Tél. 032 968 44 13
Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail:

neuchatel@catholique-chretien.ch
CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Dimanche 23 juin, 10h
Messe familiale et fête de la
Saint-Jean (voir sous Neuchâtel)
Pas de messe à Saint-Pierre

Décès
Madame Rosanna Jeannet est
décédée le 29 avril 2013 dans
sa 79e année. Les obsèques ont
eu lieu le jeudi 2 mai au Centre

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, 
Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

fax 032 341 21 38
E-mail: biel@christkatholisch.ch

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, 

rue de la Source 23 (station infé-
rieure du funiculaire Bienne-

Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 2 juin: pas de
messe à Bienne; messe à Saint-
Imier à 9h30.

Dimanche 9 juin: Pas de
messe à Bienne; sortie de
paroisse dans le Lötschental
(voir plus bas).

Dimanche 16 juin à 9h30:
messe en notre église.

Dimanche 23 juin à 9h30:
messe en notre église.
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CANTON DU TESSIN

Diacona Elisabetta Tisi
Via Bovisasca 70 - I-20157 MILANO
e chiesa anglicana San Edouardo
Via Clemente Maraini 6900 LUGANO

Tél. +39 338 86 94 668
Elisabetta.tisi@email.it

Site internet: www.ccc-ti.ch

Prossime celebrazioni

Sabato 8 giugno, ore 17.30
Chiesa anglicana di Lugano,
Santa Messa celebrata dalla
carissima pastora Marlies
Dellagiacoma

Domenica 7 luglio,
Nel pomeriggio, celebrazione
e grigliata tutti insieme nel bel-
lissimo giardino della signora
Sylvia Hüse-jnow-Wyss a
Origlio.

Per organizzazione e informa-
zioni: +39 338 86 94 668
Elisabetta
La vostra diacona Elisabetta Tisi

Baptême de Danaé et Lucine

Atelier de Pâques
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Franz Segbers et Peter Ben Smit

Alberto Ramento
Evêque des ouvriers et des
paysans aux Philippines

Collection Signes des Temps
Editions Karthala. Paris 

1245 pages. 59 €
ISBN 978-2-8111-0925-7

Cet ouvrage est la traduction
française de Katholisch in
Zeiten der Globalisierung
publié en 2010 au Edition
Exodus à Lucerne (édition
anglaise en 2011 chez le même
éditeur). Il permet enfin au
public francophone de décou-
vrir la figure d’Alberto Ramento
(1937-2006), mort assassiné
dans son pays, les Philippines.
Evêque de l’Eglise indépendan-
te des Philippines (PIC), Alberto
Ramento s’inscrit dans le mouve-
ment national philippin de résis-
tance aux colonisateurs espa-
gnols, puis américains. Né en
1902, la PIC s’est placée d’em-
blée du côté des paysans et des
ouvriers. Alberto Ramento fut un
prophète social et une person-
nalité œcuménique reconnue
du forum œcuménique des
Eglises du pays.

A la Radio en juin…
Paul Ricoeur en mémoire
Du lundi 3 au vendredi 7 juin 
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

ICF-Lutz : la querelle des ima-
ges
Dimanche 2 juin. Hautes Fréquen -
ces, 19 h, La Première

Anselm Grün, entre le
monastère et le divan
Du lundi 10 au vendredi 14 juin
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

Tu ne mangeras pas de
viande
Dimanche 30 juin. Hautes Fréquen-
 ces, 19 h, La Première

A la télévision en juin… 
« Faut pas croire »
magazine société et religions avec
débats et reportages. 
les samedis à 13h20 sur RTS
Un
Nouvelle diffusion le dimanche à
18h30 et vendredi vers 14h30 sur
RTS Deux 

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 9 juin, 9h50, RTS Un
(Rediffusion vendredi 14 juin vers
minuit) 
Le défi des bâtisseurs
L’histoire des fameux maitres
d’œuvre qui ont édifié la cathédra-
le de Strasbourg. 
Un film de Marc Jampolsky.

Dieu sait quoi - Documentaire
Dimanche 30 juin, 10h00, RTS
Un (Rediffusion) 
La vallée des utopies
Disséminées dans des vallées pro-
fondes, à la frontière des Etats-Unis
et du Canada, loin des villes, 400
colonies agricoles abritent des 
utopistes chrétiens appelés
«huttérites ». Un film de Thomas
Rish.

CALENDRIER
LITURGIQUE
Juin 2013

Sa 1 Justin, martyr
Di 2 2e dimanche ap. Pentecôte
Dt 15,7-11/Jc 2,2-5 /Lc 14,12-15
Lu 3  Clotilde, reine
Ma 4 
Me 5  Boniface, évêque et et fonda-

teur d’Eglise locale
Je  6 
Ve 7 
Sa 8
Di 9 3e dimanche ap. Pentecôte
Ez 33,10-12c /1 Jn 1,8 -2,2 /Lc 7,36-50
Ephrem de Syrie, conf. de la foi
Lu 10 
Ma 11  Barnabé, apôtre
Me 12 
Je 13 
Ve 14 
Sa 15  Bernard de Menthon, conf. 

de la foi
Di 16 4e dimanche ap. Pentecôte
Es 6, 1-8 / Rm 10, 13-15 / Lc 5, 1-11
Lu 17 
Ma 18
Me 19 
Je 20 
Ve 21 
Sa 22 
Di 23 Nativité de Jean le Baptiste
Es 40,3-8 / Ac 13,16.22-25 / Lc 1,57-68.76
5° dimanche après Pentecôte
Lu 24  [Nativité de Jean Le Baptiste]
Ma 25
Me 26
Je 27
Ve 28  Irénée de Lyon, évêque
Sa 29  [Pierre et Paul, apôtres]
Di 30 Pierre et Paul, apôtres
Ez 34,11-16 / Ac 9,1-20 / Jn 21,14-19
6° dimanche après Pentecôte
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Dimanche 7
Lundi 8 juillet

Dimanche 14
Lundi 15 juillet

Dimanche 21
Lundi 22 juillet

Dimanche 28
Lundi 29 juillet

Dimanche 4
Lundi 5 août

Dimanche 11
Lundi 12 août

Dimanche 18
Lundi 19 août

Dimanche 25
Lundi 26 août

Dimanche 1er

Lundi 2 septembre

Lundi 16 septembre

40e
saisonCONCERTS D’ÉTÉ

À SAINT-GERMAIN
Genève, rue des Granges, au cœur de la Vieille Ville · www.concerts-st-germain.ch
Tous les dimanches et lundis du 7 juillet au 2 septembre 2013 à 18h30

Avec le soutien de : Ville de Genève, Loterie Romande, Bordier & Cie, Fondation Hans Wilsdorf, 
Fondation Valeria Rossi di Montelera, Paroisse catholique-chrétienne de Saint-Germain et mécènes privés 

Christoph Dangel et Mara Miribung, violoncelles, 
Rosario Conte, luth, et Sergio Ciomei, clavecin
Au début du XVIIIe siècle, le violoncelle devient “à la mode”. Ce concert nous 
propose de grandes compositions écrites ou récoltées par Giovanni Platti pour 
le noble Rudolf Franz Erwein von Schönborn, violoncelliste amateur.
Platti, Abbate del Cinque, Kapsberger, Romanelli, Vivaldi

Quatuor Hermès, lauréat du Concours de Genève 2011
Ce jeune quatuor nous présente trois chefs-d'oeuvre qui marquent l'histoire du 
quatuor, de Haydn à Webern, et nous permet de célébrer le bicentenaire de la 
naissance de Giuseppe Verdi.
Haydn, Webern, Verdi

Benjamin Righetti, orgue de l’église Saint-Germain
Sommet de l'art du contrepoint et de l'écriture pour orgue, les Sonates en trio 
de Bach possèdent également une grande intensité mélodique et harmonique. 
Les six Sonates en trio de Jean-Sébastien Bach

Francesco Libetta, piano
Le programme équilibré du jeune pianiste associe des morceaux demandant 
une extrême virtuosité instrumentale à des compositions d'une profonde 
puissance expresssive,  avant de nous pousser à la méditation et à la transcen-
dance par l'opus 110 de Beethoven.
Debussy, Busoni, Saint-Saëns, Ravel, Beethoven

Duo Bouclier, violon et accordéon
Dimitri Bouclier conquiert pour l'accordéon le rôle de véritable instrument de 
concert et, avec la complicité de son frère Julien, nous permet d'en découvrir 
toutes les potentialités expressives.
Morceaux choisis du XVIIe au XXe siècles 

Maurice Steger, flûte à bec, et Naoki Kitaya, clavecin
Instrument virtuose protagoniste de l'époque baroque, la flûte à bec dispose 
d'un répertoire large et varié dont Maurice Steger et ses musiciens nous font 
découvrir des sommets.
Una Follia di Napoli: Veracini, Mancini, Scarlatti, Hasse

Leipziger Streichquartett
La vaste renommée internationale des Leipziger se fonde sur une profonde 
connaissance du répertoire romantique pour le quatuor à cordes et sur des 
interprétations de grande puissance et d'extraordinaire originalité.
Schubert, Mendelssohn

Christian Immler, baryton, et Georges Starobinski, piano
Cette soirée de lieder sur des poèmes de Heinrich Heine nous offre un 
programme très cohérent, centré sur deux images de la sensibiilité romantique, 
l'amour du poète et la nature, avec ses beautés, entre mer et ciel.
Franz, Schumann, Liszt

Ensemble Mare Nostrum, chant et instrumentistes
Dans des œuvres de G.F. Händel on peut repérer de nombreux emprunts à la 
musique baroque italienne. Ce concert nous propose de comparer les originaux 
de Stradella à leur utilisation créatrice par Händel.
A 18h00, introduction au concert par Carolyn Gianturco

CONCERT EXTRAORDINAIRE DU 40e ANNIVERSAIRE

www.concerts-st-germain.ch 

Ce programme est communiqué sous réserve de modifications éventuelles

Collecte à l’issue des concerts
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L’ÉVÊQUE DE L’ÉGLISE
CATHOLIQUE-CHRÉTIENNE

DE SUISSE

Annonce d’ordinations 
au diaconat

J’ai l’intention d’ordonner au dia-
conat en septembre 2013
Madame Liza Zellmeyer et
Monsieur Thomas Zellmeyer

Par la suite, j’ai également l’inten-
tion d’ordonner au diaconat

Madame Danielle Balmer
Si vous avez des objections à for-
muler concernant ces ordinations
vous êtes priés de me les annoncer
au plus tard jusqu’à fin août 2013.

Berne, juin 2013
 Évêque Harald Rein

Découvrez 
notre site internet

www.catholique-chretien.ch

Samedi 24 août – La Chaux-de-Fonds

Kermesse dans le clos de Saint-Pierre

Passer une heure, un après-midi ou une soirée au cœur du vieux La

Chaux-de-Fonds, se laisser bercer par des balades ou être empor-

té au rythme d’un dixie, refaire le monde en buvant un verre tout en

dégustant quelques spécialités, dénicher une curiosité, trouver une

paire de chaussettes en prévision du prochain hiver, gagner (ou per-

dre) à la tombola... cette ambiance, on en rêve toutes et tous un

peu. Que vous veniez seul-e, en famille ou en bande de copains et

copines, on ne s’ennuie jamais au pied du grand sapin, dans le clos

de Saint-Pierre, à la rue de la Chapelle.

L’année passée, ça a été ch’ti fan-

tastique (notre nouveau curé Jean

Lanoy et son épouse Aurélie vien-

nent du Nord – Pas de Calais) : le

fabuleux groupe de jazz de Gérald

Bringolf, la baraque à frites, et des

gens de partout : du quartier, du

Haut, du Bas, de la Vallée (de

Joux), de la Côte, de Genève et

d’ailleurs.

Mais qu’est-ce que les

Montagnons pourront bien nous

réserver pour l’édition 2013 ? J’ai

beau avoir usé de toute mon

influence et mes combines de pré-

sident pour le savoir, rien à faire, on

me dit : « Tu verras bien, c’est une

surprise ! ». Alors faites comme

moi, venez à la kermesse, et

réjouissons-nous ensemble, car si une chose est certaine, c’est qu’il

faudra ensuite pouvoir dire « j’en étais ! ».

Bel été à toutes et tous et au plaisir de vous y rencontrer,

Franz Murbach, président de la paroisse du canton de Neuchâtel

Comment aider ? N’hésitez pas à contacter notre responsable de la

kermesse, Madame Jocelyne Kaufmann, 032 968 00 54

Comment soutenir ? au CCP N° 23 – 195 – 9 (mention kermesse)

HORIZONTALEMENT
1. Évangéliste. Pronom relatif.
2. Requérir l’attention. De l’herbe.
3. Rendez-vous des prélats. Formule métallique.
4. Autre pronom relatif. Intervalle musical.
5. Se servir. À boire.
6. Formule magistrale. 

S’en prend à quelqu’un avec quelque rudesse.
7. S’en remet à ses papilles nasales. Condiment.
8. Vous intime. Graines oléagineuses.
9. S’en tient au début d’un rappel. 

Vente publique à haute voix.
10. Évêque de Lyon familier des mots croisés. 

La nôtre est quartenaire.

VERTICALEMENT

1. Une épître biblique lui est attribuée. 
Note ou moitié.

2. Enlever la poussière.
3. On la subit en dormant ou on la pratique en plon-

geant. Commune grecque.
4. Et rien (encore meilleur). Portion.
5. Où le 2e du 5 horizontal se la coule douce.
6. Mort de qui a beaucoup souffert.
7. Une fin du bois. Préposition implétive.
8. Met fin à un contrat.
9. Un embêtant.
10. Oh la belle fusée. Ça y est, elle est là.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Filet. Ânes. – 2. RL. Arsène. – 3. Élans. CV. – 4. Renommée. – 5. Et. Caisson. – 6. Trente. Se.

7. Rosir. Bru. – 8. Reg. Éole. – 9. Iéna. Nabi. – 10. Oseras. Elf.
Vert : 1. Frère. Rio. – 2. Illettrées. – 3. An. Rogne. – 4. Noces. AR. – 5. Tasmanie. – 6.Mitrons.

7. Ascèse. La. – 8. Névés. Bébé. – 9. En. OSR. Il. – 10. Seigneur.
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Une Église tournée vers l’avenir

Le Synode national d’Allschwil était l’occasion annuelle de pren-
dre note de l’état de santé de notre Église. Après la Journée de

réflexion de Crêt-Bérard, à laquelle nous faisons souvent référence,
c’était au tour des délégués synodaux de réfléchir à ce futur. Et à
ne pas se comporter comme les oies contemplatives citées par not-
re évêque, qui nous invite au contraire à nous envoler ensemble,
pour approfondir et renouveler notre identité ecclésiale. L’essentiel
des débats est résumé dans les pages qui suivent, et rendez-vous a
été pris pour la 146e session du Synode national à Berne en juin
2013.

L’avenir, ce sont aussi – et surtout – les jeunes. Après Lausanne le
mois dernier, nous présentons deux pages relatant les premières
communions à Neuchâtel et Genève. De jeunes communiants sur
lesquels, à n’en pas douter, notre Église comptera un jour ou l’aut-
re.

Au demeurant, c’est un souhait de toujours que j’ai eu de présen-
ter dans les pages de Présence les activités des paroisses de notre
région romande. C’est chose faite avec l’article de Franz Peter
Murbach sur la Journée romande, un peu glaciale le matin, mais
qui s’est vite réchauffée au moment de l’apéritif et de la fameuse
« torrée » neuchâteloise. Et pour bien faire, après vous avoir expli-
qué comment préparer la « torrée », il vous offre deux recettes faci-
les à réaliser.

Avec quelques informations internationales, ce numéro estival est
un peu plus fourni et épais que d’habitude. De quoi le prendre avec
vous cet été.

Et comme d’habitude, je vous souhaite de belles vacances, un
très bon été et, si vous partez sur les routes, soyez prudents.

À bientôt, avec mes meilleurs messages estivaux

Bernard Boulens

3EDITO
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Notre Église est attractive
pour un certain nombre de
catholiques romains, parce
que nous refusons la primauté
du pape, connaissons l'ordina-
tion des femmes et avons éga-
lement développé une attitude
tolérante envers les homo-
sexuels.

Beaucoup de gens sans
appartenance à une commu-
nauté religieuse ou une Église
sont à la recherche d’expérien-
ces spirituelles. 

Bien-sûr, notre liturgie est tou-
te indiquée ici. Mais je pense
que la prière peut également
constituer une telle expérience
en dehors de la fréquentation
de la messe le dimanche. Non
seulement la prière individuel-
le, mais aussi la prière en grou-
pe.

Un article de Anne Lowen,
révérend de l'Église anglicane

Notre système 
épiscopo-synodal

D’après notre compréhension
issue de l’Église ancienne, l’Égli-
se est dirigée par le Synode
national et l’évêque. 

Le non moins important
Conseil synodal, exécutif du
Synode national, existe simple-
ment parce que l’évêque ne peut
siéger après chaque messe
dominicale avec toute l’Église,
c’est-à-dire avec le Synode natio-
nal.

Au niveau paroissial, l’analo-
gie s’applique comme suit : le/la
curé élu/e par le peuple dirige la
paroisse sur mission de l’évêque
avec l’assemblée paroissiale, le
conseil de paroisse n’existe que
parce que le curé ne peut siéger
après chaque messe avec tous
les membres de la paroisse.
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Chères déléguées,
chers délégués,
Chères invitées, chers
invités,

Le rapport sur mon
activité épiscopale du 11
juin 2012 au 2 juin 2013
fait partie de la docu-
mentation du Synode,
ainsi que le rapport sur
l’œcuménisme et le
répertoire ecclésiastique
pour 2013. En complé-
ment au rapport sur l’œ-
cuménisme, j’ajouterai
qu’une délégation
vieille-catholique a par-
ticipé à l’intronisation de
l’archevêque de
Canterbury, Justin
Welby, mais aussi à celle
de l’évêque de Rome, le
pape François.

En septembre de cette année,
cela fera 4 ans que je suis
évêque, et j’ose dire que je
commence à être bien rôdé,
avec tous les aspects du minis-
tère. Le défi pour lequel vous
m’avez élu me réserve plus de
joie que de soucis.

Dans cet élan et dans la
responsabilité qui est la mien-
ne, je dois m’exprimer de
façon plus claire qu’aupara-
vant sur les choses qui me pré-
occupent. Il s’agit avant tout
pour moi que nous vivions not-
re identité ecclésiale de façon
réelle et concrète et non pas
des paroles en l’air, une théorie
meilleure que les autres ou
comme un auto-encensement.

Laissez-moi vous illustrer cela
avec une histoire du théologien
toujours actuel Sören
Kierkegaard, qui décrit à sa

manière la vie d’une Église ou
d’’une paroisse :

« Les chrétiens vivent comme
des oies dans une basse-cour.
Tous les sept jour, un défilé est
organisé et le jar le plus élo-
quent perché sur la clôture can-
cane sur le miracle des oies,
raconte les histoires des ancêt-
re qui ont osé s’envoler, et loue
la miséricorde du Créateur qui
a donné aux oies des ailes et
l’instinct de voler. Toutes les
oies sont profondément tou-
chées, elles baissent la tête d’é-
motion et louent le sermon.
Mais c’est tout ce qu’elles
feront : elles ne voleront plus…
»

Pour moi, voler cela signifie
approfondir et renouveler notre
identité ecclésiale dans les
domaines suivants :
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OUVERTURE DE LA SESSION PAR 
MADAME URSULA ULRICH-VÖGTLIN PRÉSIDENTE

Monseigneur et cher
évêque, 
Chères déléguées et
chers délégués au
Synode,
Chers hôtes,

Une question qui nous préoc-
cupe souvent, c'est l'avenir de
notre Église. Dans le rapport
sur la dernière conférence pas-
torale, nous pouvions lire que
beaucoup de problèmes sont
liés à la taille restreinte de not-
re Église. Nous pensons aux
nombreuses paroisses qui ont
une situation financière précai-
re. La petite taille crée aussi la
peur pour la survie de l'Église. 

Que nous sommes petits,
c'est un fait. Évidemment, c'est
aussi visible au Synode.
Environ 1% des membres de
notre Église sont présents ici,
en cette belle église
d’Allschwil. Nos Églises sœurs,
l’Église réformée ainsi que l'É-
glise catholique romaine,
auraient probablement du mal
à trouver une église qui pour-
rait accueillir 1% de tous les
membres qu'elles ont en
Suisse.

Si nous voulons progresser,
nous devons offrir quelque cho-
se aux nouveaux membres
potentiels. Nous trouvons dans
nos paroisses de nombreuses
activités telles que des événe-
ments en commun, des repas à
midi, etc. qui sont ouverts pour
les autres.

de Bâle, m’a très impression-
née. La prière dans un groupe
destinée à une intention parti-
culière est un outil puissant.
Ces intentions peuvent être per-
sonnelles, ou concerner un
groupe, l’Église en général ou
encore la communauté. Je
recommande à toutes et à tous
de créer des espaces de prière,
et de les ouvrir aussi à des
demandeurs qui n’appartien-
nent pas à notre Église

Je vous souhaite une cordiale
bienvenue à notre Synode. Je
vous souhaite un très agréable
séjour ici à Allschwil, des déli-
bérations fertiles et des rencon-
tres enrichissantes.

Je déclare ouverte la 145e

session de notre Synode natio-
nal.

Ursula Ulrich-Vögtlin
Présidente du Synode national

Introduction à la séance du Synode national
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réputation ou le crédit profession-
nel, cela a aussi quelque chose à
voir avec le travail à temps partiel.
Peut-on vraiment être curé de
paroisse si l’on ne célèbre pas
d’enterrements les lundis et mer-
credis, si on ne célèbre des maria-
ges que le quatrième samedi du
mois et qu’on ne baptise que les
premiers et troisièmes dimanches
du mois, parce que on a un autre
travail ? En cas d’urgence, est-ce
vraiment drôle pour des parois-
siens d’appeler une hotline en ne
sachant pas qui va répondre ? Je
plaide pour des postes parois-
siaux à 100% ainsi que pour un
diaconat permanent organisé au
niveau régional. C’est ainsi que
nous résoudrions au mieux le
point encore ouvert du synode

passé sur le travail fourni au
niveau du diocèse par les ecclé-
siastiques.

Augmentation du nombre
des membres

Les Églises vieilles-catholiques
d’Allemagne, des Pays-Bas et
d’Autriche augmentent en nomb-
re de membres. Surtout grâce à
l’arrivée de membres de l’Église
catholique romaine. Cela n’a pas

que des avantages, car cela pose
la question de l’identité vielle-
catholique. En Suisse, nous aug-
mentons plus lentement, et c’est
bien ainsi. Environ 80% de nos
membres sont nés dans notre Égli-
se, mais 20% l’ont rejointe en
cours de route.

Avons-nous de la considération
pour eux et pour leur intégration et
vivons-nous notre système épisco-
po-synodal hérité de l’Église
ancienne d’une façon telle qu’ils
soient convaincus ?

Par cette introduction, je n’abor-
de pas l’œuvre pour la diaspora
et le travail de jeunesse car ces
thèmes vont nous occuper plus
tard et de façon approfondie.
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Alors que ce système fonction-
ne relativement bien au niveau
diocésain, au niveau paroissial
on constate pour diverses 

raisons que les autorités ecclé-
siales sont survalorisées au
détriment de l’assemblée
paroissiale et de la cure.

Je prends comme exemple les
nouveaux règlements parois-
siaux qui sont soumis pour
approbation au Conseil syno-
dal, dans lesquels il est prévu
que le conseil de paroisse enga-
ge le curé et choisit lui-même les
délégué-e-s au Synode sous pré-
texte qu’il n’y a que les
conseillers de paroisse et leurs
familles qui viennent au assem-
blées paroissiales. Il y a de bon-
nes intentions là-derrière, mais
cela ne veut pas dire que c’est
bien. Nos vidons ainsi notre sys-
tème épiscopo-synodal de son
sens.

Planification du personnel
dans le diocèse

L’évêque est responsable
avec le Conseil synodal de la
planification du personnel dans

le diocèse, en particulier en ce
qui concerne la repourvue des
places de curés dans les parois-
ses.

À côté de cela, nos paroisses
sont autonomes. Il y a cent ans,
cela ne posait pas de problème,
parce que les conseils de
paroisse suivaient en principe
les propositions de l’évêque.
Car dans leur façon de penser
et d’agir, l’unité première était
le diocèse. Mais si aujourd’hui
la paroisse est au centre de tout,
on fait vaciller le système. Plus
concrètement, je suis d’avis que
si une paroisse veut dûment
engager un curé en l’espace
d’une année par la publication
d’une offre d’emploi, c’est de
son ressort après discussion
avec l’évêque de savoir qui elle
veut engager. Mais si un enga-
gement règlementaire n’est pas
présenté, l’évêque devrait avoir
le droit d’engager un curé admi-
nistrateur et après deux ans, la
paroisse peut décider librement
si elle souhaite ce/cette ecclé-
siastique comme curé ou pas.

C’est un processus normal
dans beaucoup d’Églises, ainsi

que dans nos Églises sœurs de
l’Union d’Utrecht. Je considère
comme très problématique le
fait qu’un conseil de paroisse
refuse le curé administrateur
proposé et décide de combler
cette assez longue vacance
avec des remplaçants.

Finances et structures

Dans le contexte actuel d’une
régionalisation ou d’une réor-
ganisation nécessaire, et que je
considère comme une bonne
chose à laquelle j’ai participé,
on a jeté ici ou là le bébé avec
l’eau du bain. On a de nouveau
de l’argent pour rénover nos
immeubles, on en a pour des
prestations qui avant étaient
fournies bénévolement, on a
des laïcs qualifiés qui font cela
professionnellement, nous
avons baissé nos impôts ecclé-
siastiques au niveau de ceux
des deux grandes Églises natio-
nales, en pensant notamment
aux mariages dits mixtes, pour
des raisons de concurrence fis-
cale. Mais nous n’avons plus
assez d’argent pour les ecclé-
siastiques…

Ce que je souhaite comme
vision d’avenir, c’est que les
catholiques-chrétiens et les
catholiques-chrétiennes en tant
que minorité soient fiers de
payer plus d’impôts que les aut-
res, parce que un petit nombre
de personnes doit assumer les
même frais de base. Il nous fau-
dra réfléchir si nous ne devrions
pas arriver à un système où il
n’y a que des curés engagés à
100% et tous les autres ecclé-
siastiques sont bénévoles.

Si aujourd’hui les curés et pas-
teurs arrivent en queue de liste
des sondages concernant la

Mais je souhaite engager la
discussion sur les thèmes sui-
vants : comment voulons-nous
vivre et témoigner de notre systè-
me épiscopo-synodal ? Quelles
structures et quelles finances sont
nécessaires ? De quelle façon
faut-il procéder par rapport à la
planification du personnel ? 

L’augmentation du nombre de
membres ? Je suis intéressé et
curieux de connaître votre vision
des choses.

Et je vous remercie de vous
engager en tant que délégué-és
dans notre Églises.

Et je souhaite qu’à nouveau,
nous nous envolions ensemble.

✞ Harald Rein



En ouverture de la ses-
sion, l’évêque Harald Rein
s’est adressé aux délégués
et déléguées des paroisses
en les enjoignant à perce-
voir l’identité ecclésiale
non seulement en théorie,
mais bien plus à la retro-
uver comme un espace de
rencontre vécu et renouve-
lé.

De plus en plus souvent, des
décisions, qui seraient pourtant
de la compétence des assem-
blées paroissiales, sont confiées
aux autorités exécutives des
paroisses, ce qui a pour consé-
quence de vider de sa substance
le système épiscopo-synodal. Les
paroisses individuelles ont aussi
tendance à perdre de vue l’unité
du diocèse pour se concentrer sur
leurs besoins propres, en particu-
lier en ce qui concerne la gestion
du personnel, les structures et les
finances. Cette évolution péjore
une planification diocésaine
coordonnée avec l’évêque et le
conseil synodal. 

L’évêque a également relevé
l’enjeu de l’augmentation du
nombre des membres et a souli-
gné qu’il est indispensable de
veiller à la bonne intégration des
nouveaux membres. L’évêque
Rein a insisté que pour aborder
avec succès ces défis, l’Eglise
catholique-chrétienne doit dépas-
ser la seule confession de la
mémoire d’un système, et vivre
avec conviction et crédibilité sa
culture du consensus qui se base
sur le principe épiscopo-synodal
de l’Église ancienne.

Élections de 
renouvellement général

Selon la constitution de l’Égli-
se, des élections de renouvelle-
ment général ont lieu tous les
quatre ans. Toutes les candidates
et tous les candidats ont été élus
ou réélus avec de confortables
majorités. Un siège reste vacant
au Conseil synodal, aucun nou-
veau membre avec une formation
juridique n’ayant pu être trouvé
jusqu’à présent. Les membres
démissionnaires ont été vivement
remerciés pour leur dévouement
et engagement au cours de pério-
des parfois longues au service du
diocèse.

Ont été élus ou réélus :

Mme Manuela Petraglio-Bürgi
présidente du Conseil synodal,
Curé Ioan Jebelean
Peter Hagemann (administration
financière)
Mme Ursula Limacher
Mme Ursula Ulrich-Vögtlin
Franz Peter Murbach
Curé Christoph Schuler
Curé Lars Simpson
Curé Adrian Suter

Plateforme Jeunesse

Les délégations ont suivi avec
intérêt la présentation très profes-
sionnelle sur la nouvelle structure
« Plateforme Jeunesse » donnée
par l’aumônière pour la jeunesse
Antje Kirchhofer ainsi que par l’a-
nimatrice de jeunesse Miriam
Friedli.

Les deux responsables ont rap-
porté sur les premières réalisa-
tions ainsi que sur les actions pré-
vues à l’avenir. Un voyage à
Taizé et un pèlerinage vers Assise
auront lieu en automne. Des
camps de confirmation, de pre-
mière communion et d’été inter
paroissiaux sont en phase de pla-
nification.

Œuvre pour la diaspora

Le Synode a décidé, après des
délibérations détaillées, d’accep-
ter la motion de Conseil synodal
de dissoudre l’Œuvre pour la
diaspora, fondée en 1905. Des
solutions pastorales adaptées
aux différentes réalités cantona-
les devront être trouvées pour les
régions qui n’appartiennent pas
à des paroisses établies. Deux
axes sont considérés : soit un rat-
tachement des régions de
diaspora aux paroisses existan-
tes correspondantes, soit une
adhésion volontaire des catho-
liques-chrétiens et catholiques-
chrétiennes auprès des paroisses
compétentes. Le corollaire de cet-
te décision sera aussi l’examen
des modifications de différents
articles de la constitution de l’É-
glise, en vue de permettre l’éligi-
bilité au Synode national des
membres qui vivent dans la
diaspora. Cette affaire est appa-
rue comme particulièrement com-
plexe, en raison des implications
qui portent sur la gestion finan-
cière, le droit ecclésial et le droit
public.

Maja Weyermann
Chargée de communication

Si au niveau national le systè-
me fonctionne assez bien ce
n’est pas toujours le cas au
niveau des paroisses.

La planification du personnel
dans le diocèse, responsabilité
de l’Évêque avec le Conseil
Synodal. Il est de la responsabi-
lité des paroisses de choisir leur
curé mais en cas de vacance
d’un poste l’Évêque souhaite-
rait avoir la possibilité de nom-
mer un administrateur pour 2
ans comme cela se fait dans
d’autres pays.

Les finances et structures

L’Évêque souhaiterait avoir
un maximum de curé avec un
taux d’occupation à 100 %
même s’il est conscient que cer-
taines paroisses ont des difficul-
tés financières. Il nous engage
donc à être créatifs afin de trou-
ver les ressources financières
suffisantes pour atteindre ce
but.

L’augmentation du 
nombre de membres.

Dans les autres pays les effec-
tifs augmentent notamment par
un transfert de l’Église catho-
lique romaine vers les catho-
liques chrétiens. L’Évêque sou-
haiterait qu’en Suisse on trouve
les nouveaux membres dans les
personnes en recherche de spi-
ritualité plutôt qu’auprès d’aut-
res églises.

Le ton tant donné nous nous
sommes rendus dans la salle de
paroisse des catholiques

Le 31mai, une partie des
délégués du Canton de Genève
ont pris le train aux alentours de
6 heures du matin en direction
de Bâle. Après quelques minu-
tes de « mise en jambes » afin
d’être totalement réveillés, nous
avons commencé à discuter des
différents sujets que nous
allions traiter durant ce synode.
Les rapports écrits nous sont
parvenus en français quelques
jours avant ce qui nous a facili-
té le travail.

Après 2 heures de train,
changement à Bienne et nous
allons directement au wagon
restaurant afin de boire un
café, pour arriver en forme
pour la messe synodale prévue
à 10heures. Arrivés à Bâle nous
croisons des délégués des aut-
res paroisses romandes de
Neuchâtel et Saint-Imier. Nous
suivons les instructions reçues
afin de prendre les différents
trams qui nous permettrons de
rejoindre Allschwil.

Arrivée à Allschwil sous des
trombes d’eau. Nous nous ren-
dons directement à la  salle de
paroisse pour déposer nos
bagages et prendre un café-
croissant.

La messe synodale commen-
ce à 10 heures précises en pré-
sence de l’Évêque, de tous les
membres du clergé et des délé-
gués des différentes paroisses.
L’animation musicale est assu-
rée par le chœur d’hommes de
la commune. La célébration est
placée sous le signe de la fer-

veur, malheureusement la par-
tie en français est limitée à sa
plus simple expression.

À La fin de la messe notre
Evêque ouvre le synode par une
citation du théologien Sören
Kierkegaard sur les chrétiens
qui sont comme des oies qui ne
voleront plus (voir le message
de l’Évêque reproduit dans les
pages précédentes).

Après cette citation pour le
moins directe et claire, il nous
précise sa pensée. Pour lui
voler signifie approfondir notre
identité ecclésiale dans les
domaines suivants :

Le système 
épiscopo-synodal

L’Église étant dirigée au
niveau national par le Synode
National et l’Evêque et au
niveau local par le conseil de
paroisse et le curé.

Sauvegarder le système épiscopo-synodal
Communiqué de presse

Le Synode national vu par un participant
Jean-Luc Biolay - Genève
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Les débats furent nourris et
finalement les propositions de
l’Evêque et du Conseil Synodal
acceptées. Les autres rapports
ont été acceptés sans problè-
me.

Le synode a clôturé en début
d’après-midi, puis retour en
suisse romande après un week-
end bien chargé.

Le prochain Synode national
aura lieu à Berne.

Jean-Luc Biolay

Photos du dossier :
Daniel Konrad
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1ère piste :
S’imprégner de ce qui tient au cœur de
l’homme de la parabole : inviter le plus
grand nombre à son repas, lieu de par-
tage et de joie. Belle image de Dieu qui
invite en abondance.

2e piste :
Se demander si les trois excuses pour
ne pas aller au repas (l’achat d’un
champ, l’achat de bœufs et le fait de
s’être marié) sont valable ?

3e piste
Regarder l’homme qui invite. En les
invitant à son festin il savait bien qu’ils
étaient propriétaires, qu’il venait de se
marier. Cela ne l’a pas empêché de les
inviter. Donc, de son point de vue, la
possession et le mariage ne sont pas un
empêchement à venir au festin.
L’empêchement, il est dans leur tête. Ils
croient que posséder et se marier, cela
n’est pas compatible avec leur venue
au festin. N’est-ce pas ce qui a été dit

pendant des siècles (posséder et se
marier seraient des difficultés à une
radicale suite du Christ) et qui traîne
encore dans nos têtes ?

4e piste :
Comment comprendre que l’homme
qui invite va inviter encore plus large-
ment ? Il veut montrer qu’aucune situa-
tion humaine n’est obstacle à son
repas, tous les humains sont appelés. Il
va chercher tous ceux qui se sentent
indignes, pauvres, estropiés, aveugles,
boiteux. Pour bien montrer que person-
ne ne peut se sentir exclu de son appel.
Y compris avec une certaine persua-
sion (de force dit le texte) tellement une
intériorisation de se sentir exclu peut
être forte.

5e piste :
Comment comprendre la dernière
phrase : « Aucun de ces hommes qui
avaient été invités ne goûtera de mon
dîner » ? Comment l’entendons-nous ?

Comme une condamnation ? Ou sim-
plement comme un constat qui peut ren-
dre triste cet homme généreux ? C’est
intéressant de prendre conscience de
la manière dont nous l’entendons. Il me
semble qu’on peut l’entendre comme
un constat mais aussi comme un appel
: cessez de considérer la juste posses-
sion des choses et le mariage comme
des empêchements à la suite du Christ.

6e piste :
En quoi cette originale interprétation
de la parabole, ouvre-t-elle un nouveau
chemin pour moi ?

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

L’intériorisation d’un interdit Lc 14 / 15-24
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Dimanche 30 juin 
Pierre et Paul, apôtres 

10 h 
 

   09 h 45 
  

 09 h 30 
 

 

Dimanche 7 juillet 
7e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

   09 h 45 
  

  09 h 30 
 

Dimanche 14 juillet 
8e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

  09 h 45 
  

18 h 
  

09 h 30 
 

 

Dimanche 21 juillet 
9e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

   09 h 45 
  

 09 h 30 
 

fr./all. 

 

Dimanche 28 juillet 
10e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

  09 h 45 
  

18 h 
  

09 h 30 
 

 

Jeudi 1er août 
Fête nationale 

18h 
 

Cathédrale Saint-Pierre 

      

Dimanche 4 août 
11e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

   10 h 
  

  09 h 30 
 

Dimanche 11 août 
12e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

  10 h 
  

18 h 
  

09 h 30 
 

 

Dimanche 18 août 
Dormition de Marie 

10 h 
 

   10 h 
  

 09 h 30 
 

 

Dimanche 25 août 
14e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

  10 h 
  

18 h 
  

10h30 
 

Messe régionale à Rufenacht 
fr. / all. 

Dimanche 1er septembre 
15e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

Menthonnex en Borne (France) 

 10 h 
  

  09 h 30 
 

  Messe (eucharistie)   Liturgie de la Parole   prière du soir   célébration œcuménique  

 

Horaires des cultes en Suisse romande

romains pour la suite des
débats. Après les points usuels
de l’ordre du jour (approbation
de l’ordre du jour et du PV du
dernier synode), nous nous 
sommes accordé une pause
pour prendre un repas léger.

L’après-midi a été consacrée
à l’approbation des différents
rapports d’activité. La séance a
été clôturée vers 17 h 30 afin
que nous puissions aller prend-
re nos chambres d’hôtel à Bâle.
Retour ensuite à Allschwil pour
le repas du soir qui était parfait.
Malheureusement pour les
romands non bilingues, il y
avait passablement d’invités
qui ont crûs bon de faire des
discours, c’était donc un peu
fastidieux… ! Vers 23 heures
départ à l’hôtel pour un repos
bien mérité.

Le lendemain matin après la
prière les débats ont repris avec
pour point central « la diaspo-
ra ».

En effet le Conseil Synodal et
l’Évêque proposent la suppres-
sion de la collecte pour la
diaspora ainsi que la dissolu-
tion du fonds existant. Ils enga-
gent les paroisses concernées
par cette problématique à tout
mettre en œuvre afin que
chaque membre de la diaspora
soit un paroissien à « part entiè-
re ». Les difficultés sont nom-
breuses (règles différentes pour
chaque canton, nombre de
membres dans les diasporas
etc…).



Entre la Vue-des-Alpes et la Grébille,
canton de Neuchâtel

Miel de Pissenlit

6 grandes tasses de Pissenlit
1,5 l d’eau
1,5 kg de sucre
Un peu de jus de citron

Couper le « cul » des fleurs
(la partie verte donne un
goût amer) et mettre les péta-
les dans une grande casse-
role.
Recouvrir d’eau, faire cuire
20 min.

Laisser reposer pendant une
nuit et filtrer le lendemain.

Mélanger le sucre et le liqui-
de et faire cuire jusqu’à
obtention de la consistance
désirée (env. 4 h !)

Remplir les bocaux et les
retourner quelques instants
(pour stériliser le couvercle).

Beurre aux orties

100gr de beurre
1cc d’huile d’olive
Un peu de jus de citron
100gr de feuilles d’orties

Hacher finement les feuilles
blanchies.

Mélanger tous les ingré-
dients, saler, poivrer.

Laisser reposer une nuit
avant de mettre au frigo.

Recettes reproduites avec la
gracieuse permission de

Corine Estoppey,
© Treknature

Sous les braises, emmitouflés
dans du papier de boucherie et
de journal, une trentaine de
saucissons attendaient les
convives. C’est la fameuse tor-
rée neuchâteloise.

Le temps de prendre l’apéro,
et le riche buffet de salades est
dressé, le pinot noir débouché,
les saucissons sortis des cend-
res et coupés. C’est spectacu-
laire, ça ravit les pupilles et les
papilles : la création, ça se fête
aussi dans les assiettes et les
verres.

Deux balades-nature
Après le très copieux repas-

terroir, deux guides accompa-
gnateurs de moyenne monta-
gne de Treknature nous
rejoignent : Corine Estoppey et
Yves Rousselot. Deux groupes
se forment : Corine propose
une découverte de la flore
comestible, et Yves invite à
aller à la rencontre des traces
de la faune locale. Difficile
choix, mais finalement tout le
monde se décide pour l’une ou
l’autre balade. En route donc
pour une boucle d’une bonne
heure. Nous traversons d’a-
bord un de ces pâturages boi-
sés qui font à juste titre la fierté
des Montagnons (habitants du
Jura neuchâtelois), puis des-
cendons une petite combe en
pleine forêt jardinée (technique
sylvicole très peu invasive qui
donne une forêt avec des arb-
res de tout âge). Corine nous
explique les règles de la
cueillette (récolte, conserva-
tion, cuisine) et nous fait goûter

sauvage des sapins et des nua-
ges visibles par la grande fenê-
tre de la chapelle, et de rappe-
ler notre responsabilité envers
la création, dont l’humanité fait
partie et que nous devons sau-
vegarder. 

A la fin de la messe, après
l’eucharistie et la bénédiction,
notre organiste Francisco Leal
Gomez avec le diacre et vio-
loncelliste Olivier Vogt ont
interprété avec humour un air
anglo-saxon, et Rév. Adèle
Kelham s’est écriée : « Je n’ai
jamais entendu une version
pareille ! ».

La torrée à la Grébille

L’abondance de la neige
dans un passage-clé du Mont
d’Amin et le manque de raquet-
tes disponibles ont motivé le
comité d’organisation à dépla-
cer la suite du programme au
centre forestier de la Grébille.
Sur place, un grand feu avait
été allumé déjà tôt le matin.

Plus de 70 personnes à la
Vue !

Comme à chaque
Ascension, la Journée romande
a eu lieu cette année le jeudi 9
mai. Plus de 70 personnes ont
participé au grand rassemble-
ment annuel de la partie fran-
cophone du diocèse. Les
paroisses anglicanes des can-
tons de Neuchâtel et de Vaud
se sont jointes aux paroisses
catholiques-chrétiennes de
Suisse romande. Dès 9h30, la
foule a commencé à affluer sur
le parking du col de la Vue-des-
Alpes, point culminant sur la
route cantonale entre
Neuchâtel et La Chaux-de-
Fonds. Bravant les fraîches bru-
mes matinales et l’altitude de
1283m, les fidèles ont coura-
geusement gravi le dénivelé les
amenant à la chapelle, où une
messe festive était célébrée par
le vicaire épiscopal Jean-
Claude Mokry, accompagné
par le curé Jean Lanoy et les
révérends Adèle Kelham et
Diane Cox. 

Louer ensemble la
Création

La journée était dédiée à la
Création. Sur la bonne dizaine
de chants programmés entre la
messe du matin et la méditation
de clôture, le psaume de la
création résume la ferveur:
« ... je veux crier : Mon Dieu,
tu es grand, tu es beau... pré-
sent en toute création. » Et
Jean-Claude Mokry de montrer
lors de son homélie la beauté

Vue-des-Alpes en vélo, puis
redescendu et monté à la
Grébille, pour ensuite rejoind-
re en fin de journée le Vallon de
St.-Imier. Bravo Roger !

Mille mercis !
Une Journée romande, c’est

aussi beaucoup d’engagement
dans les coulisses. Merci à tou-
tes celles et tous ceux qui ont
fait que cette journée soit possi-
ble. Merci aux donateurs ano-
nymes qui ont sponsorisé les
balades-nature. Merci à
Corine Estoppey et Yves
Rousselot pour avoir partagé
leur savoir et émerveillement
de la nature. Et merci à vous
tous, participantes et partici-
pants de tout âge : votre pré-
sence et joie a été la plus gran-
de des récompenses. Le
rendez-vous est déjà pris l’an-
née prochaine : jeudi de
l’Ascension du 29 mai 2014 !

Franz Peter Murbach
Photos Yves Auberson

au gré des haltes ses spéciali-
tés, entre beurre aux orties,
miel de pissenlit, liqueur d’épi-
céa, confitures de sureaux
noirs et rouges. Nous traver-
sons encore un petit ruisseau,
puis remontons tranquillement
à la Grébille, où nous rejoint le
groupe des traces d’animaux
guidé par Yves.

Méditation et action de
grâces

Le curé Jean Lanoy invite l’as-
semblée à un moment de médi-
tation et d’action de grâces
avec prières, lectures et chants
et bénédiction finale. A la
demande de l’assemblée
enthousiaste, le soussigné pré-
sident de la paroisse-hôte du
canton de Neuchâtel clôt la
journée en exprimant sa grati-
tude et souhaite à toutes et tous
un bon retour dans les foyers.

Et le prix sportif de la
Journée romande 2013

revient à...

Roger Brun, président de la
paroisse de St.-Imier et cycliste,
qui a grimpé le col de la 
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S’élever au-dessus de la cou-
che de brume. Voir le ciel.
Lever la tête. Vivant debout.
Debout dans l’éternel prin-
temps de Dieu. Printemps. Se
débarrasser des couches enfer-
mantes du terre à terre.
Déboucher dans la lumière de
l’éternité. Escapade hors de
pesanteurs.

D’un quidam pas particuliè-
rement brillant, on dit : il en
tient une couche. Une couche,
ça recouvre. Ça cache, ça
camoufle. Ça dénature.
L’humain nature est nu, comme
son frère biologique l’animal.
Froid et civilité le contraignent
à ajouter une couche (de vête-
ments). Les saisons font et
défont les couches. Fluctuations
tendant à nous montrer autres
que nous sommes. 

Certaines couches protègent,
d’autres illusionnent. La femme
disparaît sous une couche de
cosmétiques. Les gens de la
Campanie ont piétiné des siè-
cles durant Pompéi ensevelie
sous la couche de cendre cra-
chée par le Vésuve. Une cou-
che de cendres peut être grat-
tée. Une couche de bêtise,
moins. 

Une couche peut en cacher
une autre. Le grattage de
Schliemann a dégagé les neuf
couches de Troie. Les géolo-
gues distinguent sous nos pas
plusieurs couches thermiques.
Socle supérieur influencé pour
sa température par le rythme
des saisons, plus bas la couche
reste, à même profondeur, à
température invariable. Les

grottes profondes sont à tempé-
rature fixe. 

Le milieu physique répond à
des règles. Plus insaisissable
est le milieu vital.

Les sociologues ont affaire à
de multiples couches de popu-
lation. Des « Thèses » rédigées
en 1983 par les trois Églises
suisses reconnues, l’une traitait
des excès de l’information. Se
faire reconnaître a sa valeur,
aussi pour les Églises.
Submerger la population sous
un flot indifférencié d’informa-
tion est moins valable. Trier et
juger l’information n’est pas à
la portée du premier venu. La
thèse des Églises faisait valoir
qu’un flot incontrôlé d’informa-
tion « renforce le décalage ent-
re les différentes couches de
population ». Ces couches, res-
tent-elles discernables dans l’É-
glise ?

S’il est un milieu qui devrait
gommer les aléas d’une société
délitée en couches peu solidai-
res, n’est-ce pas l’Église ? Un
seul Seigneur, un seul message,
un seul peuple où le petit vaut
autant que le grand, un seul et
même objectif. L’histoire ecclé-
siale n’a pas toujours eu tel
visage. Bon gré, mal gré, l’Égli-
se au long des siècles s’est le
plus souvent insérée dans les
infidélités politiques des puis-
sants. Calquant notamment en
sa hiérarchisation les vices du
milieu politique.

Tout est-il rentré aujourd’hui
dans l’ordre ? Occasion de
citer une fois encore l’historien
Jean Delumeau : « On perçoit,

sans grand risque d’erreur, un
indiscutable décalage entre,
d’une part, l’Église officielle,
de l’autre les laïcs chrétiens, y
compris les plus pratiquants…

On peut prévoir que c’est la
hiérarchie qui finira par capitu-
ler » sur des sujets brûlants tels
que le célibat des prêtres, la
pilule, le divorce et l'avorte-
ment.

Empressons-nous de préciser
que l’Église que vise Delumeau
est la sienne. L’Église catho-
lique papale. Sa critique don-
ne raison, si besoin était, à l’É-
glise catholique-chrétienne, la
nôtre. Moins coincée dans des
certitudes incertaines. 

Notamment en ce qui concer-
ne le pape. Qui assume obsti-
nément une couche ecclésiale
à lui tout seul.

Pierre Uldry.

Couches en touche

Après avoir passé en revue
tous les sacrements, nous allons
examiner les autres « signes »
que l'Église propose. Tout ce
qui n'est pas sacrement, mais
concerne les actes symboliques
effectués dans le cadre litur-
gique, est appelé sacramental.

Le sacramental avec lequel la
population pas forcément chré-
tienne a le plus de contact, ce
sont les funérailles.

« Tu transformes la vie de tes
fidèles, tu ne la leur ôtes pas. »
Ces paroles tirées d’une messe
des morts résument bien la
compréhension chrétienne de
la résurrection. Les êtres
humains participent en Christ
au passage pascal de Jésus de
la mort à la vie. Ils y participent
totalement et pour toujours –
après les hauts et les bas de la
vie sur terre. Originellement, le
baptême est aussi un tel passa-
ge : ainsi un chemin est ouvert,
sur lequel tout être humain, à la
fin de sa vie terrestre garde ce
qui fait son identité la plus pro-
fonde ; « ce que l’œil n’a pas
vu, ce que l’oreille n’a pas
entendu, et ce qui n’est pas
monté au cœur de l’être
humain, tout ce que Dieu a pré-
paré pour ceux qui l’aiment »
(1 Cor 2,9).

Les différentes étapes de la
liturgie des mourants sont les
suivantes: viatique (n°274
dans notre liturgie), recomman-
dation à Dieu de la personne
mourante (n°275), levée de
corps (n°276), à la chapelle
ardente (n°277), obsèques
(n°278-282).

A la lumière de la foi, la mort
d'une personne baptisée est le
passage pascal, à travers la
mort, vers la vie éternelle vers
Dieu, la réalisation la plus
concrète du mystère pascal
dans la vie d'un être humain. Le
souci des personnes gravement
malades et des mourants a tou-
jours été une tâche pastorale
de première importance pour
l'Église. 

Ce souci a trouvé son expres-
sion liturgique dans l'adminis-
tration d'un sacrement propre
aux mourants: l'eucharistie
sous forme de « viatique » (mot
désignant dans un contexte
religieux une provision ou une
somme d'argent donnée pour
un voyage).

C'est, selon la parole du
Seigneur, un gage de résurrec-
tion. Déjà le premier concile de
Nicée en 325 avait vivement
recommandé d'administrer
aux mourants « l'ultime via-
tique et le plus nécessaire »,
comme étant une « loi ancienne
et certaine ».

Il est prévu que ce soient ordi-
nairement les curés de paroisse
et les aumôniers d'hôpitaux qui
prodiguent le viatique, mais
tout autre prêtre, diacre, ou
laïque peut aussi le proposer.

Après avoir administré les
sacrements, il est bon de dire
les prières pour les mourants.
Elles comportent, entre autres,
des prières « classiques », qui
remontent au 8ème siècle. On
en trouve un certain nombre
sous le numéro 275 de notre
liturgie.

Le numéro 276 est particuliè-
rement indiqué juste après le
décès, et avant la levée de
corps proprement dite, c'est-à-
dire le déplacement de la
dépouille au lieu où elle sera
préparée pour les obsèques.

Le numéro 277 propose un
temps de prière avec les pro-
ches en présence de la person-
ne défunte avant la célébration
des obsèques proprement dite.

Le rite des obsèques complet
se structure en trois stations qui
peuvent se succéder de maniè-
re diverse et variée : à la cha-
pelle ardente, à l'église ou au
lieu des obsèques et à l'église.
Aujourd'hui, surtout en milieu
urbain, les obsèques se font
assez souvent en deux stations:
les obsèques à la chapelle du
cimetière et ensuite l'inhuma-
tion à la tombe.

A l'église ou à la chapelle du
cimetière on peut soit célébrer
une liturgie de la Parole accom-
pagnée du dernier adieu, soit
un requiem, c'est-à-dire une
Eucharistie en souvenir du
défunt.

Nassouh Toutoungi, curé

Les sacramentaux : La liturgie des mourants
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Le 5 mai dernier, lors de
la Messe des Premières
Communions en l'église St-
Pierre de la Chaux-de-
Fonds, Dylan Auberson,
Adriana et Johanna Durin
ainsi que Pauline et Hélène
Laubscher ont pu appro-
cher pour la première fois
la table de l'Eucharistie en
présence de leurs familles
et d'une assistance nom-
breuse.

Les enfants se sont investis
dans ce jour de fête, notamment
en préparant eux-mêmes lors d'u-
ne séance de catéchisme les
intercessions de la Messe qu'ils
ont lues à cette occasion. 

La célébration terminée, le
curé Jean Lanoy a remercié les
enfants et leurs familles pour leur
investissement dans ces années
de catéchisme, autant avec lui
qu'avec Mme Anne-Marie
Kaufmann, le précédent curé.
C'est une étape importante fran-
chie en attendant maintenant de
se préparer pour la
Confirmation. 

Le curé Jean Lanoy a offert à
chacun et chacune au nom de la
paroisse une encyclopédie de la
vie de Jésus afin de poursuivre

leur cheminement dans la Foi
mais également comme souvenir
de ce jour si particulier. 

Auparavant, il y avait eu une
journée de préparation à ces pre-
mières communions. Le curé Jean
Lanoy avait organisé une sortie à
St-Maurice (VS) avec les enfants
et quelques parents.

Cette journée fut l'occasion
pour eux dans un premier temps
de bénéficier d'une visite com-
mentée de la chapelle St-
François au Foyer Franciscain. 

Avec pour support les vitraux
de la chapelle, un frère leur a
raconté la vie de ce saint. Puis en
attendant l'heure du repas pris
dans la salle du Foyer
Franciscain, une visite de la
Librairie St-Augustin à quelques
pas de là a permis aux petits et
grands de faire quelques achats. 

L'après-midi fut consacré à la
fois à la catéchèse et à l'amuse-
ment avec la visite commentée
par le curé Lanoy du très beau
baptistère de l'Abbaye de St
Maurice. 

Puis une excursion ludique et «
humide » dans la grotte aux fées,
pour enfin finir tous ensemble cet-
te journée à la salle de paroisse
de l'église St-Jean-Baptiste à
Neuchâtel. Les enfants y ont
visionné un film sur la vie de
Moïse et enfin un repas convivial
préparé par les mamans a
brillamment clôturé cette journée
riche de partage et d'enseigne-
ments.

Aurélie Ethuin-Lanoy.

Église Saint-Pierre – La Chaux-de-Fonds Église Saint-Germain - Genève

Les enfants du groupe de la première
communion avec les parents présents
lors de cette sortie et le curé Jean Lanoy.

Photos Jean-Claude Morky et 
Bernard Boulens
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Les nouveaux communiants
recevaient ensuite chacun une
croix pectorale des mains
d’Hélène Quélen Mokry.

Après la messe, regroupe-
ment général pour la photo sou-
venir. Une cohue indescriptible
avait envahi les abords de l’é-
glise et il est inutile de dire que
la rue des Granges était com-
plètement bouchée.

L’apéritif convivial qui suivit
au Centre paroissial tout pro-
che permettait à chacun de dis-
cuter autour d’un bon verre.
C’était aussi le moment, pour
quelques jeunes communiants
de découvrir de petits cadeaux
commémoratifs de cette belle
journée.

Bernard Boulens

L’église Saint-Germain était
pleine à craquer, ce diman-
che 19 mai, jour de la
Pentecôte, pour la première
communion de huit jeunes:
Pour la première fois, Melissa
Corminbœuf, Mathis Frisa,
Alexoa Golaz, Alexandre
Grosrey, Camille Hofer, Heidi
Jutzet, Théo Rey et Mathis
Wegmann allaient participer
à l’Eucharistie.

Dans son homélie, selon son
habitude, Jean-Claude Mokry
relevait quelques-uns des points
discutés avec les jeunes lors de
la journée de préparation.
Après les intercessions présen-
tées par chacun des huit jeunes,
c’était le moment tant attendu,
leur première communion, sous
le crépitement des flashs des
nombreux parents qui voulaient
immortaliser cet évènement. 
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En cas d’urgence veuillez prend-
re contact directement avec le
prêtre Séverin Picchiottino
0033 450 57 48 22. Pendant
l’été, le secrétariat est ouvert tous
les mercredis du mois de juillet
mais sera fermé en août.

Célébration œcuménique
pour la fête nationale: jeu-
di 1er août à 18h à la cathédra-
le St-Pierre avec le pasteur Marc
Gallopin (Satigny), le père
Marc Passera (Chêne-Bourg) et
le curé Jean-Claude Mokry (qui
assurera la prédication)

Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5

Après l’Assemblée parois-
siale Election du nouveau
Conseil de paroisse: (par ordre
alphabétique): Gilles Disdier,
Isabelle Gotti, Glenn Hauri,
Rose-Marie Juget, Gaétan
Paratte, Stella Petite. Le Bureau
sera constitué lors de la 1ère
séance du Conseil. Ont été dési-
gné/e-s comme délégués syno-
daux: Gaétan Paratte et Stella
Petite; suppléants: Isabelle Gotti
et Rose-Marie Juget. Les rap-
ports d’activités de l’équipe
pastorale et du Conseil de
paroisse, du trésorier et des

vérificateurs aux comptes peu-
vent être envoyés sur simple
demande au secrétariat. 
A noter l’approbation du projet
de réhabilitation de l’ancien
immeuble paroissial.

De la vie paroissiale : 
Mariage. Ivan Agueron-Blanc
et Sylvie Richard, le samedi 29
juin à l’église de la Trinité

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard - à Chêne-Bourg

Attention : pas de célébration en
juillet et août. Prochaine eucha-
ristie et onction des malades le
samedi 7 septembre. 17h30 

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Conseil de paroisse.
Lors de sa séance du 23 mai, le
Conseil a constitué son Bureau:  
- Bernard Boulens, président 
- Edouard Coquoz, 

vice-président
- Jean-Luc Biolay, trésorier

De la vie paroissiale : 
Mariage. Jean-Michel Aguayo
et Diane Pinoteau, le samedi 29
juin à l’église de la Trinité.
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CANTON DE GENEVE
Dons & Contribution ecclésiastique

CCP n°12-847-0
Secrétariat ECC Genève

CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chretien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54

Jean-Claude Mokry, curé
jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale
hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Groupe Visiteurs/Visiteuses
Pas de séance du Groupe durant
l’été. Pour toute demande de visi-
te, veuillez prévenir la cure
022 794 06 54 (répondeur en
cas d’absence) ou Mme Chauvet
022 311 71 92 ou Mme Savoy
022 782 11 17

Catéchisme. Rentrée du caté-
chisme le samedi 28 septembre
à la salle paroissiale de Lancy.

Confirmations avec l’é-
vêque Harald. Dimanche 29
septembre à Saint-Germain

Vacances d’été: Jean-Claude
Mokry et Mme Hélène Quélen
Mokry seront absents les trois
premières semaines de juillet.
Les célébrations dominicales
seront assurées par Séverin
Picchiottino.

CONFÉRENCE INTERNATIONALE DES ÉVÊQUES18

Placée sous la prési dence
de l’Archevêque d’Utrecht
Joris Vercammen, la
Conférence internationale
des évêques vieux-catho-
liques a siégé du 3 au 7
mars 2013 au Centre des
syndicats des employés de
Königs-winter (AZK) en
Allemagne.

La session a débuté par une
célébration festive dans l’église
« Im Namen Jesu » (au nom de
Jésus) à Bonn. L’homélie a été pro-
noncée par l’archevêque
d’Utrecht le Dr Joris Vercammen,
président de la Conférence.

Les communiqués des Églises
respectives, les dialogues œcumé-
niques et les finances ont été les
points centraux évoqués dans les
délibérations, ceci jusqu’au mardi
y compris.

Le dialogue intensif engagé ces
dernières années avec l’Église de
Suède arrive à sa conclusion.
Lorsque le rapport final portant sur

les consensus ecclésiologiques et
leurs suites aura été approuvé par
les Églises concernées, une « com-
munauté ecclésiale » pourrait être
envisagée. Aussi, les évêques
vieux-catholiques ont pris connais-
sance avec joie de la progression
du prédialogue avec l’Église
indienne Mar Thoma qui pourra
dorénavant se muer en dialogue.

Dans le contexte de la collabo-
ration internationale – particuliè-
rement en considération de l’as-
semblée générale de cette année
du Conseil mondial des Églises à
Busan, en Corée – le document
« Ensemble pour la vie : mission et
évangélisation selon les contextes
modifiés » a été amplement discu-
té. L’orientation de « choc » du
contenu et l’accueil de traditions
théologiques et ecclésiales diver-
ses ont été, en principe, acceptés.
En même temps, l’exigence de
certaines concrétisations culturel-
les s’avèrent nécessaires.

Depuis trois ans, les évêques tra-
vaillent intensivement au renouvel-
lement de la structure financière,
afin de rendre les finances plus
transparentes et de couvrir le défi-
cit existant en 2011, qui s’élevait
à plus de 12'000 €uro ; déficit
compensé par une contribution
particulière de l’Église néerlandai-
se. Des budgets bien définis pour
les différentes tâches ont été éla-
borés et ne devront absolument
pas être dépassés. En plus, les
cotisations des membres ont été
réadaptées. De cette manière et
pour la première fois, un budget
équilibré a pu être adopté pour
2013.

En outre, le communiqué du
Comité du Congrès néerlandais a
été agréé. Le 31ème Congrès
International vieux-catholique
aura lieu à Utrecht du 18 au 21
septembre 2014. Le thème choisi
est : « Lève-toi et marche » et s’ap-
puie sur l’histoire biblique du bap-
tême de l’Ethiopien dans les Actes
des Apôtres 8. Les 125 ans de
l’Union d’Utrecht seront égale-
ment fêtés pendant le congrès.
Toutes les paroisses recevront une
brochure de travail et seront invi-
tées à la préparation de cet évène-
ment. Le Congrès sera surtout un
lieu de rencontre spirituelle pour
tous les vieux et vieilles-catho-
liques et tous ceux qui y sont inté-
ressés.

Dans le contexte de la réflexion
déjà évoquée l’année dernière
sur « le diaconat permanent » il a
été décidé : le sacrement de l’onc-
tion des malades est réservé au/à
la prêtre. Les évêques de l’Union
d’Utrecht peuvent adopter d’aut-
res formes d’onction des malades
sans absolution – dans le pastorat
ou lors de célébrations particuliè-
res – pour des raisons de pastora-
le et ils doivent  en informer la CIE.
Le sacrement du mariage ne peut
être donné que par le/la prêtre et
non par un/e diacre.

La prochaine session de la CIE
aura lieu en Suisse, en avril 2014.

Maya Weyermann
Chargée de communication

Traduction
Marie-Thérèse Chauvet

Communiqué de la Conférence Internationale des
Évêques vieux-catholiques de l’Union d’Utrecht (CIE)
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Vendredi 24 mai. Sortie du Groupe de loisirs/Club 83
au Musée Bible+Orient à Fribourg
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Messes célébrées en français:
Dimanche 21 juillet à 9h30 à
l’église (allemand/français).
Dimanche 25 août à
Rufenacht (allemand/français).

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

Célébrations

Dimanche 7 juillet à 9h30:
messe à l’église.
Dimanche 4 août à 9h30:
messe à l’église.
Dimanche 25 août:
Messe régionale en plein air à
10h30 au Pfadiheim à
Rüfenacht, suivie d'un pique-
nique tiré du sac.

CANTON DU TESSIN
Diacona Elisabetta Tisi

Via Bovisasca 70 - I-20157 MILANO
e chiesa anglicana San Edouardo
Via Clemente Maraini 6900 LUGANO

Tél. +39 338 86 94 668
Elisabetta.tisi@email.it

Site internet: www.ccc-ti.ch

Domenica 7 luglio
Dalle ore 11.00, siete tutti invita-
ti a casa della signora Sylvia
Hüse-jnow-Wyss Casa Zejvä,
Origlio.
Ci incontriamo per una grigliata
nel bellissimo giardino, precedu-
ta da una piccola celebrazione.
Se qualcuno ha bisogno di un
passaggio in auto o per informa-
zioni sull’organizzazione: 
Carine Pezzani cell.
0041 79 725 66 60

La vostra diacona
Elisabetta Tisi

CANTON DE BERNE
M. Nassouh Toutoungi, curé

Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

fax 032 341 21 38
E-mail: biel@christkatholisch.ch

Vacances du curé: Le curé sera en
vacances d'été du 15 au 29 août. Le
répondeur (Tél.: 032/341.21.16)
vous donne les informations néces-
saires concernant les urgences pas-
torales.

Bienne

Eglise de l’Epiphanie, 

rue de la Source 23 (station infé-
rieure du funiculaire Bienne-

Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS

Dimanche 30 juin à 9h30:
messe en notre église.

Dimanche 7 juillet: Pas de
messe à Bienne; messe à Saint-
Imier à 9h30.

Dimanche 14 juillet à 9h30:
messe en notre église.

Dimanche 21 juillet à 9h30:
messe en notre église.

Dimanche 28 juillet à 9h30:
messe en notre église.

Dimanche 4 août: pas de
messe à Bienne; messe à Saint-
Imier à 9h30.

Dimanche 11 août à 9h30:
Messe en notre église.

Dimanche 18 août à 9h30:
messe en notre église.

Dimanche 25 août: pas de
messe à Bienne : messe régiona-
le en plein air à 10h30 au
Pfadiheim à Rüfenacht, suivie
d'un pique-nique tiré du sac.

Neuchâtel

Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Messes, prière de vous reporter
au tableau des cultes.

Samedi 24 août
Dès 10h, à St-Pierre
La Chaux-de-Fonds

Notre traditionnelle kermesse
se déroulera au jardin et à la
salle St-Pierre avec divers
stands et animations, marché
aux puces, bricolages, repas,
pâtisserie et jeux pour enfants. 

Si vous désirez donner un coup
de main aux stands, en cuisine
ou confectionner des confitu-
res, pâtisseries, ou tout simple-
ment déposer vos divers objets
pour la brocante, vous pouvez
prendre contact avec

Jocelyne Kaufmann
au 032/ 968 00 54

ou à la cure.

Nous vous invitons à venir en
famille et avec vos amis à cette
magnifique journée.

CANTON DE NEUCHATEL
Jean Lanoy, curé

Tél. 032 968 44 13
Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail:

neuchatel@catholique-chretien.ch
CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

Vacances: Jean Lanoy sera absent
du 30 juin jusqu’ au 13 juillet
2013. Le répondeur vous rensei-
gnera sur la permanence pastora-
le et sur les heures d’ouverture du
secrétariat.

La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7
Dimanche 7 juillet à 9h45
Messe avec Roland Lauber
Pas de messe à Saint-Pierre

Catéchisme
Samedi 31 août à 10h00
Déjeuner de parents pour toutes
les classes de catéchisme. Lors
de cette rencontre, les horaires
des groupes seront fixés pour la
nouvelle année scolaire
2013/2014.

Changement d’horaire
En accord avec les autorités de
la Ville de La Chaux-de-Fonds et
voté et approuvé par les parois-
siens et paroissiennes lors de
l’assemblée générale, la messe
sera célébrée dorénavant à
10h00 à St-Pierre dès le diman-
che 4 août 2013.
Nous vous prions d’en prendre
bonne note.

CANTON DE VAUD
Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63

Natel: 076 566 19 17
E-mail: kelham@bluewin.ch

Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail: rolf.reimann@bluewin.ch 
Président, poste vacant,
info@catholique-chrtienne.ch 

www.catholique-chretienne.ch
CCP 10-4285-8

Merci de tout cœur pour vos dons

Lausanne

Eglise Ste-Marie-du-Servan

Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Prochaine messe 

22 septembre, 17.00h

à la Chapelle St. Marie du
Servan.

Elle sera suivie d’un apéritif.

Juillet et août Pas de messe.
Bon été à tous

Catéchisme: Le catéchisme
reprend en septembre. Infor-
mations auprès du curé Adèle
Kelham ou Eveline Eichele –
079 278 16 70

A la Radio en juillet…
Le trouble des coptes d’Egypte
Du lundi 8 au vendredi 12 juillet
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

Quand Dieu arrive en ville
Série estivale en 5 épisodes
Dès le dimanche 21 juillet, Hautes
Fréquences, 19 h, La Première

Chine, nouvelle puissance
spirituelle
Du lundi 22 au vendredi 26 juillet
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

JMJ Rio, l’église catholique
contre-attaque
Dimanche 21 juillet. Hautes Fré-
quences, 19 h, La Première

A la télévision en juillet… 
Dieu sait quoi - Documentaire
propose durant l’été une nouvelle
diffusion de documentaires:

El Rocio, l’âme andalouse
Au rythme de chants gitans, le plus
grand pèlerinage de la Pentecôte
au monde dreaine plus d’un million
de personnes chaque année en
Espage.
Dimanche 14 juillet. RTS Un.
10h00

Pasteur Harley
Dimanche 21 juillet. RTS Un.
10h00

Les petites sœurs des
coteaux
Dimanche 28 juillet. RTS Un.
10h00

A noter que le magazine 
« Faut pas croire », diffusé
chaque samedi à 13h20 sur RTS
Un part en vacances pour l’été.
Reprise des émissions le samedi
31 aout
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Jacqueline Kelen
Impatience de l’Absolu

Editions la Table Ronde, 2012
ISBN 978-2-7103-6972-4

« Ma thèse est sans équi-
voque, au risque de soulever
des protestations  indignées:
l’humanisme actuel, qui n’a
même pas le courage de se
dire athée, engendre un
genre inhumain dont nous
constatons aujourd’hui l’am-
plitude. Et le monde sensi-
ble, auquel une propagan-
de dite laïque veut assigner
l’être humain comme seule
résidence, devient irréversi-
blement un monde insensi-
ble, froid et cruel. » 

Ecrivain, Jacqueline Kelen
a publié une trentaine d’ou-
vrages, parmi lesquels, à La
Table Ronde, Lettre d’une
amoureuse au Pape (2007),
Les Soleils de la Nuit
(2008), La Puissance du
cœur (2009) et Un chemin
d’ambroisie (2010).

CALENDRIER
LITURGIQUE
Juillet 2013

Lu 1 
Ma 2 Visitation de Marie à Elisabeth
Me 3 Thomas, apôtre
Je  4 
Ve 5 
Sa 6 Esaïe, prophète
Di 7 7e dimanche ap. Pentecôte
1 R 19,4-8 / 1 P 1,18-19 / Jn 6,56-69
Lu 8 
Ma 9 
Me 10  
Je  11 Placide, martyr, 

et Sigisbert, abbé
Ve 12 
Sa 13  Henri II, empereur
Di 14 8e dimanche ap. Pentecôte
Si 27,4-7 / Ga 6,7-10 / Lc 6,43-45
Lu 15 
Ma 16  
Me 17 
Je 18 
Ve 19 
Sa 20  Elie, prophète
Di 21 9e dimanche ap. Pentecôte
Qo 2,18-23 / Jc 1,5-11 / Lc 12,13-21
Daniel, prophète
Lu 22  Marie Madeleine
Ma 23  Brigtte de Suède, 

conf. de la foi
Me 24  Christophe, martyr
Je 25 Jacques le majeur, 

apôtre et martyr
Ve 26 Joachim et Anne, parents de 

Marie
Sa 27 Ursanne, ermite
Di 28 10e dimanche ap. Pentecôte
Dt 18, 15-16a / 2 Co 3,11-18 / Jn 5,39-47
Lu 29  Marthe, Marie et Lazare
Ma 30
Me 31  Germain d’Auxerre, évêque

CALENDRIER
LITURGIQUE
Août 2013

Je  1 Fête nationale. 
Les 7 frères Maccabées et 
leur mère, martyrs

Ve 2 
Sa 3 Lydie, confessseur de la foi
Di 4 11e dimanche ap. Pentecôte
Jr 14,19-21 / Ga 6,2-5 / Lc 18,9-14
Lu 5 
Ma 6 Transfiguration du Christ
Me 7  
Je  8 
Ve 9 
Sa 10  Laurent, martyr
Di 11 12e dimanche ap. Pentecôte
Jr 14,7-9 / 1 Jn 3,23-24 / Mc 9,14-27
Claire d’Assise, conf. de la foi et vierge
Lu 12 
Ma 13  Maxime, confesseur de la foi
Me 14 
Je 15  [Dormition de Marie]
Ve 16  Théodore (Théodule), évêque
Sa 17  
Di 18 Dormition de Marie
13e dimanche après Pentecôte
Es 62,1-4 / 1 Co 15,20-26 / Lc 11,27-28
Lu 19  
Ma 20  
Me 21  
Je 22 
Ve 23 
Sa 24 Barthélémy ou Bartholomée 

(Nathanaël), apôtre
Di 25 14e dimanche ap. Pentecôte
Es 29,13-14 / Ga 3,26-28 / Lc 10,21-24
Lu 26  
Ma 27  Monique, confesseure de la

foi
Me 28  Augustin d’Hippone, évêque 

et docteur de l’Eglise
Je 29  Décollation (décapitation) de 

Jean Baptiste
Ve 30



N° 7 / 105e année
Septembre 2013
Paraît 10 fois l'an
Prix du numéro Fr. 4.-

M
ensuel des paroisses catholiques - chrétiennes de Suisse rom

ande

Nos dossiers du mois
• CONGRÈS INTERNATIONAL DES

VIEUX-CATHOLIQUES DE 2014
D’après un document édité 
par l’Union d’Utrecht

Baptême de l’Eunuque de Candace
Estampe de Claude Vignon
Vers 1650
Musée des Beaux-Arts de Renne
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A renvoyer à Secrétariat ECC Genève. Case postale 645.
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M. Mme. 

Rue  N°

CP/NPA Ville Pays

Je commande l’ouvrage : (merci d’indiquer le nombre d’exemplaires que vous souhaitez
recevoir)

Alberto Ramento, évêque des ouvriers et des paysans aux Philippines. Nombre

Hyacinthe Loyson, réédition numérique de sa biographie. Nombre

Pour la France, prière de joindre un chèque bancaire ou postal à l’ordre de MIVICA
Pour la Suisse, un BVR sera joint à l’envoi.

✁

Alberto Ramento
Évêque des ouvriers et des paysans
aux Philippines (présentation en page 10)

Prix 18 €uros / CHF 23.00

Réédition numérique de la biographie du
Père Hyacinthe Loyson
Ces trois volumes sont parus entre 1920 et 1924 et 
constituent une excellente source d’information

Prix 10 €uros / CHF 12.00
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Nouvelles du diocèse

Le 5 juillet 2013, Le Conseil synodal et l’évêque Harald Rein ont
intégré la professeure Madame Angela Berlis dans le clergé de
 l’Église catholique-chrétienne de la Suisse.

Madame Angela Berlis est née en Allemagne dans une famille
vieille-catholique. Elle a fait ses études à Bonn et Utrecht. Depuis
2009, elle est professeur d’histoire de l’Église et de théologie
 catholique-chrétienne à l’Université de Berne.

L’évêque Harald Rein annonce que le mercredi 18 septembre 2013
à 18 heures en l’église de l’Épiphanie à Bienne, il ordonnera dia cres
Madame Liza Zellmeyer et Monsieur Thomas Zellmeyer.

Thomas Zellmeyer est né dans une famille catholique-chrétienne à
Bâle. Liza et Thomas Zellmeyer sont mariés et ont étudié la
 théologie catholique-chrétienne de 2008 à 2013 à l’Université de
Berne. Liza Zellmeyer a fait son stage de vicariat à Bienne et
Thomas Zellmeyer a effectué le sien à Berne et Thoune. Leurs
stages prendront fin en 2014.

Photos Peter Feenstra

HORIZONTALEMENT
1. Père de deux apôtres
2. Recueil d’anecdotes. Ville allemande danubienne.
3. Jésus se savait son envoyé. Oiseau délicatement

emplumé.
4. Spécialiste du marteau pneumatique. Symbole

géométrique.
5. Peuplade gauloise qui se compromit avec Jules

César. Plaisanterie.
6. Le cerf pousse son cri. Son mari porte crinière.
7. Ville de Picardie.
8. Possessif. Traditions. Direction.
9. Donnera consistance au chemin.
10. Fait l’éloge (de Dieu). Un bout de temps.

VERTICALEMENT

1. Changer d’idée. Celui de la terre soit en nous.

2. Épopée de Virgile. Début d’amour.

3. Sur la mer de Galilée. Participe possible.

4. Possédée. Façon d’entendre.

5. À payer. Embourber.

6. Port grec où se célébrait un mystère.

7. Dignitaire musulman. Aura du culot.

8. Une doctrine qui donna du fil à retordre à l’Église
ancienne.

9. Tirera d’une situation fâcheuse.

10. Donnes tes instructions aux musiciens.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Jean. Dont. – 2. Appeler. (he)rb(e). – 3. Concile. Al . – 4. Que. Tierce. – 5. User. Eau. – 6. Es. Agresse.

7. Sent. Anis. – 8. Toi. Lin. – 9. Mémo. Criée. – 10. Irénée. Ère.
Vert : 11. Jacques. – Mi. – 2. Épousseter. – 3. Apnée. Nome. – 4. Nec (plus ultra). Ration. – 5. Lit. – 6. Délivrance.

7. Orée. En. – 8. Résilie. – 9. Tracassier. – 10. Bleue. Née.



On pourrait croire que s’y prendre un an à l’avance pour parler
du prochain Congrès international des vieux-catholiques c’est

un peu tôt, mais ce n’est pas le cas. En effet, les organisateurs, qui
souhaitent une importante participation des paroisses de l’Union
d’Utrecht, proposent des thèmes de réflexion : Lève-toi et marche !
et le baptême de l’eunuque par Philippe, thèmes destinés à faire
réfléchir, mais aussi à avancer. Le but serait que ces discussions
aient lieu dans chaque paroisse, afin que les délégués puissent
apporter le fruit de leur travail lors des séances du Congrès. Vu
sous cet angle, un an paraît un délai raisonnable pour y parvenir.

Ainsi que nous en avons pris l’habitude, nous faisons un petit
détour par les différentes régions. Ce mois, nous visitons le Tessin,
avec la relation (en italien) de la Fête d’été qui a eu lieu le 7 juillet
dans le jardin d’un membre de la communauté. Si je résume briè-
vement, tout a commencé par un moment de réflexion : Ton Dieu
est avec toi partout où tu iras. C’est une des plus belles promesses
de Dieu. Une rencontre identique sera prévue pour le mois de sep-
tembre. Pour ce motif, un mot d'ordre a été donné, à garder dans
son cœur pendant l'été, et qui a aussi été inscrit sur un bâton, avec
les commentaires de chacun. Comme de bien entendu, après les
moments de réflexion et de recueillement, sangria, bière, café, déli-
cieuses tartes ont permis à tous de passer une excellente journée.

C’est au regard de ces souvenirs de votre été que je vous sug gère
de parcourir ces pages. Mais aussi, permettez-moi, au nom des
catholiques-chrétiennes et catholiques-chrétiens de Suisse roman-
de, de présenter nos sincères félicitations à Maya Jucker et à notre
évêque Harald Rein, qui se sont mariés le 17 août dernier dans la
plus stricte intimité. Nos vœux les accompagnent pour une vie
pleine  de joie et bénie par le Très Haut.

En vous souhaitant une bonne lecture et quelques instants de
réflexion sur notre dossier, je vous donne rendez-vous au mois
 prochain.

À bientôt.

Bernard Boulens
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Le Congrès travaillera de
 différentes façons sur trois thè-
mes typiquement vieux-catho-
liques : écouter, unir et partici-
per. Ces thèmes peuvent être
considérés comme les conduites
de base des vieux-catholiques à
travers les siècles.

À partir de l’histoire biblique
de l’Ethiopien (Actes 8),
 l’archevêque d’Utrecht Joris
Vercammen donne quelques
explications sur les bases de ces
caractères vieux-catholiques qui

annonça la Bonne Nouvelle de
Jésus. Poursuivant leur chemin,
ils tombèrent sur un point d’eau,
et l’eunuque dit : « Voici de
l’eau. Qu’est-ce qui empêche
que je reçoive le baptême? »
Philippe lui dit : « Si tu crois de
tout ton cœur, c’est permis ».
L’eunuque répondit : « Je crois
que Jésus Christ est le Fils de
Dieu ».

Il donna l’ordre d’arrêter son
char; tous les deux descendirent
dans l’eau, Philippe et l’eu-
nuque, et Philippe le baptisa.
Quand ils furent sortis de l’eau,
l’Esprit du Seigneur emporta
Philippe, et l’eunuque ne le vit
plus, mais il poursuivit son che-
min dans la joie. Quant à
Philippe, il se retrouva à Azôtos
et il annonçait la Bonne
Nouvelle dans toutes les villes où
il passait jusqu’à son arrivée à
Césarée.

En Actes 8, nous lisons l’histoi-
re de ce haut fonctionnaire qui
retourne à Jérusalem en char.
Nous le rencontrons sur le che-
min du désert entre Jérusalem et
Gaza. Il exerce une haute
responsabilité : il est intendant
du trésor de la reine d’Éthiopie.
Il a été à Jérusalem pour aller
prier au Temple. Il est en recher-
che spirituelle et c’est un homme
religieux. Il est possible qu’il se
soit senti tout près de Dieu ce
jour-là à Jérusalem ou peut-être
pas. Il n’est pas juif et ne peut le
devenir. Il est et il restera un
païen.

Il s’est acheté le livre du pro-
phète Ésaïe et il est en train de le
lire.
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L’ange du Seigneur s’adressa
à Philippe : « Tu vas aller vers le
midi, lui dit-il, sur la route qui des-
cend de Jérusalem à Gaza; elle
est déserte. » Et Philippe partit
sans tarder. Or un eunuque
éthiopien, haut fonctionnaire de
Candace, la reine d’Éthiopie, et
administrateur général de son
trésor, qui était allé à Jérusalem
en pèlerinage, retournait chez
lui ; assis dans son char, il lisait
le prophète Ésaïe. L’Esprit dit à
Philippe : « Avance et rejoins ce
char. » Philippe y courut, enten-
dit l’eunuque qui lisait le prophè-
te Ésaïe et lui dit : « Comprends-
tu vraiment ce que tu lis? »

« Et comment le pourrais-je,
répondit-il, si je n’ai pas de gui-

de ? » Et il invita Philippe à mon-
ter s’asseoir près de lui.

Et voici le passage de l’Écritu-
re qu’il lisait : Comme une bre-
bis que l’on conduit pour l’égor-
ger, comme un agneau muet
devant celui qui le tond, c’est
ainsi qu’il n’ouvre pas la bou-
che. Dans son abaissement il a
été privé de son droit. Sa géné-
ration, qui la racontera ? Car
elle est enlevée de la terre, sa
vie. S’adressant à Philippe, l’eu-
nuque lui dit : « Je t’en prie, de
qui le prophète parle-t-il ainsi ?
De lui-même ou de quelqu’un
d’autre ? »

Philippe ouvrit alors la bouche
et, partant de ce texte, il lui

DOSSIER4

Lève-toi et marche !
Congrès International des vieux-catholiques

125 ans de l’Union d’Utrecht
Utrecht – 18 au 21 septembre 2014

Basé sur la brochure offi-
cielle de présentation du
Congrès international
vieux-catholique, qui
aura lieu du 18 au 21
septem bre 2014 à
Utrecht, ce  dossier doit
permettre à ceux qui y
sont intéressés de se pré-
parer aux différents thè-
mes de ce congrès qui,
rappelons-le, célébrera
les 125 ans de l’Union
d’Utrecht.
(réd.)

font appel à notre engagement.
Il s’agit de faire participer le plus
possible de vieux-catholiques à
ce Congrès. Dans ce contexte, il
suggère de tenir des séances de
préparation où les différentes
questions proposées pourraient
être discutées, après une brève
introduction sur le récit biblique
de l’Ethiopien, qui pourrait par
exemple être traité au début, au
milieu ou en fin de réunion.

Les organisateurs souhaitent
que nombreux seront les mem -
bres de nos paroisses qui partici-
peront à ce Congrès pour qu’ils
puissent partager les expérien-
ces de ces échanges avec d’aut-
res vieux-catholiques et vieilles-
catholiques.

Les trois caractères impor-
tant du vieux-catholicisme

sont :

La réceptivité : écouter ce
qui se passe dans nos vies et ce
que la Parole de Dieu nous en
apprend.

L’alliance : réaliser des rela-
tions avec Dieu et avec les
humains, dans l’écoute, la prière
et la célébration, et chercher ain-
si le « bon chemin ».

La participation : croire,
c’est coopérer avec Dieu, laisser
l’Esprit envahir nos cœurs d’a-
mour, participer à la communau-
té des croyants et à la société, en
prenant sa propre part de
responsabilité.

Le Baptême de l’eunuque – Herman Nauwicx – vers 1641
Musée du Louvres

Philippe et l’Éthiopien
(Actes 8 / 26 – 40)
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Dans l’Église il faut qu’il s’agis-
se de nos questions existentielles
et de nos essais d’en découvrir le
« sens » parmi tellement de
« non-sens », comme il s’agit
aussi d’annoncer comment
Dieu, même au cours de l’histoi-
re, tend la main aux humains.
Les personnes n’ont plus besoin
de petites cultures ecclésiales
fort limitées, mais plutôt d’allian-
ce dans leur recherche de
« sens ». Les vieux/vieilles-
catholiques veulent inviter les
Églises à devenir leurs alliées
dans cette quête.

La façon vieille-catholique d’ê-
tre chrétien comporte trois carac-
tères de base : réceptivité,
alliance et participation.

La réceptivité

Ce n’est pas un secret que l’é-
vêque de la Suisse Herzog avait
une prédilection pour le thème
évangélique « être comme les
enfants ». Ce n’est pas non plus
par hasard qu’il a choisi comme
devise « Il nous a rachetés pour
que nous soyons libres ». En
effet « être enfant », au sens spi-
rituel du terme, n’est seulement
possible que si l’on dispose de la
liberté nécessaire. Pour lui,
« être enfant » a affaire avec la
réceptivité. Nous retrouvons ce
thème également dans la tradi-
tion de Port-Royal. Il s’agit de
conserver la pureté et l’intégrité
en nous. Nous pouvons le tradui-
re comme le désir de l’authentici-
té que les vieux-catholiques tien-
nent à cœur. Ceux-ci ne se
contentent pas de quelques
réponses faciles, ils sont enga-
gés dans la vie concrète.

Et justement au milieu de cet-
te vie, ils veulent entendre la
Parole de Dieu. Ils veulent faire
le pont entre la Parole de Dieu
et la situation concrète de l’hu-
main et du monde. Croire n’est
pas un événement unique et iso-
lé.

L’alliance

La liberté qui n’investit pas se
dégénère facilement en un
« flirt » avec ce qui se présente
accidentellement. On passe
alors à côté de l’appel des per-
sonnes et des situations. Le plus
beau qui puisse arriver à une
personne, c’est qu’elle puisse se
sentir alliée avec d’autres qui
sont en recherche de compa-
gnonnage face à certaines ques-
tions qui demandent une répon-
se. En ce cas, cette personne
pourra aussi se sentir en alliance
avec Dieu. Dieu s’est lié complè-
tement aux humains.
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L’histoire nous apprend que
le chemin de Jérusalem à
Gaza est une route déserte.
Pourtant Gaza est une ville
riche avec un commerce floris-
sant en blé, vin, argent et épi-
ces. La recherche des humains
est solitaire.

Même quand on a fait une
grande carrière, et quand rien
ne manque ; même dans ce
cas, le chemin de la vie peut
devenir un chemin à travers le
désert.

L’histoire nous raconte que
Philippe, un membre du grou-
pe des premiers diacres, est
envoyé par Dieu sur ce même
chemin, vers ce char, pour fai-
re chemin avec cet homme.
Philippe entend comment cet
homme lit son livre à haute
voix : une habitude orientale
qui augmente la concentra-
tion. Le fonctionnaire n’est pas
un homme superficiel et sa
recherche est sincère. À ce
moment Philippe arrive. Dieu
n’est pas indifférent à la
recherche des humains.

Notre époque est passion-
nante mais aussi troublante. Il
se passe beaucoup de cho-
ses : il y a beaucoup à décou-
vrir et beaucoup à examiner.
Celui qui veut plus que l’illu-
sion du jour suit parfois un che-
min bien solitaire. Pourtant tu
ne dois pas y aller seul.
Regarde autour de toi : quel-
qu’un t’accompagne !

Lors de l’ouverture du sémi-
naire à Bonn en 1887, l’é-
vêque Reinkens a dit qu’il

espérait que ce séminaire
serait un endroit où le Saint
Esprit serait largement présent.
Ce ne pouvait pas devenir un
« Drillanstalt », un endroit où
tous portent le fardeau de la
domination de l’une ou l’autre
idéologie. Les étudiants
devraient garder les yeux vers
Dieu, être des hommes de
science et viser la fraternité
 entre eux. 

C’est ce qu’expliqua l’é-
vêque lors de son discours
inaugural. Celui qui garde les
yeux vers Dieu, rejoint néces-
sairement les humains, parce
que ceux-ci sont l’objectif pri-
mordial de Dieu. Le témoigna-
ge biblique est un seul récit
bien long du souci de Dieu
pour les humains, depuis
Abraham et le peuple de l’exil
qui fuit d’Égypte - y compris la
mission de Jésus de Nazareth.

En Jésus, Dieu est venu habi-
ter parmi les humains. Le fait
que l’évêque Reinkens parle
explicitement des sciences

n’est pas dû seulement à ce
qu’il s’adresse à des étudiants,
mais aussi parce que les vieux-
catholiques sont ouverts à l’é-
volution des sciences et de la
culture; ils sont ouverts à toute
l’évolution créative vers l’épa-
nouissement et l’émancipation
qui se réalise dans le monde.
Les vieux-catholiques sont des
chrétiens qui connaissent la vie
réelle et qui n’ont pas peur de
ce qui est nouveau et inconnu.
La foi dans le savoir humain est
une manifestation de la foi
dans la « créativité créatrice
de Dieu » comme elle se mani-
feste dans certaines évolu-
tions. La même foi ne retient
pourtant pas les vieux-catho-
liques d’avoir l’esprit critique
envers ce qui se présente com-
me rénovateur. La première et
la dernière question doivent
être : « est-ce que c’est une
contribution à la dignité
humaine ? » C’est la question
de la qualité, c’est la question
de Dieu Lui-même.

L’expérience de la foi des
personnes se trouvant à l’origi-
ne de nos Églises témoigne
d’un grand intérêt pour Dieu et
pour les humains. Nos Églises
ne sont pas le fruit de quelque
idéologie, mais de l’expérien-
ce des croyant-e-s qui juste-
ment voulaient dénoncer
 l’idéologie trop encombrante
dans l’Église de leur époque.
Aujourd’hui encore pour notre
temps, il est évident que le
besoin existentiel doit en rester
au centre. 

Alliance signifie aussi disponi-
bilité. Celui qui est devenu le
compagnon de route d’un autre
est disponible pour chercher
ensemble une nouvelle qualité
de vie et pour y travailler avec
l’autre. Ensemble avec Dieu,
nous espérons que la vie des
humains dans le monde touche-
ra de plus en plus « la qualité du
Royaume ». Cette qualité a tout
à faire avec le pardon et la
réconciliation, avec la disponibi-
lité à se donner « de l’espace »
les uns aux autres, et à se donner
des possibilités. Cette qualité
suppose l’union et la paix. Dieu
nous y précède, c’est pourquoi
« croire » c’est justement
« coopérer avec Dieu ». 

Le Dieu trinitaire est « allian-
ce » en soi et croire, c’est répon-
dre à l’invitation de participer à
cette alliance : la participation à
la vie divine en alliance », c’est
la foi. C’est la grâce pure, c’est
un cadeau pour la vie ! 

La participation

L’Église est l’expression de cet-
te vie en alliance. C’est pourquoi
celle-ci est toujours inclusive, car
l’invitation de Dieu est adressée
à tous et toutes. Le Seigneur res-
suscité est la tête de l’Église, car
sans sa direction nous sommes à
la dérive. C’est de lui que nous
apprenons l’amour. C’est l’Esprit
qui ouvre nos cœurs à l’amour.
L’Esprit procure des talents prop-
res à tous. Ils sont très importants
pour la construction de l’ensem-
ble pour que l’Église témoigne
de « la qualité du Royaume »
dans le monde !

Ce qui importe à Dieu, ce sont les humains

L’évêque Joseph Reinkens

Être chrétien de façon vieille-catholique

Messe à Saint-Germain des Jeunes
pèlerins – Journées de Taizé en
décembre 2007
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Ce n’est pas notre
mérite, nous le rece-
vons chaque fois
quand nous rompons
le pain et quand
nous partageons la
coupe au nom de
Jésus. Alors, chaque
fois de nouveau,
nous sommes « for-
gés » dans un seul
peuple qui peut vivre
grâce à l’amour
divin.

Le chemin de
Jérusalem à Gaza
est une image de la
vie. C’est le chemin
où nous sentons la
solitude de la souf-
france et du chagrin,
tout en recevant des chances et
des possibilités. Le haut fonc-
tionnaire éthiopien lit dans le
livre d’Ésaïe : « Comme une
brebis que l’on conduit pour l’é-
gorger, comme un agneau
muet devant celui qui le tond ».

Sa propre douleur trouve un
écho dans ces paroles, et com-
me le prophète il se demande :
« Qu’est ce qui reste d’une telle
personne? Une telle vie a-t-elle
de la valeur? » 

Nous partageons les mêmes
questions, l’Ethiopien est aussi
notre porte-parole. Y a-t-il une
réponse à cette question? Nous
trouvons déjà un début de
réponse dans le fait que
l’Ethiopien n’est pas abandon-
né. Philippe se sent responsable
pour se mettre en route avec lui.
L’Ethiopien l’invite dans son
char : tous deux deviennent des

compagnons de fortune et des
compagnons de route. Dans
cette relation, Philippe peut
investir ce qu’il a lui aussi reçu :
le témoignage à propos de
Jésus de Nazareth et comment
Dieu s’est manifesté en cet hom-
me comme jamais auparavant. 

Il est possible que dans cette
relation ils deviennent réceptifs
au récit sur Jésus le Juste qui fut
sauvé par Dieu d’une mort
injuste.

Celui qui cherche « la qualité
du Royaume » doit oser suivre
Jésus. Celui qui cherche le sens
de la vie doit se laisser guider
par l’Esprit qui guidait Jésus.
C’est ce que Philippe doit
raconter et c’est aussi ce qu’il
fait. On peut attendre la même
chose de l’Église, qu’elle racon-
te l’histoire de Jésus, et c’est ce
que nous faisons. Mais ceci

demande une grande réceptivi-
té qui nous mène à l’alliance et
à la coopération cordiale avec
Dieu. 

Le Congrès 2014 deviendra
un exercice intéressant sur ces
trois points. Ainsi sera créée la
possibilité de sentir comment la
vision vieille-catholique sur l’É-
glise est vraiment essentielle
pour le témoignage de la
« qualité du Royaume ».

Lors du Congrès les partici-
pants essayerons de toucher ce
qui se passe dans la vie du mon-
de, ensemble avec toutes ces
personnes différentes qui sont
des chercheurs de sens. Lors de
l’excursion en commun ils
disposeront de la parole et du
signe pour que nous sachions :
en Jésus la charité s’est manifes-
tée pour le salut de tous les
humains ! (Tite 2,11).

d. Comment est-ce que tu res-
sens l’union avec Dieu
dans la vie quotidienne ?

e. Comme dans l’histoire
biblique de Philippe et de
l’Ethiopien, comment
peux-tu être compagnon
ou compagne de route d’u-
ne personne dans un grou-
pe

f. De qui aimerais-tu être
compagnon ou compagne
?

g. De qui l’Église devrait-elle
devenir la compagne ?

Échange et discussion - 3

a. Comment est-ce que tu par-
ticipes à cette démarche ?

b. De quelle façon prends-tu
ta part de responsabilité
dans la société

c. Comment est-ce que t’im-
pliques dans l’Église ?

d. Comment est-ce que tu
coopères avec Dieu pour
faire triompher ce qui est
bon ?

Cette notion que l’Église ne
peut s’enfermer sur elle-
même, mais qu’elle doit être
ouverte et disponible, parce
qu’elle est appelée à partici-
per au monde en tant que
« Corps du Ressuscité », cette
notion, oui, les vieux/vieilles-
catholiques veulent la garder
vivante ! Être vieux/vieille-
catholique, c’est donc une
façon de vivre et de croire,
une spiritualité. Comme Dieu
le fait, se laisser « allier » à la
vie comme elle est ainsi
qu’aux personnes. Donc
coopérer avec Dieu, partici-
per à la charité, à la libéra-
tion, à la création : c’est cela
la foi.

Garder éveillée cette cons-
cience au cœur de la vie chré-
tienne : c’est la contribution
vieille-catholique à l’Église !

Pendant leur séjour, les
congressistes seront appelés
à répondre à un certain nom-
bre d’interrogations :

Échange et discussion - 1

a. A quel appel es-tu ouver -
 te ?

b. Qu’est-ce que tu perçois
du monde autour de toi ?

c. Qu’est-ce qui ne te laisse
pas indifférent ?

d. Qu’est-ce que tu perçois
dans l’Église ?

e. Comment pouvons-nous
rester réceptifs comme
communauté dans la foi ?

f. Comment pouvons-nous
percevoir l’histoire de cha-
cun-e et les questions qui
préoccupent les personnes
de façon qu’elles devien-
nent les nôtres ?

Échange et discussion - 2

a. Qu’est-ce qui t’inspire
dans ta vie et dans l’Égli-
se ?

b. Qu’est-ce qui t’aide à te
sentir uni-e avec les gens ?

c. Qu’est-ce qui t’aide à te
sentir uni-e avec Dieu ?

Photos Office du Tourisme d’Utrecht

Photo Office du Tourisme d’Utrecht

Le Congrès



C'est comme évêque des
pauvres que sa mémoire reste-
ra vivante. Engagé dans de
nombreux conflits, il avait
gagné par exemple l'amour et
le respect des ouvriers agrico-
les de l'hacienda Luisita, une
grande plantation de canne à
sucre à Tarlac, lorsqu'il se tint
à leurs côtés dans leurs reven-
dications.

L'assassinat politique de l'é-
vêque Ramento, le 3 octobre
2006, a représenté une gran-
de perte, non seulement pour
l'Église indépendante des
Philippines, mais aussi pour le
mouvement œcuménique et
pour les organisations popu-
laires.

C'est la trajectoire engagée
de cet homme, qui allie indis-
sociablement engagement
humain et foi chrétienne, que
cet ouvrage nous invite à
découvrir.

18 Euros / 23 CHF (+ port)
Éditions Karthala, Paris

ISBN 978-28111-0925-7

Cet ouvrage peut être comman-
dé auprès du secrétariat de
 l’Église catholique-chrétienne à
Genève,

Case postale 645
1212 Grand-Lancy 1 (Suisse)
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1re piste :
Commencer en se rappelant une phra-
se de Jésus à la fin du lavement des
pieds en Jn 13. Il dit :

«  C’est un exemple que je vous ai don-
né pour que, comme je vous ai fait,
vous aussi vous fassiez ».

Les chemins de vie qu’il nous propose
sont toujours des chemins qu’il a déjà
expérimentés pour lui-même. Cela vaut
pour le lavement des pieds, pour les
béatitudes, pour tout l’Évangile et pour
ce texte de Matthieu 25. La description
des actes des brebis, c’est d’abord la
description des actes de Jésus. Cela
décrit d’abord ce qu’il fait pour nous.
Regardons-les et demandons-nous :
Il nous donne à manger. Que nous don-
ne-t-il ? 
Il nous abreuve. De quoi ?
Il accueille l’étranger. Qui est-il ?
Il revêt notre nudité. Comment ?
Il nous visite dans nos prisons ?

Quelles sont-elles ?

2e piste :
Regarder ma vie et laisser Jésus me
dire :

« Venez les bénis de mon Père, héritez
du royaume … ».

Au lieu de céder à une pente culpabili-
sante qui ne voit que le négatif, regar-
dons ce qui est déjà réalisé de cela
dans ma vie.

Faire mémoire de tout ce qui dans ma
vie est consacré à nourrir, abreuver,
accueillir, revêtir, visiter… Si j’ai du mal
à le voir, demander l’aide de l’Esprit
Saint. Rendre grâce pour tout ce qui est
bon, juste, vrai, généreux dans ma vie

3e piste
Rendre grâce pour les gens que je
connais (et  ceux qui me sont connus
par les médias), qu’ils soient croyants

ou incroyants, et qui font ce que le
Christ met en valeur : nourrir, abreuver,
accueillir, revêtir, visiter… Rendre grâ-
ce pour tant de générosité qui est l’ima-
ge de la générosité de Dieu.

4e piste
Me laisser étonner par les paroles du
Christ : 

«Dans la mesure où vous l’avez
fait…c’est à moi que vous l’avez fait »

Quelle est la bonne nouvelle dans cet-
te affirmation du Christ ?

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

La générosité de Dieu, source de la nôtre Actes 1 / 1 – 14
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Dimanche 1er septembre 
15e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

Menthonnex en Borne (France) 

18h. 
 

Cathédrale de 
Lausanne 

10 h 
  

  09 h 30 
 

Samedi 7 septembre   17 h 30 
 

   09 h 30 
 

 

Dimanche 8 septembre 
15e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

  10 h 
  

18 h 
  

09 h 30 
 

 

Samedi 14 septembre       17h 
 

Eglise Sainte-Marie 

 

Dimanche 15 septembre 
Jeûne Fédéral 

10 h 
 

   10 h 
  

 10h 
 

Eglise du Christ-Roi 

10h 
 

Collégiale de 
Saint-Imier 

Dimanche 22 septembre 
18e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

 17 h 
 

10 h 
  

18 h 
  

09 h 30 
 

 

Dimanche 29 septembre 
19e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

Confirmations 

   10 h 
  

 09 h 30 
 

 

Dimanche 6 octobre 
20e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

   10 h 
  

  09 h 30 
 

  Messe (eucharistie)   Liturgie de la Parole   prière du soir   célébration œcuménique  

 

Horaires des cultes en Suisse romande

Inconnue du public de lan-
gue française, la figure
d'Alberto Ramento (1937-
2006), mort assassiné dans
son pays, les Philippines, est
pourtant fascinante et pleine
d'enseignement.

Alberto Ramento était
évêque de l'Église Indé -
pendante des Philippines, une
Église de deux à trois millions

de chrétiens
proche de l'Égli-
se catholique-
chrétienne et 
de l’Union des
 Églises vieilles-
catholiques
d'Utrecht.

L'Église indé-
pendante des
Philippines est
née en 1902,
quelques
années après le
début de l'occu-
pation améri-
caine qui avait
succédé à la
présence colo-
niale espagno-
le. Les leaders
et le peuple de
cette Église sou-
tinrent le mou-
vement national
qui aboutit à
l'indépendance
du pays en
1946.

Pendant son
mandat d'é-
vêque, Alberto

Ramento s'est inscrit dans cet-
te tradition, en prenant partie
pour les ouvriers, les paysans
et les laissés pour compte d'u-
ne société philippine très mar-
quée par les inégalités socia-
les.

Alberto Ramento ne fut pas
seulement aimé de son clergé
et de son peuple, il fut aussi
un prophète social.

Évêque des ouvriers et des paysans aux Philippines
Franz Segbers et Peter Ben Smit (sous la direction de)

Préface de Jean-François Zorn postface John St-Hélier Gibaut directeur de Foi et Constitution
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Bien évidemment. Comment
échapper au grand courant qui
nous entraîne ? Où ? Le croyant
a sa réponse. Humainement par-
lant, c’est la grande inconnue.
Au siècle de l’immédiat, quelle
importance ? Avons-nous un rôle
identifiable dans le grand maels-
tröm brasseur d’humanité qui
nous ballotte ? Jacques Pirenne
s’est attaché à identifier les
grands courants de l’histoire uni-
verselle qui, depuis des millénai-
res, d’apogées en dégringola-
des, tracent le carnet de route
mouvementé d’une humanité
souvent bien malmenée. Les civi-
lisations se succèdent sans se
ressembler. « L’histoire nous
enseigne que la civilisation ne se
maintient que par l’équilibre, et
que la ruine de tous les empires
a été causée par la rupture de
l’équilibre social » (Pirenne).
Équilibre à comprendre comme
une harmonie entre les compo-
santes de l’ensemble. Une civili-
sation : un art de vivre ensem-
ble. Le déferlement des flots
barbares sur l’empire romain
d’Occident a balayé ce que
Pirenne appelle la grande
conquête de la pensée antique,
le vécu d’une conscience morale
universelle. Il y a des courants
édificateurs et des courants
dévastateurs.

Les trésors de la pensée
antique, c’est dans l’univers clos
des abbayes qu’ils ont survécu.
C’est sur le terreau chrétien qu’a
patiemment mûri le renouveau
du monde moderne. Un monde
qui n’a de durée, revenons-y, que
dans un suffisant équilibre. Des
règles. Une structure. Vivable par
tous, de plus ou moins bon gré.

L’histoire de l’Église n’y coupe
pas. S’annonçant d’origine
 divine, l’Église est partie inté-
grante de la société civile. Peut-
on s’en étonner ? Jésus était
homme. L’Église qui se définit
comme corps du Christ, doit,
comme lui, vivre sa condition
humaine. L’Église s’est tôt instal-
lée comme organisme. Normal.
Pouvait-on courir le risque d’un
individualisme anarchique ?
Mais voilà, dans un monde hié-
rarchisé, le mimétisme a fait
pros pérer dans l’Église aussi le
goût du pouvoir. Jusqu’à
 l’apogée du courant, le concile
de Vatican I de controversée
mémoire. Son favorable
aspect : l’émergence d’une Égli-
se (catholique-chrétienne) sou-
cieuse de rétablir l’équilibre
conditionnant toute civilisation
viable. Nous sommes dépositai-
res de cette préoccupation.

Ce faisant, ce vivant, nous
sommes, sans avoir le choix,
partie prenante d’un « grand
courant de l’histoire universel-
le ». Sur la trace du Christ et tout
à la fois dans le sillon de notre
temps. Comment nous y sentons-
nous ? Pour apprécier un paysa-
ge, il faut un peu de recul. Nous
en manquons pour tracer le por-
trait de notre époque. Époque
de l’individualisme porte-mon-
naie. Souvent aux limites de l’a-
moralisme. Surnageant dans un
universalisme incontrôlé sans foi
ni loi. Le (catholique) chrétien-
citoyen soucieux de tenir son
rôle tente l’équilibre difficile.
Dans un vécu dont trop d’élé-
ments lui échappent. Être chré-
tien aujourd’hui n’est pas le cou-
rant dominant.

Qu’en peut le catholique-chré-
tien ? Nous tenons peu de pla-
ce. Mais Jésus n’accordait-il pas
beaucoup d’importance aux
petites gens ?

Jésus qui, certainement, com-
me moi est réjoui de constater
combien de catholiques-chré-
tiens dans nos paroisses justi-
fient, en paroles et en actes, 
notre existence. Tant de dévoue-
ments convaincus. Dans ce juste
équilibre qui pérennise les
grands courants.

Un « grand courant » ne s’ex-
prime pas forcément en termes
quantitatifs. L’important, n’est-ce
pas une Église solide dans la
démonstration pratique de sa
fidélité ?

Après un printemps dégouli-
nant, un été radieux pointe son
nez. Belle occasion de redou-
bler d’optimisme. Garder le cap
dans un grand courant problé-
matique. Les jours ont commen-
cé à diminuer. Mais pas notre
verdeur chrétienne.

Alléluia.

Pierre Uldry.

Êtes-vous au courant ?

La bénédiction est la force
d’amour et l’expression du sou-
ci de Dieu, à savoir que ses
créatures aient une vie heureu-
se. Ces dernières font l’expé-
rience de leur attachement à
Dieu, en tant que source de
tous biens. L’Église reconnaît
Jésus comme médiateur de la
bénédiction divine, et le don
de l’Esprit comme une réalité
actuelle fondamentale : « Dieu
nous a bénis et comblés des
bénédictions de l’Esprit, au
ciel, dans le Christ… » (Eph
1,3).

La bénédiction de Dieu tou-
che les êtres humains de diver-
ses manières, particulièrement
par d’autres êtres humains qui
ont eux-mêmes reçu cette béné-
diction, et qui, dans la confian-
ce en Dieu la transmettent :
que ce soient des parents vis-à-
vis de leurs enfants, des
évêques ou des prêtres vis-à-vis
de leur communauté, ou vis-à-
vis d’individus. L’enseignement
de Jésus : « Bénissez ceux qui
vous maudissent » (Lc 6,28)
montre que cette attitude n’est
pas, ou ne devrait pas être res-
treinte à l’espace familial ou
ecclésial.

A côté de cela, on connaît
aussi la bénédiction de choses
qui sont utilisées au service de
la Bonne Nouvelle et de la
transmission significative du
souci de Dieu, de façon telle
que les êtres humains se sen-
tent concernés par la bénédic-
tion de Dieu lorsqu’ils utilisent
ces objets, qui peuvent être
des dons de la nature ou des
produits du travail humain.

Il existe différentes formes
liturgiques de bénédiction qui
sont considérées théologique-
ment de façons diverses. Elles
concernent les espèces de
l’Eucharistie, la venue de
l’Esprit Saint lors du baptême
et lors des ordinations, le
mariage, etc. La bénédiction
est la conclusion habituelle
d’une célébration religieuse.
On trouve des bénédictions
ponctuelles, comme la dédica-
ce d’une église, la bénédiction
d’un autel, des cloches, des
objets et des habits liturgiques,
ainsi que celle d’un nouvel
appartement.

Dans le cours de l’année
liturgique, il y a des bénédic-
tions récurrentes, comme cel-
les de l’eau (pour l’Épiphanie
et la nuit pascale), des cierges
de l’autel (la Présentation de
Jésus au Temple), des cendres
(Mercredi des Cendres), des
huiles (Jeudi Saint), des
rameaux (Dimanche des
Rameaux), du cierge pascal
(la nuit pascale), des fleurs et
des herbes (la Dormition de
Marie), des prémisses des
moissons (en automne).

La bénédiction annuelle de
la maison (vers l’Épiphanie) est
un exemple de célébration
dans le cercle familial.

La transmission de cette for-
ce de vie divine entre person-
nes est souvent liée à l’imposi-
tion des mains ou au signe de
croix. Les choses bénites sont
souvent aspergées d’eau béni-
te et encensées.

La bénédiction est d’abord
une prière adressée à Dieu
pour le louer à travers les per-
sonnes ou les activités humai-
nes. C’est aussi une prière de
demande pour que Dieu
accompagne la vie des êtres
humains. Les objets significa-
tifs de ces activités peuvent
être bénis. A la bénédiction
peut s’ajouter un geste
d’aspersion de l’objet. Cette
aspersion ne rajoute rien, elle
est un signe supplémentaire et
concret à celui de la prière.

Nassouh Toutoungi, curé

Les sacramentaux : Les diverses bénédictions



Oui, vous avez bien lu : 
5 et 6 octobre. Devant le
succès remporté ces der-
nières années par la Fête
Artisanale d’Automne,
les organisateurs ont
décidé de l’étendre sur
deux jours.

Comme d’habitude, une dou-
zaine d’artisans viendront pré-
senter leurs créations origina-
les : art amérindien, bijoux et
pierres semi précieuses, bou-
gies diverses, nappes, patch-
work, sacs à cafés recyclés ou
encore bijoux en cuir, entre aut-
res, bref, il y en aura pour tous
les goûts.

Il ne faut pas oublier non plus
le stand du Terroir Genevois,

qui avait connu un très grand
succès l’an dernier. Fruits et
légumes des maraîchers de la
région, vins des vignerons
encaveurs genevois sont mis
gracieusement à notre disposi-
tion. Merci à tous pour ce
magnifique soutien.

Pour les petites et grandes
faims, deux menus différents
sont prévus par notre cuisinier.
Samedi, le traditionnel émincé
de volaille et rizotto aux
champignons, dimanche bœuf
bourguignon et légumes de sai-
son, le tout accompagné d’une
salade.

Le stand de la pâtisserie et le
bar sont tenus par le groupe
des jeunes.

Des animations sont égale-
ment prévues : un groupe fol-
klorique des Asturies se produi-
ra le samedi dans l’après-midi,
et pour les enfants, un stand de
grimage et des jeux de pâte à
modeler sont prévus.

Mais la Fête Artisanale
d’Automne c’est aussi l’occa-
sion pour chacun de retrouver

des amis, de faire un brin de
causette autour d’un verre ou
d’une délicieuse pâtisserie,
puis d’aller « chiner » ici ou là,
au gré des stands, en prévision
des cadeaux de Noël pas si
éloigné que cela, ou plus sim-
plement pour garnir son garde-
manger… !

Tout ceci est pour la bonne
cause : il y a deux ans, une par-
tie du bénéfice avait été remis à
la fondation du Foyer des Étu-
diants à Berne. L’an dernier, il
avait été affecté à l’améliora-
tion de l’accessibilité à la salle
de paroisse de Lancy par la
création d’une rampe.

Alors nous attendons votre
visite avec impatience et soyez
les bienvenus.

Bernard Boulens

Si vous souhaitez soutenir nos
efforts, vous pouvez effectuer
un don à :
Église catholique-chrétienne de
Genève – Kermesse

CCP 17-478207-0 

Fête Artisanale d’Automne 
des paroisses de Genève et Lancy

Salle communale du Grand-Lancy – 5 et 6 octobre 2013
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Lancy
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5

Eucharisties les dimanches 
8 et 22 septembre à 10h à
 l'église de la Trinité

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard  - à Chêne-Bourg

Une eucharistie (messe) a lieu un
samedi par mois à 17h30 à la
chapelle de la Transfiguration à
Chêne-Bourg. Au programme :
échange autour des textes bibli-
ques à la place de l’homélie - et
onction des malades. 
Prochaines célébrations 
- Samedi 7 septembre. 17h30
- Samedi 12 octobre. 17h30
- Samedi 9 novembre. 17h30
- Samedi 7 décembre. 17h30

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Eucharisties les dimanches
15 et 29 septembre à 10h à 
l'église St-Germain. 
A noter que le 29 septembre,
nous aurons le plaisir d'ac-
cueillir l'évêque Harald Rein
pour la confirmation. 

De la vie paroissiale : 
Décès. Mme Christiane
Pattano le 24 juillet. Obsèques
à la chapelle de la Consolation
et inhumation au Cimetière 
St-Georges le lundi 29 juillet. 

Sincères condoléances à sa fille
Pauline et à toute la parenté.
Qu’elle repose dans la paix du
Seigneur !

CANTON DE GENEVE

Secrétariat ECC Genève
CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54
Jean-Claude Mokry, curé

jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Contributions ecclésiastiques
& dons. CCP n°12-847-0

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Pour toute demande de visite,
veuillez prévenir la cure 
022 794 06 54 (répondeur en
cas d’absence) ou Mme Chauvet
022 311 71 92 ou Mme Savoy
022 782 11 17
Prochaine séance le jeudi 19 sep-
tembre. 10h-11h30

Catéchisme
Réunion de parents pour le caté-
chisme samedi 28 septembre à
10h à la salle paroissiale de
Lancy. 

Confirmations avec 
l’évêque Harald. 
Dimanche 29 septembre à
Saint-Germain. Préparation de
la confirmation les samedis 31
août, 7 et 21 septembre.

Synode cantonal. Bureau 24
septembre. 18h30. Salle parois-
siale de Lancy.

A donner
7 bibliothèques IKEA/ 

Modèle BILLY - couleur bois,
80x28x202 cm

Prendre contact avec JC Mokry
076 394 06 54

Salle paroissiale Lancy
Jeudi 5 sept.
(Jeûne genevois)

JOURNEE
INFORMATIONS

ET PROJETS

- Dès 9h30. Café/croissants
- 10h. PlateForme Jeunesse :
avec Antje Kirchhofer, prêtre et
aumônière de jeunes ; Myriam
Friedli, animatrice de jeunesse
et le curé Jean Lanoy, respon-
sable du Relais Jeunesse
romand
- Vers 11h30. Célébration
eucharistique préparée et ani-
mée par le Groupe de Jeunes
avec Antje Kirchhofer et Jean
Lanoy
- Pique-nique tiré du sac (bois-
sons sur place)
- 14h. Comment prévenir les
abus sexuels par Sara
Fauquex, psychologue à MIRA
(organisme suisse de préven-
tion)
- Vers 15h. Informations et
projets 2013-2014



Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Jules d’Epagnier a été baptisé 
le 27 juillet à l’Eglise St-Jean-
Baptiste de Neuchâtel.

Que le Seigneur l’accueille
dans sa lumière !

Église Saint-Jean-Baptiste
Photo paroisse de Neuchâtel

BERNE ET TESSIN 17

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

CELEBRATIONS
Dimanche 1er septembre à
9h30 à l'église: messe.
Dimanche 15 septembre à
10h à la Collégiale de Saint-
Imier: célébration œcuménique
à l'occasion du Jeûne Fédéral
rassemblant tous les chrétiens
du Vallon.
Dimanche 6 octobre à
9h30 à l'église: messe.

CANTON DU TESSIN

Diacona Elisabetta Tisi
Via Bovisasca 70 - I-20157 MILANO
e chiesa anglicana San Edouardo
Via Clemente Maraini 6900 LUGANO

Elisabetta.tisi@email.it
Site internet: www.ccc-ti.ch

Sabato 7 settembre, ore
17.30 a Lugano, Santa Messa
celebrata dalla carissima pasto-
ra Marlies Dellagiacoma

Festa d'estate 
Domenica 7 luglio 2013: tem-
po di saluti prima delle vacanze
estive. La comunità del Ticino si
è così ritrovata nel bellissimo
giardino di Sylvia e Kasej
Hüsejnow a Origlio per far fes-
ta insieme.

NEUCHÂTEL ET VAUD16

CANTON DE NEUCHATEL

Jean Lanoy, curé
Tél. 032 968 44 13

Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail: neuchatel@catholique-chretien.ch

CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Baptême
Le samedi 29 juin, Zadiq
Chevrier Regnaud a été baptisé
à l’Église St-Pierre de La Chaux-
de-Fonds
Que le Seigneur illumine tou-
jours le chemin de vie de
Zadiq !

Dimanche 15 septembre à
10h00
Messe du Jeûne Fédéral

Décès
Madame Colette Thiébaud est
décédée le 18 juillet 2013 dans
sa 89e année. Les obsèques ont
eu lieu le lundi 22 juillet au
Centre funéraire de La Chaux-
de-Fonds.
Que le Seigneur l’accueille
dans sa lumière et dans sa
paix !!

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, curé
Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

Fax 032 341 21 38
E-mail: biel@christkatholisch.ch

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, rue de la
Source 23 (station inférieure du

funiculaire Bienne-Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS
Dimanche 1er septembre :
pas de messe à Bienne; messe à
Saint-Imier à 9h30.
Dimanche 8 septembre à
9h30 : messe en notre église.
Samedi 14 septembre à
17h00 : célébration oecumé-
nique en l'église Sainte-Marie à
l'occasion du Jeûne Fédéral.
Dimanche 15 septembre à
10h : célébration œcuménique
en l'église du Christ-Roi à l'oc-
casion du Jeûne Fédéral.
Dimanche 22 septembre à
9h30 : messe en notre église.
Dimanche 29 septembre à
9h30 : messe en notre église.

Célébrations en français :
Dimanche 15 septembre à
10h au Christ-Roi à l'occasion
du Jeûne Fédéral.

CANTON DE VAUD

Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63
E-mail: kelham@bluewin.ch

Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail: rolf.reimann@bluewin.ch 

Président: vacant 
info@catholique-chrtienne.ch 

www.catholique-chretienne
CCP 10-4285-8

Merci de tout cœur pour vos dons

Le 1er septembre à 18h
aura lieu une grande célébra-
tion œcuménique à la
Cathédrale de Lausanne.

Lausanne

Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Prochaine messe le 22 septemb-
re à 17h. à la chapelle Ste
Marie-du-Servan. Elle sera sui-
vie d’un apéritif.

Catéchisme
Le catéchisme reprend pour les
enfants qui se préparent pour la
confirmation, le 14 septem -
bre, 14h, petite salle de Christ
Church (arrière coté de l’église
anglaise), av. de l’église anglai-
se, Lausanne. 
19 octobre – 16 novembre
– 14 décembre, à 14h

En 2014
11 janvier – 8 février – 
8 mars 12 avril – 10 mai –
21 juin, à 14h.

Mancavano purtroppo le giova-
ni della comunità, all’estero per
stage o alle prese con i primi
lavori estivi, che in genere ci
allietano con canti e tormentoni
da loro creati.

Abbiamo iniziato con una bre-
ve riflessione: “L’Eterno tuo Dio
è con te ovunque tu andrai”,
una delle più belle promesse di
Dio. Un mese fa è venuto a man-
care Enrico, un giovane papà
della nostra comunità: aveva-
mo proprio bisogno di ritrovar-
ci insieme, di riabbracciarci e
di vivere un momento comunita-
rio.

Ci ritroveremo insieme di nuovo
solo in settembre; per questo
motivo vi è stato il dono di una
parola da far risuonare nel cuo-
re durante l’estate, parola scrit-
ta su bastoncini ed estratta e
commentata dai partecipanti

E dopo il momento per lo spiri-
to, sangria, birra e grigliata,
gelato, buonissime torte e caffè
hanno ritemprato il corpo e
allietato la festa.

Elisabetta Tisi
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Franz Segbers et Peter Ben Smit

Religions & HISTOIRE
N°51 – Juillet/Août 2013

Cette revue bimestrielle dont
l’ico nographie est extrême-
ment soignée nous offre dans
son numéro de l’été un 
dossier très documenté sur le
thème « Figurer le Christ de
l’Antiquité au Moyen Âge ».
Une cinquantaine de pages
sont consacrées à cette ques-
tion qui permet d’aborder diffé-
rents sujets comme les images
du Christ à Rome du 3e au 9es.,
sa représentation pendant le
haut Moyen Âge du 5e au
9e s., et dans l’art médiéval du
8ème au 14e s. (où l’on hésite
entre Dieu et homme),  l’image
du Christ dans l’Orient byzan-
tin, la représentation de celui-ci
dans la figuration de Trinité, le
théâtre religieux, etc. Une belle
occasion de se plonger dans
l’évolution de cette image à tra-
vers l’histoire, parallèlement à
l’évolution de la pensée théolo-
gique. 

A la Radio en septembre…
Le viol comme arme de
destruction
Du lundi 9 au vendredi 13 septem -
bre 
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

Bouddha chez les scouts
Dimanche 1er septembre. Hautes
Fréquences, 19h, La Première

Impôts ecclésiastiques : 
Fertig Schluss !
Dimanche 15 septembre. Hautes
Fréquences, 19h, La Première

Florence, au carrefour des
érudits
Du lundi 16 au vendredi 20 septem-
bre
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

A la TV en septembre… 
«Faut pas croire»
magazine société et religions avec
débats et reportages.
les samedis à 13h55 sur
RTS Un
Nouvelle diffusion le dimanche à
18h30 et vendredi vers 14h30 sur
RTS Deux

Dieu sait quoi - Documentaire

Amish, une vie secrète
Dimanche 8 septembre, 10h15,
RTS Un. (Rediffusion vendredi
13 septembre vers 0h40 sur RTS
Deux) 

Le combat chrétien du Levant
Dimanche 22 septembre, 10h00,
RTS Un. (Rediffusion vendredi
27 septembre vers 0h30 sur RTS
Deux) 

Funérailles
Dimanche 29 septembre, 10h00,
RTS Un. (Rediffusion vendredi 4
octobre vers 23h25 sur RTS Deux) 

CALENDRIER
LITURGIQUE
Septembre 2013

Di 1er 15e dimanche ap. Pentecôte
Ac 6,1-7 / 1 Co 12,3b-11 / Lc 10,38-42
Lu 2 
Ma 3
Me 4 
Je 5 Jeûne genevois (Genève)
Ve 6 I
Sa 7 r
Di 8 16e dimanche ap. Pentecôte
Ex 3,4b-6a /1 Co 15,35-44a /Lc 20,27-38
Nativité de Marie
Lu 9 
Ma 10
Me 11 Mercredi des Quatre temps

Félix et Régula, martyrs
Je 12 
Ve 13 Vendredi des Quatre temps

Mém. consécration de la Basilique
de la Résurrection à Jérusalem

Sa 14 Samedi des Quatre temps
Vén. Croix, signe de la
Résurrection

Di 15 Jeûne Fédéral 
17e dimanche ap. Pentecôte
Jean Chrysostome, évêque et Dr.de la foi
Jr 7,1-7 / Ph 4,4-9 / Lc 13,1-9
Lu 16 Cyprien, évêque et martyr
Ma 17 Hildegarde de Bingen, v. et abb.
Me 18 
Je 19 
Ve 20
Sa 21 Matthieu, apôtre et évangéliste
Di 22 18e dimanche ap. Pentecôte
Maurice et ses compagnons, martyrs
2 S 7,8b-14a / 1 Co 1,4-9 / Mt 22,41-46
Lu 23 
Ma 24
Me 25 Côme et Damien, martyrs
Je 26
Ve 27
Sa 28
Di 29 Michel, archange et les anges
19e dimanche après Pentecôte
Dn 12,1-3 / Ap 15,1-4 / Mt 13,24-30.36-43
Lu 30 Urs et Victor, martyrs
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Nos dossiers du mois
• JOURNÉE D’INFORMATIONS

ET PROJETS A GENÈVE

Photo Jean-Claude Mokry

L’Œuvre pour la diaspora

L’Œuvre pour la Diaspora récolte dans toute la Suisse des fonds pour le travail dans la
Diaspora de l’Eglise catholique-chrétienne de la Suisse et les attribue aux régions de Zurich-
Tessin, Berne-Fribourg, Lausanne-Vaud- Valais, Dorneck-Thierstein, St-Gall-Suisse orientale,
Bienne-Jura, Lucerne-Suisse centrale et Schaffhouse-Thurgovie.

Compte et budget

L’Œuvre pour la Diaspora assure la pastorale pour les membres de l‘Eglise catholique-chrétienne
dans toute la Suisse. Soutenez son travail par un don au moyen du bulletin de versement que
chaque paroisse vous a fait parvenir, ou en versant votre don directement à 

Banque Raiffeisen, 4313 Möhlin, IBAN CH 66 8070 6000 0566 4706 9
ou compte postal CCP 40 – 10169 – 3

avec la mention : œuvre pour la diaspora de l’Église catholique-chrétienne de la Suisse, 4600 Olten.

L’Œuvre pour la diaspora vous remercie chaleureusement pour votre don généreux. Elle est exemp-
tée d’imposition selon l’Administration fiscale du Canton de Berne. Il est donc possible de déduire
vos dons dans votre propre déclaration fiscale. Si vous le désirez, l’Œuvre pour la Diaspora se tient
à votre disposition pour d‘autres renseignements :

Contact: Martin Bühler, curé
Oberdorfstrasse 16, 8408 Wintgerthur, Tél 052 222 77 56

E-mail: diasporawerk@christkath.ch
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HORIZONTALEMENT

1. Chrétiens mais pas chrétiennes. Endosse.
2. Myriapodes. Elle s’ajoute au Rhône.
3. Animal africain qui figure dans les armoiries

d’Angleterre. Dans.
4. Quand c’est la joie.
5. Presque l’eucharistie protestante. Concept.
6. Deux grains de sel. Acte hautement critiquable.
7. Fâcheuse répartition des biens.
8. Certains prétendent qu’elle justifie les moyens.

Prénom féminin qui évoque la paix.
9. Fut brusquement surpris.
10. N’admet pas.

VERTICALEMENT
1. En mains des apôtres. Celle du monde n’est pas

pour demain ?
2. Manifeste son désaccord. Arraché par les disci-

ples (Matthieu 12).
3. Plus qu’un compliment. Pour tenir le panier.
4. Renversé. Habitude.
5. Prophète juif où certains commentateurs lisent l’an-

nonce du Christ.
6. Note. Situation difficile que peut traverser l’huma-

nité.
7. Trouvera remarquable.
8. Dans la mer. Gérant de Présence catholique-chré-

tienne.
9. Petit ou grand, il jalonne notre histoire.
10. Mal conseillée ou valablement essayée. Tant va la

cruche.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Zébédée. – 2. Ana. Ulm. – 3. Père. Eider. – 4. Piqueur. Pi. – 5. Éduens. Gag. – 6. Rée. Lionne.

7. Soissons. – 8. Sa. Us. ESE. – 9. Empierrera. – 10. Louer. An.
Vert : 1. Zapper. Sel. – 2. Énéide. Amo(ur). – 3. Barques. Pu. – 4. Eue. Ouïe. – 5. Dû. Enliser. – 6. Éleusis.

7. Émir. Oseras. – 8. Gnose. – 9. Dépannera. – 10. Diriges. An.

ÉGLISE CATHOLIQUE
CHRÉTIENNE DE GENÈVE

Mise au concours du poste de curé des paroisses
de Genève, Lancy et Chêne (100%) avec entrée en

fonction en été 2015 ou à convenir

Jean-Claude Mokry et Hélène Quélen Mokry prendront leur retraite
au 30 octobre 2015. En conséquence, le Synode cantonal de l’Égli-
se catholique-chrétienne de Genève ouvre une mise au concours
du poste de curé.

Le ou la candidate devra être titulaire d’un Master en théologie
catholique-chrétienne de l’Université de Berne ou d’un titre réputé
équivalent par l’évêque et le Conseil synodal de l’Église catholique-
chrétienne de la Suisse. Il ou elle doit avoir terminé avec succès son
vicariat et être éligible à la prêtrise et à la fonction de curé de parois-
se selon les règles de l’Église catholique-chrétienne de la Suisse.
Nous demandons que le ou la candidate soit de langue maternelle
française ou possède une bonne maîtrise du français. Une bonne
connaissance de l’allemand est un atout au niveau diocésain. Une
bonne connaissance de l’anglais serait un avantage supplémentai-
re. Le poste proposé est à 100%. Les conditions d’engagement sont
en rapport avec les responsabilités et la charge de travail, selon les
recommandations usuelles dans le diocèse. Un secrétariat à temps
partiel et des bénévoles soutiendront l’action du curé et un logement
de fonction existe au Grand-Lancy.

Adresse et délai de postulation

Les candidatures sont à envoyer sous pli à l’adresse ci-dessous,
avec le dossier de postulation usuel, contenant obligatoirement la
lettre de motivation manuscrite, le curriculum vitae, une copie du ou
des diplômes et titres obtenus et les recommandations et personnes
de référence, en particulier de la paroisse de vicariat et de l’épisco-
pat. Les candidats recevront en retour le dossier complet décrivant
le poste mis au concours.

Secrétariat des paroisses catholiques-chrétiennes de Genève
Case postale 645 – CH 1212 GRAND-LANCY 1 – Suisse

Le délai de postulation est fixé au 30 novembre 2013. Toute
demande de renseignement peut être adressée (de préférence par
courrier électronique) à Monsieur Jean-Luc Biolay, responsable du
Comité de pilotage : 

famille.biolay@bluewin.ch
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Comme nos attentifs lecteurs ont pu l’apprendre à la lecture du
numéro 6 de juillet-août, qui relatait les décisions du Synode

national d’Allschwil, celui-ci a décidé de supprimer l’Œuvre pour
la diaspora. Cependant, il n’est raisonnablement pas possible de
tout annuler d’un seul coup. C’est ce qu’explique notre évêque
Harald Rein pour justifier qu’il y a, une dernière fois, un appel à
votre générosité sous la forme actuelle de l’Œuvre pour la diaspo-
ra. Reportez-vous aux pages 8 et 20 pour plus de détail et, en tous
cas, merci de votre générosité.

Le dossier de ce mois résume une journée de réflexion des parois-
ses genevoises qui a eu lieu le jeudi 5 septembre. Les sujets abor-
dés sont de nature à intéresser l’ensemble de nos lecteurs, que ce
soit la Plateforme jeunesse, présentée par Antje Kirchhofer et
Miriam Friedli, l’Association MIRA pour la prévention des abus
sexuels par Madame Laure Lambelet, ou encore quelques activités
plus particulièrement destinées aux genevois.

Jean-Claude Mokry a aussi présenté le livre consacré à l’assassinat
de l’évêque Alberto Ramento, dont nous avions parlé dans notre
dernier numéro.

D’autres chroniques vous présentent les activités de nos paroisses,
que ce soient la messe en plein air à Rüfenacht, avec les paroisses
de Lausanne et du Canton de Berne, ou encore le camp Chrisolla
I à la Mörlialp.

Tout cela pour dire que l’été fut bien chargé pour nos paroisses, qui
démontrent ainsi leur dynamisme, conformément au souhait de not-
re évêque, qui concluait sa lettre pastorale de l’an dernier ainsi :

« Ne mettons pas le passé au centre de nos préoccupations, mais
l’avenir qu’il s’agît de maîtriser pour la gloire de Dieu et le bien des
personnes ».

Bonne lecture à tous, et rendez-vous au mois prochain.

Bernard Boulens
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L’Association MIRA

La commission pour la jeu-
nesse (JUKO) a refondu le
concept général, dans le but de
bénéficier de l’interconnexion
entre les paroisses et les
régions.

Ce concept a été présenté
pour la première fois lors du
Synode national de 2012 à
Zürich. Après quelques amélio-
rations, la Plateforme a pu com-
mencer son travail en avril
2013 et formellement instituée
lors du Synode national 2013
à Allschwil. Actuellement, la
plateforme est en phase de
réalisation du concept de base
et compte mettre en place un
travail régulier dès le début de
2014.

Concrètement, plusieurs pro-
jets sont déjà mis en place. Un
voyage à Berlin est prévu au
mois d’octobre (malheureuse-
ment complet) et un service reli-
gieux pour les jeunes à Zürich
le 28 septembre. Est également
prévu un camp de ski du 26
décembre 2013 au 2 janvier
2014.

L’association offre des cours
et des ateliers de sensibilisa-
tion, un soutien aux milieux de
loisirs en Suisse qui s’enga-
gent dans des projets de pré-
vention et des conseils en cas
de soupçons ou d’abus
sexuels avérés.

L’Association compte près
de 250 membres qui se com-
posent d’associations locales,
de fédérations ou organisa-
tions faîtières ou de person-
nes individuelles, 

A l’initiative du Conseil
synodal, les paroisses, soute-
nues notamment par le
Comité romand, ont signé la
Charte de l’Association et
désigné en leur sein des
médiateurs, en relation avec
l’association MIRA en cas de
besoin avéré.

JOURNÉE DE RÉFLEXION À GENÈVE 5

Déjà préparée la veille au
soir par les jeunes avec les
invités précités, une célébra-
tion eucharistique pleine de
ferveur s’en suivit.

Présidée par Antje
Kirchhhofer, la messe compre-
nait notamment une partie «
invitation et action » au cours
de laquelle les fidèles pré-
sents purent déambuler dans
les travées de l’Église de la
Trinité afin de prendre
connaissance des divers pan-
neaux rédigés pas les jeunes
et consacrés aux différentes
manières de louer Dieu.

Après un pique-nique pris
dans le jardin de l’église illu-
miné par une météo de rêve,
les participants ont assisté à
une présentation de MIRA,
organisme suisse de préven-
tion des abus sexuels par
Madame Laure Lambelet, sui-
vie d’un débat.

MIRA vient de l’espagnol
regarder. Reconnue d’utilité
publique, l’association MIRA
est un service de prévention
des abus sexuels dans les
milieux de loisirs que peuvent
être les associations spor-
tives, les écoles de musiques,
les organismes pour la jeunes-
se et les Églises qui proposent
des activités aux enfants et
aux adolescents. On peut
élargir cette notion également
aux personnes adultes dépen-
dantes (personnes âgées ou
souffrant d’un déficit cognitif).

L’association est dotée d’un
service d’experts qualifiés,
qui ont tous une formation
spécifique dans le domaine
de l’enfance et de l’adoles-
cence. Ce sont des psycho-
logues, pédagogues, sexolo-
gues ou encore travailleurs
sociaux. 

JOURNÉE DE RÉFLEXION À GENÈVE4

Journée d’informations et de projets
Jeudi 5 septembre à Lancy

Reprenant une tradition
d’il y a quelques années,
les paroisses de Genève
ont profité du « Jeûne
genevois » pour organi-
ser à la salle de paroisse
de Lancy une journée
consacrée à des informa-
tions et des projets.

Après un café croissant, la
matinée pouvait débuter par la
présentation de la« Plateforme
Jeunesse »

Antje Kirchhofer, prêtre et
aumônière des jeunes, Mirjam
Friedli, animatrice et Jean
Lanoy, responsable du Relais
Jeunesse romand étaient parti-
culièrement contents d’avoir été
invité pour exposer les projets,
perspectives et réalisations en
cours pour la jeunesse catholi-
que-chrétienne de la Suisse. 

Le constat avait été fait que
l’ancien système ne fonctionnait
pas très bien. L’Église avait plu-
sieurs animateurs qui avaient
pour mission de soutenir le tra-
vail avec les jeunes dans une
région définie.

Le programme 2014 com-
mence à s’étoffer, avec deux
camps pour la préparation à la
Première communion et à la
Confirmation, le premier du 29
mai au 1er juin à la Mörlialp. Il
y aura aussi deux camps d’été
bilingues identiques à celui de
cette année. Le programme
complet sera publié en novem-
bre.

Un projet très important est la
formation d’animatrices et d’a-
nimateurs dans le courant du
printemps. Et enfin le projet de
participer, dans le cadre du
Congrès International des
vieux-catholiques, au Congrès
pour les jeunes. L’idée est d’y
participer avec un groupe.
Tous les projets sont consignés
dans une bibliothèque d’idées,
disponible pour chacun.

Après le démarrage de la
Plateforme Jeunesse, le site
internet est opérationnel, à l’a-
dresse : 

www.plateforme-jeunesse.ch

Célébration eucharistique avec les jeunes, présidée par Antje Kirchhofer et Jean Lanoy

Le repas dans le jardin, un moment de détente Présentation de l’Association par Mme Laure Lambelet
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La partie finale,
« Informations et projets 2013-
2014 », animée par Jean-
Claude Mokry, comprenait une
présentation du 31e congrès
vieux catholique international,
qui se tiendra l'an prochain à
Utrecht. Les thèmes « écouter,
allier et participer » y seront
abordés.

En vue de la constitution d’une
délégation des paroisses gene-
voises qui se rendront à la célé-
bration des 125 ans de l’Union
d’Utrecht, des inscriptions sont
lancées pour suivre l’injonction
« Lève-toi et marche ! ». Le pro-
jet est de constituer des groupes
bibliques dans les paroisses,
afin de préparer au mieux ce
Congrès. Enfin, dès que nous
aurons reçu des organisateurs
des informations détaillées sur
les modalités de séjour, proba-
blement en janvier, il serait inté-
ressant de grouper une réserva-
tion pour des places dans une
compagnie d’avion lowcoast. 

Des informations circuleront
ultérieurement.

D’autres sujets ont été évo-
qués par Jean-Claude Mokry,
notamment la personnalité de
l’évêque Alberto Ramento,
évêque des paysans et des
ouvriers des philippines, qui fut
assassiné, à travers un livre qui
vient de paraître et que l’on peut
commander au secrétariat de
Genève.

Au terme de cette journée du
Jeûne Genevois1, tous étaient
réunis pour dire qu’elle fut fruc-
tueuse en actions et en informa-
tions. Une expérience à recon-
duire.

Texte de base de Claude Gotti

Documents complémentaires
fournis par Antje Kirchhofer et

repris du site Internet de MIRA,
mise en forme de la rédaction. 

Photos Jean-Claude Mokry.

1- Le Jeûne genevois

Le premier jeûne observé à
Genève remonte à 1567,
après des répressions contre
les huguenots Lyonnais. Rap -
pelons que Jean Calvin était
mort en 1564. Le massacre
de la Saint-Barthélemy, le 
24 août 1572 n’est donc
pas à l’origine de ce jour de
jeûne, mais cela a quand
même incité la population
genevoise à décréter un jour
de jeûne, qui eût lieu le 23
septembre.

La pratique devint courante
à Genève, et le jour du jeûne
fut fixé au premier jeudi
après le premier dimanche
de septembre, car le jeudi
était le seul jour où il n’y
avait pas de marché. C’était
la naissance du Jeûne gene-
vois. Sa pratique se renforça
encore lors de l’occupation
de la ville par les troupes
napoléoniennes, ou le Jeûne
genevois devint un acte de
patriotisme.

Après l’instauration du
Jeûne fédéral le 1er août
1832 le Jeûne genevois fut
abandonné jusqu’en 1837,
lorsque les protestants gene-
vois décidèrent de restaurer
cette tradition, officialisée
en 1840, et c’est en 1966
que le Grand Conseil inscri-
vit dans la Constitution le
caractère férié du Jeûne
Genevois.

(réd. D’après Olivier Fatio,
« Jeûne genevois réalité et
mythe » – Bulletin de la
société genevoise d’histoire
et d’archéologie – 1971).

CAMP CHRISOLA I 7

Si l'on devait nommer
une activité au sein de not-
re église qui a respecté les
traditions et survit à tra-
vers les âges, ce sont bien
les camps Chrisola. Depuis
plusieurs générations, des
enfants âgés de 7 à 14 ans
participent à ces camps, se
déroulant depuis les
années 70 dans notre
maison de jeunesse de la
Mörlialp. Ainsi, des géné-
rations gardent de forts
souvenirs de ces moments
et se réjouissent de retro-
uver des vieux camara-
des... et viennent à nou-
veau pour diriger le camp
et contribuer à la suite de
son existence.

Lorsque, pendant des heures,
des éléphants se balancent sur
des toiles d'araignées jusqu'à
tomber dans un verre de coca
et, pendant des jours, les
jumeaux « zéro zéro sept » et «
null null sieben » se livrent
bataille en parfaite harmonie,
lorsque le spectateur étonné vit
des scènes de théâtre traduites
simultanément en français-alle-
mand, lorsque la cuisinière avi-
se des soupes aux légumes et
des « Fotzelschnitten » et que
l'on peut griller des saucisses de
veau et des « Chöpfer » autour
d'un feu, lorsque les moniteurs
se fendent de rire dans leurs
deux langues maternelles,
lorsque les « Werwölfe » et les
loups-garous, d'un commun
accord, essaient de dévorer les
villageois, vous vous trouvez bel
et bien dans le camp bilingue
Chrisola I à la Mörlialp.
Lorsque, lors d'une marche, le

plus grand du camp, Félix
de Gerlafingen, prend la
main du petit bout de chou
épuisé qu'est Arthur de
Genève, ils se compren-
nent pleinement.

Pierre est catholique-
chrétien, entend-on dire
dans le jargon du camp.
Le soleil est apparu et a
même brillé. Un grand
nombre de participants a
pu admirer pour la première fois
le magnifique panorama qu'off-
re le Brienzer Rothorn et pris
plaisir en randonnant à travers
un océan de fleurs alpines et
par-dessus les derniers amas de
neige.

Au lieu d'aller comme d'habi-
tude à Sörenberg, la tradition-
nelle sortie à la piscine s'est pas-
sée au bain du lac de Sarnen.
C'est aussi avec des visages des
plus surpris que les enfants se
réveillent un matin en entendant
des chants de Noël. Ah là là ce
Mörligeist ! La maison entière
est alors décorée d'étoiles de
Noël, de guirlandes et autres
boules. Par ailleurs, on passe
beaucoup de temps dans le bois
d'à côté avec, comme cerise sur
le gâteau, une balade nocturne
à travers la forêt. Chaque grou-
pe doit suivre un chemin illumi-
né par des ballons LED. Les émo-
tions passent petit à petit du
regard effrayé au l'étonnement
émerveillé. A l'arrivée, une déli-
cieuse coupe Danemark attend
les participants comme récom-
pense mais, pas le temps de se
reposer car c'est déjà parti pour
le retour, ballons dans la main,
dans un océan de lumière ondu-

lante disparaissant dans l'ob-
scurité.

Mais pas pour longtemps car
nous voilà arrivés au complet à
la maison, fatigués mais satis-
faits de cette aventure. Que ce
soit en faisant du sport, des
jeux, la fête sur des classiques
anglophones, autour d'un feu
avec guitare et chansons et j'en
passe, le temps file à toute allu-
re. Au milieu du camp, le diman-
che nous offre avec son mer-
veilleux brunch et sa marche
méditative en pleine nature une
coupure dans le quotidien du
camp afin de mieux réaliser :
une telle communion au milieu
d'un splendide paysage de
montagnes possède un je-ne-
sais-quoi de très précieux. Lors
des séparations, on entend
beaucoup de « au revoir », «
Tschüss » et « Tschous » et à nou-
veau le calme peut réapparaî-
tre dans la maison de la
Mörlialp. Reste à savoir si les
échos des paroles franco-suisse
allemandes continuent à se pro-
pager quelque part dans un des
nombreux recoins du chalet.

Anne-Marie Kaufmann
Traduction Daniel Salamanca

Photo Regula Messerli

Camp d'été de la jeunesse, Chrisola I
du 8 au 20 juillet 2013

Anne-Marie Kaufmann
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contributions ecclésiastiques,
dons) sont différents selon les
cantons et les lieux de résidence.

Il faut également prendre en
compte les personnes habitant
les pays voisins, la France en par-
ticulier.

Vu le recul des entrées concer-
nant la collecte pour la diaspora,
il est illogique que les membres
des paroisses territoriales clas-
siques doivent subvenir, par leurs
impôts et leurs dons, au paiement
des frais occasionnés par le tra-
vail de pastorale auprès d’autres
membres de l’Église vivant en
diaspora.

Néanmoins, le travail de fond
est plus important que l’aspect
matériel : entretemps, bien des
membres de la diaspora veulent
s’investir dans les autorités
paroissiales ou dans les associa-
tions paroissiales auxquelles ils
appartiennent, et les paroisses
dépendent à leur tour de la
disponibilité et de la collabora-
tion de ces membres de la
diaspora.

L’objectif poursuivi
est que chaque
catholique-chrétien-
ne et catholique-chré-
tien soit ou devienne
membre d’une
paroisse et que, là ou
il participe, il paie
ses impôts ecclésias-
tiques ou qu’il verse
volontairement sa
contribution cor-
respondant au mon-
tant indiqué.

Les solutions juridiques et les
structures se basent selon les pos-
sibilités cantonales correspon-
dantes. La réalisation entrera,
petit à petit, en vigueur à partir
de 2014. La nouvelle réglemen-
tation devra être clôturée dans
dix ans.

Or, la transition devra être
financée. Pour cette raison, le
Synode national a décidé de dis-
soudre la forme actuelle de
« l’œuvre pour la diaspora » et
de l’intégrer dans « l’œuvre d’en-
traide de l’Évêque » et d’élargir
ses statuts conformément aux
buts poursuivis. C’est la raison
pour laquelle la collecte pour la
diaspora se fera, pour la derniè-
re fois, selon la forme ancienne. 

Malgré tout, j’en appelle à vot-
re générosité – il en va quand
même de changements concer-
nant l’avenir ! Car, nous sommes
tous membres de l’Église et
vivons ensemble en tant que
minorité religieuse, dans la
diaspora.

✞� Évêque Harald Rein

LA LÉGENDE D’HALLOWEEN

Le 31 octobre marque la
fête d’Halloween. C’est
l’occasion de rééditer un
petit texte de Dominique
Boulens sur ce sujet, pu-
blié ici même il y a une
douzaine d’années. (réd.)

- - - - - - -

Au temps des Gaulois et des
Celtes, on rentrait les troupeaux,
les foins et les légumes à la fin
de l'automne. Pour marquer l'é-
vénement, les rites sacrés liés au
feu étaient destinés à chasser les
démons. C’était la « Fête de Sa-
main » une sorte de Nouvel An.
La population se déguisait en
portant des costumes effrayants.
En Irlande, pour cette occasion,
on sculptait et gravait des
navets, rutabagas et autres gros
légumes en forme d'affreuses
têtes de démons, puis on illumi-
nait l'intérieur avec des bougies
de cire. On les promenait par-
tout, de bourgs en villages, et on
les posait ensuite devant
chaque maison. La lanterne
d'Halloween était née.

Quelques siè-
cles plus tard, 

le Christianisme consacrait cette
période à la fête de tous les
Saints (en gallois All Hallow
e'en). Lors de la grande famine
en Irlande, entre 1845 et 1851,
de nombreux irlandais émigrè-
rent vers la jeune Amérique et ils
avaient emmenés dans leurs
bagages cette tradition, ainsi
que légende de Jack O'Lantern.

Mais pourquoi des
enfants ?

Autrefois vivait en Irlande un
homme que l'on appelait Jack.
Selon la légende, il aurait été
avare, ivrogne, méchant et égo-
centrique. Mais il fut celui qui
avait réussi à tromper le Diable.
Un jour qu'il avait dupé le malin
par deux fois, celui-ci le poursui-
vit dans toute l'Irlande. Coincé
dans un jardin Jack fit semblant
de grimper dans un pommier
pour prendre une belle pomme
rouge. Usant de persuasion,
Jack réussit à faire grimper le
Diable dans le pommier.

Pendant que ce dernier faisait
sa cueillette, Jack gravait une
croix sur le tronc de l'arbre, de
telle façon que le Malin ne put 

redescendre. Jack lui fit promet-
tre de ne plus jamais le tenter et
il vécut longtemps heureux et
sans soucis, prenant du bon
temps. Au jour de sa mort, Jack
se présenta devant Saint-Pierre
qui, au regard de sa vie dissolue
ne voulut pas le recevoir. Le gar-
dien des clés le renvoya en
enfer, où le Diable, qui avait la
rancune tenace, ne le voulut pas
non plus. Il lança à Jack un char-
bon ardent, que jack prit et glis-
sa dans le navet qu'il était en
train de manger. C'est ainsi que
naquit la première lanterne
d'Halloween. Jack fut condam-
né à errer sur terre pour l'éterni-
té et il n'est visible qu'un jour par
an, à la fin de l'automne. Seuls
les enfants peuvent le voir, à
condition de se grimer et de se
déguiser le jour d'Halloween.
C'est pourquoi le 31 octobre,
les enfants déguisés parcourent
les rues et présentent des pa -
niers dans lesquels sont dépo-
sées des friandises.

Jack O'Lantern et la légende d'Halloween
Dominique Boulens

L’ŒUVRE POUR LA DIASPORA

Chères catholiques-chrétien-
nes, chers catholiques-chrétiens

La constitution de notre Église
mentionne : « L’Église catholique-
chrétienne de la Suisse est la
communauté des personnes qui
y ont été baptisées ou qui étant
déjà baptisées, en sont devenues
membres et qui ont leur domicile
en Suisse… Elles sont organisées
en paroisses ou appartiennent à
la diaspora. » Il s’agit là de
l’esprit du 19e siècle qui n’a
aujourd’hui plus grand-chose à
voir avec la réalité actuelle. Nos
fiefs se sont « ratatinés » et la plu-
part des catholiques-chrétiennes
et catholiques-chrétiens vivent
leur minorité religieuse de maniè-
re dispersée (en diaspora).

La distinction entre l’apparte-
nance ou la non appartenance à
une paroisse territoriale, à l’é-
poque de la mobilité et des rou-
tes rapides, est toute relative et
théorique. Car il est plus facile et
plus rapide pour un membre de
notre Église habitant la Suisse
centrale et se rendant à Lucerne
pour l’office religieux (messe) ou,
un autre membre habitant à
Dornach dans le canton de
Soleure et se rendant à Laufon
dans le canton de Bâle
Campagne, que pour un memb-
re de notre Église vivant à
Wetzikon devant se rendre à
Zurich pour l’office religieux –
dans le même canton – ou pour
un habitant de Kandersteg
devant se rendre à Thoune.

Les droits juridiques (droit de
vote actif et passif) et les obliga-
tions (impôts ecclésiastiques,

Nous vivons tous en diaspora
Évêque Harald Rein
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Les membres des
paroisses de Berne,
Bienne et Thoune se sont
retrouvés le 25 août 2013
au centre scout de
Rüfenacht pour la tradi-
tionnelle messe régiona-
le. 

Nous avons eu en particulier
le grand plaisir d'accueillir une
délégation de la paroisse de
Lausanne. 

Malgré le temps pluvieux, de
nombreux catholiques-chré-
tiens de la région se sont ras-
semblés à cette occasion. Le
curé Christoph Schuler a prési-
dé la célébration avec la colla-
boration du curé émérite Peter
Hagmann et du vicaire Thomas
Zellmeyer. 

Le chœur paroissial de Berne
contribuait également musica-
lement à cette célébration très
réussie.

Après la célébration l'esprit
de communion s'est agréable-
ment poursuivi par une grilla-
de : le temps passe vite en man-
geant sa saucisse, en buvant
son verre et en discussions ani-
mées. Et si quelqu'un (comme
l'auteur de cet article) avait
oublié d'amener sa viande à
griller, il était toute de même
possible de manger une saucis-
se car il y avait toujours une
âme charitable pour partager
ce qu'elle avait amené. 

L'association des hommes
catholiques-chrétiens de Berne
avait organisé une roue de la
fortune où l'on pouvait gagner
des lots attractifs.

Cette célébration régionale
perdurera agréablement dans
nos mémoires. C'était une belle
occasion de louer le Créateur à
l'extérieur dans cette belle
nature et de privilégier le
contact social au-delà des fron-
tières paroissiales.

Thomas Zellmeyer, 
vicaire à Berne

Traduction: 
Nassouh Toutoungi, curé

Célébration régionale à Rüfenacht (Be)
Belle ambiance 

malgré le froid

Christoph Schuler Peter Hagmann Photos paroisse de Berne

1re piste : 
Il n’est pas forcément facile de rentrer
dans l’intelligence de ce psaume :
pour dire la familiarité, l’auteur utili-
se les mots de la dépendance. Nous
pouvons mal les accepter, nous ima-
giner un dieu qui voit tout, qui sait
tout, un dieu qui nous surveille…Ce
sont de fausses images. Est-ce ainsi
que nous le comprenons ou est-ce
que nous l’accueillons  autrement ?
Sondons notre cœur et parlons à
Dieu de cela.

2e piste : 
De ce fait on comprend mieux que le
psaume commence par « Tu me son-
des », une affirmation qui peut nous
heurter. C’est un constat auquel on
ne peut rien. Mais le psaume se  ter-
mine par « sonde-moi ». Là, c’est une
demande, un désir, ce que l’on veut

vraiment. Dans la prière de ce psau-
me, je vous invite à regarder le che-
min que fait ce croyant : ce passage
d’une situation à laquelle on ne peut
rien à une demande personnelle, à
quelque chose qu’on veut, à un désir
fort. Qu’est-ce qui lui permet de faire
ce passage ?

3e piste : 
Il peut y avoir une difficulté à prier les
versets 19 à 22. Voici une piste pos-
sible : « Impies, hommes de sang,
adversaires, ennemis, assaillants ».
Qui sont-ils ? Non pas des gens par-
ticuliers mais ce qui en chacun de
nous s’oppose à la vie, ce mal qui
rôde et détruit et dont personne n’est
indemne, ces fausses images de
Dieu qui nous empêchent d’accueillir
Dieu dans la confiance. Qui sont-ils
pour moi ?

4e piste : 
Jésus a pu prier ce psaume en com-
plet abandon et confiance. Le verset
18 est une annonce de la
Résurrection : « je m’éveille, je suis
encore avec toi ». Relire ce psaume
en pensant que Jésus l’a prié. 

5e piste : 
S’étonner de ce qui est dit de nous,
de moi au verset 14. C’est le sommet
de ce psaume.  « Merveille que je
suis ». 

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

Ensemble méditons
Merveille que je suis ! Jean 11 / 17-27
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Dimanche 6 octobre 
20e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

   10 h 
  

  09 h 30 
 

Samedi 12 octobre   17 h 30 
 

     

Dimanche 13 octobre 
21e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

  10 h 
  

18 h 
  

10h 
 

 

Dimanche 20 octobre 
22e Dimanche après Pentecôte 

10 h 
 

   10 h 
  

 09 h 30 
 

(Fr. / all.) 

 

Dimanche 27 octobre 
23e Dimanche après Pentecôte 

 10 h 
 

 17 h 
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18 h 
  

09 h 30 
 

 

Dimanche 3 novembre 
24e Dimanche après Pentecôte 
 

10 h 
 

Messe de Requiem 

   10 h 
 

Messe de Requiem 

  09 h 30 
 

Messe festive 

  Messe (eucharistie)   Liturgie de la Parole   prière du soir   célébration œcuménique  

Horaires des cultes en Suisse romande
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Au temps (plus tout à fait
récent) des années scoutes,
nous parodions malicieuse-
ment le chant patriotique des
« drapeaux qui flottent dans
l’espace » en « crapauds qui
sautent dans la mare ». Ce
cher crapaud qui n’a pas fini
de faire des siennes.

Quand on dit à un mioche
turbulent : Petit crapaud !, ce
n’est pas un compliment.
Quand on qualifie de crapaud
le défaut d’un diamant c’est
dévalorisant. Bivalence des
choses. Délicieux bambin et
affreux jojo. Gentlemen cam-
brioleur. Pape guerrier.
Chrétien filou. Nécessité fait
loi. L’animal tue pour manger.
L’adorable minet garde son
instinct prédateur. Si le cra-
paud saute, c’est pour ingurgi-
ter au vol son repas. L’instinct
de rapine subsiste assez sou-
vent en l’humain. Le crapaud
ne cache pas son jeu.

Trop souvent prédateur à sa
façon, l’humain cultive l’art du
camouflage. La façade et l’ar-
rière-cour. Molière caricaturait
le faux dévot. Le Cyrano
d’Edmond Rostand dit « bien
des choses en somme »,
notamment, au freluquet enru-
banné que « c’est à l’intérieur
que j’ai mes élégances ». Ce
pourrait être une parole d’é-
vangile. Faute de pouvoir se
départir de la société où l’on
vit, au moins convient-il de s’en
démarquer.

Conserver sa liberté parmi
le monde des truquages. La
préférence au profit matériel

est incompatible avec les
Béatitudes de l’Évangile. Tout
sympathique qu’il est, le cra-
paud est laid. Et ça se voit. Les
vilains crapauds manipula-
teurs se cachent habilement
sous un vêtement de respecta-
bilité. A la joyeuse chanson
scoute du crapaud qui saute
dans la mare on est tenté d’a-
jouter un couplet sur le fripon
crapaud-profiteur frétillant
dans le marécage économico-
financier. Dispensant en cati-
mini ses miasmes aux braves
gens qui n’en peuvent mais.
On pourrait épiloguer sur l’in-
confortable position des Égli-
ses trop souvent réduites à l’im-
puissance en la matière.

Pauvre crapaud, innocent
comparse d’une analogie. Va-
t-il survivre dans une pseudo
civilisation qui n’a que faire
des mares à crapauds ?
S’appuyant fallacieusement
sur une foi au progrès maté-
riel, ne conservant à la nature
qu’un résidu de justification
alimentaire. Vous objecterez
évidemment qu’en la nature a
toujours régné la loi du plus
fort. Fable du loup et de l’a-
gneau : la raison du plus fort
est toujours la meilleure.
Monsieur de La Fontaine, sans
illusions, se borne à prendre
acte. N’est-ce pas notre quoti-
dienne attitude ?

Dans cette vision d’une cer-
taine philosophie légèrement
teintée de pessimisme, on
pourrait proposer à notre tour
une fable de circonstance : Le
dinosaure et l’eschatologie.
On y verrait des aimables

dinosauriens, de nature tou-
jours affamée, s’entredévorer
jusqu’au dernier. Après avoir
en toue irresponsabilité dévo-
ré tout ce qui était mangeable
sur la planète. Je vous vois
inévitablement subjugués par
l’audace de mon explication
de la fin mystérieuse des dino-
saures. Et amenés à fabuler à
votre gré sur notre actuelle ten-
dance à spéculer sur l’indéfec-
tibilité du mythe eschatolo-
gique du progrès.

Au sortir de ce climat opti-
miste des vacances, il n’est
pas inadapté de rêver d’une
primauté triomphante du mes-
sage d’amour et de solidarité
de Jésus-Christ.

Je compte sur nous.

Pierre Uldry

Le crapaud et l’eschatologie

ESCAPADES12

célèbre journal parisien.

Pour terminer, voici une cita-
tion d'un de ses collègues d'étu-
des, Alphonse Chrétien, qui
sera curé de Genève :

« Quiconque l'a connu sait
combien il avait toujours l'esprit
occupé de toutes les questions
spéculatives ou pratiques qui
intéressent le progrès de la
patrie ou de l'humanité, et pour
lui le problème religieux était
au premier rang parmi celles-
là.

Nous n'étonnons donc per-
sonne en affirmant que César
sans affectation et sans morgue
se distinguait beaucoup de ses
condisciples par le choix même
de ses distractions. Oh ce n'est
pas qu'il répugnait à prolonger
la soirée en compagnie de
bons amis. Mais c'était à condi-
tion que la conversation roula
sur quelque sujet scientifique,
littéraire, politique ou théolo-
gique. »

Pour de plus amples informa-
tions:

Curé Nassouh Toutoungi
076 211 16 41
nassouh.toutoungi@cathlique-
chretien.ch

Et pour en savoir plus, vous
pouvez vous reporter au dos-
sier sur Pierre César, préparé
par Danielle Balmer, publié
dans Présence N° 9 de novem-
bre 2012
(réd.)

PROGRAMME

30 octobre à 19h45:
Conférence sur la figure de
Pierre César par Angela Berlis,
professeure au Département de
théologie catholique-chrétienne
à l'Université de Berne, chez
Mémoires d'Ici (Rue du Midi
6) ; entrée libre.

2 novembre à 14h:
Commémoration au cimetière
de Saint-Imier de la mémoire de
Pierre César

3 novembre à 10h:
Messe festive à l'église Saint-
Paul avec allocution de 
M. Stéphane Boillat, maire de
Saint-Imier, suivie d'un apéritif.

A l'occasion des 160 ans de
sa naissance, la paroisse
catholique-chrétienne de Saint-
Imier souhaite commémorer,
avec le soutien du Centre de
recherche et de documentation
du Jura Bernois « Mémoires
 d’ici », une personnalité qui a
marqué son temps:

Le curé Pierre César
(1853 – 1912).

Prêtre, pédagogue, écrivain
et journaliste jurassien, un per-
sonnage truculent, éclairé, haut
en couleur et authentique. Cet
homme pragmatique était très
préoccupé des questions d'ord-
re social et éducatif.

Il a mis sur pied une action de
collecte des chaussures pour les
écoliers, il a créé la soupe sco-
laire et la cuisine populaire au
service de toute la population
de Saint-Imier, quelle que soit la
confession des personnes dans
le besoin : une attitude qui
détonne dans cette époque de
clivage confessionnel.

Le journaliste Pierre César a
touché à des domaines très
divers : les chiens du Grand-
Saint-Bernard, le funiculaire du
Niesen, mais aussi des sujets
jurassiens. Il a aussi été memb-
re de la Société jurassienne d'é-
mulation. Il a écrit pour le « Jura
Bernois », journal édité par la
maison Grossniklaus à Saint-
Imier.

Une de ses activités le rendait
particulièrement fier : il a été le
correspondant du « Figaro », le

Hommage à une figure importante du Jura Bernois
Le curé Pierre César

Pierre césar – Huile sur toile
d’Auguste Kunz (1890)
Collection privée, Photo Peter
Feenstra
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Pour louer Dieu en Église, nous
avons besoin de personnes qui
ont des rôles particuliers dans la
célébration, mais nous avons
aussi besoin très concrètement
d'objets qui servent à la louange
de Dieu. Ce sont ces objets que
nous allons apprendre à connaî-
tre : leur histoire, leur utilisation,
leur évolution.

Commençons donc par les
objets centraux de la partie
eucharistique : les vases litur-
giques. Ce que l'on appelle ici
« vase » correspond au mot latin
« vas » qui signifie : équipement,
ustensile, pièce de vaisselle. Le
mot désigne dans le contexte
liturgique les deux objets qui
contiennent le pain et le vin pen-
dant la prière eucharistique. 

L'assiette contenant le pain
s'appelle « patène » et la coupe
contenant le vin « calice ».
« Patène » vient du latin « pate-
na » qui lui-même vient du grec
« patani », écuelle. « Calice »
vient du latin « calix » qui dési-
gne une coupe ou un vase à boi-
re. En latin ecclésiastique, le mot
peut désigner soit la Passion du
Christ (en référence à la parole
du Christ avant sa Passion au jar-
din des Oliviers : « Père, si tu le
veux, éloigne de moi cette cou-
pe! » Lc 22,42 // Mt 26,39 //
Mc 14,36), soit le sang du
Christ, soit l'objet qui contient le
vin eucharistique. Le calice rap-
pelle la coupe de vin de la sain-
te Cène.

Les vases liturgiques ont sou-
vent été confectionnés en maté-
riau noble (or, argent, vermeil)

pour souligner le côté précieux
et incommensurable du don que
Jésus fait de lui-même en nous
livrant son corps et son sang (qui
est une métaphore on ne peut
plus biblique pour la vie en
général).

A quoi ressemblent concrète-
ment ces objets? Le calice est for-
mé de trois parties essentielles,
emboîtées sur une tige centrale.
Répondant à des besoins litur-
giques, elles ont chacune une
fonction déterminée : le pied
assure la stabilité du calice une
fois posé, le nœud, renflement
de la tige, sert à sa préhension et
à son ostension au cours de la
messe, la coupe est destinée à
contenir le vin.

La patène, elle, a d'abord res-
semblé à une petite coupelle pla-
te faite en matériau noble: en
effet seul le prêtre communiait à
la messe dans le rite tridentin.
Donc pas besoin d'une coupelle
trop grande. L’exigence était
que la patène puisse s'emboîter
sur le calice pour être facilement
transportable. Comme la com-
munion de l'assemblée est deve-
nue la norme, et à juste titre, il est
recommandé d'utiliser des patè-
nes plus profondes pouvant rece-
voir suffisamment d'hosties pour

faire communier toute l'assem-
blée.

Pour terminer, je vous propose
une petite méditation de
Romano Guardini, promoteur
du renouveau liturgique autour
du Concile Vatican II: « Une fois,
il y a de nombreuses années de
cela, j'ai rencontré le calice.
C'est sûr ! J'en avais déjà vu
beaucoup, mais je ne l'ai « ren-
contré » qu'à Beuron, un jour où
un père très sympathique m'a-
vait montré les trésors de la
sacristie dont il s'occupait. Il
avait un pied large qui lui don-
nait une assise sûre. La tige s'éle-
vait très finement dans les airs.
Pas loin du milieu, le nœud res-
sortait de façon saillante. Au
sommet de la tige, là où un
anneau développe sa noble for-
ce, un fin travail d'orfèvrerie
jaillissait de toutes parts et la cou-
pe y était posée.

Ô combien j'avais senti cette
forme vivante ! La tige élancée
monte des profondeurs de la ter-
re; elle porte un être qui n'est
qu'accueil et don. Vénérable
ustensile qui abrite en son
brillant sein les gouttes secrètes,
dans lesquelles le mystère de l'a-
mour divin apparaît. Ma pensée
s'est développée – mais ce n'é-
tait pas une pensée, plutôt une
vision ou une sensation : N'est-
ce pas, résumée en une simple
forme, le Tout, ramassé dans le
cœur de l'être humain, dont le
but ultime est, d'après le mot de
saint Augustin, « d'être capable
de contenir Dieu »?

Nassouh Toutoungi, curé

Les objets de la liturgie :
introduction et les vases liturgiques

Lancy
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5

15e anniversaire de l’ac-
cueil de la paroisse ortho-
doxe roumaine à l’église
de la Trinité. Dimanche 3
novembre. 12h30. Office de
prières en commun suivi de l’a-
péritif et du partage du gâteau
d’anniversaire. Tous les parois-
siens et amis sont les bienve-
nus !
Une date à retenir :
Dimanche 8 décembre.
Escalade au Grand-Lancy.
Eucharistie (messe) à l’église de
la Trinité puis soupe de
l’Escalade et Marmite de la
mère Royaume.  

De la vie paroissiale : 
Baptême. John Ulhmann, fils
de Joan et de Christine
Xhaflaire, a été baptisé le merc-
redi 18 septembre à Versoix.
Que le Seigneur accompagne
John sur le chemin de la vie.

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard  - à Chêne-Bourg

Eucharistie (messe) men-
suelle le samedi à 17h30 à la
chapelle de la Transfiguration à
Chêne-Bourg. Echange autour
des textes bibliques - et onction
des malades. 
Prochaines célébrations 
- Samedi 12 octobre. 17h30
- Samedi 9 novembre. 17h30
- Samedi 7 décembre. 17h30

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Conseil de paroisse. Jeudi
17 octobre à 18h30 au Centre
St-Germain.

Requiem des défunts à St-
Germain. Dimanche 3 novem-
bre. 10h. 

De la vie paroissiale : 
Décès. Mme Odette (Detty)
Kliebès le 28 août. Obsèques à
la chapelle de la Cluse (Murith)
et inhumation au cimetière du
Petit-Saconnex 
Sincères condoléances à son
époux M. Georges Kliebès et à
sa famille et amis. Qu’elle repo-
se dans la paix du Seigneur !

CANTON DE GENEVE

Secrétariat ECC Genève
CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54
Jean-Claude Mokry, curé

jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Contributions ecclésiastiques
& dons. CCP n°12-847-0

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Pour une visite, veuillez prévenir
la cure 022 794 06 54 (répon-
deur en cas d’absence) ou Mme
Chauvet 022 311 71 92 ou Mme
Savoy 022 782 11 17

Catéchisme
Reprise samedi 12 octobre. Les
groupes des enfants et les horai-
res ont été finalisés lors de la
réunion de parents. Ils seront
transmis aux familles par cour-
rier. 

Synode cantonal. Bureau
mardi 29 octobre. 18h30. Salle
paroissiale de Lancy.

Groupe de loisirs/Club 83. 
Jeudi 10 octobre. Brisolée à
Fully VS. (châtaignes grillées,
lard, fromage et tarte aux pom-
mes et moût). 30 Francs par per-
sonne. Inscriptions à la cure
022 794 06 54.

Salle communale du Gd-Lancy

Samedi 5 & 
Dimanche 6 octobre)

Fête Artisanale
d’Automne

Stands d’artisans,
Petite restauration, etc. 

Samedi après-midi : 
Groupe folklorique 

des Asturies
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CANTON DE VAUD

Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63

Natel : 076 566 19 17
E-mail: kelham@bluewin.ch

Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail: rolf.reimann@bluewin.ch 

Président: vacant 
info@catholique-chrtienne.ch 

www.catholique-chretienne
CCP 10-4285-8

Merci de tout cœur pour vos dons

Lausanne
Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Prochaine messe le 27 octobre
à 17h à la chapelle du Servan,
suivie d’un apéritif.

Sortie de paroisse 
La paroisse de Lausanne était
invitée à participer à la messe
en plein-air à Rüfenacht qui
réunissait toutes les paroisses
du canton de Berne. 

Notre ancien curé Christoph
Schuler nous a chaleureusement
accueillis et ne manquait pas
d’intégrer quelques passages
de la liturgie en français. Après

CANTON DE NEUCHATEL

Jean Lanoy, curé
Tél. 032 968 44 13

Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail: neuchatel@catholique-chretien.ch

CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Dimanche 3 novembre à
10h00
Messe des défunts
Nous prions à la mémoire de
tous les défunts qui nous ont
quittés en particulier depuis une
année lors de cette messe com-
mémorative. A l’issue de l’offi-
ce, un apéritif sera servi à la sal-
le St-Pierre.

Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Dimanche 3 novembre à
10h00
Messe des défunts
Nous prions à la mémoire de
tous les défunts qui nous ont
quittés en particulier depuis une
année lors de cette messe com-
mémorative. A l’issue de l’offi-
ce, un apéritif sera servi à la sal-
le St-Pierre.

cette belle célébration, nous
avons partagé un repas cana-
dien suivit du « zwirble » - jeux
ressemblant à la roue de la for-
tune.

Malgré le temps grisonnant, les
enfants des deux cantons s’amu-
saient en jouant. En effet, il s’a-
gissait de retrouvailles, car ils se
connaissaient du camp d’été à
la Mörlialp. Ce fut une belle sor-
tie de paroisse qui se clôturait
par l’apparition du soleil et
nous remercions Christoph
Schuler de cette super idée pour
notre sortie de paroisse ! 

A la prochaine.
Photo paroisse de Berne

Voir aussi page 10

Catéchisme 
Pour les enfants qui se prépa-
rent pour la confirmation, les
prochaines dates pour le caté-
chisme sont: En 2013, les 19
oct – 16 nov – 14 déc, à 14h.
En 2014, les 11 janv – 8 fév –
8 mars – 12 avril – 10 mai – 21
juin, à 14h. Petite salle de
Christchurch, (arrière côté de
l’Église anglaise). Pour les
enfants dès 7 ans, le catéchisme
se fait chaque 4e dimanche du
mois à 16h. avant la messe, sal-
le du Servan, à côté de notre
chapelle du Servan.

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

Dimanche 6 octobre à
9h30 à l'église: messe.
Mercredi 30 octobre à
19h45 :
Conférence de Mme Angela
Berlis, professeure au départe-
ment de théologie catholique-
chrétienne à l'Université de
Berne à la salle de Mémoires
d'Ici (rue du Midi 6).

Samedi 2 novembre à
14h : Commémoration du curé
Pierre César au cimetière de
Saint-Imier.

Dimanche 3 novembre
novembre à 10h en notre égli-
se : messe festive à l'occasion
du 160ème anniversaire de la
naissance curé Pierre César.
Voir en page 13 pour plus de
détails.

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, curé
Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

Fax 032 341 21 38
E-mail: biel@christkatholisch.ch

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, rue de la
Source 23 (station inférieure du

funiculaire Bienne-Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS
Dimanche 6 octobre :
pas de messe à Bienne; messe à
Saint-Imier à 9h30.

Dimanche 13 octobre à
9h30 : messe en notre église.

Dimanche 20 octobre à
9h30 : messe en notre église.

Dimanche 27 octobre à
9h30 : messe en notre église.

Célébrations en français :
Dimanche 20 octobre à 9h30
en notre église (français/alle-
mand).

CANTON DU TESSIN

Diacona Elisabetta Tisi
Via Bovisasca 70 - I-20157 MILANO
e chiesa anglicana San Edouardo
Via Clemente Maraini 6900 LUGANO

Elisabetta.tisi@email.it
Site internet: www.ccc-ti.ch

La prossima celebrazione sarà
Sabato 5 ottobre, ore 17.30 a
Lugano, Santa Messa

Elisabetta Tisi

ANNONCE

L’évêque Harald Rein et le
Conseil Synodal ont décidé
en date du 30 août 2013,
d’accepter Madame Elisabetta
Tisi, domiciliée à Milan, dans
le clergé de l’Église catho-
lique-chrétienne de la Suisse,
comme diacre permanente
pour la région du Tessin.
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Hubert Wolf

Le vice et la grâce
L’affaire des religieuses de

Sant’Ambrogio

Editions du Seuil, Paris, 2013
ISBN 978.2.02.111318.1

Rome, juillet
1859 : du
fond d’un
monastère,
une religieu-
se appelle au
secours, car
on cherche à
l’empoison-
ner. C’est

Katharina von Hohenzollern,
descendante de la famille impé-
riale allemande. Sa plainte
auprès de l’Inquisition romaine
déclenche un procès qui va met-
tre à jour des pratiques incroya-
bles. Au cœur de ce procès, une
jeune et belle religieuse. Et à l’ar-
rière-plan, et directement concer-
nés, des théologiens, des cardi-
naux de la Curie romaine et le
pape Pie IX lui-même engagés à
la fois dans un combat politique
pour conserver les Etats pontifi-
caux et dans une lutte interne
pour assurer le pouvoir absolu et
infaillible du pape dans l’Eglise. 

L’auteur, Hubert Wolf, né en
1959, est professeur d’histoire
de l’Eglise à l’université de
Münster en Allemagne. Auteur
de nombreux ouvrages (dont en
français, le Pape et le Diable,
CNRS Editions, 2009), honoré
de plusieurs prix (dont les prix
Leibniz et Gutenberg), il travaille
notamment sur les archives de la
Congrégation pour la Doctrine
de la foi.   

A la Radio en septembre…

«Juste ciel» : nouvel horaire
Une chronique de deux minutes sur
l’actualité religieuse du moment
Du lundi au vendredi 6h27
sur La Première

Bouddhisme, travaux
pratiques
Du lundi 30 sept. au vendredi 4 oc-
tobre 
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

Israël : portraits de colons
Dimanche 6 octobre. Hautes
Fréquences, 19h, La Première

Le sacré des cîmes
Du lundi 16 au vendredi 20 septem-
bre
A Vue d’esprit, 16h30, Espace 2

A la TV en octobre…

«Faut pas croire» : nouvel
horaire
magazine société et religions avec
débats et reportages.
les samedis à 13h55 sur RTS
Un
Nouvelle diffusion le diman-
che à 18h30 et vendredi vers
14h30 sur RTS Deux 

Dieu sait quoi - Documentaire
Sur le parvis
Les parlottes des Théo -
pettes
Théo et Popette, deux marionnet-
tes espiègles, se posent des ques-
tions : pourquoi faut-il manger du
chou-fleur ? Et pourquoi faut-il
obéir ? … les coulisses d’un spec-
tacle qui se pose des questions
spirituelles. 
Dimanche 6 octobre, 10h45, 
RTS Un. 

CALENDRIER
LITURGIQUE
Octobre 2013

Ma 1er Grégoire l’illuminateur, év. et
fond. d’Eglise locale ; Réforme
catholique

Me 2 Léger d’Autun, évêque et martyr
Je 3 
Ve 4 François d’Assise, conf. de la foi
Sa 5 r
Di 6 20e dimanche ap. Pentecôte
Jos 24,1-2a. 15-18 /Rm 10,16-18 /Lc 13,22-30
Bruno le chartreux, ermite
Lu 7 
Ma 8 Démétruis, martyr
Me 9 
Je 10 
Ve 11
Sa 12
Di 13 21e dimanche ap. Pentecôte
1 R 19,8b-13a / 1Jn 4,1-6 / Lc 9,18-22
Lu 14 r
Ma 15
Me 16 Gall, abbé et fond. d’Eglise 

locale
Je 17 Ignace d’Antioche, év. et martyr
Ve 18 Luc, évangéliste et disc. de Paul
Sa 19
Di 20 22e dimanche ap. Pentecôte
2 S 7,18-29 / Rm 8,26-27 / Lc 11,5-9
Lu 21 
Ma 22
Me 23 Jacques, frère du Seigneur, 

martyr
Je 24
Ve 25
Sa 26
Di 27 23e dimanche ap. Pentecôte
Frumence, év. et fond. d’Eglise locale
Es 49,24-25 / 1 Co 2,1-5 / Lc 11,14-23
Lu 28 Simon et Jude Thaddée, apôtres
Ma 29
Me 30 
Je 31 
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Nos dossiers du mois
• MESSAGE DES ÉVÊQUES VIEUX-

CATHOLIQUES ET ANGLICANS À
L’OCCASION DE LA FÊTE DE SAINT
WILLIBRORD LE 7 NOVEMBRE

Saint Willibrord
Vitrail de la basilique d’Echternach (Luxembourg)
Photo Carlow County Museum

L’Œuvre pour la diaspora

L’Œuvre pour la Diaspora récolte dans toute la Suisse des fonds pour le travail dans la
Diaspora de l’Eglise catholique-chrétienne de la Suisse et les attribue aux régions de Zurich-
Tessin, Berne-Fribourg, Lausanne-Vaud- Valais, Dorneck-Thierstein, St-Gall-Suisse orientale,
Bienne-Jura, Lucerne-Suisse centrale et Schaffhouse-Thurgovie.

Compte et budget

L’Œuvre pour la Diaspora assure la pastorale pour les membres de l‘Eglise catholique-chrétienne
dans toute la Suisse. Soutenez son travail par un don au moyen du bulletin de versement que
chaque paroisse vous a fait parvenir, ou en versant votre don directement à 

Banque Raiffeisen, 4313 Möhlin, IBAN CH 66 8070 6000 0566 4706 9

ou compte postal CCP 40 – 10169 – 3

avec la mention : œuvre pour la diaspora de l’Église catholique-chrétienne de la Suisse, 4600 Olten.

L’Œuvre pour la diaspora vous remercie chaleureusement pour votre don généreux. Elle est exemp-
tée d’imposition selon l’Administration fiscale du Canton de Berne. Il est donc possible de déduire
vos dons dans votre propre déclaration fiscale. Si vous le désirez, l’Œuvre pour la Diaspora se tient
à votre disposition pour d‘autres renseignements :

Contact: Martin Bühler, curé
Oberdorfstrasse 16, 8408 Wintgerthur, Tél 052 222 77 56

E-mail: diasporawerk@christkath.ch
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Confirmations à Genève

L’église Saint-Germain était pleine à craquer à l’occasion de la
Messe du 29 septembre, présidée par l’évêque Harald. C’était l’oc-
casion pour Alice, Aurélie Déborah, Melody et Oriane d’être confir-
mées. Pour l’occasion, l’évêque Harald était entouré par Jean-
Claude Mokry, Séverin Pichiottino et le révérend John Gibaut. Dans
son homélie, l’évêque Harald s’adressait plus particulièrement aux
cinq confirmandes :

« Aujourd’hui nous célébrons le sacrement de la confirmation, qui

est aussi la fête du Saint-Esprit…/…Dans cette confirmation selon

une ancienne tradition, je vais bientôt étendre les mains sur vous,

chères confirmandes, et je vais prier pour que le Saint-Esprit vienne

en vous. Le fait d’étendre les mains signifie que l’Esprit de Dieu soit

sur vous et vous protège sur votre chemin de vie. Cela est valable

à tous les âges de l’existence, mais plus particulièrement pour vous

qui vivez cette transition entre l’âge de l’adolescence et l’âge adul-

te. Le fait d’étendre les mains signifie aussi que Dieu lui-même pose

sa main protectrice sur vous et qu’il vous accompagnera. En même

temps, par le rite d’imposition des mains, une forme d’appartenan-

ce s’exprime. « Tu m’appartiens », dit en quelque sorte Dieu par ce

geste.

Le Saint Chrême est fait avec de l’huile d’olive et avec du baume.

Les cosmétiques et les onguents étaient à l’époque de Jésus des

produits très précieux. Seulement les reines et les rois recevaient

une onction lors de leur couronnement. Le christianisme a repris

cette pratique dans la confirmation pour exprimer le fait que chaque

être humain est un « roi », une « reine » avec une dignité incompa-

rable. Justement parce qu’il est à l’image de Dieu. Je souhaite, chè-

res confirmandes, que vous perceviez cette force et que vous puis-

siez en vivre. »

Les confirmandes recevaient
ensuite en cadeau un cierge et
une petite peluche offerte par
l’évêque, et elles ouvraient la
sortie de l’office au son du
gospel « Ô Happy Days ».

HORIZONTALEMENT

1. Était dans la barque avec ses deux fils (Marc 1).

2. Marqueras du plaisir.

3. En milieu clos. Direction.

4. Conjonction précieuse. Article espagnol. A peine
habitable en mer.

5. Évite la monotonie.

6. Venu à la connaissance. Monnaie de nos voisins.

7. Fleur. Qu’on a fait bouger.

8. Consacrer.

9. Qui a eu les faveurs du ciel ou du peuple.

10. Qui a surmonté la bisbille.

VERTICALEMENT
1. Aucun. Amplificateur de radiations.
2. Affolés. Article.
3. Diplôme écourté. Machin.
4. Victime d’un rapt.
5. Ça fait mal. Prénom féminin phonétique.
6. Possédés. A les entendre, ils ne savaient guère où

aller. Baiser.
7. Œuf allemand. Coupe le contact.
8. Fais le contrôle du texte. Moïse y flotta dans une

corbeille.
9. Plus gouvernable que la corbeille précédente. Une

jupe.
10. Port méditerranéen. Désaffectée par le vote par

correspondance.

Solution du problème précédent : 
Horiz. : 1. Frères. Met. – 2. Iules. Arve. – 3. Léopard. En. – 4. Gaiement. – 5. (C)ène. Idée. – 6. Se. Crime.

7. Pauvreté. – 8. Fin. Irène. – 9. Sursauta. – 10. Nies.
Vert : 1. Filets. Fin. – 2. Rue. Épi. – 3. Éloge. Anse. – 4. Répandus. Us. – 5. Ésaïe. – 6. Ré. Crise.

7. Admirera. – 8. M(e)r. Éditeur. – 9. Évènement. – 10. Tentée. Eau.
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L’
œcuménisme existe, je l’ai rencontré !

Récemment j’entendais un théologien orthodoxe affirmer que les
divisions du passé entre les Églises avaient été largement entrete-
nues et développées par les théologiens eux-mêmes. Au point
qu’aujourd’hui il est difficile de recoudre cette « tunique du Christ »
qui continue à symboliser qu’il n’existe qu’une seule Église !

Ce numéro de PRESENCE vous propose un texte (en trois lan-
gues) de l’évêque anglican David Hamid qui vient justement
démontrer que l’unité entre les Églises n’est pas une utopie, mais
qu’elle est de l’ordre du possible. La preuve en est cette décision
passée quelque peu inaperçue lors de la dernière Assemblée de la
Conférence des Églises Européennes (KEK), où Anglicans et Vieux-
catholiques (ou catholiques-chrétiens) ont annoncé leur décision de
ne faire qu’une seule et même famille. 

Certes me direz-vous depuis 1931 il existe entre nos deux
Communions ecclésiales une pleine communion sacramentelle.
Pratiquement nous pouvons communier les uns chez les autres.
Mais aussi des prêtres anglicans peuvent assurer leur ministère
dans nos paroisses et vice versa. C’est le cas aujourd’hui de façon
habituelle à Lausanne et à Genève. Et l’on se souviendra longtemps
que nous avons connu à St-Germain en 2007 l’ordination d’un dia-
cre à la demande de l’évêque de son diocèse anglican en
Nouvelle-Zélande par l’évêque catholique-chrétien Fritz-René
Müller. 

Voilà donc qui peut vraiment nous réjouir. Car là où existent dans
un même lieu des paroisses anglicanes et vieilles-catholiques des
liens amicaux se sont établis. 

Mais l’appel du Christ nous invite à aller plus loin, non seulement
dans la recherche de l’unité, mais aussi de sa réalisation. C’est
pourquoi une véritable synergie devrait se mettre en place entre
nos Églises, non seulement par souci d’efficacité, mais aussi pour
être fidèle à l’Évangile.

Merci à l’évêque David Hamid de nous rappeler que nous som-
mes déjà engagés sur ce chemin. Que la fête de saint Willibrord
le 7 novembre nous soit une belle occasion d’être dans l’action de
grâces ! 

Jean-Claude Mokry
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un moment de formation à de
nombreux délégués des autres
Églises qui n'étaient pas au cou-
rant de la relation de communion
qui existe entre nous ou de notre
auto-compréhension comme Égli-
ses catholiques.

Bien sûr, ceux d'entre nous qui
sont anglicans ou vieux catho-
liques devraient tout savoir sur
ce lien de parenté ! Mais en
étant honnête, je dois avouer
que davantage de vieux-catho-
liques connaissent l’Accord de
Bonn que d’anglicans. Pour cet-
te raison, le Conseil anglican –
vieux-catholique pour la coordi-
nation internationale, les
Sociétés St Willibrord, et nos
évêques ont toujours dans leurs
programmes la nécessité d'édu-
quer notre peuple au sujet de la
relation de communion établie
par l'Accord de Bonn de 1931
et ce que cela signifie vraiment
pour notre vie commune d'au-
jourd’hui. 

Faire partie d'une famille est
important et mérite d'être célé-
bré. Mais ce n'est pas assez.
Comme une famille, nous som-
mes appelés à témoigner et à
travailler ensemble. Notre com-
munion sacramentelle qui est
pour nous un trésor doit être ren-
due visible dans la façon dont
nous vivons comme une seule
famille, pour proclamer ensem-
ble la Bonne Nouvelle de Jésus-
Christ et en cherchant à faire
avancer le royaume de Dieu.

Le thème de l'Assemblée de la
KEK était « Et maintenant, qu'est-
ce que tu attends ? » Nous pour-
rions nous demander la même
chose dans notre famille anglica-
ne et vieille-catholique.

Frage auch unserer Familie von
Anglikanern und Altkatholiken
stellen. Unsere gemeinsame
Aufgabe und unser gemeinsa-
mes Leben in Europa muss mehr
Fleisch auf die Rippen bekom-
men, es muss sichtbarer werden.
Was zögern wir noch? Können
wir in den Gross-städten und
Städten Kontinentaleuropas, wo
Anglikaner und Altkatholiken
zusammen leben nicht entschlos-
sener und sichtbar zeigen, dass
wir Eins sind? Wir teilen ein
Leben in Gemeinschaft und kön-
nen als Anglikaner und
Altkatholiken im Teilen der
Heiligen Kommunion gemein-
sam Christus begegnen. Aber
dieses Teilen, das in der
Eucharistie in höchstem Mass
manifest ist, muss auch darin
sichtbar gemacht werden, wie
wir – gemeinsam und ausserhalb
unserer Kirchengebäude – Chris -
tus im Dienst an den Armen und
im Dienst an den Nöten der Welt
zu begegnen suchen. 

Wir haben ein grosses Ge -
schenk bekommen, indem wir
die Liebe Gottes in der sakramen-
talen Gemeinschaft erkennen,
die wir dank des „Bonn Agree -
ments“ miteinander teilen dürfen.
Der Heilige Gregor der Grosse
sagte: „ wer seinen (oder ihren)
Nachbarn liebt, liebt seinen
(oder ihren) Gott.“ Wir Angli -
kaner und Altkatholiken können
bereits nahe zu Gott kommen,
miteinander, in Gemeinschaft.
Lasst uns Wege finden um Gott
nahe zu kommen, zusammen, in
unserem Nach barn.

Im Namen der Anglikanischen
und Altkatholischen Bischöfe in
Kontinentaleuropa

� David Hamid
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An der Vollversammlung der
Konferenz der Europäischen
Kirchen (KEK), die vom 3. bis 8.
Juli in Budapest stattfand, wurde
für unsere Anglikanischen und
Altkatholischen Mitgliedskirchen
eine bedeutsame Entscheidung
getroffen. Es war eine Ent -
wicklung die nicht viel öffentliche
Aufmerksamkeit erregte, aber sie
war trotzdem wichtig für unsere
Identität in der europäischen
christlichen Landschaft. Es han-
delte sich um die formale
Anerkennung, dass Angli -
kanische und Altkatholische
Kirchen als eine Familie inner-
halb der ökumenischen Be -
wegung, die die KEK repräsen-
tiert, behandelt werden kann.

Diese Anerkennung war zu
einem grossen Teil das Resultat
der Arbeit eines Mitglieds der
Schweizerischen Christ katho -
lischen Kirche, Diakonin Ulrike
Henkenmeier. Sie präsentierte
den Vorschlag mit klaren Worten
und überzeugte die Versam -
mlung, dass es ekklesiologisch
gesehen Sinn macht, dass wir
Anglikaner und Altkatholiken zu
derselben Familie gehören,
wenn die KEK Kirchen in
Familien zusammenzufassen
wünscht. Unsere Kirchen sind
katholische Kirchen. Wir teilen
eine Identität als synodale oder
reformierte Kirchen. Wir sind
reformiert in dem Sinn, dass wir
das wiederhergestellt haben,
was wir für den authentischen
Ausdruck der Einen, Heiligen,
Katholischen und Apostolischen
Kirche Jesu Christi halten. Im
Falle der Anglikaner geschah
dies durch eine Reformation, im
Falle der Altkatholiken durch den
Widerstand gegen die Zentra -
lisierung der kirchlichen Autorität

in der römischen Kurie. Durch
ihre dankenswerte Motion an die
KEK sorgte Diakonin Ulrike für
die Weiterbildung vieler Dele -
gierter anderer Kirchen, die sich
der Beziehung der Gemeinschaft
zwischen uns oder unseres
Selbstverständnisses als katholis-
che Kirchen nicht bewusst waren.

Natürlich sollten diejenigen
von uns, die Anglikaner oder
Altkatholiken sind alles über diese
Familienbeziehung wissen!
Wenn ich aber ehrlich bin, muss
ich zugeben, dass gewöhnlich
mehr Altkatholiken etwas über
das „Bonn Agreement“ wissen
als Anglikaner. Aus diesem
Grund haben der Anglikanisch-
Altkatholische Internationale
Koordinierende Rat, die St.
Willibrord Gesellschaften und
unsere Bischöfe immer die
Notwendigkeit auf ihrer Agenda,
unseren Leuten die bestehende
Gemeinschaft miteinander, wie
sie durch das „Bonn Agreement“
vereinbart worden ist und was
dies wirklich für unser gemeinsa-
mes tägliches Leben bedeutet, ins
Bewusstsein zu bringen. 

Teil einer Familie zu sein ist
bedeutsam und eine Tatsache,
die gefeiert werden sollte. Aber
dies ist nicht genug. Als eine
Familie sind wir gerufen gemein-
sam Zeugnis abzulegen und
zusammenzuarbeiten. Unsere
sakramentale Gemeinschaft, die
wir schätzen, muss in der Art
sichtbar gemacht werden wie
wir als Einheit leben, wie wir
gemeinsam die Gute Nachricht
Jesu Christi verkünden und
danach streben, das Reich
Gottes voranzubringen.

Das Thema der KEK- Vollver -
sammlung lautete „Was zögerst
du noch?“ Wir können dieselbe
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Message des évêques anglicans et vieux-catholiques en Europe à leurs
Églises à l’occasion de la Fête de Saint-Willibrord le 7 novembre 2013
Lors de l'Assemblée générale

de la Conférence des Églises
européennes (KEK) qui s'est
tenue à Budapest du 3 au 8 juillet
2013, une décision importante
destinée à nos Églises membres
anglicanes et vieilles-catholiques
a été prise. C'est un développe-
ment qui n'a pas obtenu beau-
coup de publicité, mais il est
néanmoins important pour notre
identité chrétienne dans le paysa-
ge européen. Il s’agit de la recon-
naissance officielle que les Égli-
ses anglicane et vieille-
catholique peuvent être traitées
comme une seule famille au sein
du mouvement œcuménique qui
est représenté à la KEK.

Cette reconnaissance est dûe
en grande partie au travail d'un
membre de l'Église catholique-
chrétienne de Suisse, la diacre
Ulrike Henkenmeier. Celle-ci a
présenté la proposition et
convaincu l'Assemblée que si la
KEK a souhaité regrouper les
Églises dans une famille, il était
logique qu’anglicans et vieux-
catholiques, du fait de leur ecclé-
siologie, soient dans la même
famille. Nos Églises sont des égli-
ses catholiques. Nous parta-
geons une identité d’être des Égli-
ses catholiques synodales ou
réformées. Nous sommes réfor-
més dans le sens que nous avons
restauré, dans le cas des angli-
cans, à travers une réforme, et
dans le cas des vieux-catholiques
par la résistance aux innovations
de Vatican I, ce que nous consi-
dérons être comme une expres-
sion authentique de l’Eglise de
Jésus-Christ, Une, Sainte,
Catholique et Apostolique.

Merci à la diacre Ulrike pour
sa motion à la KEK qui a fourni

Notre mission et notre vie com-
mune en Europe doivent prendre
plus de corps, elle doit devenir
plus visible. Qu'est-ce qu'on
attend ? Dans nos villes et villa-
ges en Europe continentale, où
anglicans et vieux-catholiques
vivent ensemble, pouvons-nous
être plus soucieux de montrer
visiblement que nous sommes
là ? Nous partageons une vie de
communion, et comme angli-
cans et vieux-catholiques nous
pouvons rencontrer le Christ
ensemble quand nous parta-
geons la Sainte Communion.
Mais ce partage qui est suprê-
mement manifeste dans
l'Eucharistie, doit être rendu visi-
ble dans la façon dont, ensem-
ble, nous cherchons à rencontrer
le Christ quand nous servons les
pauvres, quand nous répondons
aux besoins du monde, en
dehors de nos bâtiments de l'É-
glise.

C'est un grand cadeau que
nous avons reçu, à savoir l'a-
mour de Dieu dans la commu-
nion sacramentelle que nous
partageons, grâce à l'Accord
de Bonn. Saint Grégoire le
Grand a dit : « celui qui aime
son prochain aime son Dieu ».
Nous anglicans et vieux-catho-
liques nous pouvons déjà depuis
longtemps nous rapprocher de
Dieu, ensemble, dans la commu-
nion. Puissions-nous trouver des
voies pour nous approcher de
Dieu, ensemble, dans notre pro-
chain.

Au nom de la consultation des
évêques anglicans et vieux en
Europe

 David Hamid

Grussbotschaft der Anglikanischen und Altkatholischen Bischöfe in
Kontinentaleuropa an ihre Kirchen zum St. Willibrordstag 2013
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L'Évangile a été annoncé aux
Pays-Bas de manière positive et
durable par saint Willibrord, né
dans les années 657-658 dans
le Yorkshire. Il est élevé dès son
plus jeune âge à l'abbaye béné-
dictine de Ripon (située à la fron-
tière de l'Angleterre et de
I'Écosse). A vingt ans, il part
pour l'Irlande et entre à l'ab-
baye Rathmilsigi, au nord de
Dublin, qui était alors dirigée
par Egbert, réputé pour son
dynamisme et son énergie.
C'est lui qui incitera le jeune
Willibrord à aller vers les païens
pour leur prêcher l’Évangile. En
690, Willibrord part avec onze
autres moines, sur le continent,
où ils débarquent près de l'em-
bouchure du Rhin. Il a alors 33
ans.

Le christianisme avait été prê-
ché auparavant dans ces
contrées, notamment vers
Cologne par l'évêque Kunibert
(+ 663) ami et conseiller du roi
Dagobert Ier.

Une petite église avait été fon-
dée à Wiltaburg (à l'emplace-

ment actuel d'Utrecht). Au début
du 5e siècle, saint Servace fut
actif à Maastricht et saint
Amand, entre la Meuse et
I'Escaut. Mais tout ce travail mis-
sionnaire avait été détruit par
les persécutions menées par le
roi des Frisons, Raboud. En arri-
vant dans cette région en 690,
Willibrord n'y trouva pratique-
ment aucune trace de la foi chré-
tienne. Il fit un voyage à Rome
(691) où le pape Serge Ier lui
donna tout pouvoir pour annon-
cer l'Évangile. De retour,
Willibrord prêcha pendant qua-
tre années au sud du Rhin 
(691-695).

Un de ses coopérateurs,
Suitbertus, fut nommé évêque et
consacré par les anglo-saxons.
Willibrord avait entretemps fon-
dé un monastère à Utrecht.

En 695, Willibrord, sous la
protection de Pépin, partit pour
Rome où il fut consacré évêque
par le pape Serge Ier le 21
novembre 695. Il le nomma
également « archevêque des
Frisons ». Rentré de Rome il
reçut des mains de Pépin la ville
d'Utrecht comme siège épisco-
pal. Il y bâtit deux églises : Saint-
Sauveur et Saint-Martin et fonda
une école monastique dans
laquelle il installa quarante cha-
noines. Beaucoup de prêtres
sortirent de cette école, et la plu-
part de ceux-ci eurent un rôle
éminent dans la conversion de
la Hollande et des pays voisins.

L'épiscopat de Willibrord
dura cinquante ans pendant les-
quels il prêcha l'Évangile en
Frise et jusque chez les Danois.

DOSSIER6

At the General Assembly of
the Conference of European
Churches (CEC) which was
held in Budapest from July 3 to
8, there was a significant deci-
sion made for our Anglican
and Old Catholic member
Churches. It was a develop-
ment which did not get much
publicity, but it was neverthe-
less important for our identity
within the European Christian
landscape. It was the formal
recognition that Anglican and
Old Catholic Churches can be
treated as one family within the
ecumenical movement which
CEC represents.

This recognition was largely
the work of an articulate mem-
ber from the Swiss Christ
Catholic Church, Deacon
Ulrike Henkenmeier. She pre-
sented the proposal and
convinced the Assembly that if
CEC wished to group Churches
together in families, it made
ecclesiological sense that we
Anglicans and Old Catholics
be in the same family. Our
Churches are Catholic
Churches. We share an identi-
ty as synodical or reformed
Catholic Churches. We are
reformed in the sense that we
have restored, in the case of
Anglicans through a reforma-
tion, and in the case of Old
Catholics through resistance to
Vatican I innovations, what we
consider to be an authentic
expression of the One Holy
Catholic and Apostolic Church
of Jesus Christ.

Thanks to Deacon Ulrike her
motion at CEC provided a mo -

ment of education for many dele-
gates from other Churches who
were not aware of the relations-
hip of communion that exists bet-
ween us or of our self-understan-
ding as Catholic Churches.

Of course those of us who
are Anglicans or Old Catholics
should know all about this fami-
ly relationship! But if I am
honest, I have to admit that
more Old Catholics tend to
know of the Bonn Agreement
than do Anglicans. For this rea-
son, the Anglican-Old Catholic
Inter national Coordinating
Council, the St Willibrord
Societies, and our bishops
always have on their agendas
the need to educate our people
about the relationship of com-
munion established by the
Bonn Agreement of 1931 and
what that really means for our
common life today.

To be part of one family is
significant and a fact to be
celebrated. But it is not enough.
As one family we are called to
witness together and to work
together. Our sacramental
communion which we treasure
must be made visible in the
way we live as one, together
proclaiming the Good News of
Jesus Christ and seeking to
advance the kingdom of God. 

The theme of the CEC
Assembly was "And now what
are you waiting for?" We could
ask the same of our family of
Anglicans and Old Catholics.

Our common mission and life
in Europe must take on more

flesh, it needs to become more
visible. What are we waiting
for? 

In our cities and towns in
Continental Europe, where
Anglicans and Old Catholics
live together, can we not be
more intent on showing visibly
that we are one? We share a
life of communion, and as
Anglicans and Old Catholics
can meet Christ together when
we share in the Holy
Communion. But that sharing
which is supremely manifest in
the Eucharist, needs to be
made visible in how, jointly, we
seek to meet Christ as we serve
the poor, as we serve the needs
of the world, outside our
Church buildings. 

It is a great gift that we have
been given, to know God's
love in the sacramental fellows-
hip we share, thanks to the
Bonn Agreement. tSt Gregory
the Great said, "the one who
loves his (or her) neighbour
loves his (or her) God". We
Anglicans and Old Catholics
can already come close to
God, together, in communion.
Let us find ways to come close
to God, together, in our neigh-
bour.

On behalf of the consultation
of Anglican and Old Catholic
bishops in Europe

 David Hamid

Il convertit une grande partie de
la population et fonda des égli-
ses et plusieurs monastères.

Il ordonna quelques évêques
auxiliaires pour l'assister dans
son œuvre. Willibrord jouissait
de l'appui de Pépin ainsi que de
la Maison Royale des Francs. Il
reçut un grand nombre de dona-
tions, dont la plus importante
consista en plusieurs églises ain-
si que d'un monastère avec un
terrain important à Echternach,
au Luxembourg. Ces dons lui
ayant été fait par la fille de
Dagobert II.

Il mourut le 7 novembre 739,
âgé de 82 ans et fut inhumé
dans l'église d'Echternach.
Après sa mort, l'Eglise fut gou-
vernée par son contemporain et
collaborateur l'évêque
Boniface. Celui-ci avait exercé
ses activités sur place mais sur-
tout en Allemagne. 

D’après L’Église d’Utrecht. 
B.W. Verhey, 1984

Message by the Anglican and Old-Catholic Bishops in Europe to their
churches on the occasion of the Feast of St. Willibrord, 7 November 2013

Mais qui donc était saint Willibrord ?

Statue de saint Willibrord devant la ba -
silique d’Echternach
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David Hamid est né en Ecosse
d'une mère écossaise et d'un
père birman. Il a passé une gran-
de partie de sa jeune vie au
Canada. Il a fait ses études à
l'Université McMaster et au
Collège De la Très Sainte Trinité
à l’Université de Toronto. Il a été
ordonné dans le diocèse de
Niagara, où il a servi comme
curé de paroisse. Depuis le
début de son ministère, il a déve-
loppé un intérêt marqué pour la
croissance de l'église, la forma-
tion des laïcs œcuménique et le
ministère parmi les réfugiés et les
migrants. David Hamid est un
passionné de mission et de déve-
loppement à l'international et il a
servi pendant dix ans comme
Coordinateur de Mission pour
l'Amérique latine de l’Église
Anglicane du Canada , en four-
nissant des programmes pra-
tiques d'évangélisation, la for-
mation et la pastorale des
jeunes, ainsi que le soutien des
personnel de la mission, l'élabo-
ration de politiques sur une gam-
me de questions de justice inter-
nationale et la défense des droits
humains.

En 1996, il déménage à
Londres pour devenir directeur
des affaires œcuméniques et des
études de la Communion angli-
cane, responsables pour des
dialogues officiels et les relations
avec les Églises baptiste, luthé-
rienne, orthodoxe, orthodoxe
orientale et catholiques romai-
nes, ainsi que les commissions
doctrinales de la Communion
anglicane. Il a été consultant
auprès de la Commission Foi et
Constitution et au Groupe Mixte
de travail entre le Conseil
Œcuménique des Églises et l’É-
glise Catholique Romaine.

Le 17 Octobre 2002, il fut
consacré évêque et depuis il a
servi comme évêque suffragant
du diocèse en Europe de l'Église
d'Angleterre. Comme évêque
Mgr David est responsable pour
la surveillance pastorale des
archidiaconats de Gibraltar, la
France, l'Allemagne et l'Europe
du Nord.

Dans le cadre du diocèse, il a
la responsabilité du ministère et
des questions vocationnelles, de
la mission et des affaires
publiques, des ministres laïcs.
Aussi, il assume la responsabili-
té pour les relations avec les Égli-
ses vieilles-catholiques.

En 2012, l'Archevêque de
Canter-bury l’a nommé coprési-
dent anglican de la Commission
Internationale Anglicane –
Catholique-Romaine pour
l'Unité et Mission, (IARCCUM)
un organisme qui fait la promo-
tion de la collaboration dans la
prière, le travail, la vie commune
et le témoignage des juridictions
anglicanes et catholiques romai-
nes autour du monde. Toujours
dans l'Église d'Angleterre, il est
fiduciaire de Churches Together
in Britain and Ireland.

Guindy, le président de l’asso-
ciation Solidarité copte.

Plus tard, j’apprends que plus
d’une cinquantaine d’églises ont
été incendiées. L’histoire se répè-
te-t-elle ? Au 12e siècle, les 7e et
8e croisades partaient d’Aigues
Mortes par un chenal menant à
la mer, au Grau du Roi, autre
lieu de vacances très prisé en
Camargue. Quel poids à porter,
pour nous les chrétiens, la persé-
cution des communautés reli-
gieuses orchestrée par les croi-
sés ! Et quelles furent les
conséquences des deux siècles
de Croisades (1095-1291) pour
les Églises en Orient ? Elles ont
terriblement affaibli les chrétiens
orientaux. En effet, jusqu’au 12e

siècle, les chrétiens étaient pro-
bablement restés majoritaires en
Haute Égypte, selon Christian
Cannuyer. Bien que les coptes
aient fait preuve de loyauté pen-
dant la 5e croisade (1218-
1222) envers le sultan, une réac-
tion antichrétienne en Égypte a
suivi la 7e croisade. Rappelons
cependant que les chrétiens
souffraient déjà à la fin du pre-
mier millénaire : les shourout
(mesures discriminatoires) leur
interdisaient d’arborer la croix
en public et les obligeaient à
porter un vêtement distinctif.

En guise de solidarité avec nos
amis chrétiens d’Orient, une par-
tie de la collecte faite lors de la
rencontre organisée par les égli-
ses chrétiennes à la veille du
Jeûne fédéral, le 14 septembre
2013, était destinée aux coptes.
Vous pouvez y contribuer encore
maintenant :

ccp 17-2783-8,
mention AG christl.

Kirchen, FR, Jeûne fédéral.

Les persécutions reli-
gieuses se répètent dans
l’histoire, mais actuel -
lement, ce sont les chré-
tiens qui sont le plus per-
sécutés dans le monde.
J’en ai pris conscience
aux Saintes-Maries-de-
la-Mer cet été. Le lieu et
l’actualité m’ont poussée
à écrire ces quelques
lignes. Soyons donc soli-
daires avec nos coreli-
gionnaires !

Marie Salomé et Marie
Jacobé ont fui de Palestine il y a
bientôt 2000 ans. En effet, tant
les disciples que la parenté de
Jésus étaient persécutés, depuis
que saint Etienne avait osé affir-
mer : « Je vois les cieux ouverts
et le Fils de l'Homme debout à la
droite de Dieu ». Quel blasphè-
me ! A côté de Dieu ! Cela valut
à Etienne d’être lapidé, sous les
yeux d'un juif nommé Saul (saint
Paul). Pour échapper à ce sort,
les chrétiens s’enfuyaient, com-
me ils s’enfuient actuellement
des pays musulmans. Deux
parentes, des tantes de Jésus
peut-être, ont été arrêtées et
embarquées de force sur un
bateau. Après avoir traversé la
Méditerranée, elles furent aban-
données sur le rivage de l’ile
d’Oppidum Ra, qui correspond
aujourd’hui au village bien
connu des Saintes-Maries-de-la-
Mer. Pleines d’amour pour
Jésus, elles transmirent leur foi et
construisirent un petit oratoire
sur ce rivage provençal. A cette
époque, une voie maritime
importante reliait la Palestine à
l’avant-port d’Arles, à l’embou-
chure du Rhône, à proximité des
Saintes-Maries-de-la-Mer.

Des fouilles récentes en ont
démontré l’importance. Au som-
met du village des Saintes-
Maries-de-la-Mer, leurs reliques
reposent depuis leur découverte
en 1448, à l’abri dans une égli-
se-forteresse, au-dessus du
grand-autel de St-Michel.

Une guide passionnée évoque
pour les touristes le rôle de ces
deux Maries actives dans l’égli-
se naissante au premier siècle
de l’ère chrétienne, dans le Sud
de la France. Tandis que les dis-
ciples partent évangéliser au
loin, les saintes Maries Jacobé et
Salomé, femmes d'âge mûr
puisque mères des disciples de
Jésus, restent sur ce rivage qui
porte désormais leur nom. Elles
évangélisent les gens du pays et
les Romains de la région. La fou-
le afflue à tel point qu’un sanc-
tuaire sera édifié au 5e siècle.

Marie, était-ce donc un pré-
nom répandu à l’époque ? En
tout cas, c’était leur prénom et
c’est aussi celui de nombreuses
femmes et fillettes qui souffrent
aujourd’hui au Proche-Orient,
enlevées, violées ou vendues
comme esclaves par des fana-
tiques. Comment ne pas être ten-
té de faire des parallèles avec la
persécution des arabes chrétiens
en Orient maintenant, par exem-
ple des coptes en Égypte ?
Pendant que j’écris ces lignes,
des églises sont en feu, des éco-
les chrétiennes sont attaquées et
des commerces tenus par des
coptes pillés. Une cinquantaine
d’établissements chrétiens, dont
18 églises, mais pas seulement
coptes ou orthodoxes, ont été
totalement brûlées et saccagées,
témoigne quant à lui Adel

Monseigneur David Hamid Maries – Hier et aujourd’hui, est-ce que l’histoire se répète ?
Par Monique Bassin

La société Willibrord

La première société
Willibrord a été fondée en
Angleterre en 1908. Son
objectif initial était de tra-
vailler pour développer des
liens plus étroits entre l'Église
anglicane et les Églises
vieilles-catholiques.

Saint Willibrord, venu
d'Angle terre au 7ème siècle,
a été missionnaire des
Frisons, et en 695, il est deve-
nu le premier archevêque
d'Utrecht. Il témoigne ainsi
des relations de longue date
qui existe entre l'Église
d'Angleterre et l'Union
d'Utrecht. C’est pourquoi il a
été choisi comme saint patron
des relations entre anglicans
et vieux-catholiques (ou catho-
liques-chrétiens).

Les Églises anglicane et
vieilles-catholiques (ou catho-
lique-chrétienne en Suisse) ont
toujours été proches théologi-
quement et ont toujours entre-
tenu de bonnes relations.
L'Accord de Bonn (1931) a
créé entre ces Églises une plei-
ne communion. Le Comité
Catholique international de
Coordination anglicane /
vieux-catholique (AOCICC)
existe au plus haut niveau
pour approfondir cette rela-
tion.

La Société Willibrord et ses
associations nationales tra-
vaillent à la réalisation concrè-
te de cet accord dans la vie de
leurs Églises respectives. 

Le site
www.willibrord.org

vise à contribuer à l'approfon-
dissement de ces relations
œcuméniques.



reste pas bloqué égoïstement en
lui-même, mais se donne au
Dieu haut, c'est un sacrifice. Au
plus intime de l'être humain se
trouvent ce silence et cette clarté
desquelles le sacrifice monte
vers Dieu. L'autel est le signe tan-
gible de ce qui est le plus inté-
rieur, le plus silencieux et le plus
fort en l'être humain. Il se trouve
dans le Saint des Saints de l'égli-
se, émergeant du reste de
l'espace, parce que séparé par
des marches. Cet espace est lui-
même dissocié du monde des
activités des êtres humains - de
la même manière que la sainte-
té l'est de l'âme.

Construit solidement sur un
socle stable, comme la véritable
volonté dans l'être humain qui
connaît Dieu et qui est décidé à
s'engager pour lui. Sur ce socle
repose la table de l'autel, la
« mensa ». Rien d'anguleux,
juste une surface plane. Et ce
qui s'y passe au-dessus n'est pas
un acte à moitié caché mais
bien ouvert à tous les regards -
d'une façon aussi évidente que
le sacrifice devrait avoir lieu
dans le cœur, devant le regard
de Dieu, sans réserve ni arrière-
pensée.

Les deux s'appartiennent l'un à
l'autre, l'autel intérieur et l'autel
extérieur. L'un est le cœur de l'é-
glise; l'autre le fond le plus inti-
me du cœur de l'être humain
vivant, le temple intérieur, dont
l'extérieur est l'expression et la
parabole avec ses murs et ses
voûtes." »

Nassouh Toutoungi, curé

DE LA PAROLE AU GESTE10 ENSEMBLE, MÉDITONS 11

1re piste :
Une prophétie qui se réalise, une bon-
ne nouvelle de libération. Qui est cet
envoyé sur qui repose l’Esprit pour por-
ter la Bonne Nouvelle et annoncer la
délivrance ? Le prophète Isaïe l’annon-
ce mais ne l’a pas vu de ses yeux. C’est
ce que Jésus dira en Mt 13/16-17 :
« Beaucoup de prophètes et de justes
ont souhaité voir ce que vous voyez et
ne l'ont pas vu, entendre ce que vous
entendez et ne l'ont pas entendu ! »
Quand Jésus se présente à la synago-
gue de Nazareth (Lc4/14-21) Il ouvre
le livre d’Isaïe à cet endroit et reprend
presque mot pour mot la prophétie en
se l’attribuant. « Cette parole de l’Écri-
ture que vous venez d’entendre, c’est
aujourd’hui qu’elle s’accomplit ». C’est
donc bien lui l’ « Envoyé ». Entre cette
prophétie d’Isaïe et sa réalisation en
Jésus, nous avons la cohérence du pro-
jet de Dieu. Dieu n’a pas changé de
projet. Et nous voyons dans la vie de
Jésus, la réussite de ce projet, le chan-
gement qu'Il inaugure et aussi l’appel
qu’Il nous adresse.

Jésus a commencé ce règne. Il a besoin
de nous pour le continuer. Pour cela il
est bon de reconnaître mes limites et
d'accueillir ma pauvreté. Accepter d’ê-
tre guéri-e, me laisser libérer par le
Christ pour ensuite et ensuite seulement
partager ce que j’aurai expérimenté.
Cela me permettra alors de reconnaître
qu’en toute femme, en tout homme de
bonne volonté Dieu fait germer la justi-
ce et la louange.
Car son Esprit est à l’œuvre en toutes les
nations. Décider de s’associer à Son
œuvre pour qu’il y ait dans notre mon-
de, moins de mensonge et plus de véri-
té. Vivre dans Son alliance pour que
chacun-e puisse marcher librement.
Entendre que Dieu nous aime, travailler
à ce que la vie soit plus forte que tout,
combattre toute injustice.

2e piste :
Un tressaillement de joie. Marie aussi a
repris ce texte d’Isaïe 61, presque mot
pour mot quand, dans son magnificat,
elle déclare : « Mon esprit exulte en
Dieu mon sauveur » (Luc 1/47). Mais

ici c’est l’Envoyé qui tressaille de joie.
C’est en cohérence avec Luc 10/21 où
nous lisons que Jésus « exulte de joie
sous l’action de l’Esprit Saint ». Mais le
plus étonnant, c’est la comparaison que
l’Envoyé prend pour exprimer sa joie.
Cette joie est comparable à celle d’un
jeune époux se parant du diadème,
comparable également à une mariée
mettant ses bijoux. Cela donne une figu-
re à la fois féminine et masculine de
Dieu. Image inclusive, suffisamment
rare pour mériter d’être remarquée. Elle
dit un universalisme où femmes et hom-
mes sont vraiment « icônes » de
l'Envoyé.
M’ouvrir à cette joie. Joie parce que
« le Seigneur fera germer la justice et la
louange devant toutes les nations »
Oui, la bonté du Seigneur est pour
tous…et toutes !

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

La générosité de Dieu, source de la nôtre Actes 1 / 1 – 14
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Dimanche 3 novembre 
24e Dimanche après Pentecôte 
 

10 h 
! 

Requiem 

   10 h 
! 

Requiem 

  09 h 30 
! 

Messe festive 

Samedi 9 novembre   17 h 30 
! 

     

Dimanche 10 novembre 
Antépénultième dimanche après 
Pentecôte 

 10 h 
! 

  10 h 
! 

18 h 
! 

09 h 30 
! 

 

Dimanche 17 novembre 
Avant-dernier Dimanche après 
Pentecôte 

10 h 
! 

   10 h 
!  

 09 h 30 
! 

(Fr. / all.) 

 

Dimanche 24 novembre 
Dernier Dimanche après 
Pentecôte 

 10 h 30 
! 

Messe KT 

 17 h 
! 

10 h 
!  

18 h 
!  

09 h 30 
! 

 

Dimanche 1er décembre 
Premier dimanche de l’Avent 

10 h 
! 

   10 h 
! 

  09 h 30 
! 

Samedi 7 décembre   17 h 30 
! 

     

Dimanche 8 décembre 
2e dimanche de l’Avent 

 10 h 
! 

  10 h 
! 

17 h 
! 

09 h 30 
! 

 

 ! Messe (eucharistie) "  Liturgie de la Parole  o  prière du soir #  célébration œcuménique   

Horaires des cultes en Suisse romande

Continuons notre découverte
des objets de la liturgie avec
l'autel.

D'abord les origines étymolo-
giques : la langue latine con naît
deux synonymes pour signifier
le foyer de la combustion des
victimes (techniquement, cela
s'appelle un holocauste), à
savoir altare (de adolere, c'est-
à-dire faire brûler) et ara (de
arere, c'est-à-dire brûler). Du
premier vient notre mot « autel »
(et non de altus, c'est-à-dire
haut, comme on l'on a pensé
parfois).

On constate donc une proximité
entre l'autel et le fait de faire brû-
ler une victime dessus. La loi de
Moïse fait de cette pratique de
l'holocauste une activité centra-
le du Temple de Jérusalem. Pour
les personnes intéressées de
savoir à quoi cela peut ressem-
bler, vous pouvez lire les versets
1 à 8 du chapitre 27 du livre de
l'Exode.

A l'origine du christianisme,
l'autel était une table mobile
pour déposer le pain et le vin.
Paul utilise l'expression: « table
du Seigneur » (1 Corinthiens
10,21). Après la conversion de
Constantin en 313, s'imposent
peu à peu les autels de pierre
fixes. Leur place et leur forme
sont variables. A l'origine, il n'y
avait qu'un seul autel par église,
ce qui changea, en Occident,
vers la fin du 6ème siècle. Dès le
2ème siècle, le culte des martyrs
entraîna l'érection d'autels à
côté ou au-dessus des tombeaux
des martyrs.

Vers l'an mil se développa la
coutume d'ajouter sur l'autel, de
plus en plus rapproché du mur
du fond, des tableaux ou des
reliefs, les retables. L'art
gothique nous en proposera de
magnifiques.

Terminons avec une méditation
de Romano Guardini sur l'au-
tel : « Beaucoup de forces sont
en l'être humain: il peut connaît-
re étoiles et montagnes, mers et
rivières, arbres et animaux qui
sont autour de lui. Il peut les
aimer, il peut aussi les détester et
les rejeter. Il peut comprendre
son environnement et le modi-
fier selon sa volonté. Une ondu-
lation variée de joie et de désir,
de tristesse et d'amour, de silen-
ce et d'excitation traverse son
cœur.

Or sa force la plus noble est de
comprendre ce qui est au-dessus
de lui, de l'adorer et s'y donner.
L'être humain peut connaître
Dieu qui est au-dessus de lui, il
peut le prier et se donner à lui,
« pour qu'il soit glorifié ».

Mais que la souveraineté de
Dieu s'épanouisse dans
l'esprit ; que l'être humain ne

Les objets de la liturgie: l’autel

Autel de la chapelle des Carmélites
d'Angers
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Dorcas… Mais au fait,
que signifie ce mot ?
C’est tout simplement la
traduction en grec d’un
prénom féminin, Tabitha,
que l’on retrouve dans le
livre des Actes 9: 36-42.
Cette femme passait son
temps à faire le bien et à
aider les pauvres. D’où le
choix de ce nom, qui
semblait correspondre
assez bien à notre activi-
té. 

Les Églises au service
des plus démunis de 
notre société

Dorcas est une association
qui dépend des trois Églises
reconnues du canton de
Neuchâtel, à savoir les Églises
catholique-chrétienne, catho-
lique romaine et réformée

évangélique, lesquelles finan-
cent le salaire de l’aumônier.

Un comité formé des repré-
sentants des Églises gère la
bonne marche de l’aumônerie.
Sa mission consiste à s’appro-
cher des plus démunis de la
société et à leur proposer des
temps d’écoute et de partage
tout en leur apportant une aide
spirituelle ou matérielle selon
les besoins. 

L’aumônier ainsi que l’ani-
mateur, entourés d’une équipe
de bénévoles, reçoivent les
bénéficiaires dans notre lieu
d’accueil, La Lanterne, sis au
centre-ville de Neuchâtel, à la
rue Fleury. Ce local est parta-
gé en deux espaces et comp-
rend une partie «bistrot», où
l’on offre soit un bircher soit
une soupe.

L’autre partie est «la chapel-
le», qui permet de faire des
entretiens ou de prier selon les
demandes.

Mais nous allons aussi à la
rencontre des gens dans les
rues, les bistrots, les hôpitaux,
les prisons ou à domicile.
Dorcas travaille en partenariat
avec les services sociaux déjà
existants. Hormis le salaire de
l’aumônier, l’association ne vit
que par des dons de particu-
liers et toutes celles et tous ceux
qui y travaillent le font bénévo-
lement. 

Un journal, « Reflets de La
Lanterne», est édité deux fois
par an. Il permet de garder le
contact avec les donateurs et
aborde divers thèmes via des
témoignages notamment.

Une lanterne brille dans les rues de la ville de Neuchâtel
L’Association Dorcas, aumônerie œcuménique de rue de Neuchâtel, fête ses 10 ans !

Catherine Auberson

Les participants à la fête, le sourire aux lèvres De gauche à droite Jean-Claude Zumwald (président), Joseph
Christe (vice-président) et Sœur Véronique en pleine action

Info set horaires : www.catholique-chretien.ch/neuchatel/pdf/Assoc_dorcas.pdf

Cette année donc, Dorcas
fête ses dix ans d’existence et
c’est le samedi 21 septembre
dernier, par une splendide
journée ensoleillée, que nous
avons marqué cet événement
en organisant une fête toute
simple sur la place attenant à
notre local.

Tôt le matin, les petites
mains se sont affairées à mon-
ter tables et bancs, apprêter
de magnifiques décorations
florales et préparer le repas
(soupe de légumes, pain, fro-
mage et cornets à la crème)
qui était servi gratuitement à
chaque passant. Des musi-
ciens égayaient la journée et
les gens avaient la possibilité
de visiter notre local.

Le but de cette fête était bien
sûr de mieux faire connaître
l’aumônerie, de marquer not-
re reconnaissance envers
ceux qui nous soutiennent

mais aussi de favoriser les
rencontres avec et entre nos
bénéficiaires.

Les réjouissances se sont
déroulées de manière optima-
le et se sont clôturées dans la
rue même, par une magni-
fique et touchante célébration
œcuménique préparée et
célébrée par l’aumônier de
Dorcas Sébastien Berney
(Église réformée évangé-
lique), l’abbé Vincent
Marville (Église catholique

romaine) et notre curé Jean
Lanoy.

Nous aimerions que Dorcas
n’aie pas à exister ! Mais for-
ce est de constater que la pau-
vreté est plus près de nous
qu’on ne le pense… Alors,
souhaitons que cette aumône-
rie de rue trouve toujours des
personnes capables de faire
encore briller La Lanterne
pour la décennie à venir… 

Et n’oublions pas dans notre
quotidien qu’en chacun de
nous sommeille une «Dorcas».
Alors laissons-la s’éveiller et
apportons, à notre échelle, un
peu d’aide à celles et ceux qui
en ont besoin : par un petit
geste, une oreille attentive,
une parole de réconfort ou
tout simplement un sourire à
la Vie.

Dorcas, 10 ans déjà !

DORCAS

La partie « bistrot » de la lanterne et
deux bénévoles aux talents créatifs

Yves Conne animateur bénévole et
organisateur de la fête

Sébastien Berney, aumônier à Dorcas, Jean Lanoy et Vincent Marville pendant
la célébration de rue œcuménique
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Catéchisme
les samedis 2, 16 et 30 novem-
bre à 9h30 ou à 10h45. Pour
informations, prendre contact
avec la cure 022 794 06 54

Synode cantonal. Séance le
mardi 26 novembre à 20h à la
salle paroissiale de Lancy.

Groupe de loisirs/
Club 83. 
Jeudi 14 novembre. 14h30.
Visite de l’exposition
Toutankhamon à Palexpo.
17,50 Francs par per-sonne.
Inscriptions à la cure 022 794
06 54 jusqu’au 11 novembre
(répondeur).

Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5
Conseil de paroisse. Jeudi 7
novembre à 18h30 à la salle
paroissiale.

15ème anniversaire de
l’accueil de la paroisse
orthodoxe roumaine à l’é-
glise de la Trinité. Dimanche
3 novembre. 12h30. Office de
prières en commun suivi de l’a-
péritif et du partage du gâteau
d’anniversaire. Tous les parois-
siens et amis sont les bienve-
nus !

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard - à Chêne-Bourg

Eucharistie (messe) men-
suelle le samedi à 17h30 à la
chapelle de la Transfiguration à
Chêne-Bourg. Echange autour
des textes bibliques - et onction
des malades.

Prochaines célébrations 
- Samedi 9 novembre 17h30
- Samedi 7 décembre 17h30

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Requiem des défunts à
Saint-Germain. Dimanche 3
novembre. 10h. 

Conseil de paroisse. Jeudi
21 novembre à 18h30 au
Centre Saint-Germain.

Comité romand : Samedi 9
novembre. Ce comité est
constitué des curés/agents pas-
toraux et président/e-s des
paroisses de Suisse romande. Il
se réunit deux fois par an. Cette
séance se déroulera à l’Hôtel
Calvy (Villereuse).

De la vie paroissiale : 
Bénédiction du mariage
de John Gibaut et Terri
Miller lors d’une célébration
œcuménique à St-Germain le
samedi 12 octobre. 
Tous nos vœux de bonheur pour
nos amis John Gibaut et Terri
Miller. Que le Seigneur les
accompagne sur les chemins de
la vie !

CANTON DE GENEVE

Secrétariat ECC Genève
CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

Cure ECC Genève
cure.geneve@catholique-chretien.ch

022 794 06 54
Jean-Claude Mokry, curé

jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Contributions ecclésiastiques
& dons. CCP n°12-847-0

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Séance jeudi 21 novembre. 10h.
Salle paroissiale de Lancy. Pour
une demande de visite, veuillez
prévenir la cure 022 794 06 54
(répondeur en cas d’absence) ou
Mme Chauvet 022 311 71 92 ou
Mme Savoy 022 782 11 17

Mme Elizzie Monesi
fête ses 103 ans

Nos paroisses sont heureuses
de souhaiter un bon anniversai-
re à notre doyenne

Saint-Germain.
Dimanche 17 novembre :
Installation du Conseil de
paroisse. Baptême de
Célestine Chanson et accueil
de Valérie Dullion et Philippe
Prével qui ont décidé de
rejoindre notre Eglise.

ESCAPADES14

Au commencement Dieu créa
le ciel et la terre (Genèse). Une
certitude affirmée dans ce pre-
mier verset biblique. Longtemps
son interprétation littérale ne fai-
sait pas de doute. Avant d’y lais-
ser quelque place au symbole, il
n’a pas manqué de penseurs
curieux, pour tenter des explica-
tions plus fouillées de nos origi-
nes. Par exemple Johann
Wolfgang Goethe.

Au tournant des 18e et 19e
siècles, il s’étonne que la créa-
tion jugée bonne par le créateur
ait si vite tourné à l’échec.
Expulsion du premier couple.
Meurtres, guerres. Goethe s’es-
saie à une explication raison-
née, dans l’esprit du temps. Il
conçoit, au départ de notre his-
toire un dieu dont la seule raison
suffisante est d’exister. Or, l’exis-
tence, conjuguée avec la notion
du temps, implique comme
conséquence l’évolution.
Existant, Dieu conçoit la notion
de l’autre. Un autre lui-même. Le
Fils du Père. L’évolution amor-
cée, d’autres êtres premiers
apparaissent, avec encore un
reste de divinité, les Élohim. Les
anges, dont l’un, Lucifer, outre-
passe sa fonction, ouvrant la
porte à la perversion de la créa-
tion. Satanisation de la création.
Variante de l’histoire de la pom-
me. Pour mettre le holà, le Fils
prend figure humaine.

Ce risqué raccourci de la pen-
sée goethéenne n’a nulle préten-
tion à quelque orthodoxie doctri-
nale. Simple entrée en matière
sur la problématique de nos ori-

gines, pendant d’une fin apoca-
lyptique. Allons-nous de cata-
clysme en cataclysme ? Big-
bang.

Explosion toujours en cours.
Notre existence n’est en somme
qu’un entre-deux. Entre un mysté-
rieux avant et un non moins mys-
térieux après. Passage quoti-
dien, pour chacun, d’un passé
sensé connu (le « connais-toi toi-
même » de Socrate) à un après
précarisé par les évènements.
Nous sommes en quelque sorte
tous des habitants d’Hiroshima,
qui une seconde avant leur mort
ne s’en doutaient pas. Le nourris-
son qui ouvre les yeux sur la vie
n’a connaissance du fait de sa
naissance que par ouï-dire. Le
mystère nous enveloppe dès not-
re premier souffle.

De la création, symbolique-
ment reconstituée par le récit
biblique, jusqu’au monde nou-
veau annoncé, chacun à sa
façon et selon sa destinée, vit sa
tranche de mystère. Son entre-
deux, non choisi, est pour la plu-
part, accepté sans autre forme
de questionnement. Sa trajectoi-
re (pourquoi suis-je moi et pas
un(e) autre, ici et pas ailleurs,
maintenant et pas au temps de
Jésus), questions essentielles
défiant toute compréhension.
Peu, d’ailleurs, semblent se les
poser, ces questions. Le problè-
me de notre après parait plus
préoccupant, pour certains du
moins. Que sera-t-il ce monde
nouveau ? Que nous mériterons
ou pas. Quelle confiance accor-
der aux images idylliques d’un

au-delà arbitrairement calqué,
en mieux, cela va sans dire, sur
nos paysages familiers ?

L’après, l’au-delà, l’autre : le
mystère des mystères. Nous est-il
demandé de comprendre ?
Faute d’en être capables, nous
imaginons suffisant (essentiel) de
comprendre l’ici-bas. La science
dernier mot de la réalité, avec a
complice la technique.
Merveilleux optimisme des
dispensateurs de connaissance.
Avec les limites de l’exercice.
Insérer le connu (ou réputé tel),
l’organisé (selon quelles nor-
mes ?), le fonctionnel (le renta-
ble ?) dans l’insondable mystère
de l’univers. Mission périlleuse
du penseur, de l’enseignant.

On peut en dire autant, et bien
plus, de l’Église, persistant mal-
gré détracteurs et indifférents à
prêcher les certitudes de la foi.
La foi, mystère des mystères, la
foi qui dispense l’espérance.
Espérance du grand dévoile-
ment de Dieu.

Fin du mystère ?

Pierre Uldry.

Une mystérieuse affaire



Samedi 23 novembre dès
18h00
Souper-Loto à la salle St-Pierre,
inscriptions à la cure jusqu’au
20 novembre

Théâtre à la salle 
St-Pierre :
La Philantroupe présente
« La Surprise » de Pierre Sauvil
- Dimanche 24 novembre à 17h00
- Samedi 30 novembre à 20h15
- Dimanche 1erdécembre à 17h00
- Samedi 7 décembre à 20h15
Entrée libre – Chapeau

Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel

Erratum
Une erreur s’est glissée dans le
Présence no 7, Édouard le frère
jumeau de Jules n’avait pas été
mentionné. Toutes nos excuses à
la famille.

Baptême
Jules et Édouard d’Epagnier ont
été baptisés le 27 juillet à l’église
St-Jean-Baptiste de Neuchâtel.
Que le Seigneur illumine toujours
le chemin de vie de Jules et
Edouard ! 

Samedi 2 novembre à
20h00 
Fête multiculturelle au Temple du
Bas pour les 10 ans du groupe
cantonal de réflexion et de dialo-
gue interreligieux, stands et
musique avec le groupe
Triskilian.

Mercredi 6 novembre à
14h00 
Atelier éveil à la foi

Dimanche 8 décembre à
17h00
Fête de la St-Nicolas pour petits
et grands.
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cer un discours on ne peut plus
théologique. Un petit exemple: le
concile de Nicée de 325 est
convoqué par... Constantin, l'em-
pereur romain d'Orient lui-
même.

Ca, c'est de l'histoire. Mais est-ce
que ce texte a encore quelque
chose à nous dire aujourd'hui?
Est-il pertinent pour notre foi?
Faut-il renouveler sa lecture?
Voilà les questions dont nous par-
lerons ce soir, avec possibilité de
s'exprimer et de poser toutes les
questions, même les plus inatten-
dues.

CÉLÉBRATIONS 
"AUTREMENT"
Sur demande du curé, le conseil
de paroisse propose pour le der-
nier dimanche de célébrer
ensemble autrement. C'est-à-dire
en accentuant tel ou tel aspect : la
musique, le silence, les images, le
mouvement. Ce sera aussi l'espa-
ce pour notre vicaire Liza
Zellmeyer d'expérimenter les
célébrations diaconales. C'est
une occasion pour elle d'appren-
dre à concevoir, organiser et
gérer une célébration.

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul

Rue des Roses 4 et 6
(à proximité du funiculaire)

Case postale 207
2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

CELEBRATIONS 
ET MANIFESTATION
Dimanche 3 novembre à
10h en notre église: messe festive
à l'occasion de la 160e année du
curé Pierre César.

NEUCHÂTEL ET VAUD16

CANTON DE NEUCHATEL

Jean Lanoy, curé
Tél. 032 968 44 13

Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail:�neuchatel@catholique-chretien.ch

CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

Erratum
Une erreur s’est glissée dans le
prénom du baptisé dans le
Présence no 7. Toutes nos excu-
ses à la famille.

Baptême
Le samedi 29 juin, Zadig
Chevrier Regnaud a été baptisé
à l’église St-Pierre de La Chaux-
de-Fonds
Que le Seigneur illumine tou-
jours le chemin de vie de
Zadig !

Jeudi 7 novembre à
20h00
RÉNOVATION DE LA SALLE
ST-PIERRE : SOIRÉE INFO
La salle St-Pierre doit être réno-
vée. Mais à quoi sert une salle
de paroisse ? Apportez vos
idées, besoins, attentes, visions
et rêves ! La soirée interactive
est ouverte à tous les parois-
siens et toutes les paroissiennes,
jeunes et moins jeunes, et sera
animée par le Conseil de
paroisse.

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, curé
Tél. 032 341 21 16 
(Bienne et St-Imier)

Fax 032 341 21 38
E-mail:�biel@christkatholisch.ch

Bienne
Eglise de l’Epiphanie, rue de la
Source 23 (station inférieure du

funiculaire Bienne-Evilard)
CCP N° 25-823-7

Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS ET MANI-
FESTATION
Dimanche 3 novembre :
pas de messe à Bienne; messe
festive à Saint-Imier à 10h.
Dimanche 10 novembre à
9h30 : messe en notre église.
Mercredi 13 novembre à
19h : soirée discussion autour
du Credo à la cure à Bienne.
Dimanche 17 novembre à
9h30 : messe en notre église.
Dimanche 24 novembre à
9h30 : célébration « autre -
ment » à la cure.
Dimanche 1er décembre à
9h30 : pas de messe à Bienne;
messe à Saint-Imier à 9h30.
Célébrations en français :
Dimanche 17 novembre à
9h30 en notre église
(français/allemand).

SOIRÉE DISCUSSION
AUTOUR DU CREDO
Le credo que nous récitons ou
chantons tous les dimanches a
une histoire mouvementée et qui
vaut la peine de connaître. En
notre époque de séparation clai-
re entre la sphère politique et la
sphère religieuse, on imagine dif-
ficilement que des considérations
d'ordre politique aient pu influen-

Messes, prière de vous reporter
au tableau des cultes.

CANTON DE VAUD

Paroisse de Lausanne 
et diaspora vaudoise, 

fribourgeoise et valaisanne.

Adèle Kelham curé
Tél. 021 312 65 63
E-mail:�kelham@bluewin.ch

Rolf Reimann curé
Tél. 032 322 64 86

E-Mail:�rolf.reimann@bluewin.ch�

Président: vacant 
info@catholique-chrtienne.ch�

www.catholique-chretienne.ch
CCP 10-4285-8

Merci de tout cœur pour vos dons

Lausanne
Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Ressource – Préparation
pour vivre l’Avent en har-
monie et avec Dieu
Après ce bel été et un automne
magnifique, le mois de novemb-
re s’annonce plus calme, la vie
de notre paroisse s’apaise et se
prépare gentiment à l’hiver.
Essayons d’avancer un peu plus
calmement et à nous ressourcer
– pourquoi pas pendant une
prière de Taizé proposé réguliè-
rement à Lausanne et dans tout
le canton de Vaud par plusieurs
églises ?!
Catéchisme
16 nov – 14 déc, à 14h
Petite salle de Christ Church
(arrière côté de l’église)
Pour les enfants dès 7 ans, le
catéchisme se fait chaque 4è
dimanche du mois, à 16h,
avant la messe, dans notre salle
de paroisse. 

Mercredi 20 novembre à
19h30 à la cure: assemblée
générale de la paroisse
Dimanche 1er décembre à
9h30 en notre église: messe.

ORDRE DU JOUR
DE L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
Ordre du jour :
1. appel ; 2. procès-verbal de la
dernière assemblée de paroisse
du 05.05.2013 3. budget, exer-
cice 2014 – fixer la quotité de
l’impôt paroissial - présentation +
votation 4. réélection / élection -
du président de paroisse - d’un
vérificateur de compte - de deux
conseiller / ère de paroisse - d’un
délégué suppléant au Synode
national 5. réélection du curé
pour une nouvelle période
(confirmation de la nomination
cantonale) 6. engagement pour
10 % de M. Nassouh Toutoungi –
curé – pour le développement de
la paroisse / diaspora du Jura 7.
clocher – information & présenta-
tion de la situation – devis – voter
le crédit nécessaire et voter le
financement
8. modification de l’heure de la
messe dominicale (10.00 h en
lieu et place de 09.30 h)
9. information du conseil de
paroisse et du curé
10. divers

CANTON DU TESSIN

Diacona Elisabetta Tisi
Via Bovisasca 70 - I-20157 MILANO
e chiesa anglicana San Edouardo
Via Clemente Maraini 6900 LUGANO

Elisabetta.tisi@email.it
Site internet: www.ccc-ti.ch

Sabato 2 novembre, ore
17.30 a Lugano, celebreremo
la Commemorazione di Tutti i
defunti.

Elisabetta Tisi
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Cahiers Evangile n°165
Pierre, le premier 

des apôtres
Editions du Cerf, Paris, 2013

Ce numéro des Cahiers Evangile
nous propose d’explorer le rôle
de Pierre dans les évangiles de
Marc, Matthieu, Luc et Jean ainsi
que dans les lettres qui lui sont
attribuées. Cette lecture est com-
plétée par un regard sur le rôle
de Pierre dans la tradition chré-
tienne du Ier au IVème s.
Une seconde partie permet de
dépeindre le ministère du pape
comme « successeur de Pierre »
et la division des Eglises qui en
est résultée. Ce dossier s’interro-
ge sur ce que pourrait être ce
« ministère universel de l’unité
chrétienne », notamment pour
les autres Eglises (protestantes,
orthodoxes ou vieilles-catho-
liques). 
A noter que cette publication pro-
pose aussi une recension des for-
mations théologiques (dispen-
sant ou non des diplômes) sur
Internet. Malheureusement il ne
s’agit que de formations catho-
liques-romaines et françaises. Un
prochain numéro la complétera
peut-être en incluant les autres
pays francophones, dans une
perspective œcuménique ?

A la Radio en novembre…

Juste ciel. Une chronique de
deux minutes sur l’actualité religieu-
se du moment. Du lundi au vendredi
6h27. La Première

Le COE, utopie œcuménique
Du lundi 4 au vendredi 8 novembre 
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

Le tao débarque en Suisse
Dimanche 3 novembre
Hautes Fréquences, 19 h,
La Première

Daniel l’ermite
Dimanche 24 novembre
Hautes Fréquences, 19 h,
La Première

Athées en pays d’Islam
Du lundi 25 au vendredi 29
novembre 
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

A la TV en novembre… 

«Faut pas croire»
Magazine société et religions.
Chaque samedi à 13h55. 
RTS Un. Reprise dimanche à
18h25 et vendredi vers 14h30.
RTS Deux

Protestants en Guyane
Au-delà des jugements
Portrait croisés de deux protes-
tants engagés en Guyane, ce
bout de France planté en pleine
Amazonie. Dominique Calla et
Stéphanie Desmarais, aumô-
niers, travaillent auprès des mili-
taires en lutte contre les orpail -
leurs clandestins, ainsi que dans
les prisons où sont enfermés les
émigrés en situation irrégulière
avant leur expulsion.
Dimanche 10 novembre, 
10h15, RTS Un

CALENDRIER
LITURGIQUE
Novembre 2013

Ve 1er Toussaint
Ap 7,9-17/1 Co 1,26-31 /Lc 6,20-23a
Sa 2 Commémoration des défunts
Ap 20,11-14a/1 Co 15,49-55 /Lc 6,37-40
Di 3 24° dimanche ap. Pentecôte
Ap 21,1-7 / 1 Co 4,9-16 /Lc 9,22-27
Lu 4 
Ma 5 Zacharie et Elisabeth
Me 6 
Je 7 Wilibrord d’Utrecht, évêque et 

fondateur d’Eglise locale
Ve 8
Sa 9
Di 10 Antépénult. dim. ap. Pent.
Ex 34,4b.5-9 / Col 1,8-14 / Mt 5,38-48
Lu 11 Martin de Tours, évêque
Ma 12
Me 13 Imier, erm. et fond. d’Eglise locale
Je 14 
Ve 15
Sa 16 Othmar, abbé
Di 17 Av.-der. dim. ap. Pentecôte
Es 48,17-18 / 1 P 4,7-11 / Mt 25,14-30
Lu 18 
Ma 19 Elisabeth de Thuringe, conf. de la foi
Me 20 
Je 21
Ve 22 Cécile, vierge et martyre
Sa 23 Colomban, moine et fond.

d’Eglise locale
Di 24 Dernier dim. ap. Pentecôte
Clément de Rome, év. et martyr
Ml 3,19-20a / Rm 8,18-25 / Mt 25,31-40
Lu 25 Catherine d’Alexandrie, vierge et 

martyre
Ma 26 Conrad, évêque
Me 27 
Je 28
Ve 29
Sa 30 André, apôtre
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Nos dossiers du mois
• ÉGLISE ET FINANCES

Par Jean-Claude Mokry, 
Jean-Luc Biolay
et Franz Peter Murbach

ALMANACH 2014

L’almanach de l’Eglise catholique-chrétienne de la Suisse, de décembre 2013 à décembre 2014
vous propose ses rubriques habituelles, comme le calendrier liturgique, la liste des lectures pour
chaque jour de l’année, les activités et projets des paroisses en Suisse et dans l’Union d’Utrecht,
toutes les adresses utiles en Suisse et dans le monde. Sur le thème « Être crédible », la rédac-
tion a pris soin que les articles des dossiers ainsi que d’autres textes soient publiés en français
et en allemand.

Disponible dans les paroisses pour le prix de
15 francs ou 12 €uros
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Communiqué du Conseil synodal
(troisième trimestre 2013)

Après la session du Synode national du 31 mai au 1er juin 2013, le
Conseil synodal s’est réuni les 5 juillet, 30 août et 27 septembre à
Zurich.

Les affaires les plus importantes qui ont été traitées au cours du troi-
sième trimestre 2013 sont les suivantes :

- Attribution des dicastères aux nouveaux membres élus du
Conseil synodal: Ursula Ulrich prend les médias, le curé Lars

Simpson le travail pour la jeunesse (ainsi que la représentation
dans le comité de l’œuvre pour l’enfance et la jeunesse) et le
curé Adrian Suter les questions de catéchèse et de formation.

- Accueil dans le clergé de la prêtre, professeur Angela Berlis,

ainsi que la diacre Elisabetta Tisi (pour la pastorale dans le can-
ton du Tessin).

- Approbation du contrat de fusion entre les paroisses de
Kaiseraugst et de Rheinfelden.

- Discussion avec Alois Schmelzer, président du comité des
médias, relative aux publications papier et à internet.

- Discussion avec la professeur Angela Berlis, cheffe du
Département de théologie catholique-chrétienne de la faculté de
théologie de l’Université de Berne, relative à la coopération entre
la faculté et l’Église.

- Décision d’imprimer le missel d’autel I (en allemand).
- Intervention auprès de l’Office fédéral de la statistique pour une

collecte plus précise de la confession catholique-chrétienne
dans les relevés structurels.

- Lancement d’un sondage concernant la collaboration des ecclé-
siastiques dans les commissions et institutions diocésaines.

- Recommandations 2014 pour les rémunérations et autres
indemnités ainsi que pour la prévoyance-vieillesse.

- Dissolution de l’Œuvre pour la diaspora suite à la décision y rela-
tive du Synode national 2013.

- Nomination de la prêtre Antje Kirchhofer-Griasch en qualité de
membre de la Commission du dialogue catholique-chrétien /
catholique romain pour la Suisse.

- Préparation de la retraite du Conseil synodal (13-14 décembre
2013) ainsi que de la Journée des Présidents, qui aura lieu à
Olten le 18 janvier 2014.

Biel/Bienne, le 7 novembre 2013

le secrétaire du Conseil synodal :

Curé ém. Rolf Reimann

Traduction Franz Peter Murbach, conseiller synodal

HORIZONTALEMENT

1. Jésus y eut occasionnellement recours sur la mer
de Galilée. Patrie d’origine d’Abraham.

2. Pour essayer de rattraper.

3. Missive. Poste de commandement. Lui.

4. Faire passer la Bonne nouvelle. Un demi-km chinois.

5. Moins que trop. Croyance contestée.

6. Couleur. Gardez-vous de l’avaler.

7. A avaler sans crainte. Grandeurs étalon de mesures.

8. Un hollandais. Démonstratif.

9. Mangeoire pour les oiseaux. Prototype d’humanité.

10. Passage sur un sous-marin. Col des Alpes françaises.

VERTICALEMENT

1. Actes juridiques en matière de paiements.

2. Mettra plus près.

3. Le chrétien a le sien à jouer. A tenir bien en mains
pour guider un animal ou réussir une affaire.

4. Un plat.

5. Patrie d’Abraham. Interpellation. Deux romains.

6. Attitude d’attente.

7. Gourmandise.

8. Chien de race.

9. À quoi ça peut servir. Se rend.

10. Mises en rapport. Dans.

Solution du problème précédent : 
Horiz. :1. Zébédée. – 2. Épanouiras. – 3. Reclus. ENE. – 4. Or. El. Ilot. – 5. Diversité. – 6. Lu. Euros.

7. Aster. Mu. – 8. Bénir. – 9. Élu. Le. Inn. – 10. Réconcilié.
Vert : 1. Zéro. Laser. – 2. Éperdus. Le. – 3. Bac. Truc. – 4. Enlevée. – 5. Douleur. LN (Hélène). – 6. Eus. RR (errèrent). Bec. – 

7. Ei. Isole. – 8. Relis. Nil. – 9. Canot. Mini. – 10. Sète. Urne.



Comme Janus aux deux visages, le dernier numéro de l’année
regarde l’instant présent avec le mois de décembre, mais égale-
ment l’avenir avec le mois de janvier.

L’instant présent, c’est ce joli conte de Noël que nous propose
Marie-Thérèse Chauvet, avec ce 4e Mage. C’est normal que dans
un numéro de décembre il y ait une mention particulière pour Noël.
Les pages des paroisses détaillent les nombreuses activités dans les
régions, d’où quelques pages de plus que d’habitude.

L’avenir, c’est ce dossier important consacré aux finances des
paroisses. Comment assurer l’avenir de nos institutions ? C’est un
sujet qui avait déjà rencontré un grand intérêt lors de la Journée de
réflexion de Crêt-Bérard. Avec le recul d’un an, on se rend compte
de l’importance de cette journée, qui, d’une façon ou d’une autre,
a influencé la réflexion dans les paroisses et la mise en application
de quelques propositions.

Dans ces pages, vous trouverez aussi un compte-rendu des 10
ans du groupe de réflexion et de dialogue interreligieux à
Neuchâtel. Une façon de se préparer à la Semaine de prière pour
l’Unité des chrétiens, du 18 au 25 janvier, sur le thème « Christ est-
il divisé ? »

Et dans un numéro qui fait charnière entre deux années, c’est le
moment propice pour vous souhaiter une bonne lecture et vous pré-
senter tous nos vœux de bonheur pour la nouvelle année. Qu’elle
soit bénie pour vous et vos proches.

Bernard Boulens
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chrétienne, opter pour une aut-
re religion ou même décider de
n’en avoir aucune.

Cette recomposition du pay-
sage religieux ouvre la ques-
tion de la reconnaissance d’au-
tres confessions et d’autres
religions comme le Judaïsme1

ou l’Islam2 dans certains can-
tons. Ce qui peut nous préoccu-
per comme Église minoritaire.

Mais à l’inverse, comme «
catholiques libéraux », nous ne
pouvons pas renier les valeurs
qui sont les nôtres depuis plus
d’un siècle, notamment notre
ouverture aux questions de
société (et non la simple défen-
se d’un statut qui pourrait
apparaître comme un privilè-
ge).

Si, comme Église, nous pen-
sons que nous avons toujours
une mission à porter dans notre
société, nous devons continuer
à assumer les valeurs qui sont
les nôtres. Par exemple, dès la
création du mouvement vieux-
catholique au 19e siècle et

Par exemple en y impliquant
des personnes bénévoles.

Ce qui peut être aussi une
grande source de richesse (et
de développement) pour l’ave-
nir de notre Église.

C’est ce que dit Irène Savoy,
membre du Bureau du synode
cantonal genevois :

« Bien des gens sont prêts à
s’engager bénévolement pour
des causes qui leur tiennent à
cœur. À nous de trouver des
projets qui les motivent. 

Donner de l’argent c’est bien
et c’est relativement facile
lorsque l’on a les moyens.
Donner de son temps ne coûte
rien et apporte en retour d’im-
menses satisfactions ». 

Curé Jean-Claude Mokry
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En effet il serait illusoire de croi-
re que celles-ci puissent « vivre
» qu’avec les seuls dons de
leurs membres. C’est pourquoi
nous avons décidé à Genève
de faire fructifier nos biens «
immobi-liers ». 

En effet il n’est pas rare que
nos paroisses soient propriétai-
res de terrains ou de bâtiments
qui ne sont pas ou peu rentabi-
lisés. Il faut donc consentir
aujourd’hui à un investissement
qui sera bénéfique pour les
générations futures et qui per-
mettra de continuer d’exister
d’un point de vue financier.»

Mais au-delà de cet aspect
purement financier, nous avons
surtout développé les contacts
personnels avec les membres
actifs ou passifs et sympathi-
sants pour les inviter, non seule-
ment « à donner de l’argent » –
mais à soutenir notre Église
pour ses valeurs – et ses projets
(vie paroissiale, restauration
de bâtiments, collectes en
faveur de projets diocésains ou
œcuméniques, entraide, sous-
cription, etc.).

Notre Église récolte déjà
beaucoup en comparaison du
nombre de ses membres. Mais
il faudrait probablement aussi
améliorer notre communication
dans les médias, comme dans
la presse écrite et audio-visuel-
le ainsi que sur Internet.

Par exemple, il devrait être
possible d’effectuer des dons
en ligne pour les collectes dio-
césaines et les paroisses.

En conclusion, je pense que
cette question n’est pas seule-
ment comptable. Elle appelle
une plus grande créativité, y
compris sur le plan pastoral.

DOSSIER4

Finance et Pastorale
LA VOCATION DE L’ÉGLISE
N’EST PAS D’ÊTRE RICHE,
MAIS DE POUVOIR MENER
À BIEN SA MISSION

Alors que le synode national
vient de décider de dissoudre
l’Œuvre de la Diaspora et que
l’on s’interroge sur le bien-fon-
dé d’une réflexion sur la recher-
che de dons, il est intéressant
de regarder le fonctionnement
des paroisses romandes qui
vivent dans une situation de
séparation avec l’État dans les
cantons de Genève et de
Neuchâtel. Notre Église catho-
lique-chrétienne y bénéficie du
statut d’ « Église reconnue »,
comme les Églises catholique-
romaine et protestante.

Cependant ce statut a évolué
ces dernières années de maniè-
re diamétralement opposée. En
effet à Neuchâtel ces trois Égli-
ses ont signé un concordat
avec l’État en 2001 tandis qu’à
Genève la nouvelle Consti-
tution de 2012 a supprimé ce
statut au nom de la laïcité.
Seules les lois à venir permet-
tront d’en mesurer les consé-
quences.

Ce que l’on peut constater,
c’est que le statut des Églises
est en train de changer dans
ces cantons comme ailleurs en
Suisse. Cela ne provient pas
d’un refus idéologique du reli-
gieux, mais plutôt d’une perte
d’influence des Églises elles-
mêmes.

Sans compter que les com-
porte-ments religieux se modi-
fient : on peut aujourd’hui faci-
lement changer de confession

dans l’esprit des Lumiè-res, les
tarifications du casuel (baptê-
mes, messes, obsèques, etc.)
ont été supprimées pour revenir
à la « pureté » de l’Église
ancienne3. C’est un principe
évangélique que nous ne pou-
vons pas renier, même si nous
devions vivre une situation
financière dramatique (ce qui
est loin d’être le cas). À mes
yeux, rien ne saurait justifier la
remise en pratique de ces tarifi-
cations. Sans compter que leur
nombre limité ne constituera
jamais une source de profit suf-
fisante pour résoudre des défi-
cits !

Certes il est impératif d’en-
courager les membres de l’Égli-
se à la soutenir financement, y
compris lors de baptêmes,
mariages ou obsèques. Mais
nous avons aussi besoin de
mobiliser nos moyens finan-
ciers pour permettre à notre
Église d’exister et de se déve-
lopper.

Comme le dit Jean-Luc
Biolay, trésorier de la paroisse
de Genève : « Nous devons
trouver des sources de revenus
qui permettent de pérenniser
les budgets de nos paroisses ».

1 Près de 17'000 juifs vivent aujour-
d’hui en Suisse (cf. wwwswiss-
jews.ch)

2 RTS La Première (28.11.2012)
Jeunes musulmans en Suisse qui
sont-ils ? Cette émission estime à
440'000 la population musulma-
ne en Suisse, dont un tiers sont des
jeunes (cf. www.rts.ch)

3 Les principes de l’Église catholique
chrétienne - 1911
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La paroisse de Genève :
Budget environ 
CHF 100'000.00

Recettes : 
• revenus locatif d’un immeu-

ble à Nyon
• location de l’église pour

des concerts
• dons directs

Dépenses :
• frais d’entretien de l’église

et de la salle de paroisse
• frais liés à l’organisation

des activités de la paroisse

La paroisse de Genève a des
comptes équilibrés voire légè-
rement bénéficiaires.

La paroisse de Lancy :
Budget environ 
CHF 100'000.00

Recettes :
• rendement locatif d’un

immeuble en mauvais état 
• location de l’église pour

des concerts
• dons directs

Dépenses :
• frais d’entretien de l’église

et de la salle de paroisse
• frais liés à l’organisation

des activités de la paroisse

La paroisse de Lancy était en
déficit constant et devait puiser
dans sa fortune afin d’équilib-
rer son budget.

DOSSIER6

Lors de notre journée de ré-
flexion l’an dernier à Crêt-
Bérard, un des ateliers était
consacré « aux finances ». En
effet dans chaque paroisse,
nous avons les mêmes frais
fixes, à savoir, les salaires (des
ecclésiastiques, du personnel
administratif), l’entretien des
églises et salles paroissiales,
des frais liés à l’activité de nos
paroisses (messes, catéchisme,
etc…), ainsi que la contribution
à l’Église suisse.

En effet, le diocèse n’a pas
de source de revenu propre
mais dépend des contributions
des paroisses. Si une paroisse
viendrait à avoir de graves pro-
blèmes financiers et ne paye-
rait plus sa contribution à l’Égli-
se suisse, il y aurait
immanquablement des réper-
cutions. Soit les autres parois-
ses devraient « combler » ce
trou, ou alors les prestations
diocésaines devraient dimi-
nuer.

Par contre les sources de
revenus peuvent être différen-
tes. À part les paroisses du can-
ton de Berne (où notre Église
est nationale), il y a une cons-
tante pour nos paroisses
romandes. En particulier dans
les cantons de Neuchâtel et de
Genève, il y a une séparation
claire entre l’État et l’Église, ce
qui signifie que les personnes
qui payent un « impôt ecclé-
siastique » le font sur une base
volontaire. Cette contribution
n’est de loin pas suffisante,
mais représente la part la plus
importante de nos sources de
revenus.

C’est pourquoi, nous avons
cherché à trouver d’autres
voies afin de diversifier ces
sources de revenus.

Il en ressort les points sui-
vants :

- Recherche de « sponsoring »
et incitation aux personnes
ne payant pas leur contribu-
tion ecclésiastique à le faire
et pour les personnes ne rési-
dant pas dans le canton à
faire des dons directs ;

- Faire payer les actes « reli-
gieux » ;

- Informer les paroissiens sur
les possibilités de legs en
faveur de l’Église ;

- Engager des investissements
dans l’immobilier.

Bien sûr la situation de
chaque paroisse est différente
et afin d’illustrer les défis aux-
quels nos paroisses sont
confrontés, j’aimerai expliquer
la situation genevoise.

L’organisation de l’Église
catholique-chrétienne dans le
canton de Genève est la sui-
vante :

- le synode cantonal ;

- la paroisse de Lancy ;

- la paroisse de Genève
(Saint-Germain) et la parois-
se partielle de Chêne, ratta-
chée à Saint-Germain. 

Ces 3 entités ont leur propre
budget, leurs propres sources
de revenus, et leurs propres
dépenses.

Le synode cantonal :
Budget environ 
CHF 250'000.00

Recettes :
• contributions ecclésias-

tiques volontaires (impôt)
• dons directs

Dépenses :
• salaires (curé, assistante

pastorale, secrétaire)
• frais de secrétariat pour les

2 paroisses 
• entretien / rénovation de

la cure

Le déficit qui est de plus en
plus fréquent car il y a de moins
en moins d’entrées « fiscales »
est pris en charge par les
paroisses de Lancy et de
Genève à part égale.

Le constat était simple :
les revenus n’étaient pas
suffisants et pas assez
diversifiés afin de couvrir
les charges courantes
liées à une Église. 

La paroisse a donc décidé
d’agir afin de pérenniser ses
finances sur le « long terme »,
de diversifier ses revenus afin
qu’ils proviennent en majorité
de source que nous pouvons
maîtriser et prévoir (rendement
immobilier) plutôt que de sour-
ces non maîtrisées (impôts /
dons directs).

Le premier axe de travail a
été de trouver des solutions afin
d’équilibrer les comptes de la
paroisse de Lancy.

Cette dernière était proprié-
taire d’une parcelle en friche
mais constructible.

Il a été décidé de valoriser ce
terrain en y construisant un
immeuble de 3 appartements.

Le projet est maintenant ter-
miné, les appartements sont
loués et la paroisse de Lancy va
certainement avoir des comp-
tes équilibrés pour 2013.

Le deuxième axe de travail
est de rénover l’immeuble en
mauvais état appartenant à la
paroisse de Lancy. Les plans
sont prêts, la demande de tra-
vaux est en cours d’étude
auprès de l’État, et le plan
financier est en cours de finali-
sation.

Le troisième axe de travail est
de conserver dans un excellent

L’Église et la « finance » : situation genevoise
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état le patrimoine immobilier
de la paroisse de Genève. En
effet l’immeuble locatif doit en
permanence subir des travaux
d’entretien.

Il vaut mieux avoir un rende-
ment plus faible sur une ou
deux années mais faire les tra-
vaux au fur et à mesure.

La réalisation de tels projets
demande de l’enthousiasme,
de l’envie, un brin de folie, et
des compétences humaines.

La plupart du temps ces com-
pétences humaines sont dans
nos paroisses, il suffit simple-
ment de les reconnaître et de
les valoriser.

En guise de conclusion, je
suis persuadé qu’il faut consen-
tir aujourd’hui des investisse-
ments qui seront bénéfiques
pour les générations futures et
qui nous permettront de conti-
nuer à exister d’un point de vue
financier.

Jean-Luc Biolay

À propos des legs et des
donations

Les donations

La personne fait un don de
son vivant, par devant un notai-
re, en faveur de l’Église catho-
lique-chrétienne ou de l’une ou
l’autre des paroisses, en natu-
re, en actions, en biens immo-
biliers ou en espèces. Dans ce
cas, il s’agît d’une donation à
l’Église.

Les legs

Si la personne décide que ce
don interviendra après son
décès, par testament ou dispo-
sition prise devant un notaire,
en faveur de l’Église catho-
lique-chrétienne ou de l’une ou
l’autre des paroisses, ce don
est alors un legs.

Dans l’Église catholique-chré-
tienne, donations et legs per-
mettent à chacune et à chacun
de participer aux ressources
nécessaires pour la construc-
tion, l’entretien, la réhabilita-
tion ou la mise aux normes des
biens immobiliers de l’Église.
Ces formes de dons présentent
en outre de nombreux avan-
tages fiscaux.

(réd.)

impôt ecclésiastique obligatoi-
re n’est levé dans le canton de
Neuchâtel.

Toutefois, le Concordat de
2001 (complété par une conven-
tion opérationnelle) stipule que
l’État reconnait les prestations
d’intérêt général des Églises
reconnues, spécialement «dans
les domaines du service social,
des aumôneries et de la forma-
tion des enfants, des adolescents
et des adultes» (art. 2 du
Concordat). L’État participe au
financement de ces prestations
par un subside annuel.

Les deux grandes Égli-
ses sont solidaires envers

Avant de dévoiler l’é-
conomie de l’Église
catholique chrétienne du
canton de Neuchâtel, le
cadre constitutionnel ainsi
que les relations avec les
autres Églises et l’État sont
évoqués. Enfin, quelques
pistes pour l’avenir sont
esquissées.

Reconnaissance éta-
tique donc transparence
financière

Parler d’argent en Suisse est
toujours délicat. Nous appré-
cions une certaine discrétion et
n’avons pas l’habitude de faire
étalage de nos avoirs ou det-
tes. L’équation Église=Argent
est encore plus dérangeante,
rappelant encore les excès des
siècles passés, où l’Église
opprimait le peuple avec la
dîme.

Aujourd’hui et ici, l’argent
n’est pas une finalité en soi
pour les Églises, mais bien un
moyen permettant aux Églises
de réaliser leur mission d’utilité
publique générale et de pasto-
rale dans le respect de l’État de
droit, donc en toute transparen-
ce.

En 2011, les trois Églises
reconnues au sens de la
Constitution du canton de
Neuchâtel (Église réformée
évangélique, Église catholique
romaine et Église catholique-
chrétienne) remettaient au
Conseil d’État un rapport d’un
groupe de travail inter-Églises
sur les critères de reconnais-
sance par l’État d’autres com-
munautés religieuses, auquel le
soussigné et notre ancien curé

Anne-Marie Kaufmann avaient
participé.

Citons deux passages : 
« Le Canton de Neuchâtel est

une «république démocra-
tique, laïque, sociale et garan-
te des droits fondamentaux»
(art. 1er al. 1 Cst.) qui «tient
compte de la dimension spiri-
tuelle de la personne humaine
et de sa valeur pour la vie
sociale» (art. 97 Cst.), recon-
nait les «traditions chrétiennes
du pays» (art. 98 Cst.), sans
exclure d’autres références reli-
gieuses ou spirituelles (art. 99
Cst.) ; certaines Églises sont
reconnues comme institutions
d’intérêt public (art. 98 al.1
Cst.). 

Par conséquent, Neuchâtel se
situe dans le modèle de la neu-
tralité laïque par «coopération»,
signifiant que « l’État tolère l’ex-
pression de la liberté religieuse
tout en veillant au respect de l’or-
dre public, de la paix religieuse
et de la pluralité confessionnelle
dans l’expression de la liberté
religieuse ». Les critères de
reconnaissance suggérés à l’État
couvrent les diverses facettes qui
positionnent toute communauté
religieuse, allant de son rôle
sociétal, œcuménique et interre-
ligieux à son importance démo-
graphique, en passant par le
respect de l’État de droit et la
transparence financière.

Partenariat avec l’État
laïc

La Constitution neuchâteloise
de 2000 définit la séparation
entre l’État et les Églises et aut-
res communautés religieuses,
dont l’indépendance est garan-
tie. Par conséquent, aucun

D’argent, d’Église et d’État: la situation neuchâteloise

Avoir des moyens pour
aller vers le futur…

La jeunesse et la formation sont
des piliers de l’avenir de l’Égli-
se catholique-chrétienne. Avec
des moyens financiers suffi-
sants, il serait possible pour
chaque paroisse de mettre en
œuvre de nombreux projets :

�● Création d’équipes de
catéchistes formés pour
soutenir les équipes pasto-
rales et assurer un bon sui-
vi des enfants et de leurs
familles ;

�● Développement des grou-
pes de jeunes, organisa-
tion d’activités attractive
et création de postes d’a-
nimateurs et d’animatrice
dans chaque région ;

�● Reconsidération de la
communication de l’Église
catholique chrétienne
dans les médias et publi-
cation de documents
actualisés et performants ;

�● Développement du site
Internet pour une meilleure
communication, moderne
et interactive, avec la pos-
sibilité d’effectuer des
dons sécurisés par
Internet;

�● Souscriptions pour des
projets spéciaux (restau-
ration des églises, nou-
velles cloches ou nouvel
orgue, etc.)

nous

Une clé de répartition conve-
nue entre les trois Églises venti-
le le subside de l’État. Cette clé,
qui avait été négociée avec
beaucoup de tact par notre
ancien curé Christoph Schuler,
permet à notre Église catho-
lique-chrétienne de subsister
dans le canton de Neuchâtel.
En effet, la clé contient un socle
(minimum vital) pour chacune
des trois Églises, belle preuve
de solidarité et de reconnais-
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Horaires des cultes en Suisse romande
sance envers nous de la part
des deux grandes Églises.

Le mécanisme des contri-
butions ecclésiastiques
volontaires

Le Concordat permet aux
Églises reconnues de collecter
auprès des personnes phy-
siques et morales (entreprises)
la contribution ecclésiastique
volontaire. Cette collecte est
administrée avec l’aide des ser-
vices cantonaux, qui se char-
gent de l’envoi des borde-
reaux, des « rappels », de la
perception et des restitutions.
Les contributions des personnes
physiques sont versées selon
l’indication de leur confession
sur leur déclaration fiscale, tan-
dis que les contributions des
personnes morales sont venti-
lées selon une clé convenue
entre les trois Églises. Pour les
personnes physiques, la contri-
bution volontaire recomman-
dée est fixée à 11% de l’impôt
cantonal, ce qui, par exemple,
représente pour un couple avec
2 enfants et avec un revenu
imposable annuel de Fr.
60'000.- environ Fr. 600.- par
an.

Les comptes 2012 de la
paroisse

Le compte de fonctionnement
de la paroisse catholique-chré-
tienne du canton de Neuchâtel
s’est soldé en 2012 par un défi-
cit de près de 5'000.- francs,
avec un total des charges de Fr.
250'000.00 pour des recettes
de Fr. 245'000.00. La structure
des recettes, comme illustrée ci-
contre, montre que près de la
moitié des ressources se base sur

les contributions ecclésiastiques
volontaires, donc en particulier
sur la générosité et l’implication
sans cesse renouvelée des
paroissiennes et paroissiens.

L’importance du socle qu’offre
le subside de l’État est à souli-
gner. On constate que les loyers
jouent un rôle décisif, une fois
déduites les charges, pour assu-
rer un autre pilier aux recettes.
Enfin, les diverses autres recet-
tes, dont le soutien de la parois-
se de Zurich, marraine de St-
Jean-Baptiste, que nous
remercions ici tout spécialement,
contribuent à limiter le déficit.

Du côté des dépenses, plus de
la moitié sert à rémunérer nos
forces de travail, donc notre
curé, notre secrétaire et notre
organiste. Les frais de bâtiments
comprennent la conciergerie et
toutes les autres charges, tandis
que notre solidarité envers l’Égli-
se suisse s’exprime par la contri-
bution diocésaine, les verse-
ments aux œuvres ne faisant pas
partie de ce compte central. 

Les frais administratifs contien-
nent notamment les frais de
déplacement du curé et de la
délégation au Synode national,
les communications et les frais
de catéchèse.

Une commission finan-
cière pour une gestion
durable

Lors de la journée de
réflexion de Crêt-Bérard, l’im-
portance existentielle d’une
gestion durable des finances
de nos paroisses avait été sou-
lignée, mais aussi les raisons
(pas seulement financières) du
succès (ou de la déchéance)
d’une paroisse. Dix jours plus
tard, le Conseil de paroisse
instituait une commission finan-
cière. Des solutions se trouvent
à tous les échelons de l’écono-
mie (au sens véritable « gestion
de la maison »), au niveau
paroissial, cantonal, romand et
diocésain, par une stratégie de
placements durables (immobi-
lier), la valorisation du travail
bénévole et la recherche d’une
croissance du nombre des
membres actifs de la paroisse.

L’avenir de notre Église est
l’affaire de nous tous ! Un
grand merci à toutes celles et
tous ceux qui y contribuent,
chacun selon ses moyens et
talents.

Franz Peter Murbach

Recettes 2012 Dépenses 2012
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Dimanche 1er décembre 
Premier dimanche de l’Avent 

10 h 
! 

   10 h 
! 

  09 h 30 
! 

Samedi 7 décembre   17 h 30 
! 

     

Dimanche 8 décembre 
2e dimanche de l’Avent 

 10 h 30 
! 

Escalade 

  10 h 
! 

17 h 
! 

09 h 30 
! 

 

Dimanche 15 décembre 
3e dimanche de l’Avent 

10 h 
! 

     09 h 30 
! 

 

Mercredi 19 décembre       19 h 
" # 

Vêpres de l'Avent 
(Fr. / all.) 

 

Samedi 21 décembre 17h 
Christmas Carols 
avec la paroisse 
épiscopalienne 

   17h 
! 

Arbre de Noël 

   

Dimanche 22 décembre 
4e dimanche de l’Avent 

 10 h 
! 

 17 h 
! 

Messe de Noël 

 10 h 
! 

18 h 
!  

09 h 30 
! 

(Fr. / all.) 

 

Mardi 24 décembre 
Veillée de Noël 
 

 19 h30 
! 

Veillée et 
messe de la 
nuit de Noël 

  24h 
! 

Messe de minuit 

 17 h 
! 

 

Mercredi 25 décembre 
Noël 

10 h 
! 

   10 h 
! 

  09 h 30 
! 

Dimanche 29 décembre 
Dimanche après Noël 

 10 h 
! 

  10 h 
! 

 09 h 30 
! 

 

Dimanche 5 janvier 
Épiphanie 

10 h 
! 

   10 h 
! 

 09 h 30 
! 

 

Samedi 11 janvier   17 h 30 
! 

     

Dimanche 12 janvier 
1er dimanche après l’Épiphanie 

 10 h 
! 

Installation du 
CP Lancy 

  10 h 
! 

18 h 
!  

09 h 30 
! 

 

Samedi 18 janvier       17 h 
# 

Eglise Sainte-
Marie, Bienne 

 

Dimanche 19 janvier 
2e dimanche après l’Épiphanie 

10 h 
# 

Cathédrale Saint-Pierre 
Retransmis sur RTS 

 10 h 
# 

Sacré-Cœur  

10 h 
# 

Notre-Dame 

10 h 
# 

Eglise méthodiste 
Bienne 

10 h 
# 

Eglise cath. 
Corgémont 

Mardi 21 janvier 
Semaine de prière pour l’Unité 

   19.30h 
# 

Eglise de Villard 

    

Dimanche 26 janvier 
3e dimanche après l’Épiphanie 

 10 h 
! 

 17 h 
! 

10 h 
! 

18 h 
!  

09 h 30 
! 

 

Dimanche 2 février 
Chandeleur 

10 h 
! 

Eucharistie en commun avec les paroisses anglicane et 
épiscopalienne à l’Emmanuel Church 

 10 h 
! 

  10 h 
! 

 ! Messe (eucharistie) $  Liturgie de la Parole  " prière du soir #  célébration œcuménique  
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Eh oui, « un vent de critique
souffle sur l’Église catholique-
chrétienne… Ce que l’on repro-
che aux Églises instituées, c’est
de ne plus répondre d’une
manière satisfaisante à l’homme
de notre siècle… Leur incapacité
à apporter de réelles réponses à
une société inquiète ». Cette cita-
tion, je la tire gratuitement d’un
opuscule romand de 1978. Sa
particularité: l’auteure (Monique
Fullemann) y donnait la parole à
un protestant, un catholique-
romain, un orthodoxe et, ô mira-
cle, un catholique-chrétien. Ô
coïncidence, en l’occurrence
mon ancien curé Frédy Soder.
Objectif de l’enquête : le rôle
des laïcs dans la gestion de cet-
te crise. Car l’auteure ne cédait
pas à la tentation, si facile, de
charger de tous les maux de l’É-
glise le clergé. Clergé trop ceci,
pas assez cela. Incapable de
transmettre l’enthousiasme des
premiers chrétiens.

Titre de l’opuscule : L’Église ?
Mais c’est nous ». Nous, les
laïcs. En fait, responsabilité par-
tagée. Le clergé, face visible de
l’Église, se retrouve le premier
visé. Portant encore, volens
nolens, le poids des siècles où il
se comportait comme larron en
foire aux postes de commande.
Avec le consentement tacite d’un
peuple de fidèles peu habitué à
se poser des questions. Depuis le
siècle des Lumières, le laïc a
quelque peu repris du poil de la
bête, toute irrévérence exclue.
En cause, notre Église catho-
lique-chrétienne s’attache depuis
ses débuts à rendre au laïc sa
responsabilité. Alors, crise
conjurée ? 

Euh…

Lecteurs attentifs de chaque
livraison de Présence, vous sui-
vez certainement, attentivement,
les efforts de notre diocèse,
évêque en tête, pour revigorer
chez nos fidèles une ardeur par-
fois un tantinet somnolente. Je
vous concède l’émiettement
minoritaire de nos troupes, qui
ne facilite pas les choses.
L’enthousiasme se proroge de
préférence en collectivité tactile.
Comment faire beaucoup avec
peu. Un peu éparpillé, en outre.
Suffit-il de faire référence à la
parole évangélique du grain de
sel qui donne sa saveur à tout le
plat ?

Bien sûr, le charisme évangéli-
sa-teur n’est pas le lot de chacun.
On ne saurait attendre du
paroissien lambda d’assumer
l’homélie du dimanche. Encore
que, en cas de nécessité… Mais
chacun, selon son charisme pro-
pre, devrait tenir son petit (ou
moins petit) rôle dans la propa-
gation de la lumière du Christ
dans notre monde technisé. Pas
facile ? Qui donc le prétend ? En
conclusion d’un texte du texte
Fullemann, je lis qu’« il serait
temps de réactiver ce qui permet-
trait à l’Église de redevenir pour
chacun de ses membres ce qu’el-
le fut aux temps apostoliques : le
sel de la terre ». Et la lumière du
monde. Beaucoup demandé ? Le
Christ n’était pas tellement l’hom-
me des à peu près. Notre carac-
tère minoritaire ne doit pas être
un oreiller de paresse.
Imbriquées dans les multitudes
de Rome, Corinthe ou Éphèse,
les jeunes communautés de l’âge
apostolique n’étaient pas, que je
sache, en meilleure posture que
nous. Sauf, c’est vrai, qu’elles

n’avaient pas à se dépatouiller
dans l’effarante complexité de
la société actuelle, propre à infir-
mer nos velléités d’influer chré-
tiennement la démarche quasi-
apocalyptique de notre monde.
Mais ne nous cherchons pas des
prétextes pour ne rien faire.
Cela va sans dire. Pour lors, rete-
nons ce que nous pouvons de la
conclusion de l’opuscule évo-
qué:

« Le temps est venu d’écarter
les obstacles qui rendent difficile
l’action des laïcs favorisant le re-
nouveau de tout le peuple des
fidèles. Cela se fera heureuse-
ment quand chacun se sera ren-
du serviteur de l’autre, par
amour pour le Christ ».

En somme, n’est-ce pas déjà
notre programme ?

Pierre Uldry.

On fait sa petite crise
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1re piste :
Il y a l’étendue du monde, il y a l’éterni-
té du temps et Il choisit une petite bour-
gade de rien du tout, Nazareth et une
personne particulière : Marie. Dieu
n’aime pas en général, mais dans le
plus concret de l’existence. L’universel
de Son amour est concret : en venant
vers Marie, c’est vers chacune de nous
qu’Il vient, en elle, Il rejoint les hommes
et les femmes de tous les temps et de
tous les pays. Cette contemplation peut
nous aider à aimer le quotidien de not-
re vie : ne pas chercher à trouver Dieu
ailleurs que dans ce plus concret qu’Il a
voulu Lui-même rejoindre. Regarder
cela pour aimer davantage  notre vie
qui est lieu de Dieu..

2e piste :
La raison de la venue du Christ est don-
née  par le nom de l’enfant : Jésus, c'est-
à-dire Dieu sauve. Elle est donnée par :
« le Seigneur est avec toi »,  l’autre nom
de Jésus, c’est à dire l’Emmanuel.
Exposons notre vie à Sa venue pour
qu’Il vienne sauver ce qui a besoin d’ê-

tre sauvé. Qu’est-ce que j’aimerais que
Dieu vienne sauver dans ma vie ?
Laisser monter en moi le désir du cœur,
laisser monter à la conscience claire le
désir, peut-être enfoui, que Dieu vienne
sauver tel aspect de ma vie d’aujourd’-
hui ou de mon passé.

3e piste :
Marie est en train de prier, de faire orai-
son comme nous, l’ange n’est pas une
vision, mais une révélation intérieure
qui la bouleverse comme nous-mêmes
quand il nous a été donné de faire l’ex-
périence d’une parole intérieure. Mais
Marie ne prend pas pour « argent
comp-tant » tout ce qui se passe dans
son cœur, elle veut discerner, faire le tri,
savoir si ce qu’elle entend au plus pro-
fond d’elle-même vient bien de Dieu.
Elle réfléchit, « elle réfléchissait à ce que
pouvait être ce salut » Elle interroge : «
comment cela se fera-t-il ? » 
Qu’est-ce qui emporte son adhésion?
Trois critères : La paix : elle reçoit la
Parole qui parcourt toute la Bible, Dieu
qui ne cesse de dire pour nous apaiser:

« ne crains pas ». La joie : Dieu ne veut
et ne peut  donner que de bonnes cho-
ses, et la seule qu’Il veut nous donner
c’est Lui-même : tu as trouvé grâce
auprès de Dieu, Sa vie t’est donnée, tu
es trouvée en Lui pour ta joie et la
Sienne.
La force : ce n’est pas toi qui feras, mais
Lui en toi. « Rien n’est impossible à Dieu
». Marie l’a compris car à la fin elle ne
dit: je le ferai mais « qu’il me soit fait ».
Oui, tout cela vient bien de Dieu, c’est
bien Sa marque !
Appel pour nous aussi à discerner, à
faire le tri dans ce qui se passe en nous
dans l’oraison et notre vie : ce qui vient
de Lui et ce qui ne vient pas de Lui, les
chemins de vie auxquels Il m’invite et les
impasses à éviter. Passer cela au crible
de ces trois critères : ce qui donne paix,
joie tranquille, force.

Sr Michèle Jeunet, rc
religieuse de ND du Cénacle.

jeunet.michele@wanadoo.fr
Blog : http://aubonheurdedieu-

soeurmichele.over-blog.com

Notre vie est le lieu de Dieu Luc 1 / 26 – 38

Fra Angelico - L’Adoration des Mages (1433) - Fresque du couvent Saint-Dominique à Fiesole
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étendu sur le banc du poêle. Nul
ne savait qui il était. Sa bourse
était vide; il n’avait pas d’argent
pour payer le médecin et les
soins qui lui étaient nécessaires.
Il devait être jeté dehors le len-
demain s’il ne mourait aupara-
vant, le pauvre ! Seigneur, c’é-
tait un homme très vieux, brun et
sec, avec une barbe blanche
embroussaillée ; il me rappelait
mon père. Seigneur, pardonne-
moi, j’ai pris une perle dans ma
ceinture et l’ai donnée à l’auber-
giste, pour qu’il lui procure un
médecin et lui assure les soins
et, s’il mourait, une tombe en ter-
re bénie.

Le lendemain je suis reparti. Je
poussais mon âne autant que
possible afin de rejoindre les
trois autres rois. Leurs dromadai-
res avançaient lentement, et j’a-
vais l’espoir de les atteindre. Le
chemin suivait une vallée déser-
te où d’énormes rochers se dres-
saient épars entre les taillis de
térébinthes et de genêts en fleurs
d’or. Soudain, j’ai entendu des
cris venant d’un fourré. Je sautai
de ma monture et trouvai des
soldats qui s’étaient emparés
d’une jeune femme et s’apprê-
taient à lui faire violence. Ils
étaient trop nombreux, je ne
pouvais songer à me battre avec
eux. Oh ! Seigneur, pardonne-
moi encore cette fois ; je mis la
main à ma ceinture, pris ma
seconde perle et achetai sa déli-
vrance. Elle me baisa les mains
et s’enfuit dans les montagnes
avec la rapidité d’un chevreuil.
A présent il ne me restait plus
qu’une perle, mais au moins je

voulais te l’apporter, Seigneur !
Il était plus de midi. Avant le soir
je pouvais être à Bethléem à tes
pieds. Alors je vis une petite ville
à laquelle les soldats d’Hérode
avaient mis le feu et qui brûlait.
On ne pouvait presque pas dis-
tinguer les flammes dans l’écla-
tante lumière du soleil, mais on
voyait l’air trembler comme il
tremble dans le désert.

Je m’approchai et trouvai des
soldats exécutant les ordres
d’Hérode et tuant tous les gar-
çons de deux ans et au-dessous.
Près d’une maison en feu, un
grand soldat balançait un petit
enfant nu qu’il tenait par une
jambe. L’enfant criait et se
débattait. « Maintenant, je le
lâche, disait-il à la mère, et il va
tomber dans le feu. Il fera un
bon rôti de cochon ». La mère
poussa un cri perçant. Seigneur,
pardonne-moi ! Je pris ma der-
nière perle et la donnai au sol-
dat pour qu’il rendit l’enfant à sa
mère. Il le lui rendit; elle le saisit,
le pressa contre elle, ne dit pas
merci, mais s’enfuit, tel un chien
qui a trouvé un os. Seigneur,
c’est pourquoi me voilà les
mains vides. Pardonne-moi, par-
donne ».

Le silence régna dans l’étable
quand le roi eut achevé sa
confession. Pendant un instant il
resta le front appuyé contre le
sol ; enfin il osa lever les yeux.
Joseph avait fini de retourner la
paille et s’était approché. Marie
regardait son fils qui était contre
son sein. Dormait-il ? Non,
l’Enfant-Jésus ne dormait pas.

Lentement, il se tourna vers le roi
de Perse. Son visage rayonnait ;
il étendit ses deux petites mains
vers les mains vides.

Et l’Enfant Jésus sourit.
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Les sages de l’Orient
avaient apporté de l’or, de
l’encens et de la myrrhe
pure. Le premier était
Gaspar. Derrière lui était
agenouillé Melchior.
Derrière eux, il y avait le
Maure, le noir Balthazar.

Cependant, une vieille légen-
de raconte que, lorsque vous
viviez sur la terre, et que vous
avez fait votre pèlerinage à
Bethléem, arrivés dans l’étable,
vous avez déposé vos trésors
devant l’Enfant et sa Mère, mais
que l’Enfant n’a pas voulu souri-
re. Marie était honorée par l’en-
cens, qui brûlait comme elle l’a-
vait vu brûler dans le temple de
Jérusalem où elle avait passé sa
jeunesse, et, les yeux pleins de
larmes, elle cacha la myrrhe
dans son sein. L’enfant ne tendit
pas ses petites mains vers l’or
éclatant ; la fumée le fit tousser ;
et il se détourna de la myrrhe.

Les trois saints rois se relevè-
rent et prirent congé, avec le
sentiment de gens qui n’ont pas
été appréciés selon leur mérite.

Quand la tête et le cou de
leurs dromadaires eurent dispa-
ru derrière les montagnes,
quand le dernier tintement de
leur harnais eut expiré sur la
route de Jérusalem, alors parut
le quatrième roi, Artaban. Sa
patrie était le Pays que baigne le
Golfe Persique ; il en avait
apporté trois perles précieuses.
Il devait les donner au roi qui
était né à l’Occident, et dont lui

aussi avait vu l’étoile un soir
dans la roseraie de Shiraz. Il
s’était levé et avait tout aban-
donné.

Le roi de Perse prit son trésor
le plus rare, ses trois perles blan-
ches qui étaient aussi grosses
que des œufs de pigeon ; il les
mit dans sa ceinture et résolut de
chercher le lieu au-dessus
duquel brillait l’étoile. Il le
découvrit... mais il arriva trop
tard. Les trois autres rois étaient
venus, et ils étaient partis. Il arri-
vait trop tard... et les mains
vides... il n’avait plus de perles.

Il ouvrit lentement les portes
de l’étable où se trouvait le Fils
de Dieu. Le jour tombait, l’étable
devenait sombre ; une légère
odeur d’encens flottait encore
comme dans une église après
les vêpres. Joseph retournait la
paille de la crèche pour la nuit,
l’Enfant Jésus était sur les
genoux de sa mère. Elle le ber-
çait doucement et, à mi-voix.

Elle chantait une de ces ber-
ceuses qu’on entend le soir
quand on se promène dans les
rues de Bethléem. Le roi de Perse
s’avança puis il se jeta aux
pieds de l’Enfant et de sa mère.
Lentement, en hésitant, il com-
mença à parler :

« Seigneur, dit-il, je viens à
part des autres rois qui t’ont tous
rendu hommage et dont tu as
reçu les dons. J’avais aussi une
offrande pour toi, trois perles
précieuses, grosses comme un
œuf de pigeon, trois vraies per-
les de la Mer Persique. Je ne les
ai plus. Je suis venu à part des
trois autres rois. Ils marchaient
devant moi sur leurs dromadai-
res ; je suis resté en arrière dans
une hôtellerie sur le bord du che-
min. J’ai eu tort. Le vin me ten-
tait, un rossignol chantait et me
rappelait Shiraz... J’ai décidé
d’y passer la nuit.

Quand j’entrai dans la salle
des voyageurs, j’aperçus un
vieillard tremblant de fièvre

Le quatrième Mage
proposé par Marie-Thérèse Chauvet

L’Adoration des Mages – Portail sud du narthex de la
Basilique Sainte-Marie-Madeleine du Vézelay – XIIe siècle

Commentaire
L’histoire publiée ci-contre est
une version écrite par Joannes
Jorgensen, parue aux éditions
du Seuil en 1961. Dans « The
Story of the Other Wise Man »
le pasteur Henry van Dyke ra-
conte cette histoire un peu diffé-
remment, avec force de détails
et publie cette nouvelle en
1896.
Mais il existe aussi d’autres ver-
sions, russes et finlandaises, où
le roi qui venait de trop loin ne
serait jamais parvenu à Be-
thléem. Et désespéré de n’avoir
pu remettre son présent à
l’Enfant Jésus, il erre depuis
2000 ans et distribue des ca-
deaux aux enfants sages. Ce
serait l’origine de la légende
du Père Noël.
Selon d’autres versions,
Artaban serait arrivé trop tard,
la Sainte famille ayant déjà fui
en Égypte. Sa recherche aurait
duré trente-trois ans et il aurait
rencontré Jésus sur le
Golgotha. C’est également la
version présentée par
Dominique de Laforest, où le 4e
roi mage vient de l’extrémité de
la Gaule. Il est le roi de Pel-loc’-
hoaz et recherchera lui aussi
l’Enfant pendant trente-trois
ans.
Mais toutes ces versions repo-
sent sur la même conclusion : 
« En vérité je vous le dis, cha-
que fois que vous avez fait cela
au plus petit de mes frères, c’est
à moi que vous l’avez fait ». (Mt
25 / 40) Réd.
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Lancy-Carouge
Eglise de la Trinité,

2, Av. Eugène-Lance, Gd-Lancy.
Tram 15. Arrêt Mairie de Lancy.

Collectes & dons CCP n° 17-191214-5
Avent : réflexion et échan-
ges autour des textes
bibliques 
- Mercredi 4 décembre. 

10h -11h
- Mercredi 12 décembre. 

10h -11h
- Mercredi 18 décembre. 

10h -11h

Installation du Conseil de
paroisse au cours de la
messe du  dimanche 12
janvier 2014. Suite à
l’Assemblée paroissiale 2013,
le nouveau conseil qui a été élu
pour la mandature 2013-2017
sera installé officiellement ce
dimanche. 

Chêne
Chapelle de la Transfiguration, 

13, rue du Gothard - à Chêne-Bourg

Eucharistie (messe) men-
suelle avec échange autour des
textes bibliques - et onction des
malades. 
Prochaines célébrations 
- Samedi 7 décembre, 17h30
- Samedi 11 janvier 2014, 17h30
et partage de la couronne des rois

Genève
Eglise Saint-Germain, 

Rue des Granges en vieille-ville
Collectes & dons CCP n°70-106932-6

Conseil de paroisse. Jeudis
19 décembre et 16 janvier
2014.  18h30. Centre Saint-
Germain.

Noël à Saint-Germain. 
Mercredi 25 décembre. 10h.
Eucharistie et Musique. Puis
Contes de Noël et apéritif au
Centre Saint-Germain avec
Marianne Lefel.  
Epiphanie à Saint-Germain
Dimanche 5 janvier 2014.
10h. Après cette célébration,
partage de la galette des rois
au Centre paroissial. Bienvenue
à toutes et tous !

CANTON DE GENEVE

Secrétariat ECC Genève
CP 645 - 1212 Grand-Lancy 1
Mercredi non stop 9h-16h30

022 794 44 15
secretariat.geneve@catholique-chrétien.ch

http://blog-ecc-geneve.blogspot.com
Cure ECC Genève

cure.geneve@catholique-chretien.ch
022 794 06 54

Jean-Claude Mokry, curé
jcmokry@catholique-chretien.ch
Port. 076 394 06 54 

Hélène Quélen Mokry,
Assistante pastorale

hquelen@catholique-chretien.ch
Port. 076 374 01 98

ANNECY / FRANCE
Séverin Picchiottino, prêtre 

0033 450 57 48 22
severin.picchiottino@laposte.net

Contributions ecclésiastiques
& dons. CCP n°12-847-0

Groupe Visiteurs/Visiteuses 
Séance jeudi 12 décembre. 10h.
Lancy. Pour une visite, veuillez
prévenir la cure 022 794 06 54
(répondeur en cas d’absence) ou
Mme Chauvet 022 311 71 92 ou
Mme Savoy 022 782 11 17.

Catéchisme (KT)
Samedi 14 décembre. 10h30 à
Lancy. Contes de Noël avec
Florence Henry et distribution
de friandises à tous les enfants,
puis buffet canadien et partage
de la bûche de Noël. Séances
suivantes du KT : samedis 11 et
25 janvier 2014.

Groupe de loisirs/
Club 83. 
- Vendredi 20 décembre. Lancy.
Messe et Goûter de Noël avec
la conteuse Marianne Lefel
- Jeudi 23 janv. 2014. Visite du
Musée Patek Philippe (sous
réserve de confirmation)

Carols de Noël à Saint-Germain avec
la paroisse épiscopalienne Emmanuel
Church. Samedi 21 décembre. 17h. avec
la participation du Groupe de Jeunes qui

tiendra un petit stand de Noël.

DE LA PAROLE AU GESTE16

Commençons comme d'habi-
tude par l'étymologie. Le mot
français encens vient du latin
incensum, qui d'un point de
vue grammatical est le partici-
pe passé neutre du verbe incen-
dere, brûler, enflammer. Le mot
est passé en français par le
latin ecclésiastique vers 1135.

D'un point de vue botanique,
l'encens est principalement
produit à partir de la résine
d'un arbre du nom de
Boswellia sacra. Cet arbre
serait originaire du sultanat
d'Oman, dans le Golfe per-
sique. On récolte la matière
précieuse en pratiquant sur le
tronc ou les branches une inci-
sion peu profonde. Il s'écoule
ensuite une substance laiteuse
qui coagule au contact de l'air.
On peut ensuite la réchauffer
pour y ajouter d'autres épices.

Dieu dans l'Ancien Testament
(Exode 30,34-37) demande
que l'encens qui lui est consa-
cré ne serve qu'a son culte: « Le
parfum que tu fais là, vous n'en
ferez pas pour vous-mêmes de
même composition. Il sera saint
pour toi, réservé au Seigneur. »
Le christianisme perpétue l'usa-
ge de l'encens: il fait partie des
cadeaux apportés à Jésus par
les mages. La fumée de l'en-
cens symbolise la prière qui
monte vers Dieu. Il brûle en
général dans un encensoir,
vase brûle-parfum qui est fait
pour être balancé. C'est pour-
quoi il est en général suspendu
à trois chaînettes.

Terminons avec une médita-
tion de Romano Guardini sur

l'encens: « Je vis... un autre
ange vint se placer près de
l'autel, muni d'un encensoir en
or. On lui donna beaucoup de
parfum pour qu'il les offrît... et
la fumée des parfums s'éleva
devant Dieu avec la prière des
saints. » C'est ce qu'on peut lire
dans l'Apocalypse (8,3-4). 

Quelle belle image: les
grains d'encens posés sur le
charbon ardent et la fumée qui
monte de l'encensoir en mouve-
ment. C'est comme une mélo-
die de mouvement et de sen-
teur, sans but ni fin utiles, un
amour qui s'offre gratuitement.

se et la proximité du sacrifice
salvateur vont de pair.

C'est dû à l'encens : un secret
de beauté, qui n'a aucune utili-
té, mais qui monte librement ;
un secret d'amour qui brûle et
qui traverse la mort ; un secret
de prière, et précisément cette
prière qui n'a pas d'intention
particulière, mais qui loue Dieu
et le remercie 'parce que sa
gloire est grande. L'esprit cha-
grin qui ne comprend que ce
qui se calcule pose encore la
question: à quoi bon?

Évidemment que cette belle
image peut perdre de son
sérieux; les nuages de parfum
créent aussi des atmosphères
mystérieuses inutiles. Dans ce
cas, la conscience chrétienne a
raison lorsqu'elle proteste et
qu'elle rappelle la parole de
Jésus : « les véritables adora-
teurs adoreront le Père en esprit
et en vérité” (Jean 4,23). Il y a
aussi de l'étroitesse d'idée
dans la religion qui vient d'un
cœur sec, comme la réaction
bougonne de Judas Iscariote,
et la prière vue comme action
d'utilité spirituelle.

Cette attitude ne sait rien de
la plénitude de la prière, qui ne
demande ni comment ni pour-
quoi, mais qui veut monter, par-
ce qu'elle est amour, bonne
odeur et beauté. Et plus elle
aime, plus elle est sacrifice,
parce que la bonne odeur vient
d'un feu qui brûle.

Nassouh Toutoungi, curé

Les objets de la liturgie :
l’encens et l’encensoir

Comme à l'époque, lorsque
le Seigneur était assis à la table
de Lazare à Béthanie, Marie,
la sœur de Lazare, amena de
l'huile de nard très précieuse,
la répandit sur les pieds de
Jésus, les essuya avec ses che-
veux, et la maison s'emplit de
la senteur du parfum. Un esprit
chagrin marmonna: pourquoi
ce gâchis? Mais le Fils de Dieu
dit : « Laisse-la: c'est pour le
jour de ma sépulture qu'elle l'a
gardé. » (Jean 12,1-7)

Un événement mystérieux
dans lequel la senteur précieu-

Écoulement de la résine d'un
Boswellia sacra

Eglise de la Trinité - Grand-Lancy

Mardi 24 décembre. 19h30
NOËL DE NOTRE TEMPS
Veillée musicale et scénique

MESSE DE LA NUIT DE NOËL
ET AGAPE

Un ensemble rare se produira

à cette occasion : 

Océane Gotti, hautbois

Amandine Gotti, vibraphone

Hervé Rousseau, orgue

SEMAINE DE PRIERE POUR L’UNITE DES
CHRETIENS (18-25 janvier 2014)

Christ est-il divisé ? (1 Co 1,13)

Soirées de discussion sur le thème les mardi
21 janvier. 18h30 (Mai-son de paroisse
protestante) et jeudi 23 janvier. 18h30

(Salle pa-roissiale catholique-chrétienne) 

Célébration le samedi 25 janvier. 17h.
Eglise catholique-romaine de la Ste-Famille

(Palettes)

Célébration œcuménique
Dimanche 19 janvier 2014. 10h.

Cathédrale Saint-Pierre

avec la participation de l’Ensemble
Organum (direction Marcel Pérès).
Retransmission en direct sur RTS

Attention par d’eucharistie ce dimanche à
l’église St-Germain



1918 NEUCHÂTEL

Le week-end du 2 et 3
novembre dernier, notre
Église dans le Canton de
Neuchâtel a vécu deux
jours intenses.

Le 2 novembre 2013, le ren-
dez-vous était donné à 20h au
Temple du Bas à Neuchâtel,
afin de marquer par un échan-
ge les 10 ans du groupe inter-
religieux de notre canton. 

Enrichie des musiques et des
chants médiévaux du Groupe
Triskilian, issus de la période
espagnole où les trois religions
monothéistes (judaïsme, islam
et christianisme) vivaient et
créaient en harmonie, ainsi
que du répertoire arménien,
turc et séfarade, cette soirée fut
très riche de sens et chargée de
fraternité. 

Après une rétrospective des
10 années écoulées par Pierre
de Salis (de l’Église réformée
évangélique neuchâteloise et
membre de la première heure), 

chaque délégué et déléguée
à l'interreligieux a pu exprimer
individuellement, au nom de sa
communauté ou de son Église,
la raison de son engagement
dans ce groupe. 

Ensuite la parole fut donnée
à l'assistance afin que chacun
puisse partager sur ce qu'il ou
ce qu'elle attendait d'un grou-
pe interreligieux. Cet échange
a révélé que le dialogue entre
les religions est une préoccupa-
tion majeure de notre époque
et qu'un investissement dans la
vie civile serait d'autant plus
apprécié. 

A l'issue de ce beau moment
d'échange, nous nous sommes
tous retrouvés autour des spé-
cialités et autres gourmandises
apportées par chacune des
communautés. Ce fut un bel
anniversaire, où notre Église a
pu démontrer que son engage-
ment dans le dialogue interreli-
gieux est une des priorités de
sa Foi. 

Le dimanche 3 novembre
2013, le rendez-vous était don-
né à l'église St-Pierre de la
Chaux-de-Fonds pour la messe
des défunts.

Au niveau liturgique, les
années se suivent mais ne se
ressemblent pas. Cette année,

la messe fut rehaussée par les
chants A cappella du chœur
Sette Voci. La composition des
chants fut l'œuvre de leur direc-
teur et non moins paroissien
Gérald Bringolf, qui proposa à
l'assemblée d'entendre diffé-
rents morceaux de Volery,
Duruflé, Gounod et Fauré. 

Dimanche 6 janvier à
10h00

Épiphanie
Après la célébration, nous par-
tagerons la galette des rois à la
salle St-Pierre.

Dimanche 2 février à
10h00

Chandeleur
Messe et bénédiction des cier-
ges.

SEMAINE DE PRIÈRE POUR
L’UNITÉ DES CHRÉTIENS

Dimanche 19 janvier  à
10h00,

Sacré-Cœur, rue du Doubs
47, La Chaux-de-Fonds

Célébration œcuménique dans
le cadre de la semaine de priè-
re pour l’Unité des chrétiens.

Pas de messe à St-Pierre

Prières œcuméniques
du 20 au 24 janvier 2014

tous les soirs à 18h00,
Au Temple de l’Abeille,
Numa-Droz, La Chaux-de-Fonds

Neuchâtel
Eglise Saint Jean-Baptiste,

Rue Emer-de-Vattel
Dimanche 8 décembre à

17h00
Célébration de St-Nicolas

Fête de famille pour tous, petits
et grands, avec souper cana-
dien, contes et autres surprises.
Merci d’apporter vos spéciali-
tés salées ou sucrées.

NEUCHÂTEL

CANTON DE NEUCHATEL

Jean Lanoy, curé
Tél. 032 968 44 13

Natel: 079 344 44 13
Le secrétariat est ouvert 

le lundi, mercredi 
et vendredi matin

Chapelle 5, 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 44 13
E-mail: neuchatel@catholique-chretien.ch

CCP N° 23 – 195 – 9
Merci pour vos dons

La Chaux-de-Fonds
Eglise Saint-Pierre

Rue de la Chapelle 7

L’éveil à la foi et la fête de la 
Saint-Nicolas ont lieu à 

St-Jean-Baptiste, Neuchâtel

Samedi  21 décembre à
17h00

Fête de Noël pour tous les
enfants et familles. Une saynète
sera présentée par les enfants et
jeunes du catéchisme. Ensuite
distribution de cornets, et aga-
pe à la salle.

Mardi 24 décembre à
24h00

Nuit de Noël
Messe de minuit en musique
avec la chorale de la paroisse,
où l’on chantera nos chants de
Noël préférés. A l’issue de la
messe, un vin chaud sera servi à
la salle St-Pierre. Venez vivre
l’ambiance lumineuse de cette
nuit Sainte.

Mercredi 25 décembre à
10h00

Jour de Noël
Messe de Noël

Éveil à la foi

Mercredi 18 décembre à
14h00

Mercredi 15 janvier 2014
à 14h00

Mercredi 12 février 2014
à 14h00

Pour tous les enfants jusqu'à 10
ans de la paroisse du canton de
Neuchâtel, à la salle St-Jean-
Baptiste, Emer de Vattel,
Neuchâ-tel. Ateliers animés par
Catherine et Yves Auberson. La
participation et l'aide des
parents est bienvenue (goûter,
transport).

Pour plus d'informations
(inscription, transport), veuillez
vous annoncer par mail à :

catherine.auberson@net2000.
ch ou à la cure.

SEMAINE DE PRIÈRE POUR
L’UNITÉ DES CHRÉTIENS

Dimanche 19 janvier  à
10h00, Basilique Notre-

Dame (Eglise rouge)
Célébration œcuménique dans
le cadre de la semaine de priè-
re pour l’Unité des chrétiens.

Paroisse du Canton de Neuchâtel
10 ans du Groupe Cantonal de Réflexion et de Dialogue Interreligieux à

Neuchâtel et célébration du 3 novembre 2013 à la Chaux-de-fonds

Notre célébration était ani-
mée par notre curé et assisté du
diacre Olivier Vogt, que nous
avons toujours plaisir à rece-
voir pour nos liturgies. Sans
oublier Pauline et Hélène avec
leur service d'autel compétent.
Notre belle assemblée a pu
communier non seulement à la
Parole de Dieu, au pain et au
vin mais aussi à la belle
musique sacrée.

Aurélie Ethuin-Lanoy, déléguée
catholique-chrétienne au

Dialogue interreligieux dans le
canton de Neuchâtel
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Catéchisme 2013 et 2014 
Les 14 décembre 2013, 11
janvier et 8 février 2014, de
14h à 16h à la petite salle
de Christ Church (arrière
côté de l’église).

Pour les enfants dès 7 ans, le
catéchisme se fait chaque 4e
dimanche du mois, à 16h,
avant la messe, dans notre
salle de parois-se. 

Pour tous renseignements :
021 312 65 63 – A.Kelham
076 566 19 17
079 278 16 70 – E. Eichele
info@catholique-chretienne.ch.

JOYEUX NOËL POUR
VOUS TOUS ET A TOUTES

LES FAMILLES

ET

UNE BONNE NOUVELLE
ANNEE

VOTRE PAROISSE DE 

LAUSANNE

CANTON DU TESSIN

Diacona Elisabetta Tisi
Via Bovisasca 70 – I-20157

MILANO
e chiesa anglicana San Edouardo

Via Clemente Maraini 6900
LUGANO

Elisabetta.tisi@email.it 
Site internet: www.ccc-ti.ch

La prossima celebrazione
sarà sabato 7 dicembre, ore
17.30 a Lugano.

Sabato 21 dicembre, ore
16,30 presso la grotta di
Pregassona ci sarà l’arrivo
della Luce di Betlemme.
Ogni famiglia è pregata di
portare una lanterna per
riceverla e poterla portare
nelle proprie case.

Al termine, la luce verrà por-
tata in processione  nella
chiesa cattolica romana
adiacente, e consegnata a
don Maurizio e alla parroc-
chia, all’inizio della loro
celebrazione eucaristica.

Per informazioni sulla luce di
Bet-lemme:

www.lucedibetlemme.it

Elisabetta Tisi

BIENNE ET SAINT-IMIER20

CANTON DE BERNE

M. Nassouh Toutoungi, curé
Tél. 032 341 21 16 

(Bienne et St-Imier)
Fax 032 341 21 38

E-mail: 
biel@christkatholisch.ch

Bienne
Eglise de l’Épiphanie, rue de la

Source 23 (station inférieure du
funiculaire Bienne-Évilard)

CCP N° 25-823-7
Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS ET
MANIFESTATIONS

Dimanche 1er décembre :
pas de messe à Bienne; messe à
Saint-Imier à 9h30.
Dimanche 8 décembre à
9h30: messe en notre église.
Dimanche 15 décembre à
9h30 : célébration diacona-
le en notre église.
Mardi 17 décembre à 15h:
après-midi conviviale de
l'Avent à la cure.
Jeudi 19 décembre à 19h :
vêpres œcuméniques de
l'Avent en notre église.
Dimanche 22 décembre à
9h30 : messe en notre église.
Mardi 24 décembre à 17h:
célé-bration de Noël avec
les enfants du catéchisme à
l'église.
Mercredi 25 décembre:
pas de messe à Bienne; mes-
se de Noël à Saint-Imier à
9h30.
Dimanche 29 décembre à
9h30: célébration en notre
église.

Dimanche 5 janvier à
9h30: mes-se en notre égli-
se.
Dimanche 12 janvier à
9h30: messe en notre église.
Dimanche 19 janvier à
10h: célébration œcumé-
nique à l'église du Christ-
Roi.
Dimanche 26 janvier à
9h30: célébration en notre
église.
Dimanche 2 février: pas de
messe à Bienne; messe de la
Chandeleur à Saint-Imier à
10h.

CÉLÉBRATIONS 
EN FRANÇAIS :

Jeudi 19 décembre à 19h
en notre église (français
/allemand).
Dimanche 19 janvier à
10h au Christ-Roi.

APRES-MIDI CONVIVIAL DE
L'AVENT

Nous invitons le 17 décembre à
la cure tous les membres de la

paroisse à un après-midi
convivial de l'Avent avec de la
musique, des chants de l'Avent,

des histoires de Noël
et un goûter.

VÊPRES OECUMENIQUES
DE L'AVENT

Des agents pastoraux bien-
nois de tous bords proposent
le 19 décembre en notre
église un temps de lumière,
de prière, de silence et de
chants durant la période de
l'Avent.

PRIÈRES ŒCUMÉNIQUES
DURANT LA SEMAINE DE

L'UNITÉ

De 19h15 à 19h45, tous les
soirs durant la semaine de
l'Unité (18-25 janvier 2014)
sauf le dimanche 19 janvier
a lieu une prière oecuméni-
que en français portées par
différentes personnes impli-
quées ecclésialement à
Bienne.

Saint-Imier
Eglise Saint-Paul,

Rue des Roses 4 et 6 
(à proximité du funiculaire)
CP 207 – 2610 Saint-Imier

+ diaspora du canton du Jura
CCP N° 23-2226-5
Merci pour vos dons

CÉLÉBRATIONS
Dimanche 1er décembre à
9h30 en notre église: messe.
Mardi 10 décembre à 15h
à la cure: après-midi convi-
viale de l'Avent.
Mercredi 25 décembre à
9h30 en notre église: messe
de Noël.
Dimanche 19 janvier à
10h: célébration œcumé-
nique à l'église catholique
de Corgémont dans le cadre
de la semaine de l'Unité.

APRES-MIDI CONVIVIAL DE
L'AVENT

Nous invitons le 10 décembre à
la cure tous les membres de la

paroisse à un après-midi
convivial de l'Avent avec de la
musique, des chants de l'Avent,

des histoires de Noël
et un goûter.

CANTON DE VAUD

Paroisse de Lausanne et diaspora
vaudoise, fribourgeoise et

valaisanne.
Adèle Kelham, curé

Tél. 021 312 65 63
Natel : 076 566 19 17

kelham@bluewin.ch
Rolf Reimann Curé
Tél. 032 322 64 86

rolf.reimann@bluewin.ch 
Président : vacant

info@catholique-chretienne.ch
www.catholique-chretienne.ch

CCP 10-4285-8
Merci de tout cœur pour vos

dons

Lausanne
Eglise Ste-Marie-du-Servan
Chemin Eugène-Grasset 12

(quartier sous-gare)

Prochaines messes
22 décembre 2013
26 janvier 2014,17.00h, à
la Chapelle St. Marie du
Servan, suivies d’un apéritif.

Messe pour la Semaine de
prière pour l’Unité le 21 janvier
à l’église de Villard, en notre
quartier sous-gare  

Nous vous souhaitons un
temps de l’Avent en paix !
Essayons de trouver des
moments calmes pour cette
belle attente de la venue au
monde de Jésus Christ, notre
Sauveur 



22 BLOC-NOTES

Théologie pratique en dialogue

Vers une catholicité 
œcuménique
Actes du colloque 

« Ensemble et divers. Vers 
une catholicité œcuménique »
Academic Press Fribourg, 2013

ISBN 978-2-8271-1080-3

Cet ouvrage, fruit d’un col-
loque œcuménique, présente
comment la catholicité est com-
prise dans les différentes Eglises
et comment elle est vécue prati-
quement. Il permet de mesurer le
fructueux dialogue qui existe
entre le terrain et la théologie,
un aller-retour entre spiritualité,
prière et réflexion théologique. 

Avant les divisions des
Eglises, tous les chrétiens pou-
vaient dire sans restriction : « Je
crois en l’Eglise, une, sainte,
catholique, apostolique ». Mais
le mot « catholique » en est venu
à désigner ce qui spécifie une
Eglise particulière, en la distin-
guant des chrétiens d’autres
confessions. D’où l’emploi dans
bon nombre d’Eglises de la
Réforme du terme « universel ». 

Avec le temps les Eglises sont
souvent devenues incapables
de reconnaître la catholicité des
autres Eglises et ce terme est
souvent utilisé pour marquer une
limite entre les communautés
chrétiennes. L’enjeu de ce col-
loque a été de redécouvrir le
sens profond de la catholicité,
au-delà des divergences. Une
belle manière d’apprendre à se
connaître et à redécouvrir des
convergences pour reconstruire
cette catholicité œcuménique à
laquelle aspirent tant de chré-
tiens aujourd’hui. 

A la Radio en décembre…

Madagascar cherche un
souffle
Du lundi 2 au vendredi 6 décem-
bre 
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

Le Jésus de Christine
Pedotti Du lundi 23 au vendre-
di 27 décembre
A Vue d’esprit, 16h30. Espace 2

Nöella Rouget : une grâce
pour son bourreau nazi
Dimanche 22 décembre Hautes
Fréquences, 19 h, La Première

Le souffle de la méditation
chrétienne (nouvelle diffu-
sion)
Dimanche 29 décembre Hautes
Fréquences, 19 h, La Première

Juste ciel. Une chronique de
deux minu-tes sur l’actualité reli-
gieuse du moment. Du lundi au
vendredi 6h27. La Première

A la TV en Décembre… 
Chapelle dans les conteneurs
Dimanche 8 décembre, 
Dieu sait quoi, 10h05, RTS Un

Les vœux des Eglises
Pour un autre regard
Dimanche 31 décembre, 
Faut pas croire, 19h05, RTS Un
Rediffusion 01.01.2014 à 00h05

Faut pas croire, Magazine
société et religions. Chaque
samedi à 13h55. RTS Un. 
Reprise dimanche à 18h25 et
vendredi vers 14h30. RTS Deux

CALENDRIER
LITURGIQUE
Décembre 2013

Di 1 1er dimanche de l’Avent
Es 2,2-5/Rm 13,11-14a / Mt 21,1-9
Lu 2 Lucius, évêque et martyr
Ma 3
Me 4 Barbe, vierge et martyre
Je 5 Jean de Damas, conf. de la foi
Ve 6 Nicolas de Myre, évêque
Sa 7
Di 8 2e dimanche de l’Avent
Es 11,1-10 / Rm15,4-9(-13) / Jn 12,44-50a
Lu 9 
Ma 10
Me 11 
Je 12 
Ve 13 Lucie, vierge et martyre
Sa 14 
Di 15 3e dimanche de l’Avent
Es 35,1-10 / Jc 5,7-10 / Mt 11,2-11
Lu 16 Adélaïde, Impératrice
Ma 17
Me 18 Mercredi des Quatre Temps
Je 19
Ve 20 Vendredi des Quatre Temps
Sa 21 Samedi des Quatre Temps
Di 22 4e dimanche de l’Avent
Es 7,10-16 / Rm 1,1-4 / Lc 1,26-38
Lu 23
Ma 24 Nuit de Noël
Es 9,1-6/Tt 2,11-14/Lc 2, 1-14(-20)
Me 25 Noël
Jr 31,31-33 / Rm 8, 28-29 / Jn 1, 1-14
Je 26 Etienne, premier martyr
Ve 27 Jean, apôtre et évangéliste
Sa 28 Saints Innocents, martyrs
Di 29 Dimanche après Noël
Jr 23,5-6 / Ga 4,4-7 / Mt 2,13-15 et 19-23
Lu 30
Ma 31 Maire d’Avenches, évêque

Dernier jour de l’année


